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AVERTISSEMENT. 


Comme  l'indique  assez  clairement  son  titre,  cet 
ouvrage  n'est  pas  un  cours  d'instruction  propre- 
ment dit,  mais  plutôt  une  aide,  un  guide  offert 
aux  Catéchistes  ;  à  ceux  surtout  qui  débutent  dans 
la  carrière  de  l'enseignement. 

Nous  pensons  que  ce  choix  de  questions  secon- 
daires leur  épargnera  une  partie  d'un  travail  par- 
fois long,  compliqué,  et  réclamant  souvent  plus  de 
temps  qu'ils 'n'en  ont  à  leur  disposition. 

Quoique  d'un  grand  secours,  le  croyons-nous, 
notre  Questionnaire  ne  dispense  nullement  le  Ca- 
téchiste d'une  préparation  sérieuse  de  la  leçon  à 
donner  ;  car  il  est  indispensable  qu'il  prévoie  com- 
ment; compléter,  en  termes  clairs  et  concis,  les  de- 
mandes et  les  réponses,  afii*  de  les  mettre  parfaite- 
ment à  la  portée  de  l'intelligence  de  sou  jeune 
auditoire. 

Il  faut  aussi  qu'il  fasse  un  choix  des  compa- 
raisons, des  exhortations,  des  pratiques,  des  ré- 
flexions etc.,  dont  il  doit  appuyer  son  enseignement, 
s'il  veut  le  bien  inculquer  à  ses  élèves,  les  con- 
vaincre, les  pénétrer  des  vérités  qu'il  leur  explique, 
ce  qui  mérite  une  attention  spéciale;  car,  ainsi 
que  le  dit  judicieusement  Mgr  Dupanloup  :  *' Il 
'^  faut  ajouter  à  l'enseignement  qui  instruit  les 
"  enfants,  des  réflexions  qui  les  touchent,  des  ex- 
"  emp'.es  qui  les  persuadent,  des  pratiques  qui  leur 
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*'  plaisent,  des  exercices  pieux  qui  les  améliorent. 
"  Il  faut  redresser  leur  caractère,  corriger  leurs 
"  défauts,  fortifier  leur  volonté,  éclairer  et  redres- 
"  ser  leur  conscience  ;  il  faut,  en  un  mot,  élever 
"  jusqu'à  Dieu  leur  âme  toute  entière  ;  car  la  pra- 
"  tique  du  catéchisme^  qui  seule  fait  les  chrétiens, 
"  gagne  à  leur  Créateur  ces  âmes  que  Jésus-Christ 
"  a  rachetées  de  son  sang." 

Tout  cela  demande  nécessairement  de  la  prépa- 
ration, et  si  l'on  se  contentait  de  suivre  mécanique- 
ment, matériellement  nos  questions,  l'instruction 
manquerait  de  vie,  les  enfants  n'apprendraient 
que  des  mots  sans  devenir  meilleui's,  et  le  but  du 
catéchisme,  qui  est  de  leur  inculquer  l'esprit  du 
christianisme,  ne  serait  pas  atteint. 


REMARQUES. 


1.  Pour  ne  point  trop  grossir  le  volume,  la  plu- 
part des  demandes  et  des  réponses  ont  été  laissées 
incomplètes,  de  sorte  qu'elles  n'offrent  un  sens 
parfait  que  relativement  à  celles  qui  précèdent  ; 
elles  ont  donc  besoin,  pour  être  suffisamment  in- 
telligibles, d'être  complétées  en  les  posant  aux 
élèves.    Par  exemple  dans  la  question  suivante  : 

D.  Pourquoi,  au  commencement  de  nos  prières  ? 
R.  C'est  pour  obtenir  la  grâce  de  bien  prier. 

Pour  être,  clair  et  compris,  il  faut  dire  : 
D.  Pourquoi  fait-on  le  signe  de  la  croix  au  commencement 
de  ses  prières  ? 

R.  On  fait  le  signe  de  la  croix,  au  commencement  de  ses 
prières,  pour  obtenir  la  grâce  de  les  bien  faire. 

2.  Les  questions  en  gros  caractère,  portant  un 
numéro  d'ordre,  sont  celles  du  catéchisme  du  dio- 
cèse. Les  demandes  explicatives  sont  marquées 
par  des  lettres  numériques. 

3.  Les  demandes  principales  sont  indiquées  par 
des  lettres  doubles.  Elles  peuvent  servir  pour  les 
examens  et  les  récapitulations,  et  aussi  pour  les 
catéchismes  sur  les  principales  vérités. 

4.  Les  réflexions,  les  exhortations,  &c.,  sont  lais^ 
sées  à  la  discrétion  et  au  choix  du  catéchiste. 

Le  Catéchisme  en  Exemples,  3e  Edition^  fournit 
des  histoires  abondammenL  * 
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On  en  trouve  également  dans  plusieurs  catéchis- 
mes, notamment  dans  celui  de  Guillois,  dans  la 
Somme  du  Catéchiste,  dans  le  Grand  Catéchisme 
de  la  Persévérance  Chrétienne,  etc. 

Les  tirets  que  Ton  trouve  dans  quelques  réponses, 
marquent  les  divisiens  que  l'on  pourra  faire,  si  ces 
réponses  sont  trouvées  trop  longues. 


QUESTIONNAIRE. 


1. — DE  LA  FIN   DE   L'HOMME. 

1.  D.  Qui  vous  a  crié  et  mis  au  monde  ? 

R.  C'est  Dieu  qui  m'a  créé  et  mis  au  monde. 

aa.  Qu'est-ce  que  Dieu '{  [de  la  terre. 

Dieu  est  un  esprit  infiniment  parfait,  Créateur  du  ciel  et 
bb.  Pourquoi  dites-vous  que  Dieu  est  un  esprit  ? 

Parce  que  :  1"'  c'est  une  intelligence  souveraine  ;    [nous. 

2»  C'est  un  ôtre  simple  qui  n'a  rien  de  corporel  comme 
ce.  Pourquoi  dites-vous  que  Dieu  est  une  intelligence  souve- 

Parce  qu'il  n'a  point  d'égal.  [î'aine  ? 

dd.  Qu'est-ce  qu'une  intelligence  ? 

C'est  ce  qui  est  Qjtpabiede  connaître,  de  penser  ol  d'agir 
ee.  Combien  y  a-t-il  de  sortes  d'intelligences  ?       [librement. 

Il  y  en  a  trois  :  Dieu,  les  anges  et  nos  dmos. 
ir.    Que  veut  dire  le  mot  créer  ? 

Gréer  veut  dire  faire  quelque  chose  de  rien. 
y.   Que  voidez-vous  dire  en  disant  que  Dieu  vous  a  créé  ? 

Je  veux  dire  qu'il  m'a  donné  mon  corps  et  mon  Ame. 
h.   Où  Dieu  vous  a-t-il  placé  après  vous  avoir  créé  ? 

Après  m  avoir  créé,  Dieu  m'a  mis  dans  le  monde, 
i.    Qu'est-ce  que  le  monde  ou  Dieu  vous  a  miî?  [nent. 

Le  monde,  c'est  le  ciel,  la  terre  et  tout  ce  qu'ils  contien- 

2.  Pourquoi  Dieu  vous  a-t-il  créé  et  mis  au  monde  f 
R.  Dieu  m'a  créé  pour  le  connaître,  pour  l'aimer, 

pour  le  servir,  et  pour  acquérir,  par  ce  moyen, 
la  vie  éternelle, 
a.  Pour  combien  de  raisons  Dieu  vous  a-t-il  créé  et  mis  au 
[monde  ? 
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Dion  m'a  cré6  et  mis  au  monde  pour  trois  raison)», 
b,    Quelles  sont  ces  trois  l'aisons  ? 

C'est  pour  lo  connaître,  l'aimor  ot  lo  servir. 

ce.  Quelle  est  la  première  raison  pour  laquelle  Uien  vous  a 

C'est  pour  le  connaître»,  [c7u!é  ? 

d.  Est-ce  assez  de  connaître  Dieu  pour  parvenir  au  salut  ? 

11  faut  encore  connaître  los  vôrit^^s  qu'il  nous  a  rév«''léos. 

ee.  Quelles  sont  les  vérités  dont  la  connaissance  est  nécesaire 

au  salut  ?  [Providence. 

!•  Qu'il  y  a  un  Dieu  unique  qui  gouverne  tout  par  sa 

Qu'il  y  a  une  autre  vie,  où  Dieu  punit  lo  crime  et  récom- 
pense la  vertu,  [la  Rédemption. 

Les  mystères  de  la  Sainte-Trinité,  de  l'Incarnation  et  de 

Que  nous  avons  une  îlme  immortelle. 

2»  Le  Symbole  des  Apôtres, — l'Oraison  Dominicale, — les 
Commandements  de  Dieu  et  do  l'Eglise,— ce  que  l'E- 
glise  enseigne  des  Sacrements  qu'on  a  reçus,  ou  qu'on 
doit  recevoir,  etc. 

ff.  Où  commence-t-on  à  apprendre  toutes  ces  choses  ? 

Dans  les  Ecoles  Giirélicnnes  et  au  Catéchisme.       [créé  ? 
gg.  Quelle  est  la  deuxième  raison  pour  laquelle  Dieu  vous  a 

La  deuxième  raison  pour  laquelle  Dieu  m'a  créé,  c'est 
hh.  Qu'est-ce  qu'aimer  Dieu  ?  [pour  l'aimer. 

C'est  lui  attacher  notre  cœur. 
Commefit  faut-il  aimer  Dieu  Y 

De  tout  son  cœur,  de  tout  son  esprit,  de  toutes  ses  forces. 

Est-ce  assez  d'aimer  Dieu  pour  être  sauvé  ? 

Il  faut  encore  aimer  son  prochain  comme  soi-même, 
kk.  Qui  est  notre  prochain  ? 

Tous  les  hommes,  et  môme  nos  ennemis.  [créé  ? 

II.   Quelle  est  la  troisième  raison  pour  laquelle  Dieu  vous  a 

C'est  pour  le  servir. 
mm.  Comment  faut-il  servir  Dieu  ? 

Il  faut  servir  Dieu  comme  il  veut  être  servi, 
nn.  Comment  Dieu  nous  fait-il  connaître  sa  volonté  ? 
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Par  SOS  CninmanilomoiUs  oJ  pnr  IfS  Suju.'riours. 
0.  Esl'Ce  un  (jvnnd  bonlinir  de  servir  Dieu  ?  [f?ner. 

Oui,  servir  I)i(3U,  c'est  un  plus  grand  l)onlieur  (|un  do  r«- 
pp.  nêpéli^z  les  raisons  pour  lesquelles  Dieu  nous  a  créés  ? 

Dieu  nous  a  cn'ôs  pour  le  connaîtra,  l'aimer  et  lo  servir. 
(\(\.  El  oh  parviendrons-nous,  si  nous  faisons  ces  Irois  choses  ? 

Nous  par-'-i^ndrons  à  Iq  vie  éternello. 
rr.  Qu'esl-ce  qt't  ia  vie  élernelle? 

C'est  la  vio  dont  jouissent  les  bienheureux  dans  le  ciel. 

Pratiques. —  I.  Nous  nous  cflorcerons  de  connaître  les 
v«'întés  nécessaires  au  salut,  i ,  apprenant  bien  notre  calA- 
chisme  ;  2.  Nous  serons  bien  u  idus  et  bien  attentifs  aux 
instructions  ;  3.  Nous  ferons  toiles  nos  actions  pour  plaire  à 
notre  Créateur  et  pour  obto'>     la  \  ia  éter-i  île  [  1-12)  (a) 

"Histoire.— Sermon  mr  la  vwfUogne.—NovveaU'Tesla- 
menl,  fig.  22.  [h] 

§  2. — DE    lA   RELIGION. 


3.  Que  faut-il  faire  pour  servir  Dieu  comme  il  veut 

être  serviy  et  pour  acquérir  la  vie  éternelle  f 
R.  Poiu'  servir  Dieu  comme  il  veut  ôtre  servi  et 
pour  accfuérir  la  vie  éternelle,  il  faut  être  chré- 
tien, c'est-à-dire    de   la   religion    chrétienne   et 
catholique, 
aa.  Qu'est-ce  qu'un  clirélien? 

C'est  celui  qui,  étant  baptisé,  croit  et  pratique  ce  que 
Jésus-Christ  nous  a  enseigné, 
bb.  Qu'est-ce  que  la  religion  ? 

C'est  l'ensemble  des  vérités,  des  devoirs  et  des  moyens 
de  salut  renfermés  dans  la  doctrine  chrétienne, 
ce.  Quel  est  le  but  de  la  religion  ?         [que  signifie  son  nom. 
C'est  de  relier,  de  rattacher  l'homme  à  Dieu,  et  c'est  ce 


(a)  Ces  chiffres  indiquent  les  numéros  d'ordres  des  histoires  contenuei 
dans  le  Catéchisme  en  exemples  ;  3e  Edition.  1875. 

(6)  Ces  numéros  indiquent  les  figures  de  la  Sainte  Bible,  par  Boyau- 
mont. 


QUESTIONNAIRE 
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dd.  En  quoi  consiste  la  religion  ? 

Elle  consiste  dans  la  connaissance,  l'omour  et  le  service 
ee.  La  religion  est-elle  nécessaire  à  Vhomme  '(  [do  Dieu. 

Oui,  la  religion  est  absolument  nécessaire  à  l'homme. 

iï.  Pourquoi  la  religion  csl-clU  nécessaire  à  l'homme  ? 

Parce  que,  sans  la  religion,  il  ne  pourrait  atteindre  la  fln 
que  Dieu  s'est  proposée  en  le  créant. 

gg.  Par  combien  de  moyens  l'homme  peut-il  connaître  les 

vérités  religieuses  ? 

Par  deux  moyens  :  par  la  raison  et  par  la  révélation. 

hh.  Qu'est-ce  que  la  raison  ?  [l'homme  de  la  brute. 

La  raison  est  la  faculté    intellectuelle    qui  distingue 

A  quelles  connaissances  l'homme  pnit-iL  s'élever  par  le 

moyen  de  la  raison  ? 
A  la  connaissance  de  plusieurs  vérités  naturelles. 
Qu'est-ce  que  la  révélation  ? 
C'est  la  libre  manifestation  que  Dieu  fait  à  l'homme  : 
1»  Des  vérités  de  la  religion  que  l'homme  doit  croire  ; 
2»  des  précoptes  qu'il  doit  observer, 
k.    Quel  est  le  but  de  cette  manifestation  ? 

Le  but  de  cette  manifestation  est  que  l'homme  puisse 
mériter  la  vie  éternelle. 

11.   Comment  appelle-l-on  le  livre  qui  contient  l'abrégé  des 
vérités  de  la  religion  ?  , 

On  appelle  ce  livre  le  catéchisme, 
mm.  Qu'appelle-t-on  encore  catéchisme  ? 

Le  catéchisme  est  une  instruolion  familière  par  demandes 
et  par  réponses, 
nn.  De  quoi  traite  cette  instruction  ? 

Elle  traite  :  l»  des  vérités  que  la  religion  nous  enseigne  ; 
2«  des  devoirs  qu'elle  nous  impose. 
00.  Cominenl  doit-on  assister  au  catéchisme  ? 

Avec  attention  et  désir  d'en  profiter, 
pp.  Comment  peut-on  diviser  le  catéchisme  ? 

En  trois  parties  :  le  dogme,  la  morale  et  le  culte. 
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qq.  Que  comprend  le  dogme  ? 

Il  comprend  les  vérités  que  nous  devons  croire. — C'est  le 
rr.  Que  comprend  la  morale  ?  [Symbole. 

Les  devoirs  que  nous  devons  accomplir. — Co  sont  les 
S5.  Que  comprend  le  culte  ?  [Commandements. 

Les  moyens  qu'il  faut  employer. — Ce  sont  la  Prière,  les 
Sacrements  et  le  Sacrifice  de  la  Messe. 

tt.  Quelle  est  la  religion  qui  nous  apprend  toutes  ces  choses  ? 

C'est  la  religion  chrétienne  et  catholique  ; — co  qu'on  ap- 
pelle la  doctrine  chrétienne, 
un.  Que  veut  dire  le  mot  doctrine  ? 

Le  mot  doctrine  veut  dire  enseignement. 

Comment  fâut-il  servir  Dieu  ? 

Il  faut  servir  Dieu  comme  il  veut  être  servi. 

Dans  quelle  religion  peut-on  servir  Dieu  comme  il  veut 

être  servi  ? 
Dans  la  religion  chrétienne  et  catholique.  (13-22) 

4.  Par  qui  la  religion  chrétienne  nous  a-t-ellc   été 

donnée  ? 
R.  La  religion  chrétienne  nous  a  été  donnée  par 

Jésus-Christ. 

aa.  Quelle  religion  nous  a  été  donnée  par  Jésus-Christ  ? 

C'est  la  religion  chrétienne, 
bb.  A  qui  Jésus-Christ  a-t-il  enseigné  sa  doctrine'! 

Il  l'a  enseignée  à  ses  Apôtres, 
oc.  A  qui  les  Apôtres  Vont-ils  communiquée'! 

Ils  l'ont  coramui  quée  à  leurs  successeurs, 
dd.  Quels  sont  les  swcesseurs  des  Apôtres  ?  [ques* 

Les  successeurs  des  Apôtres,  ce  sont  le  Pape  et  les  Evê- 
ee.  Que  renferme  la  doctrine  d?.  Jésus-Christ  ? 

Elle  renferme  :  1»  Les  vérités  que  nous  devons  croire  ; 

2»  Les  devoirs  que  nous  devons  pratiquer  ; 

3»  Les  moyens  que  Dieu  a  établis  pour  nous  sanctifier^ 
ff,   Qu' es i-ce  qu'une  vérité? 


QUESTIONNAIRE 


C'est  une  chose  évidente  ou  certaine.  [révélées, 

gg.  Que  constitue  Vensemhle  des  vérités  que  Dieu  nous  a 

L'ensemble  des  vérités  c /^e  Dieu  nous  a  révélées  cons- 
Tih.  Qu'est-ce  qu'un  devoir  ?  [titue  le  Dogme. 

C  est  une  chose  à  laquelle  on  est  obligé.  [qtter  ? 

il.    Quels  sont  les  devoirs  que  nous  sommes  tenus  de  prati- 

Ce  sont  les  devoirs  qui  nous  sont  imposés  par  la  loi  de 

Dieu  et  par  celle  des  hommes,  à  qui  Dieu  a  commun!- 

jj.    Que  constitue  V ensemble  de  ces  lois  ?      [que  son  autorité. 

L'ensemble  de  ces  lois  constitue  la  morale, 
kk.  Qu'est-ce  qu'un  moyen  ? 

Un  moyen  est  ce  qui  sert  pour  arriver  à  une  fin. 
11.   Quel  est  le  moyen  d'arriver  à  notre  fin,  qui  est  Dieu  ? 

Le  moyen  d'arriver  à  notre  fin,  c'est  la  grâce  et  la  fidé- 
lité à  cette  même  grâce, 
mm.  Quels  moyens  nous  sont  donnés  pour  obtenir  cette  grc'^e  ? 

Ce  sont  la  Prière,  les  Sacrements  et  le  Saint  Sacrifice  de 

la  Messe. 
Tin.  Quelle  est  la  doctrine  qui  nous  apprend  toutes  ces  choses  ? 

C'est  la  doctrine  de  Jésus-Christ. 

6.  QiC est-ce  que  Jésus-Christ  ? 

R.  Jésus-Christ  est  le  Fils  de  Dieu  fait  homme. 

aa.  Comment  s'appelle  le  Fils  de  Dieu  fait  homme  ? 

Le  Fils  de  Dieu  fait  homme  s'appelle  Jésus-Christ. 
bb.  Que  veut  dire  le  nom  de  Jésus  ? 

Le  nom  de  Jésus  veut  dire  Sauveur, 
ce.  Pourquoi  a-t-il  été  appelé  Jésus  ou  Sauveur  ? 

Parce  qu'il  est  venu  sauver  le  monde, 
dd.  Que  veut  dire  le  nom  de  Christ  ? 

Christ  veut  dire  oint  ou  sacré.  (Voy.  Q.79  h...)  (316,  329) 

Pratiques. — 1.  Bien  nous  instruire  des  vérités  que  la 
religion  nous  enseigne  ;  2.  pratiquer  fidèlement  les  obligations 
qu'elle  nous  impose  ;  3.  faire  usage  des  moyens  que  Dieu 
nons  oflTre  pour  arriver  à  notre  fin. 

Histoire. — Le  jeune  Tobie  instruit  par  son  père. — Ancien 
Testament,  fig.  143, 
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§  3. — DU  CHRÉTIEN. 


6.  Etes-vous  chrétien  ?  (665-ô7'2)  821,  1680-1690. 
R,  Oui,  je  suis  chrétien  par  la  grâce  de  Dieu, 
aa.  D'où  vient  le  nom  de  chrétien  ? 

Le  nom  de  chrétien  vient  du  mot  Christ, 
bb.  Est-ce  un  grand  bonheur  que  d'être  chrétien? 

C'est  le  plus  grand  bonheur  et  le  plus  grand  honneur  que 
d'être  chrétien, 
ce.  Po''   luoi  dites-vous  par  la  grâce  de  Dieu  "i 

G'esL  pour  montrer  que  nous  n'y  avions  aucun  droit, 
dd.  Que  devons-nous  faire  pour  reconnaître  un  si  grand  bien- 
fait ? 
En  témoigner  à  Dieu  toute  notre  reconnaissance, 
ee.  Quel  est  le  meilleur  moyen  d'en  témoigner  à  Dieu  noire 
reconnaissance  ?  / 

C'est  en  le  servant  avec  fidélité  tous  les  jours  de  notre  vie. 

7.  Qu'est-ce  qui  vous  a  fait  chrétien  ? 

R.  C'est  le  baptême  qui  m'a  fait  chrétien. 

aa.  Qu'est-ce  qu'un  chrétien  ?  [de  Jésus-Christ. 

C'est  celui,  qui  étant  baptisé,  croit  et  professe  la  doctrine 
bb.  Quelle  est  la  première  chose  nécessaire  pour  être  chrétien  ? 

La  première  chose  nécessaire  pour  être  chrétien,  c'est 
d'être  baptisé, 
ce.  Est-ce  assez  d'être  baptisé  pour  être  chrétien  i 

Il  faut  de  plus  croire  et  professer  la  doctrine  de  J.-G. 
dd.  Que  signifie  le  mol  doctrine  ? 

Le  mot  doctrine  signifie  enseignement.        [Jésus-Christ, 
ee.  Suffit-il  pour  être  bon  chrétien,  de  croire  la  doctrine  de 

Il  faut  encore  la  professer  exlérieurement. 
H".  Qu'est-ce  que  professer  exlérieurement  la  doctrine  de  J.-C  ? 

C'est  de  ne  pas  rougir  d'en  observer  les  pratiques. 
|gg.  Que  dit  Notre- Seigneur  à  ce  sujet  ? 

"  Je  rougirai   devant  mon  Père  céleste  de  ceux  qui, 
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devant  les  hommes,  auront  rougi  de  moi  ou  de  ma 
doctrine."  (16C9) 

8.  Que  veut  dire  ce  mot  chrétien?  (166^ 

R.  Chrétien   veut    dire  disciple  et    serviteur    de 
Jésus-Christ* 

aa.  A  qui  donne-l-on  le  nom  de  chrétien  ? 

On  donne  le  nom  de  chrétien  aux  disciples  de  J.-G. 
bb.  Ou  ce  nom  leur  fut-il  donné  pour  la  première  fois  ? 

Ce  fut  à  Antioche  où  St  Pierre  siégea  sept  ans. 
ce.  Qu'est-ce  qu'un  disciple? 

Un  disciple  est  celui  qui  reçoit  les  leçons  d'un  maîtro. 
dd.  Qu' entendez-vous  par  un  serviteur  ? 

J'entends  celui  qui  est  au  service  de  quelqu'un. 
ee.  Pourquoi  éles-vous  disciple  de  Jésus-Christ  ? 

Parce  que  j'étudie  et  pratique  les  leçons  qu'il  me  donne. 
ff.   Pourquoi  Jésus-Christ  est-il  votre  maître  ? 

Parce  que  la  qualité  de  chrétien  m'engage  à  le  servir, 
gg.  Que  nous  enseigne  la  doctrine  de  Jésus-Christ  ? 

Tout  ce  qui  est  nécessaire  au  salut  et  à  notre  bonheur, 
même  dès  cette  vie. 
hh.  Quelle  est  la  doctrine  de  Jésus-Christ  ? 

C'est  une  doctrine  toute  céleste  et  toute  divine. 
ii.    Où  est  contenu  ce  que  Jésus-Christ  nous  a  enseigné. 

Dans  le  Nouveau-Testament  et  la  tradition  apostolique. 
jj.    Comment  appelle-t-on  celui  qui  croit  en  Jésus-Chrisl  et  qui 
professe  sa  doctrine.    • 

On  l'appelle  chrétien  ou  disciple  de  Jésus-Christ. 

9.  Vous  êtes  donc  disciple  et  serviteur  de  Jésus-Christ? 

R.  Oui,  je  suis  disciple  et  serviteur  de  Jésus- 
Christ,  je  crois  en  lui,  je  le  reconnais  pour  mon 
maître,  mon  Seigneur  et  mon  Dieu,  et  je  pro- 
fesse la  religion  qu'il  m'a  enseignée. 

aa.  Pourquoi  éles-vous  disciple  de  Jésus-Chrisl  ? 
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Parce  que  je  crois  la  doctrine  qu'il  m'a  enseignée, 
bb.  Comment  êies-vous  servilevr  de  Jésus-Christ  ? 

En  ce  que  je  pratique  les  leçons  qu'il  me  donne  dans  sa 
ce.  Quelle  religion  professez-vous  ?  [doctrine. 

Je  professe  îa  religion  enseignée  par  Jésus-Christ, 
dd.  Comment  s'appelle  la  religion  enseignée  par  J  -C.  ? 

Elle  s'appelle  la  religion  Chrétienne  et  Catholique. 

ee.  Jésus-Christ  pouvait-il  nous  imposer  sa  doctrine  ? 
Oui,  il  le  pouvait,  parce  qu'il  est  Dieu. 

ff.    Comment  Jésus-Christ  a-i-il  prouvé  qu'il  était  Dieu  ? 

Jésus-Christ  a  pi  uvé  sa  divinité  par  un  grand  nombre 
de  miracles. 

gg.  Jésus-Christ  se  conlenlait-il  de  faire  des  miracles  ? 
Il  a  aussi  donné  l'exemple  de  toutes  les  vertus. 

hh.  Quelles  vertus  J.-C.  nous  dit-il  d'apprendre  de  lui  ? 
A  être  doux  et  humbles  de  cœur. 

Ne  nous  a-t-il  donné  rexem^yle  que  de  ces  deux  vertus  ? 
Il  nous  a  donné  l'exemple  de  toutes  les  vertus,  et  princi- 
palement de  la  charité  et  de  la  patience. 

Quel  exemple  de  charité  a-t-il  donné  ?  (983,  e) 
Il  s'est  entièrement  sacrifié  pour  la  gloire  de  son  Pore  et 
le  salut  des  âmes, 
kk.  Quels  exemples  de  patience  donnait-il  ?  [vie  ; 

1*  Il  endurait  de  bon  cœur  toutes  les  incommodités  de  la 
2»  Il  souffrait  avec  bonté  les  importunités  des  malades  ; 
3«  Il  souffrait  patiemment  toutes  sortes  d'injures. 

11.  [  Quels  exemples  de  douceur  donnait-il  ?  (1426) 

1»  Il  ne  rebutait  personne,  pas  même  les  pécheurs  ; 

2°  Il  ne  disputait  point  et  ne  criait  point  ; 

3"  Il  supportait  avec  douceur  les  défauts  de  ses  disciples, 

mm.  Quels  exemptes  d'humilité  donnait-il?  (1393) 
{"  n  fuyait  les  honneurs  ; 

2o  II  défendait  de  publier  ses  miracles  ;  [riiomme, 

3»  Il  ne  prenait  d'autres  qualités  que  c^lle  de  fils  de 
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nn.  Quel  est  le  devoir  d'un  vrai  disciple  de  Jésus-C/irisl  ? 

Pratiquer  avec  amour  les  leçons  qu'il  en  a  rerues. 

Pratiques. —  1 .  Lire  des  livres  qui  puissent  nous  instruire 
de  la  doctrine  de  Jésus-Christ,  principalement  l'Evangile  ; 
2.  En  demander  à  N.  S.  l'intelligence  et  la  volonté  de  la 
mettre  en  pratique  ;  3.  Prier  pour  ceux  qui  n'ont  pas  le  bon- 
heur de  la  connaître. 

Histoire. — Parabole  de  la  semence. — N.  T.,  (ig,  27. 
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10.  Quelle  est  la  marque  du  Chrétien  ?  (33-54; 

R.  La  marque  du  Chrétien,  c'est  le  signe  de  la  croix, 
aa.  A  quoi  sert  une  marque  ?  [d'une  autre. 

Une  marque  sert  à  distinguer  une  personne  ou  une  chose 
bb.  Par  quelle  marque  dislingue-l-on  les  chrétiens  ? 

On  distingue  les  chrétiens  par  If  signe  de  la  croix. 

11,  Faites  sur  vous  le  signe  de  la  croix  ? 

A.  Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du  St-Esprit. 

Ainsi  Boit-il.  (37-47) 
aa.  Pourquoi  le  sigtie  de  la  croix  est-il  la  marque  du  chrétien  ? 

Parce  qu'en  le  faisant  on  montre  qu'on  croit  en  J-.G. 
bb.  A  quoi  sert  le  signe  de  la  croix  ? 

A  distinguer  les  chrétiens  de  ceux  qui  ne  le  sont  pas. 
ce.  A  quoi  sert  encore  le  signe  de  la  croix  ? 

Le  signe  de  la  croix  nous  enseigne  le  chemin  du  ciel, 
d.    Comment  le  signe  de  la  croix  nom;  monlre-l-il  te  chemin 
du  ciel  ?  .    [nous  sauver  ; 

En  nous  rappelant  :  !•  que  J.-G.  est  mort  sur  la  croix  pour 

2°  Que  J.-G.  nous  dit  de  porter  notre  croix  et  de  le  suivre, 
c.    Qu'est-ce  encore  que  le  signe  de  la  croix  ? 

C'est  une  profession  de  foi  abrégée  du  Symbole. 
f.    Que  signifie  le  signe  de  la  croix  ? 

Le  signe  de  la  croix  signifie  deux  choses  : 

!•  La  victoire  que  Jésus-Christ  a  remportée  sur  le  démon  ; 
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2*  Que  tout  ce  qui  est  marqué  de  la  croix  appartient  à  J.-G. 
Que  monlrons-nous  en  faisant  l^.  signe  de  la  croix  f 
Nous  monlrons  que  nous  appartenons  à  Jésus-Christ. 

12.  Comment  fait-on  le  signe  de  la  croi^nf 

R.  Oa  fait  le  signe  de  la  croix  en.  portant  la  main 
droite  au  front,  de  là  au  bas  de  la  poitrine,  puis 
à  l'épaule  gauche,  ensuite  à  la  droite  ;  en  disant  : 
Au  nom  du  Pêie,  etc. 

a.  A  quoi  peut-on  penser  en  portant  la  main  du  front  à 

Veslomac  ?  •  [sonne. 

Que  le  Fils  procède  du  Père  et  qu'il  est  la  deuxième  per- 

b.  Et  en  portant  la  main  de  l'épaule  gauche  à  la  droite  ? 
Que  le  St-Ësprit  procède  du  Père  et  du  Fils. 

ce.  CommerU  fait-on  encore  le  signe  de  ta  Croix  ? 

En  traçant  avec  le  pouce  une  croix  sur  le  front,  sur  la 
bouche  et  sur  le  cœur, 
d.    Pourquoi  marque-t-on  le  front  du  signe  de  la  croix  ? 

Gest  pour  montrer  qu'on  ne  rougit  pas  d'être  chrétien. 
Pourquoi  fait-on  une  croix  sur  la  bouche  ?     [de  bouche. 
C'est  pour  montrer  qu'on  est  prêt  à  confesser  la  religion 
Pourquoi  fait-on  une  croix  sur  son  cœur  ? 
C'est  pour  montrer  qu'on  aime  sincèrement  la  religion. 
Quand  fait-on  le  signe  de  la  croix  de  cette  manière  ? 
C'est  pricipalement  aux  évangiles,  pendant  la  Ste.  Messe. 

13.  Que  nous  représente  le  signe  de  la  croix  f 

R.  Le  signe  de  la  croix  nous  représente  un  Dieu 
en  trois  personnes,  le  Père,  le  Fils,  et  le  St-Esprit, 
et  Notre-Seigueur  J.-C,  mort  sur  une  croix. 

aa.  Comment  le  signe  de  ta  croix  représenle-t-il  un  seul  Dieu  T 
Kl)  disant  au  Nom,  au  singulier,  et  non  pas  aux  noms. 

bb.  Comment  représente-l-it  les  trois  personnes  en  Dieu  ? 
Par  ces  paroles  :  Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  dm 
6aint-Bsprit. 
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ce.  Comment  représenle-t-il  Jésus-Christ  mort  en  croix  ? 

Par  la  croix  (^ue  nous  formons  sur  nous, 
dd.  Ne  nous  rappelle-t-il  pas  aussi  le  mystère  de  Vfncarnation  ? 

Oui,  il  nous  rappelle  aussi  ce  mystère, 
e.   Pourquoi  nous  représente-t-il  le  mystère  de  V Incarnation  ? 

Parce  que  le  mystère  de  la  Rédemption  est  une  suite  de 

celui  de  rincarnatiOii. 

Pratiques. — 1.  Faire  souvent  le  signe  de  la  croix,  sur- 
tout dans  lés  tentations  ;  2.  n'avoir  jamais  honte  de  le  fair& 
quand  il  y  a  opportunité,  (a) 

'H\BtoirBB.-'\.  Baptême  de  Notre-Seigneur, —  N.  T.,  fig. 
14  ;  2.  Le  serpent  d'airain^ —  A.  T.,  fig.  59. 

14,  Comment  le  signe  de  la  croix  est-il  la  marque  du 
chrétien  ? 

R.  Le  signe  de  la  croix  est  la  marque  du  chrétien^ 
parce  qu'il  montre  que  nous  croyons  en  un  seul 
Dieu,  au  nom  duquel  nous  avons  été  baptisés,  et 
en  Jésus-Christ,  qui  nous  a  rachetés  e*!  mourant 
sur  la  croix  pour  nous.  (48-54) 

a.  Comment,  en  premier  lieu,  le  signe  de  la  croix  est-il  la 

marque  du  chrétien^  [trois  personnes.^ 

Parce  qu  il  montre  que  nous  croyons  en  un  seul  Dieu  on 

b.  Comment  montrons-nous  que  nous  croyons  celte  vérité  ? 
En  disant  :  Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du  Sl-Esprit. 

ec.  Au  nom  de  qui  avons-nous  été  baptisés  ? 

Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du  Saint-Esprit. 

d.  Qui  nous  a  prescrit  de  baptiser  ainsi  ? 

C'est  J.-G.  qui  nous  a  prescrit  cette  mauiëre  de  baptiser. 

e.  '  Rapportez  les  paroles  de  Jésus-Christ  ? 

Allez,  baptisez  toutes  les  nations  au  nom  du  Père,  etc. 

f.  Que  montrons-nous  encore  en  faisant  le  signe  de  la  croix  f 

Que  nous  croyons  eh  J.-<J<,  mort  sur  la  croix  pour  nous, 
ff .    Comment  Jésus-^Christ  fious  a-t-il  rachetés  > 


(a)  Les  pratiques  devraient  io;ijoar8  être  suivies  d'une  exhortatimi. 
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En  mourant  sur  la  croix  pour  nous, 
h.    Comment  montrons-nous  que  nous  croyons  cette  vérité  f 
C'est  par  la  croix  que  nous  formons  sur  nous. 

16.  Pourquoi  fait-on  si  souvent  le  signe  de  la  croix  f 
R  On  fait  souvent  le  signe  de  la  croix  pour  invo- 
quer les  trois  personnes  de  la  Sainte-Trinité,  par 
les  mérites  de  la  passion  et  de  la  mort  de  J  -Cl 

aa.  Qui  invoquons-nous  en  faisant  le  signe  de  la  croix? 
Nous  invoquons  les  trois  personnes  delà  très  S 
Trinité, 
bb.  Par  quels  mérites  invoquons-nous  la  très  Sainte-Tri 

Par  les  mérites  de  la  passion  de  Jésus-Christ. 
€C.  />'où  nous  viennent  les  mérites  de  Jésus-Christ  ? 

Ils  nous  viennent  principalement  de  sa  mort  sur  la  croix, 
dd.  Que  demandons-nous  en  faisant  te  signe  de  la  croix  ? 

Nous  demandons  à  Dieu  sa  bénédiction  et  son  secours. 
9.    Par  quelles  poroles  demandons-nous  celte  bénédiction  et  a 
secours  ? 
Nous  les  demandons  par  ces  paroles  :  Au  nom  du  Père, 
et  du  Fils,  et  du  Saint-Esprit, 
f.    Comment  marquons-nous  notre  confiance  aux  mérites  de 
Jèsus-Christ. 
C'est  par  la  croix  que  nous  formons  sur  nous. 

gg.  Quand  esl-il  recommandé  de  faire  le  signe  de  la  croix  f 

l«'Au  commencement  de  nos  principales  actions; 

2*  Au  commencement  et  à  la  tin  de  nos  prières; 

3«  Dans  les  tentations,  et  4*  dans  les  dangers, 
hh.  Pourquoi  au  commencement  de  nos  principales  actions  t 

C'est  pour  obtenir  la  grâce  le  les  bien  faire. 

Pourquoi  au  commencement  de  nos  prières  T 

C'est  pour  obtenir  la  grâce  de  bie<)  prier. 
Pourquoi  dans  tes  tmtçitions  ? 

C'est  pour  obtenir  la  grâge  de  les  $urmopter. 

\\.  Pourquoi  dans  les  dangersî 
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QUESTIONNAIRE. 


C'est  afin  d'en  ôlre  délivrés. 
1.    A  Vexfimplc  de  qui  devons-nous  faire  le  signe  de  la  croi»  t 

A  l'exemple  de  l'Eglise  et  des  premiers  chr^^liens. 
m.  Quand  l'Eglise  emploie-telle  le  signe  de  la  croix  ? 

Dans  tous  ses  oflices  et  toutes  ses  cérémonies, 
n.    Quand  les  premiers  chrétiens  le  faisaienl-ils  ? 

A  toutes  leurs  démarches  et  à  toutes  leurs  actions. 
00.  Quelles  fautes  faut-il  éviter  en  faisant  le  signe  de  la  croix  f 

Le  Taire  mal,  sans  respect,  sans  attention,  par  routine,  etc. 

Pratiques. — 1.  Faire  le  signe  de  la  croix  au  commence- 
ment de  nos  actions  ;  2.  nous  accoutumer  à  le  biun  faire,  avec 
respect  et  dévotion  ;  3.  porter  sur  nous  un  cruciQx  et  le  baiser 
souvent.  (33-54) 

Histoire. — Mdise  fait  gagner  la  victoire  par  le  signe  de  la 
croix, — À.  T.,  fig,  45. 

§  6.— DES  PRINCIPAUX  MYSTÈRES  DE  NOTRE 

RELIGION. 


16.  Quelles  sont  les  principales  vérités  de  notre  reli- 
gion f 

R.  Les  principales  vérités  de  notre  religion  sont 
le  mystère  de  la  très  Sainte  Trinité,  le  mystère 
de  rincarnation,  et  le  mystère  de  la  Rédemption. 

aïk.  Pourquoi  appdez-vous  ces  vérités  principales  ? 

C'est  pour  donnera  entendre  qu'il  y  en  a  beaucoup  d'an- 
bb.  Que  veut  dire  le  mot  mystère  ?  [tret- 

Le  mot  mystère  signifie  une  chose  cachée, 
ce:  Qu'est-ce  qu*un  mystère  ? 

C'est  une  vérité  que  Dieu  nous  a  révélée  et  que  nous  n« 

Que  veut  dire  révéler  ?      .  [comprenons  pas. 

Révéler  veut  d:re  faire  connaître  une  chose  cachée. 

Est-il  raisonnable  de  croire  aux  mystères  f    ■ 

Oui,  puisque  Dieu,  la  véiité  même,  les  a  révélés, 
ff.    If  y  a-t-il  des  mystères  que  dans  (a  religion  f 


d. 


e. 
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Nous  sommes  tout  environnés  de  mystères, 
gg.  Jfommet  quelques-uns  des  mystères  de  la  nature  f 

1*  Le  changement  de  la  nourriture  en  notre  substance  ; 

2*  La  production  des  plantes,  des  fleurs,  des  fruits,  etc. 
hb.  Quels  sont  les  jnincipaux  mystères  de  noire  religion  ? 

Les  mystères  de  la  très  Suinte  Trinité,  do  l'Incarnation  et 
de  la  Rédemption. 

17.  Qu'est-ce  que  le  mystère  de  la  très  Sainte  Trinité  f 
R.  Le  mystère  de  la  très  Sainte  Trinité  est  un  seul 

Dieu  en  trois  personnes  :  le  Père,  le  Fils  et  le 

Sainl-Esprit.  (lGI-17!) 

ûQ.   En  quoi  consiste  le  mystère  de  la  très  Sainte  Trinité? 

Dans  l'unité  de  nature  et  la  trinilé  des  personnes, 
bb.  Qu'appelle-l-on  nature? 

On  appelle  nature  ce  qui  constitue  un  èlre. 
ce.    y  a-t-il  en  Dieu  plusieurs  natures  ? 

Il  n'y  a  en  Df^u  que  la  nature  divine, 
dd.  Combien  y  a-t-il  de  personnes  dans  le  mystère  de  la  très 
Sainte  Trinité? 

Il  y  en  a  trois  :  le  Père,  le  Fils  et  le  Saint-Esprit. 

Que  veut  dire  le  mot  Trinité  ? 

Il  veut  dire  un  seul  Dieu  en  trois  personnes. 

Quelle  est  la  première  personne  en  Dieu  ? 

La  première  personne  en  Dieu  c'est  le  Père.  .    . 

Pourquoi  le  Père  est-il  la  première  personne  ? 
Parce  qu'il  est  le  principe  des  deux  autres  personne  ' 
bb.  Pourquoi  l^appelle-l-on  Père  ? 

Parce  qu'elle  engendre  un  Fils  de  toute  cternité. 

Qu'attribue-t-on  au  Père  ? 

On  lui  attribue  la  création  du  monde. 

Pourquoi  lui  attribue-l-on  la  création  du  monde  ? 

Parce  que  c'est  un  ouvrage  de  la  toute-puissance. 

kk.  Quelle  est  la  deuxième  personne  en  Dieu  ? 
La  deuxième  personne  en  Dieu  c'est  le  Fils. 


ee. 
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QUESTIONNAIRE 


>  1 1 


11.    Pourquoi  le  Fils  eut-il  la  deuxième  personne  ? 

Parce  qu'il  prouèiia  du  Père, 
mm.  Pourquoi  la  deuxième  personne  s'appelle-l-elle  Fils  ? 

Parce  qu'elle  est  engendrée  du  Père  de  toute  éternité. 
nn.  Qu'allrihue-l'on  au  Fils  ? 

On  attribue  au  Fils  la  rédemption  des  hommef^. 
00.  Pourquoi  lui  allribue-t-on  la  rédemption  des  hommes  ? 

Parce  qu'il  s'est  fait  homme  et  qu'il  est  mort  pour  noui 
racheter, 
pp.   Le  Père  et  le  St-Espril  ne  nous  ont-ils  pas  aussi  rachetés  ? 

Non,  il  n'y  a  que  l«  Fils. 
qq.   Pourquoi  n'y  a-t-il  que  le  Fils  qui  nous  ait  rachetés  f 

{•  Parce  qu'il  n'y  a  que  lui  qui  se  soit  fuit  homme  ; 

2*  Parce  qu'il  n'y  a  que  lui  qui  soit  mort  pour  nous  ra- 
rr.     Quelle  est  la  troisième  personne  en  Dieu  't  [cheter. 

C'est  le  Sl-Esprit  qui  est,  la  troisième  personne  en  Oieu. 
ss.    Pourquoi  le  Saint-Esprit  est-il  1%  troisième  personne  ? 

Parce  qu'il  procède  du  Père  et  du  Fils. 
tt.    Qu'attribue-t-on  au  Saint-Esprit  ? 

On  lui  attribue  la  sanctification  des  hommes. 

uu.  Pourquoi  lui  atlribue-t-on  la  sanclificalion  des  hommes  f 

Parce  que  c'est  un  esprit  d'amour  et  de  charité, 
vv.    Y  a-t-il  une  personne  en  Dieu  plus  grande  l'une  que  Vautre^ 

Non,  ces  trois  personnes  sont  égales  en  toutes  choses. 
XX.  Pourquoi  sont-elles  égales  en  toutes  choses?      [divinité. 
Parce  qu'elles  n'ont  qu'une  môme  nature  et  qu'une  môme 
yy.  Où  Dieu  nouf  a-t-il  déclaré  manifestement  ce  mystère  f 
C'est  lorsque  N.  S.  J.-G.  fut  baptisé  par  SI  Jean-Baptiste. 
Quand  ce  mystère  nous  a-t-il  été  particulièrement  révélé  f 
juand  N.  S.  a  dit  :  "  Allez,  baptisez  toutes  les  nations,  tu 
nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du  Saint-Esprit.  " 
par  quelles  prières  honore-t-on  ordinairement  la  très 

Sainle-TrinUé  ? 
{•  Par  le  signe  de  la  croix  ; 
2«  Par  le  Trisagion  ou  Sanctus  qui  se  dit  à  la  messe  ; 
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3«  Par  lo  Gloria  Patri,  qui  se  dit  h  la  flti  des  psaumes. 
18.  QiC  est-ce  que  le  mu  stère  de  l' Incarnation  f 
R.  IjO  mystère  de  rincarnation  c'est  le  Fils  de  Dieu 
fait  homme.  (2G4-2G9)  : 

aa.  Comment  s'appelle  h  mystèrs  du  Fils  de  Dieu  fait  homme  ? 

Il  s'appelle  lu  my^Dtëre  de  rinciirnaliun. 
bb.  Que  veut  dire  le  mol  incarnation  ?  [Ame. 

Il  veut  dire  se  faire  homme  ûu  prendre  un  corps  et  une 
ce.   Laquelle  des  trois  personnes  en  Dieu  s'est  faite  homme? 

C'est  le  Fils,  la  seconde  personne, 
dd.  Pourquoi  le  Fils  de  Dieu  s'est-il  fait  homme  ? 

Le  Fils  de  Dieu  s'est  fuit  homme  pour  nous  racheter. 

Pratiques. —  I.  Réciter  dévotement  VAve  Maria  pour 
honorer  Marie  dans  le  mystère  de  l'Incarnation  ;  ?.  Uemercier 
N.  8.  de  nous  avoir  délivrés  de  l'escldvage  du  péché. 

Histoire. — Mo'ise  fait  traverser  la  mer  Rouge  aux  Israé- 
Hles.^A.  T.  fig  42. 

19.  Qu'est-ce  que  le  mystère  de  la  Rédemption  f 

R.  Le  mystère  de  la  Rédemption  c'est  Jésus-Christ 

mort  ea  croix  pour  nous.  (350-381) 
ao.  Comment  s'appelle  le  mystère  de  Jésus-Christ  mort  en 
croix  pour  nous  ? 

Il  s'appelle  le  mystère  de  la  Rédemption, 
bb.  Que  veut  dire  le  mot  Rédemption  ? 

Il  veut  dire  rachat,  délivrance. 
<5C.  Comment  Jésus-Christ  nous  a-t-il  rachetés  ? 

t*  En  souffrant  pour  nous  comme  homme  ;  .    fces. 

2*  En  donnant  comme  Dieu  un  prix  infini  à  ses  souflTran- 
dd.  Qu'a  fait  Jésus-Christ  comme  homme  pour  nous  racheterf 

Jésus-Christ,  comme  homme,  pour  nous  racheter,  a  souf* 
fert. 

Qu'a  fait  Jésus-Christ,  comme  Dieu,  pour  nous  racheter  f 

Il  a  donné  un  prix  infini  à  ses  souffrances. 

Comment  appelle-t-on  ces  vérités  ? 

On  appelle  ces  vérités  des  mystères. 


«e. 
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giiKHTIONNAlUK 


fT       Çufllfx  sotil  tes  \)frfvrliof\x  (/«•  Oim  dont  ht  /?♦'(^tM;^/l>r^ 
nous  fi^couvre  l'excellencf  ?• 

w«  lov»lo-p\nRP«nr(»  Pl  Ptt  f»nlnl«'l»V 
20.   Vouvifuoi  npprlli»  t  ott  ces  tuh'ith  <tfs  vnjstèrrs  f 
H>  On  appollo  roH  vt^ritc'n  doH  wysthcsy  \m\ri}  ipio 
00  Hunl  i\v^  vôrilt^H  «pio  lunm  m»  romprniona  p.'ifl 
«<i.     V  <î  /-»/  plusirtifs  sorifw  df  vtfjsli^irs  ?  (  I  Ttl) 

Il  y  on  II  tlt»  (loix  PoilWH  :  Ioh  inyslôroB  iIo  la  n>ll^inti  ri 
nnu  (lo  la  nalwro. 
H>.   (jUfls  fotU  les  tMj/.v/»'rr.t  fff»  lo  iclhjioti  ? 


O  son!  iloH  vonloî*  qno  Dii'U  a  iovcIpor  aux  liniiinirR. 


ec.    (^t4W,v  son!  les  mysti^vcs  de  la  undtre  f 


(pftj>. 


O  jioni  iio8  »  hosos  «lo  la  nalmo  y\\\o  nous  tHuioniurriuuiH 
tiJ.   fVxM  <)M.v-M()«,v  com]ivn\dve  les  viijshhrs  ?  (inyslPn»B. 

Non,  car  yi  nous  !•»»  «'ompuMiions  ils  no  Ri'raitMil  pluBdoR 
vo.    Ks'.ce  qull  y  a  dans  la  tuiluni  des  choses  que  tious  m 
ronipfYNon.v  p*».v  ? 

Oui,  nous  sonnuos  lo»»l  »Mn  ironnrp  do  mystôrof». 
ft\      /\)j<?(/U()*  f\e  youroiïstions  yas  rttmiwewire  les  vu/slî^res  ? 

Patvo  (juïls  sotU  au-tlcssiis  lU»  noin»  inlolli^iMic»'. 

21.  Sommes  nous  ohU<jês  de  croirr  ers  vèn'h's  qur  nous 

i\c  pouvons  pus  comprendre  ? 
H.  Oui.  nous  sonnuos  ()l)lii;ôs  (io  croiri^  Iri's  IViinc- 
moul  0(^s  vôritos,  vl  tous  los  aulnes  niysliM-cs  {\o, 
notiv  n^ligion,  (|uoi(|uo  nous  n«»  puissions  1rs 
oonipivu(hv,  paivo  {\uo  oVst  DiiMi  qui  les  a  rô- 
vt^U^s.  (155-157) 
«,     Comment  devons-nous  croire  les  mi/slères  de  la  religion  'f 

Nous  devons  los  croiro  très  (orniciuoid. 
l\     Qu(^t-c(  croire  très  fermement  f  [iMuoniont. 

C'osl  t^tiv  trt»s  certain,  Iros  convainon,  sans  douter  au- 
c.      Esl-ce  pêcher  que  de  douter  volontairement  des  vàilês  de 
la  rtiiyion  ? 


Oui,  r'i»f»l  |M'(li»'r  qiioiln  »IoiiI»t  vohmlalr'Mnont  <I«  or»  yf- 
rlli'P. 
;!.      I\turquni  rxl-cf  fn^chn-  f/ujj  tl'en  (innicr  vnlnntuirpmrnl  ? 

l'iircn  »jiin  i;'«!Rl  |i(mi<:(m  (|iim  Www  pfiil  n«ni«  (rofn|>"r 
»••'.    Qui  pxl  nft  If  ni  rwii.n  a  NriHf*  cf.i  vf'iilh  f 

(l'oHl  1)1011  «|mI  iimm  II  rov»'l(>  noR  v^M'ilf'W. 
d"     ^u'f'.W ff  (V  <///  ff  (/ufl  Divn  wiH.^  Ira  a  Vf'vfllf^ps  t 

(l'f'Hl  à-diit»  »(tin  |)it>ii  iMMin  l«'H  ri  ffiit,  cfimiallrn. 
g.      /Vir  i\Hi  IHrn  fuhti  pio^mi^r  l-il  Ir.i  véritéa  dr.  la  rt'Uninn  ? 

Dkmi  iindH  (tr(i|i«mM  |«>n  vrriU'H  (Jm  lit  ri'li^i»iri  pur  «îhii  KkIi«*'. 

Piftilquo. — (''itiri' lin  li'mpn  «'Il  l.i'ifipc  il»'f»  ii'îIms  lio  foi  sur 
lr«  vrrilf"  i|iim  Ij  r*\\\i\in\  iioim  I'iipim^ii". 

HlHtoIro      f.' lùinuiiufi  croit  ce  que  lui  cniiriynr,  Ir.  diacre, 
^•<  Hiillpit,',-  N.  r.fiij.  0  7. 

22.  ^^i    .so/ji    caiilcnHn   1rs    principau.i;    niyalhra  de 
uoirr  rrlii/iiïii  / 

H.  liCH  jM'iiK'ipaiix  riiyHli'rrH  (Im  iioirn  rnli^ioii  «ont 
coiilcmiH  (l.'iim  1(1  T/vv/o  (»ii  Symboln  rlos  A[)ôti(;H. 

23.  (,hirst~r.c  f/ar  le  Si/rrihoir  drn  A/tt'lrm  ? 

W.   lif  Synil)nl()  (nU  iiîio  profiîSHioti  do  foi  (pii   nous 
vient  ({(«H  ApolriîH.  ('t.\-',\i) 

24.  U''<'ifrz  Ir  Si/rnholr  (1rs  A/tntrrs? 


\{.  ,\ 


n  croiH  <Mi  Dini.  (île 


.'  u- 


ail.    l^ourqiioi  le  Si/nilfolc  e.sl-il  ap^telé,  (îroilo  '/ 
Piircn  ijn'il  (îoiiimt'iicf  (idr  eu  lucit  un  Iulin, 

i)I).   Que,  continu  le  Sytnhnie'f 

Il  «îHfilmril  h'H  piiii(Mpult5H  v»''ril/:3  '1'!  la  rf\'\ff,\oî), 

ce.    Quels  snnl  les  myslèrcH  conlenus  dann  le  Si/nihote  ? 

L(!s  inyslôniH  d'î  la  lr»;H  Saifilo  Trirnlo,  du  l'Incarnation 


l't  (l<(  1(1  l{(Ml(!m|»lion, 


{Trimlé. 


(](l.   Montrez,  dans  le  Symbole,  le  mystère  de  la  très  Sainte, 
Jo  croiH  (Ml  Dmîii  Ii5  Père;  on  J.-C  mou  Fils ,  au  Sl-Espril. 

«0.    Montrez  le  mystère  de  i' Incarnation. 

A  elô  conçu  du  St-Iif^prit,  (ist  mi  do  la  Vii;rge  Marie. 


:  m-. 
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Montrez  le  mystère  de  la  Rédeynption.  [enseveli. 

A  souflert  sous  Ponce-Pilate,  a  été  criicilié,  est  mort,  a  été 

Le  Symbole  ne  contient-il  que  les  trois  principaux  mys- 
lères  ? 

Il  «n  contient  plusieurs  autres  (voy.  Q.  116  à  183). 
hh.  Pourquoi  appelle-t-on  le  Credo  une  profession  de  foi  ? 

Parce  qu'il  contient  l'abrégé  de   ce  que  nous  devons 
croire.  [croire  ? 

Le  Symbole  ne  contient  donc  pas  tout  ce  que  nous  devons 

Non,  il  n'en  contient  que  l'abrégé. 

OU  est  contenu  tout  ce  que  nous  devons  croire  ? 

Il  est  contenu  dans  l'Ecrilure-Sainte  et  la  Tradition. 
kk.  De  qui  nous  vient  le  Symbole  ? 

Le  Symbole  nous  vient  des  Apôtres. 
11.    Pourquoi  dites-vous  quHl  nous  vient  de !>     mlres'f 

Parce  que  ce  sont  les  Apôtres  qui  l'ont. cuuiposé. 
mm.  Pourquoi  les  Apôtres  ont-ils  composé  le  Symbole? 

Pour  servir  de  règle  de  foi  à  tous  les  fidèles. 

Les  Apôtres  ont-ils  laissé  le  Symbole  par  écrit  ? 

Non,  ils  l'ont  seulement  enseigné  de  vive  voix. 
Pourquoi  ne  Vont-ils  paf  laissé  par  écrit  ? 

De  peur  qu'il  ne  tombât  entre  les  mains  des  infidèles. 

ITy  a-l-il  dans  V Eglise  que  le  Syrxbole  des  Apôtres  ? 
Il  y  a  encore  le  Symbole  de  Nicée  et  celui  de  St  Alhanase. 
Ces  Symboles  di/fèrent-ils  de  celui  des  Apôtres  ? 
Ils  n'en  diffèrent  que  par  la  forme  —  la  doctrine  est  la 

même — mais  plus  formelle  H  plus  explicite. 
Sommes-nous  obligés  de  savoir  le  Symbole  et  de  le  réciter  ? 
Oui,  nous  sommes  obligés  de  le  savoir, — et  il  est  utile  de 
le  réciter  souvent. 
38.  Pourquoi  devons-nous  le  savoir  et  le  réciter  ? 

Parce  qu'il  contient  les  vérités  révélées  que  nous  sommes 
tenus  de  croire  et  do  connaître  pour  être  sauvés. 

tt.    Est-ce  assez  de  savoir  les  mots  du  Symbole  ? 

Ce  n'est  pas  assez  d'en  savoir  les  mots, — il  faut  travailler 
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à  en  comprendre  le  sens. 

25.  Comment  se  divise  le  Symbole  des  Apôtres  ? 

R.  Le  Symbole  des  Apôtres  se  divise  en  douze  ar- 
ticles. ^ 

aa.  En  combien  de  parties  se  divise  le  Symbole  ? 

Le  Symbole  se  divise  en  trois  parties, 
bb.  Combien  y  al-il  d'articles  dans  la  première  partie  ? 

Il  n'y  en  a  qu'un,  c'est  le  pr^•mier.  . 

ce.  De  quoi  traite  la  première  partie  du  Symbole  ? 

De  Dieu  le  Père  et  de  l'ouvrage  de  la  cr'^alion. 
dd.  Combien  y  a-t-il  d'articles  dans  la  deuxièms  partie  ? 

Il  y  en  a  six.  Ce  sont  les  six  articles  suivants, 
ee.  De  quoi  traite  la  deuxième  partie  du  Symlwle  f 

De  Dieu  le  Kils  et  de  la  rédemption  des  hommos. 
ff.    Combien  y  a-t-il  d'articles  dans  la  troisième  paî^lie  ? 

Il  y  en  a  cinq.     Ce  sont  les  cinq  derniers. 
gg.  De  quoi  traite  la  troisième  partie  ? 

l»  Du  Saint-E^prit  et  de  la  sanctification  des  hommes  ; 

2»  De  l'Eglise  et  de  la  glorification. 

Pratiques. — 1.  Réciter  tous  les  jours  le  Symbole  a v«c 
attention,  et  chercher  à  comprendre  le  sens  d><  chaque  ar- 
ticle ;  2.  Graver  dans  son  cœur  les  vérités  contenues  dans  le 
Symbole. 

Histoire. — FoiduCentemer,—N.  T.fig.lk. 

26.  Quel  est  le  premier  article  du  Symbole  7 

R.  Je  crois  en  Dieu  le  Père  tout-puissant,  créateur 
du  ciel  et  de  la  terre. 

aa.  Que  nous  enseigne  le  premier  article  du  Symbole  ? 

Trois  choses  :  !•  Qu'il  y  a  un  Dieu  et  qu'il  n'y  en  a  qu'uD  ; 

2*  Que  ce  Dieu  est  tont-puissant  ; 

3*  Qu'il  est  le  créateur  du  ciel  et  de  la  terre, 
b.    Que  veut  dire  le  mol  je  crois  ? 

Il  veut  dire  je  suis  certain,  je  suis  convaincu. 

ce.  Quelle  est  la  première  vérité  que  nous  devons  croire  t 
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C'est  qu'il  y  a  un  Dieu  et  qu'il  n'y  en  a  qu'un, 
dd.  Que  signifienl  ces  paroles  :  Je  crois  en  Dieu  ? 

Je  suis  certain  par  une  ferme  foi  qu'il  y  a  un  Dieu — et 
qu'il  ne  peut  y  en  avoir  plusieurs, 
ee.  Pourquoi  ne  peul-il  pas  y  avoir  plusieurs  Dieux  ? 

Parce  que  s'il  y  en  avait  plusieurs,  aucun  ne  serait  sou- 
fr.    Que  veut  dire  le  mot  souverain  ?  [verain. 

Souverain  veut  dire  qui  n'a  point  d'égal, 
gg.  Comment  éles-vouB  certain  qu'il  n'y  a  qu'un  Dieu  ? 

J'en  suis  certain  par  une  ferme  foi. 
hh.  Qu'est-ce  à  dire  par  une  ferme  foi  ? 

C'est-à-dire  sans  en  douter  aucunement, 
ii.    Pourquoi  n'en  doutez-vous  aucunement? 

Parce  que  c'est  Dieu  qui  l'a  révélé.  (23-32) 

27.  Qu'est-ce  que  Dieu? 

R.  Dieu  est  un  pur  esprit  infiniment  parfait,  créa- 
teur et  maître  absolu  de  toutes  choses.  (55-79) 

aa.  Pourquoi  croyez-vous  en  Dieu  ? 

Parce  que  lui-même  m'a  révélé  son  existence.  (55-62) 

b.  Comment  Dieu  vous  a-t-il  fait  connaître  son  existence  ? 

!•  Par  ses  ouvrages  ;  2»  Par  la  révélation. 

c.  Quels  sont  leà  ouvrages  qui  nous  prouvent  l'existence  de 
Les  ouvrages  de  Dieu  sont  le  ciel  et  la  terre.  [^Dieu  ? 

d.  Comment  les  ouvrages  de  Dieu  prouvenl-il  son  existence  ? 

Comme  un  monument  prouve  l'existence  d'un  architecte, 
— une  horloge,  celle  d'un  horloger,  etc.  Rom.  I.  20. 

e.  La  raison  ne  nous  dit-elle  pas  aucsi  qu'il  y  a  un  Dieu  ? 

Oui,  car  s'il  n'y  avait  pas  de  Dieu,  le  ciel  et  la  terre 
n'existeraient  pas. 

f.  Est-ce  que  le  ciel  et  l?.  lerre  ne  pouvaient  pas  se  faire  seuls  ? 

Pas  plus  qu'un  monument  ne  peut  exister  sans  quelqu'un 
gg.  Qu'entend-on  par  la  rèvélalion?  [qui  le  bâtisse. 

C'est  la  connaissance  que  Dieu  a  bien  voulu  donner  de 
hh.  A~l-on  toujours  cru  à  l'existence  de  Dieu  ?         [lui-môme. 
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Oui,  on  a  toujours  cru  à  l'existence  de  Dieu. 
foules  les  nations  onl-elles  cru  à  l'existence  île  Dieu  ? 
Oui,  toutes  les  nations  y  ont  cru, — môme  les  tribus  les 

plus  sauvages.  (G3-68) 

Ne  trouve-t-on  pas  une  autre  preuve  de  Vexistence  de  Dieu  ? 

Oui,  chacun  peut  trouver  cette  preuve  dans  sa  cons- 

Que  nous  dit  noire  conscience  'f  [cience. 

Que  nous  serons  récompensés  ou  punis  selon  que  nous 

aurons  bien  ou  mal  ffiit. 
Com\)i,enl  cela  prouvc-t-il  l'existence  de  Dieu  'f 
En  ce  que  notre  conscience  nous  dit  qu'un  arbitre  sou- 
verain préside  à  nos  destinées.  {certaine  ? 
U existence  de  Dieu  est  donc  une  vérité  bien  claire  et  bien 
Oui  ;  elle  est  si  claire  et  si  certaine,  qu'il  faut  être  insensé 

ou  bien  méchant  pour  refuser  d'y  croire. 
Comment  doit-on  regarder  ceux  qui  ne  croient  pas  en 

Dieu  ? 
Ils  doivent  ôtre  regardés  comme  des  insensés  ou  des  cri- 
0.  [  Que  devons-nous  conclure  de  celte  inslruclion  ?     [minels. 
Qu'il  existe  un  Dieu  qui  nous  récompensera  ou  nous  pu- 
nira selon  nos  œuvres.  (6U-79) 
00.  Pourquoi  diles-vous  que  Dieu  est  infiniment  parfait  ? 
Parce  qu'il  possède  toutes  les  perfections  et  que  ses  per- 
fections n'ont  point  de  bornes.  (80-162) 

jip.   Pourquoi  dites-vous  que  les  perfections  de  Dieu  n'ont 
point  de  bornes  ? 

Parce  qu'on  ne  peut  rien  y  ajouter  ni  en  rien  retrancher. 
qq.  Nommez  quelques-unes  des  perfections  de  Dieu, 

L'éternité,  l'immutahilité,  l'immensité,  l'indépendance. 
rr.    Pourquoi  dit-on  que  Dieu  est  ilernel?  [^\-M)  -, 

Parce  qu'il  n'a  jamais  eu  de  commencement  et  qu'il  n*aur« 
ss.  Les  anges  et  nos  âmes  sont-ils  éteimels  ?      [jamais  de  fin. 

Non,  car  ils  ont  eu  un  commencement. 

tl.    Commenl  appelle-t-on  les  créatures  qui  ont  eu  un  com- 
mencement, mais  qui  n'auront  point  de  fin  f 
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On  les  apoelle  immortelles. 
uu.  Pourquoi  dites-vous  que  Dieu  eut  immuable  ? 

Parce  qu'il  n'est  sujet  h  aucun  changement. 
vv.   N'y  a-l-il  que  Dieu  qui  soil  immuable  ? 

Oui,  car  tout  dan»  le  monde  change  continuellement. 
XX.   Pourquoi  dites-vous  que  Dieu  est  immense  ? 

Dieu  est  immense,  parce  qu'il  est  partout, 
yy.   Pourquoi  Dieu  est-il  indépendant  ? 

Parce  qu'il  ne  tient  l'être  que  de  lui-môme,  —  et  qu'il  ne 
dépend  d'aucune  cause. 
2.     Dieu  dépend-il  de  quelque  cause? 

Non,  Dieu  ne  dépend  que  de  lui-même. 
ah\  De  qui  dépendent  toutes  les  créatures?  [tence. 

De  Dieu  et  de  tout  ce  qui  leur  donne  et  conserve  Texis- 
hc'.  Nommez  encore  quelques  perfections  de  Dieu. 

L'unité,  la  simplicité,  la  souveraine  béatitude,  l'incompré- 
hensibilité. 
ad'.  Q u' entendez-vous  par  runité  de  Dieu? 

J'entends  qu'il  n'y  a  qu"un  seul  Dieu, — et  qu'il  ne  peut 
y  en  avoir  plusieurs.  (ICI) 
9ie\  Qu'entendez-vous  par  la  simplicité  de  Dieu? 

J'entends  qu'il  n'est  point  composé  de  parties. 

af,  Qu' entendez-vous  par  la  souveraine  béatitude? 

J'pnlends  qu'il  est  et  sera  toujours  parfiitoment  heureux. 
ag'.  Pourquoi  Dieu  est-il  incompréhensible  ? 

Parce  qu'aucune  créature  ne  peut  le  connaître  et  le  com- 
prendre parfaitement, 
ah'.  Fuitts-nous  connaître  encore  quelques  perfections  de  Dieu. 
La  liberté,  la  bonté,  la  justice,  la  miséricorde,  la  sainteté, 
•i'.  Qu'' entendez-vous  par  la  liberté  de  Dieu  ?  [la  sagesse,  etc. 
J'eiitends  :   1"  Sa  volonté  elle-même  toujours  indépen- 
dante; 
1*  La  faculté  de  vouloir  ou  de  ne  vouloir  pas,  d'agir  ou 
de  ne  pas  agir,  etc. 

«j*.   Qu'enlendex'vouspar  la  bonté  de  Dieu  ?  (101-104) 
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J'entends  qu'il  aime  toutes  ses  créatures  et  qu'il  fuit  du 

ali'.  Qu'enlendez-vous  par  ta  justice  de  Dieu  ?    [bien  ù  toutes. 

J'entends  sa  volonté  constante  de  récompenser   ou  de 

punir  chacun  selon  ses  œuvres.  (105-108) 

al'.  En  quoi  nous  montre-t-il  sa  miséricorde  ? 

En  ce  qu'il  veut  sauver  tous  les  hommes  et  pardonner  à 

tout  pécheur  repentant. 

am'.  Comment  est-ce  que  Dieu  est  saint? 

En  ce  qu'il  ne  peut  commettre  le  mal  et  qu'il  est  l'auteur 

de  toi.tes  les  vertus. 

an'.  En  quoi  Dieu  nous  montre-t-il  sa  sagesse  ? 

Il  la  montre  :  1»  Dans  un  amour  suprême  de  l'ordre  : 

2»  En  ce  qu'il  ne  fait  rien  sans  but  et  sans  motifs  dignes 

de  lui. 

3"  En  ce  qu'il  obtient  parfaitement  la  fin  qu'il  se  propose 

jtar  les  meilleurs  moyens.  •'-*- 

Pratiques. — t.  Disons  souvent,  avec  St  Michel  :  "  Qui  est 
semblable  à  Dieu,  "  surtout  quand  nous  sommes  tentés;  2. 
Méditons  quebjuefois  sur  les  perfections  de  Dieu,  pour  nous 
exciter  à  l'aimer. 

Histoires.— 1.  L'enfant  prodigue,— N.  T,fig,  40;  2.  sa- 
erificed'Elie,—A,  r.,fig.  120.       • 

28.  N'y  a-l-il  qu'un  Dieu? 

R.  Oui,  il  n'y  a  qu'un  J3ieu,  et  il  ne  peut  y  en  avoir 

plusieurs.  ^ 

aa.   Pourquoi  ne  peut-il  pas  y  avoir  plusieurs  Dieux  ? 

Parce  que,  s'il  y  en  avait  plusieurs,  aucun  ne  serait  Dieu. 
i)b.  Pourquoi  aucun  ne  serait-il  Dieu  ? 

Parce  qu'aucun  ne  serait  souverain, 
,  ce.   Pourquoi  aucun  ne  serait-il  souverain  ? 

Parce  que,  qui  dit  souverain,  dit  qui  n'a  point  d'égal. 

129.  Dieu  a-t-il  toujours  été  et  sera-t-il  toujours? 
|R.  Oui,  Dieu  est  éternel,  il  a  toujours  été  et  sera 

toujours.  (81-84) 
t&a.  Dieu  a-i-il  eu  un  commencement  ? 


|-  I 


il 


I 


l:ïl 


t 


ki 


ff 


i    t 


^tlî 


1*1 


I 


.1! 


IM- 


Ml!i 


m 


26 


QUESTIONNAIRE 


ce. 


d. 


ee. 


ff. 


gg- 


Non,  Dieu  n'a  jamais  eu  de  comnionccment, 
bb."  Dieu  aura-i-il  une  fin  ? 

Non,  Dieu  n'aura  jamais  de  fln. 
Y  a-l-U  encore  quelque  chose  qui  soit  éternel  ? 
Non,  il  n'y  a  que  Dieu  qui  soit  éternel. 
Toutes  choses  ont  donc  eu  un  commencement  ? 
Oui,  toutes  choses  ont  commencé,  excepté  Dieu. 
OU  était  Dieu  avant  qu'il  n'y  eut  rien  de  ce  que  nous 
Dieu  était  en  lui-même.  {voyons  ? 

Comment  appellc-t-on  les  créatures  qui  ne  doivent  point 
finir?  f point  finir. 

On  appelle  immortelles,  les  créatures  qui    ne  doivent 
Quelles  sont  les  créatures  qui  ne  doivent  point  finir  ? 
Ce  sont  les  anges  et  les  hommes. 

30.  Où  est  Dieu?  {\m-n\) 

R.  Dieu  est  partout,  il  remplit  le  ciel  et  la  terre, 
a  a.   Comment  appelle-t-on  la  perfection  par  laquelle  Dieu  est 

On  appelle  cette  perfection  immensité.  [poî'tout  ? 

b.    Dieu  n'est-il  dans  le  ciel  que  pir  son  immensité  ? 

Dieu  est  aussi  dans  le  ciel  par  sa  gloire. 

Est-ce  que  la  gloire  de  Dieu  ne  l'accompagne  pas  partout  f 

Oui,  mais  il  ne  la  manifeste  dans  toute  sa  spU'ndeur  qu« 
dans  le  ciel. 

Dieu  n'est-il  sur  la  terre  que^par  son  immensité  ? 

Dieu  est  aussi  sur  la  terre  par  sa  Provi(J<'nce.  {^téf 

«.     Dieu  n'est-il  dans  le  cœur  des  justes  que  par  son  immensi- 

Dieu  est  aussi  dans  le  cœur  dt*s  justes  par  sa  grdce. 
f.      Dieu  n'est-il  dans  l'enfer  que  par  son  immensité  ? 

Dieu  est  aussi  dans  l'enfer  par  sa  justice. 

31.  Dieu  voit-il  tout  et  connail-il  tout  ? 

R.  Oui,  Dieu  voit  tout  et  connaît  tout,  môme  ce 

qu'il  y  a  de  plus  caché  dans  notre  cœur.  (144-149) 

a.     Pourquoi  dites-vous  que  Dieu  voit  tout  f 
Parce  que  rien  ne  peut  lui  être  caché. 
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1).     Pourquoi  rien  ne  peul-il  lui  cire  caché  ? 

Parce  que  toutes  choses  sont  à  découvert  à  ses  yeux, 
c.    Comment  voil-il  ce  qu'il  ij  a  de  plus  cache  dans  nos  cœurs  ? 

IVirce  qu'il  est  présent  dans  nos  co}urs. 
(l.     les  anges  voient-ils  nos  pensées  ? 

Non,  à  moins  que  Dieu  no  les  leur  découvre. 

Pratiques. —  I.  Pensons,  dans  toutes  nos  actions,  que 
nous  sommes  sous  i'œil  de  Dieu  ;  2.  souvenons-nous  que  notro 
âme  étant  immortelle,  notre  unique  soin  doit  être  do  la  sauver. 

Histoire. — Folie  des  richesses  qui  ne  durent  qu'un  ins- 
tant-N.  T.,  fuj.  3'J. 

32.  D'uni  prend-il  soin  des  choses  de  ce  monde? 

R.  Oiii,  Dieu  prend  soin  de  toutes  choses,  il  con- 
serve tout  et  gouverne  tout  dans  le  monde,  et 
rien  n'arrive  sans  sa  permission.  (12'2-135) 

33.  Comment  appclle-t-on  ce  soin  que  Dieu  prend  de 
toutes  choses  ? 

R.  Ce  soin  que  Dieu  prend  de  toutes  choses  s'ap- 
pelle la  Providence. 

a.  De  quoi  Dieu  prend-il  soin  dans  le  monde  ? 
Dieu  prend  soin  de  toutes  choses. 

b.  Qu'est-ce  que  Dieu  conserve  dans  le  monde  ? 
Dieu  conserve  toutes  choses  dans  le  monde. 

c.  Qu'est-ce  à  dire  qu'il  les  conserve  ?  [le  néant. 
G'est-à-diro  qu'il  les  empoche  de  périr, — de  tomber  dans 

(l.     Qu'est-  e  à  dire  que  Dieu  gouverne  toutes  choses  ? 

C'est-à-dire  que  rien  n'arrive  sans  son  ordre  ou  sans  sa 
permission. 
ce.  Comment  toutes  choses  arrivent-elles  dans  le  monde  ? 

Elles  arrivent  par  l'ordre  ou  par  la  permission  de  Dieu. 

f.  Comment  le  bien  arrive-t-il  dans  le  monde  ? 

Le  bien  arrive  dans  le  monde  par  l'ordre  de  Dieu. 

g.  Pourquoi  dites-vous  qu'il  arrive  par  l'ordre  de  Dieu  ? 
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Parce  que  Dieu  le  veut  effectivement,  il  l'aime,  le  récom- 
h.    Comment  le  mal,  c'est-à-dire  le  péché,  arrive-l-il  ?  [pense. 

Il  arrive  par  la  permission  de  Dieu, 
i.      Pourquoi  dites-vous  par  la  pej^iission  de  Dieu  ? 

Parce  que,  pouvant  l'empôcher,  il  ne  l'empôche  pas. 
j.      Comment  les  a//liclions arrivent-elles?  [permission. 

Elles  arrivent  tantôt  par  l'ordre  de  Dieu,  tantôt  par  sa 
k.     Quand  les  afflictions  arrivent-elles  par  Vordre  de  Dieu  ? 

C'est  quand  il  les  envoie  lui-môme. 
1.      Quand  arrivent-elles  par  la  permission  dt  Dieu  ? 

C'est  quand  il  permet  aux  démons  c    aux  méchants  de 
nous  aflliger. 
m.    Les  afflictions  de  la  vie  s  nt-ellcs  des  maux  ? 

Elles  sont  plutôt  des  biens,  quand  on  les  reçoit  chré- 
tiennement. 

n.     Comment  les  afflictions  peuvent-elles  être  des  biens  ? 

Parce  que,  1«  Elles  servent  à  expier  nos  péchés  ; 

2*  Elles  servent  à  augmenter  nos  mérites. 
0.     A  qui  faut-il  avoir  recours  dans  nos  afflictions  ? 

1»  Dans  nos  afflictions  nous  devons  avoir  retours  à  Dieu  ; 

2»  Nous  pouvons  aussi  nous  adresser  à  la  très  Sainte 
Vierge,  aux  anges  et  aux  saints  ;  [et  éclairées. 

3»  Nous  pouvons  aussi  prendre  l'avis  de  personnes  sages 
p.     Dieu  ahandonne-l-il  ceux  qui  se  confient  en  lui? 

Non,  il  ne  les  abandonne  jamais. — Gomme  un  père... 
q* .    Quelle  conclusion  po ux  ons-nous  tirer  de  cette  instruction  ? 

Que  nous  devons  nous  abandonner  à  la  conduite  de  Dieu 
comme  des  enfants  à  l'égard  d'un  bon  père. 

Pratiques. — 1 .  Si  la  Providence  a  soin  des  petits  oiseaux, 
combien  plus  aura-t-elle  soin  de  nous  ;  2.  Recevons  tout  avec 
reconnaissance,  même  les  afflictions,  puisque  c'est  notre  Père 
qui  nous  les  envoie. 

Histoires.— 1.  Elie  nourri  par  les  corbeaux,  —  A.  T.,fig. 
119  ;  2.  siège  de  Samarie,—A.  T.,  fig.  128  et  129. 

34.  Pourquoi  dites-vous  :  Je  crois  en  Dieu  le  Père  ? 
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R.  Je  dis  Dieu  le  Père,  pour  marquer  qriC  la  pre- 
mière personne  en  Dieu  s'appelle  le  Père. 

35.  Combien  y  a-Hl  de  personnes  en  Dieu? 

\\.  Il  y  a  trois  personnes  en  Dieu  :  le  Père,  le  Fils 
et  le  Saint-Esprit.  (163-171) 

aa.   Comment  s'appelle  la  première  personne  en  Dieu  ? 

La  première  personne  en  Dieu  s'appsMle  le  Père.    (Voyez 
Q.  17,  no'fàz.) 

36.  Les  trois  personnes  divines  ont-elles  les  mêmes 
perfections  ? 

R.  Oui,  les  trois  personnes  divines  ont  les  mômes 
perfections,  elles  sont  égales  en  toutes  choses. 

au.  En  quoi  les  Irais  personnes  divines  sont-elles  égales  ? 

Les  trois  personnes  divines  sont  égales  en  toutes  choses. 
bb.  Y  a-t-il  une  des  trois  personnes  plus  ancienne  ou  plus 
puissante  que  les  autres  ? 
Les  trois  personnes  divines  sont  aussi  anciennes  et  aussi 
puissantes  l'une  que  l'autre. 

37.  Le  Père  est-il  Dieu? 
R.  Oui,  le  Père  est  Dieu. 

38.  Le  Fils  est-il  Dieu? 

R.  Oui,  le  Fils  est  Dieu  comme  le  Père. 

î39.  Le  Saiiil-Esprlt  est-il  Dieu?  ' 

|R.  Oui,  le  Saint-Esprit  est  Dieu  comme  le  Père  et 
le  Fils. 

|40,  //  y  a  donc  trois  Dieux? 

[R.  Non,  il  n'y  a  pas  trois  Dieux  :  les  troisjpersonnes 
divines  ne  font  qu'un  seul^el  môme  Dieu. 

141.  Commend  cela  ? 
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\\.  l^art'O  qu'elles  n'ont  (ju'iuie  nnuiio  iialiiio  ol  une 
mémo  divinité. 

a.  (Jn'esl'Ce  qinnv  nalure  ? 

On  aiipcllo  naUiro  ce  qui  coiif^lllue  un  <*tro. 

b.  Quelle  est  la  nature  de  V homme  ? 

La  naturo  do  riitMiimp,  c'es«t  son  âme  unit>  ù  son  corps. 

c.  Quelle  Lsl  la  nature  de  Dieu  y 

La  nalure  de  Dieu,  c'est  la  divinilé. 
(1.     A  qui  lu  nalure  dicine  est-elle  rrwvnune  ? 

Elle  est  conunune  aux  trois  iiorsonnes  en  Dii'U. 
0,     Qu'esl-ee  à  dire  quelle  leur  est  commufic  ? 

O'est-à-diro  qu'elles  ne  font  qu'un  seul  Dit'u. 

42.  Comi)ie)it  s\fpj>c(lc  le  myslcrr  d^iii  seulDlcu  en 
trois  personnes^  le  Phrc^  le  Fils  et  le  Scint-Espril  ? 

R.  Ce  mystère  (Vnn  seul  Dieu  eu  trois  personne.-; 
s'appelle  le  mystère  de  la  très  Sainte  Trinité, 

aa«   Que  veut  dire  le  mol  Trinité? 

Il  veut  dire  un  seul  Dieu  en  U'ois  personnes, 
bb.  Quel  rang  tient  le  mystère  de  la  très  Sainte  Trinité parm< 
les  autres  mystères  ? 

Le  mystère  de  la  très  Sainte  Trinité  lient  le  premier  rang. 
c.     Pourquoi  lienl-il  le  premier  rang  ? 

Parce  qu'il  est  le  premier  et  le  principe  de  tous  les  autres. 

43.  Pourquoi  apih'lez-vous  Dieu  Toul-Puisscint  ? 

R,  J'appelle  Dieu  ^'out-Puissant,  parce  qu'il  peut 
tout,  et  que  rio.i  ne  lui  est  impossible.  (85-9G) 

aa.  Pourquoi  Dieu  peut-il  tout  ? 

Parce  que  sa  puissance  est  infinie, 
bb.  Pourquoi  la  iniissance  de  Dieu  esl-elle  infinie  ? 

C'est  parce  qu'elle  n'a  point  de  bornes. 
c.     Pourquoi  la  puissance  de  Dieu  n'a-l-elle  point  de  bornes  ? 

Parce  qu'il  peut  faire  lout  ce  qu'il  lui  plaît. 
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(M.  N'y  a-l-it  que  (c  Çêrc  qui  soit  luul-puissanl  ?  [Pôio. 

Le  Fils  ot  lo  Suint-Kspril  sont  lout-puissaiils  fomnio  le 
c.   pourquoi  aUrihue-t-on  la  lanle  ptiissance  au  Père  ? 

l'uni!  qu'il  est  io  principe  dos  duu\  autres  porsonuos. 

Pratiques.  —  I.  Disons  avec  Si  l'iiul  :  ".In  jiuis  tout  en 
Olui  «pii  ni''  l'ortiHo  "  ;  '.'.  (li-lni  (\\\\  nid  sa  conlianco  dans  lo 
Si;ifrn'jur  nn  s<M'a  Jamais  conlundu. 

Histoires. —  I.  MuUlpHcalinn  ii,j'i  pains,— N.  T.,  fia.  VJ ; 
•l.  L idole  de  Pcl,—A.  T.,  fit/.  Kiii. 

44.  QiCcnlcndez  cous  juir  rcs  paroles  :  Cn'alcur  du 

ciel  et  de  la  terre?  (HO-lOOi 
\\.  Par  ces  paroles  Créateur  du  ciel  et  de  la  terre, 

j'entends  que  Dieu  a  créé  le  ciel  et  la  terre,  et 

tout  ce  qu'ils  renferment,  et  particulièrement  les 

anges  et  les  hommes. 

ua.   Pourquoi  appelez-vous  Dieu  Civaliiui'? 

Pàvcji  qu'il  a  fait  do  rien  le  i-lel  et  la  terre. 
l>b.  De  quoi  Dieu  a-i-il  fait  le  ciel  et  la  terre  ? 

Dieu  a  fait  do  rien  lo  ciol  et  la  terre,  par  sa  parole. 
ce.  JJe  quoi  Dieu  est-il  le  Créateur  ? 

Du  ciel  ot  de  la  terre  et  de  tout  ce  qu'ils  renferment. 
(I.    Que  renfi^rment  le  ciel  et  la  terre  ? 

Toutes  les  créatures  visibles  et  invisibles 
e.     Qu' entendez-vous  par  les  créatures  visibles  ? 

J'entends  celles  que  nous  pouvons  voir. 
1.      Qu' entendez-vous  par  les  créatures  invisibles  ? 

J'entends  celles  que  nous  ne  pouvons  pas  voir. 
gg.  Qu'est-ce  que  Dieu  a  créé  dans  le  ciel  2 

Dans  le  ciel,  Dieu  a  créé  les  anges. 
hh.  Qu'est-ce  que  Dieu  a  créé  dans  le  firmament  ? 

Dans  le  firmament,  Dieu  a  créé  les  astres, 
ii.    Qu'est-ce  que  Dieu  a  fait  sortir  de  la  terre  ? 

Dieu  a  fait  sortir  de  la  terre  les  plantes  et  les  animaux, 
jj.     QWesUce  que  Dieu  a  tiré  des  eaux  ? 
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Dieu  a  tiré  des  eaux  les  poissons  et  les  oiseaux 
kk.  Le  monde  a-t-il  toujours  existé  ?     *  [ment 

Le  monde  n'a  pas  toujour3  existé  ;  il  a  eu  un  commenco- 
11.     Combien  y  a-t-il  que  Dieu  a  créé  le  ciel  et  la  terre  ? 

Il  y  a  environ  six  mille  ans. 
mm.  Qu'y  avait-il  avant  que  Dieu  eût  créé  le  ciel  et,  la  terre  ? 

Il  n'y  avait  que  Dieu  seul— et  par  conséquent  rien  de  c 
que  nous  voyons. 

45.  De  quoi  Dieu  a-t-il  fait  toutes  cfioscs? 

R.  Dieu  a  fait  toutes  clioses  de  rien  ;  c'est  ce  que 
signifie  le  mot  créer.  (95) 

46.  Comment  est-ce  que  Dieu  a  créé  toutes  choses  ? 
R.  Il  les  a  créées  par  sa  seule  parole,  par  exemple 

il  a  dit  :  Q  le  la  lumière  soit  faite,  et  la  lumière 
a  été  faite.  (8G-100) 

47.  Pourquoi  Dieu  at-il  créé  toutes  clioses  f 

R.  Dieu  a  créé  toutes  choses  pour  lui-môme,  pour 
son  service  et  pour  sa  gloire. 

aa.    Que  veut  dire  le  mot  créer  ? 

Gréer  veut  dire  faire  quelque  chose  de  rien. 
Jb.     Qui  est-ce  qui  est  capable  de  créer  ? 

Il  n'y  a  que  Dieu  seul  q.ui  soit  capable  de  créer, 
Q.     Est-ce  que  les  anges  ne  sont  pas  capables  de  créer  ? 

Non.  tous  les  anges  ensemble  ne  pourraient  pas  créer 
môme  un  grain  de  sable. 

d.  Pourquoi  ne  le  pounment-ils  pas  ? 

Parce  que  pour  créer,  il  faut  une  puissance  infinie. 

e.  {Voyez  Q.  46.) 

f.  Qu'est-ce  à  dire  par  sa  parole  ? 
Cette  expression  montre  la  facilité  aveu  laquelle  Dieu  tira 

toutes  choses  du  néant, 
gj     Qu'arriva-l-il  à  celle  parole,  du  Seigneur  ? 
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A  cette  parole  do  Dieu,  la  lumière  sortit  du  néant. 

Comment  Dicufil-il  les  autres  créatures  ? 

Il  les  créa  de  la  même  manière  que  la  lumière. 

En  combien  de  jours  Dieu  fît-il  toutes  clioses  ? 

Dieu  fit  toutes  choses  en  six  jours. 

Qu'est-ce  que  Dieu  fît  le  premier  jour? 

Le  premier  jour  Dieu  fit  la  lumière, 
kk.  Qu'est-ce  que  Dieu  fît  le  deuxième  jour  ? 

Le  deuxième  jour  Dieu  fit  le  firmament,  qu'il  appela  ciel. 
11.    Qu'est-ce  que  Dieu  fît  le  troisième  jour  ? 

1°  Il  rassembla  les  eaux  dans  un  même  lieu  ; 

2»  Il  ordonna  à  la  terre  de  produire  des  plantes  et  des 
mm.  Que  fit  Dieu  le  quatrième  jour  ?  [arbres. 

Le  quatrième  jour' Dieu  fit  le  soleil,  la  lune  et  les  étoiles, 
nn.  Qu'est-ce  que  Dieu  fît  le  cinquième  jour  2 

Le  cinquième  jour  Dieu  fit  les  poissons  et  les  oiseaux. 

Qu'est-ce  que  Dieu  créa  le  sixième  jour  ? 

Le  sixième  jour  Dieu  créa  les  animaux. 

Par  oli  Dieu  finit-il  l'ouvrage  de  la  citation  ? 

Dieu  finit  l'ouvrage  de  la  création  par  l'homme. 

Que  fit  Dieu  le  septième  jour  ? 

Le  septième  jour  Dieu  se  reposa. 

Qu'entend-on  quand  on  dit  que  Dieu  se  reposa  ? 

Quand  on  dit  que  C'en  se  reposa,  on  entend  qu'il  cessa 

Pour  quelle  f^n  Di"'--.  a-t-il  créé  le  monde?  [de  créer. 

Dieu  a  créé  f3  monde  pour  sa  gloire. 
tt*.  Quelle  doit  ct)c  la  fin  de  toutes  nos  actions  "" 

La  fin  de  toutev'  nos  actions  doit  être  la  cfloire  de  Dieu. 

Pratiques.  —  i.  Admirons  la  puissance  ci  la  bonté  de 
Dieu  dans  la  création  ;  2.  Adorons  Dieu  dans  ses  oivv rages  et 
portons  les  autres  à  l'aimer. 

Histoire. — Création  du  mondt, — A.  T.,  fig.  1. 

r 

48.  Est-ce  que  Dieu  n'a  pas  créé  le  soleil^  la  lune^  les 
étoiles,  les  animaux,  la  arbres  et  tout  ce  que  nous 
voyons  dans  le  monde,  pyj>r  le  service  de  l'homme? 
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R.  Oui,  Dieu  a  créé  le  soleil,  la  lune,  les  étoiles, 

les  animaux,  les  arbres  et  tout  ce  que  nous  voyons 

dans  le  monde  pour  le  se  vice  de  Tliomme  ;  mais 

riiomme  ne  doit  user  do  ces  choses  que  douy  lo 

service  et  la  gloire  de  Dieu.  (99) 

aa.    QiC est-ce  que  Dieu  a  créé  pour  commander  à  (oui  ce  qui 
est  sur  la  terre  ?  [sur  la  terre. 

Dieu  a  créé  Thommo  pour  commander  à  tout  ce  qui  est 

Lliomma  est  do?ic  le  roi  de  la  création  ? 

Oui,  l'homme  est  créé  maître  et  roi  de  la  création.  • 
ce.    Qu'est-ce  que  l'homme  ? 

L'iiomme  est  une  créature  intelligente  composée  d'une 
âme  et  d'un  corps. 

Pour  qui  Dieu  a-t-il  créé  la  terre  et  ce  qu'elle  contient  ? 

Dieu  a  créé  la  terre  et  ce  qu'elle  contient  pour  le  service 
de  l'homme. 

V  homme  peut  donc  faire  usage  de  tout  ce  qui  est  créé? 

Oui,  l'homme  a  la  liberté  d'user  de  tout  ce  qui  est  créé. 

Comment  V homme  doit-il  faire  usage  de  ce  qui  est  créé  ? 

Il  en  doit  user  selon  l'ordre  et  la  volonté  de  Dieu, 


d. 


e. 


f. 


49.  V homme  a  donc  été  créé  uniquement  pour  Dieu  ? 

R.  Oui,  l'homme  a  été  créé  uniquement  pour  Dieu  ; 
pour  le  connaître,  l'aimer,  le  servir,  et  le  glorifier 
éternellement  sur  la  terre  et  dans  le  ciel. 

a.  Pour  qui  Dieu  a-t-il  créé  V homme  ? 

Dieu  a  créé  l'homme  uniquement  pour  lui-même. 

b.  Pourquoi  ajoutez-vous  uniquement  ? 

Pour  marquer  que  l'homme  se  doit  tout  à  Dieu. 

c.  Ou  r  homme  doit-il  glorifier  Dieu  ? 

L'homme  doit  glorifier  Dieu,  premièrement  sur  la  terre, 
—  et  ensuite  dans  le  ciel. 

d.  Que  doit  faire  Vhomme  pour  glorifier  Dieu  sur  la  terre  ? 
Il  doit  le  connaître,  l'aimer  et  le  servir. 
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e.      Ou  Vhomme  doil-U  glorifier  Dieu  ensuite  f 

Il  doit  ensuite  le  glorifier  dans  le  ciel. 
J'.       Que  faul-il  faire  pour  glorifier  Dieu  dans  le  ciel  'i 

Il  faut  le  glorifier  sur  la  terre. 
g.     Combien  de  temps  V homme  doit-il  glorifier  Dieu  dans  U 

Il  doit  l'y  glorifier  éternellement.  [ciel? 

h.     Quelles  sont  les  créatures  de  Dieu  les  plus  pai  faîtes  ? 

Ce  sont  les  anges  et  les  hommes. 

Pratique.  —  Ne  faisons  usage  des  ciV-aturcs  que  selon 
l'ordre  et  la  volonté  do  Dieu,  et  surtout  ne  nous  en  servons 
jamais  à  l'oiïenser. 

Histoire.  —  L'homme  dans  le  paradis  terrestre,  —  A.  T., 

[ig.  '2. 


§4.  —  DES  ANGES.  (It2-19t) 


50.  Qu'est-ce  que  les  anges  ? 

R.  Les  anges  sont  de  purs  esprits  que  Dieu  a  créés 
pour  exécuter  ses  ordres. 

aa.    Que  veut  dire  le  mot  ange  ? 

Le  mot  ange  veut  dire  envoyé. 
bb.  Pourquoi  ce  nom  leur  a-t-il  été  donné  ? 

Parce  que  Dieu  s'en  sert  comme  de  ses  ministres. 

Pourquoi  dites-vous  que  les  anges  sont  des  esprits? 

Parce  que  ce  sont  des  intelligences  capables  de  connaître, 
d'aimer  et  d'agir  librement.  (174) 

Pourquoi  dites-vous  que  ce  sont  de  purs  esprits  ?  [corps. 

Les  anges  sont  de  purs  esprits  parce  qu'ils  n'ont  point  de 

Comment  représente-t-on  les  anges  ? 

Comme  déjeunes  hommes  ayant  des  ailes.  (174) 

Pourquoi  les  représenle-l-on  comme  de  jeunes  hommes  ? 

1«  Parce  qu'ils  ont  apparu  sous  cette  forme  ; 

2"  Pour  marquer  leur  jeunesse  sans  fin. 

Pourquoi  les  représente-t-on  avec  des  ailes  ?  [Dieu. 

Pour  montrer  leur  promptitude  à  exécuter  les  ordres  de 
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h.     OU  Dieu  avait-il  ercé  les  anges  ? 

Dieu  avait  créé  les  anges  dans  le  ciel. 

51.  Dans  quel  état  Dieu  a-t  il  créé  les  anges  ? 

R.  Dieu  a  créé  les  anges  dans  un  état  de  pureté,  et 

les  a  élevés  par  sa  grâce,  à  un  état  sublime  de 

sainteté  et  de  bonheur. 

a.     QiCcnlcndez-vous  i)ar  Vêlai  de  purelc  dans  lequel  furent 
créés  les  anges  ? 
J'entends  qu'ils  ont  été  créés  sans  tache. 
h.     Jn!-ils  'lé  créés  dans  un  étal  de  gloire  ?  [de  gloire. 

I  .j  ;vj,g-es  ont  été  créés  dans  un  état  de  grâce,  mais  non 

c.  Les  a'    'S  ne  virent  donc  pas  Dieu  immédiatement  api^è s 

leur  création? 
Les  anges  ne  virent  Dieu  qu'après  leur  épreuve. 

d.  Qu'avaient-ils  besoin  pour  voir  Dieu  ? 
D'une  grâce  qui  les  élevât  à  l'état  de  gloire, 

e.  Comment  Dieu  a-t-il  élevé  les  anges  à  cet  état  de  gloire? 

II  les  a  élevés  à  cet  état  de  gloire  par  une  grâce  particu- 

f.  Dieu  était-il  obligé  de  leur  donner  cette  grâce  ?        [lière. 
Non,  il  pouvait  les  laisser  dans  l'ordre  naturel  où  ils 

avaient  été  créés, 

g.  Commefit  les  anges  ont-ils  mérité  cet  état  de  bonheur  ? 
Les  anges  ont  mérité  cet  état  de  bonheur  par  leur  fidélité. 

h.     Dieu  pouvait-il  créer  les  anges  plus  parfaits  qu'ils  ne 

Oui,  puisqu'il  est  tout-puissant.  {sont  ? 

i.      Les  anges  étaient-ils  en  grand  nombre  ?  (177) 

L'Ecriture  dit  qu'il  y  en  avait  des  milliers  de  millions. 
j.      Pourquoi  Dieu  a-t-il  créé  les  anges  ? 

Dieu  a  créé  les  anges  pour  exécuter  ses  ordres.  (175) 
k.     Comment  se  divisent  les  anges  ?  (176) 

Les  anges  se  divisent  en  trois  ordres  ou  hiérarchies. 
1.      Comment  se  compose  chaque  ordre  ? 

Chaque  ordre  se  compose  de  trois  chœurs. 
m.    Quels  sont  les  chœurs  du  premier  ordre  ? 
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Ce  sont  les  Séraphins,  les  Chérubins  et  les  Trônes, 
n.     Quels  sont  les  chœuu  du  dcuxihne  ordre  ? 

Ce  sont  les  [)ominalions,  les  Vertus  et  les  Puissances. 
0.     Quels  sont  les  chœurs  du  troisième  ordre  ? 

Ce  sont  les  Principautés,  les  Archanj^'es  et  les  Anges. 
\).     Quels  so)il  les  anges  dont  on  connaît  les  noms  ? 

Ce  sont  St  Michel,  St  Raphaël  et  St  Gabriel.  (178-180) 

52.  Les  anges  ont-ils  tous  persévère  dans  Vètat  de 
grâce  ? 

R.  Les  uns  y   ont  persévéré,   les  autres  en   sont 
déchus  par  leur  orgueil. 

a.     Qu'est-ce  que  persévérer  1 

Persévérer,  c'est  demeurer  ferme  dans  son  état. 
h.     Pourquoi  les  anges  n'ont-ils  pas  tous  persévéré'^  [gueil. 

Parce  que  plusieurs  ont  succombé  à  la  tentation  de  l'or- 

c.  Les  anges  pouvaient-ils  résister  à  la  tentation  ^ 

Ils  le  pouvaient,  ayant  eu  les  grâces  nécessaires  pour  cela. 

d.  Que  prétendaient-ils  par  leur  révolte  ? 

Ils  prétendaient  devenir  semblables  à  Dieu. 

e.  Est-ce  un  grand  mal  de  vouloir  s'égaler  à  Dieu  ? 
C'est  attenter  à  la  vie  de  Dieu  et  vouloir  l'anéantir. 

f.  Comment  s'appelle  le  chef  des  anges  rebelles  ? 
Il  s'appelle  Lucifer  (Porte-lumière). 

s.     L'orgueil  est  donc  un  grand  mal  ? 

Oui,  puisqu'il  a  perdu  les  anges  et  les  hommes, 

53.  Comment  nommc-t-on  ceux  qui  ont  persévéré  ? 
R.  On  nomme  ceux  qui  ont  persévéré  les  bons 

anges,  ou  simplement  les  anges. 

a.     Tous  les  anges  se  sont-ils  révoltés  contre  Dieu  ? 

La  plupart  des  anges  sont  restés  fidèles  à  Dieu, 
h.     Qu'est-ce  qui  lésa  fait  persévérer  ? 

C'est  la  fidélité  à  la  grâce, 
c.     Pouvaient-ils  persévérer  sans  la  grâce  de  Dieu  ? 
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La  grdcG  leur  élait  absolument  uéccssaire   pour  persé- 
vérer. 
(1.     Quant  mévilè  les  bons  anges  par  leur  fldêliléà  ia  r/râce  ? 
D'ùlro  admis  à   la  vision  béalifiquo   dans  lo  ciel  pour 

e.  En  quoi  consiste  la  vision  béalifique?  [toujours. 
A  voir  Dieu  tel  qu'il  est,  et  à  l'aimor  parlaitement. 

f.  Quel  était  le  chef  des  anges  fidèles  ? 
C'était  l'archange  Saint  Michel. 

g.  Que  signifie  le  nom  de  Michel  ? 

11  signilio  "  Qui  est  semblable  à  Dieu.  " 

h.      Pourquoi  ce  nom  lui  a-l-il  été  donné  ?  [mon. 

Parce  qu'il  se  servit  de  ces  paroles  pour  résister  au  dé- 

l'^atique. — Ayons  une  grande  horreur  de  l'orgueil  qui  a 

ptjr-iu  les  anges  et  nos  premiers  parents  et  tant  d'autres 

depuis. 

t'istoÀre. — Conversation  d'Abraham  avec  les  anges,  — A. 
T.,fig.  15. 
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64,  Comment  appclle-t-on  les  anges  qui  sont  tombés 

par  leur  orgueil  ? 
R.  On  appelle  les  anges  qui  sont  tombés  par  leur 

orgueil  les  mauvais  anges  ou  les  démons. 

a.     Pourquoi  a-t-on  donné  à  ces  anges  le  nom  de  mauvais  ? 

On  leur  a  donné  ce  nom  à  cause  de  leur  malice. 
h.     Comment  ces  anges  montrent-ils  leur  malice  ? 

C'est  en  nous  portant  continuellement  au  mal. 

c.  Pourquoi  cherchent-ils  à  faire  du  mal  aux  hommes  ? 
C'est  par  haine  contre  Dieu,  dont  ils  sont  les  images. 

d.  Qu'est-ce  qui  rend  ces  anges  si  mauvais  ? 
C'est  l'orgueil  dont  ils  sont  remplis. 

e.  Que  veulent  dire  ces  mots  :  démon,  diable  ? 
Ces  mots  veulent  dire  calomniateur,  ennemi. 


bi 

3.  Ql 

R 

Ap 

chas 

a. 

Les 

Noi 

11. 

Qut 

lls( 

c. 

A  qi 

Aèl 

.1. 

Qui 

Ce  s 

e. 

Tau. 

Sain 

r. 

Ceui 

Ils  s 

e- 

Pou 

Parc 

56.  Qu 

R.  Ils  y 

étern 

a. 

PoUi 

Parc 

b. 

Oh. 

Ilsl 

DES    MAUVAIS   ANGES    OU    DES    DEMONS. 


39 


ff. 


et  (y 

CD' 


Us  démons  sont-ils  de  purs  esprits  ? 

Cg  sont  de  purs  esprits,  puisqu'ils  n'ont  \ms  de  corjis. 

Les  démons  sont-ils  des  esprits  purs  ?  [péclié^ 

Ils  ne  sont  pas  des  esprits  purs,  étant  souillés  par  le 
h.     Est-ce  que  Dieu  a  créé  les  anges  mauvais  ? 

Dieu  avait  créé   les  anges  bons,  —  ce  sont  eux  qui  se 
sont  faits  mauvais. 
i.      Qu^ est-ce  à  dire  (ju'ils  sont  lombes  ? 

C'est-à-dire  (juc  de  l)ons  ils  sont  devenus  mauvais. 

55.  Qi^c  (Icvinrcnl  les  niauruis  anges  apii's  leur pcchc? 
R.  Après  leur  péché,  les   mauvais  anges  furent 

chassés  du  ciel  et  précipités  dans  l'enfer.  (172) 

a.     Les  mauvais  anges  se  so}it-ils  irpentis  de  leur  péché  ? 

Non,  les  mauvais  anges  ne  se  sont  point  repentis. 
Ji.     Quelle  a  été  la  première  punition  des  mauvais  anges  ? 

Ils  ont  été  chassés  du  ciel, 
e.     A  quoi  ont-ils  été  condamnés  ensuite? 

A  être  précipités  dans  l'enfer  et  privés  de  la  viie  de  Dieu. 
d.     Qui  sont  ceux  qui  vont  avec  les  démons  en  enfer  ? 

Ce  sont  ceux  qui  meurent  en  péché  mortel. 

0.  Tous  les  démons  sont-ils  actuellement  en  enfer  ? 

Saint  Paul  nous  dit  qu'un  grand  nombre  habitent  l'air. 

1.  Ceux  qui  sont  dans  Vair  ne  souffrent  donc  pas  ? 
Ils  souffrent  partout  où  ils  sont.' 

g.     Pourquoi  souffrent-ils  partout  ou  ils  so)it  ? 

Parce  qu'ils  portent  leur  enfer  partout  avec  eux, 

56.  QU'C  font- ils  en  enfer  ? 

R.  Ils  y  souffrent  des  supplices  horribles  dans  un  feu 
éternel,  et  s'emploient  à  tourmenter  les  damnés. 

a.  Pourquoi  les  supplices  do  V enfer  sont-ils  Jiorribles  ? 
Parce  qu'ils  sont  éternels  et  extrêmement  grands. 

b.  Oh  souffrent-ils  ces  supplices  ! 

Ils  les  souffrent  dans  un  feu  éternel. 
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c.     Pourquoi  appcUe-l-on  ce  feu  élerncl  * 

Ce  feu  est  éternel  parce  qu'il  durera  to\ijours. 

(1.     Quelle  est  l'occupalion  des  démons  dans  l'enfer  f 
Ils  s'occupent  à  y  tourmenter  les  damnés. 

e.     Qu'enlendez-vous  par  les  damnés  ? 

Les  damnés  sont  ceux  qui  sont  morts  en  péché  mortel. 

Pratique.  —  Considérons  combien  le  |)éché  est  un  grand 
mal  puisfiue  IMeu  le  punit  si  sévèrement  dans  les  anges. 

Histoire.— £-6  démon  lente  nos  premiers  parents,— A.  T., 
fig.  3. 

67.  Les  démons  n'ont-ils  pas  une  autre  occupation  ? 
R.  Les  démons  ont  encore  une  antre  occupation, 

qui  est  de  tenter  les  hommes  et  de  les  exciter  au 

péché. 

a.  Qu'cdl-ce  qu'une  tentation 'f 

C'est  tout  ce  qui  nous  sollicite  au  mal. 

b.  La  tentation  est-elle  un  péché  ? 

La  tentation  devient  un  péché,  quand  on  y  consent. 

c.  Pourquoi  les  démons  te7itent-ils  les  hommes  ? 
C'est  par  jalousie  et  par  envie  de  leur  bonheur. 

d.  Pourquoi  Dieu  pcrmcl-il  au  démon  de  nous  tenter  ? 
C'est  pour  éprouver  notre  vertu  et  augmenter  nos  mérites. 

e.  Comment  pouvons-nous  résister  aux  tentations  ? 
C'est  par  la  prière  et  la  vigilance. 

f.  Est-il  bon  défaire  le  signe  de  la  croix  dans  les  tentations  ? 
C'est'un  oxcellenl  nniynn  d't'ii  triompher. 

g.  Comment  peùl-oa  rendre  encore  le  signe  de  la  croix  plu.s 
C'est  de  se  servir  d'eau  bénite  en  le  ftiisant.        [r/ficacc  ? 

h.     Les  démons  peuvent-ils  nuire  aux  hommes  da)is  leurs 
corps  et  dans  leurs  âmes  ? 
Oui,  ils  le  peuvent  quand  Dieu  le  leur  ptrmet. 

i.      Pourquoi  Dieu  le  leur  permet-il  quelquefois  ? 

1»  Pour  éprouver  les  justes.  —  (Le  saint  homme  Job.) 
'Z^  Pour  punir  ^o^gueil  des  méchants.  — {Sai'il.) 

**» 
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3«  Pour  manifester  sa  gloire. —  {Les  posst'dés  guéris  pat 
Jésus-Christ.) 

58.  Devons-nous  craindre  beaucoup  les  tentations  du 
démon  ? 

R.  Oui,  nous  devons  beaucoup  craindre  les  tenta- 
tions du  démon,  à  cause  de  notre  faiblesse  ;  mais 
nous  pouvons  y  résister  facilement,  avec  le  se- 
cours de  la  grâce  de  Dieu. 

a.  Pourquoi  devons-nous  beaucoup  craindre  les  tentations  ? 
Nous  devons  craindre  les  tentations  à  cause  de  notre  fai- 

b.  Qu'entendez-vous  par  cette  faiblesse?  [blesse. 
J'entends  la  facilité  que  nous  avons  de  nous  laisser  aller 

uu  mal. 

c.  De  quoi  avons-nous  besoin  pour  fortifier  notice  faiblesse  ? 
Nous  avons  besoin  du  secours  de  la  grâce. 

c'      Comment  pouvons-nous  obtenir  cette  grâce  f 

Par  la  prière,  les  sacrements  et  les  bonnes  œuvres. 

e.    Les  tentations  ne  nous  viennent-elles  que  du  démon? 
Elles  nous  viennent  aussi  du  monde  et  de  notre  concu- 

r.     Qu'entendez-vous  par  la  concupiscence  ?  [piscence. 

J'entends  l'inclination  que  nous  avons  au  mal. 

g.     fie  pouvons-nous  pas  excuser  nos  péchés  sur  la  force  de 

la  tentation  ?  [grdce. 

Non,  parce  que  nous  pouvons  toujours  y  rér.islor  avec  ]«. 

11.     Que  7Î0US  dit  la  Sai)ite  Ecriture  à  ce  sujet  ? 

QuH  DibU  ne  permettra  pas  que  nous  soyons  tentés  au- 
dessus  de  nos  forces. 

Pratiques. —  l.  Nous  accoutumer  à  résister  aux  tenta- 
tions même  aux  plus  petites  ;  2.  Recourons,  dans  les  tenta- 
tions, à  la  très  Ste  Vierge,  à  notre  bon  ange,  faisons  le  signe 
de  la  croix,  etc. 

"ELi&toire.^Jésus-Chrisl  dans  le  désert,— N.  T.,  fiij.  15. 
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§G.  —  DES   BONS    ANOE;=î. 


59.  Quel  est  mainlcnmit  l'Hat  des  bous  amjcs  ? 

R.  Los  l»ons  anges  sont  éternellement  heurenx  dans 
le  ciel,  où  ils  jouissent  de  la  vue  de  Dieu. 
(17:M74) 

a.  Que  (hvinrenl  les  bons  anrjes  après  leur  victoire  sur  Ji'^ 
démons  V 

Ils  lurent  confirmés  en  grâce  eL  introduils  dans  la  gloire'. 
hb.  En  quoi  consiste  le  bonheur  des  anges  ? 

A  voii'  Dieu  tel  qu'il  est  cl  a  l'aimer  pour  toujours. 

c.  Qu'est-ce  à  dire  que  les  anges  sont  confirmés  en  grâce  ? 
C'est-à-dire  qu'ils  ne  pourront  i)lus  jamais  ofTenser  Dion. 

d.  Oit,  les  anges  jouissent-ils  de  ta  vue  de  Dieu'i    [trouvent. 
Los  anges  jouissent  do  la  vue  do  Dieu  partout  où  ils  s" 

60.  Quelle  est  leur  occupation? 

R.  Leur  occupation  est  de  louer  Dieu  sans  cesse, 
et  d'exécuter  ses  ordres.  (175) 

a.     Comment  les  angss  louent-ils  Dieu  ? 
En  exaltant  ses  divines  perfections. 

hb.  Comment  cxécutenl-its  les  ordres  de  Dieu  ?  [mand»', 

Bn  faisant  promptement  et  avec  joie  ce  qui  leur  est  com- 

c.    En  quoi  exèculenl-ils  les  ordres  de  Dieu  par  rapport  à 
nous  ? 
En  dirigeant  le  monde  et  assistant  les  hommes. 

dd.  Que  font  encore  les  anges  dans  le  ciel  ? 
Ils  intercèdent  pour  nous  auprès  de  Dieu. 

e.  Que  fo7it-ils  encore  pour  nous  ? 

Ils  présentent  à  Dieu  nos  prières  et  nos  bonnes  ojuvre?. 

61.  N'ont-ils  point  une  autre  occupation  par  rapport 
à  nous? 
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R.  Oui,  ils  ont  encore  une  autre  occupation,  qui 
est  de  prendre  soin  de  nous.  (181-181) 

62.  Est-ce  que  Dieu  envoie  ses  anges  pour  nous  garder? 
R.  Oui,  Dieu  nous  a  donné  à  chacun  un  ange  pour 

nous  garder  :  on  l'appelle  pour  cela  ange  gardien. 

a.     Quel  soin  les  saints  anges  prennent-ils  de  nous  ? 
{•  Ils  nous  défendent  contre  les  démons  ; 
2»  Ils  nous  préservent  do  beaucoup  d'accidents  ; 
3»  Ils  nous  procurent  toutes  sortes  de  biens. 

63.  Quels  sentiments  devons-nous  avoir  pour  notre 
bon  ange  gardien  ?  (192-197) 

R.  Nous  devons  avoir  pour  notre  bon  ange  gardien 
des  sentiments  : 
lo  De  reconnaissance  pour  les  soins  qu'il  prend 

de  nous  ; 
2o  De  confiance  pour  l'invoquer  dans  toutes  les 
tentations  et  les  dangers  ;  (182) 
'    3o  De  respect  et  de  craints  pour  ne  rien  faire  qui 
puisse  lui  déplaire  et  l'éloigner  de  nous.  (189) 

a.  Que  devo7is-nous,  en  premier  lieu,  à  notre  ange  gardien  f 
Nous  devons  à  notre  ange  gardien  la  reconnaissance. 

b.  Comment  devons-nous  lui  exprimer  notre  reconnaissance? 
En  l'aimant  et  en  l'honorant  autant  que  nous  en  sommes 

capables. 
G.     Pourquoi  devons-nous  de  la  reconnaissance  o  ♦  o^re  ange 
gardien  ? 
A  cause  des  soins  qu'il  prend  de  nous. 

d.  Que  devons-nous,  en  second  lieu,  à  notre  ange  gardien  ? 
Nous  devons  aussi  à  notre  ange  gardien  une  entière 

confiance. 

e.  Comment  montrons-nous  de  la  corxfiance  à  notre  saint 
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ange  gardien?  ("duite  : 

1*  Quand  nous  nous  abandonnons  entièrement  à  sa  con- 
2»  Quand  nous  recourons  i\  lui  dans  nos  besoins. 

f.  Quand  principaletnenl  de\  ons-nous  recourir  à  nos  saints 

anges  gardiens  ?  [gers. 

C'est  principalement  dans  les  tentations  et  d         us  dan- 

g.  Que  devons-îious  encore  à  noire  saint  ange  gardien  ? 
Des  sentiments  de  respect  et  de  crainte. 

h.     Pourquoi  devons-nous  respecter  notre  saint  ange  gardien}' 
Nous  devons  le  respecter,  à  cause  do  sa  grandeur  et  do 
sa  dignité. 

i.      Comment  lui  montrons-nous  notre  respect  ? 
En  ne  faisant  rien  qui  puisse  lui  déplaire. 

64.  Qu'est-ce  qui  peut  déplaire  à  notre  ange  gardienf 
R.  Tout  ce  qui  offense  Dieu  déplaît  à  notre  ange 
gardien. 

a.  Comment  encore  devons-nous  lui  montrer  no.        spect  ? 
Nous  lui  montrons  notre  respect,  en  ne  faisant  rien  qui 

puisse  blesser  ses  regards. 

b.  En  quoi  pouvons-nous  imiter  notre  saint  ange  gardien  ) 

""  Pratic  lee. — 1.  Marcher  comme  notre  ange  gardien  en  la 
sainte  présence  de  Dieu  ;  2,  Avoir  une  obéisî-ance  |>rompte  aux 
volontés  de  Dieu  ;  3.  Faire  nos  prières  avec  tout  le  respect 
possible. 

Histoires. —  1.  Vange  Baphaél  guide  Tohie,  —  A.  T.,  fig. 
143  .•  ?.  i?i  ange  console  Agar,  —  A.  T.,  fig,  14  ;  3.  Puissancr 
des  anges,— N.  T.,  fig.  76. 
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§7. — DU   PREMIER  HOMME  ET  DE   LA  PREMIÈRE 

FEMME.  (212-254) 

66.  Quel  est  le  premier  homme  et  la  première  femmf 

que  Dieu  a  créés  f 
R.  Le  premier  homme  et  la  première  femme  que 
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Dieu  a  créés,  sont  Adam  et  Eve,  nos  premiers 
parents. 

ari.   Qu'est-ce  que  Vhomme  ?  [d'une  dme. 

C'est  une  créature  raisonnable  composée  d'un  corps  et 
bb    Que  veut  dire  le  mol  Adam  ? 

Le  mot  Adam  veut  dire  lire  de  terre. 
c.     Pourquoi  ce  Jiom  a-i-il  été  donné  an  premier  homme  ? 

Parce  que  son  corps  fut  formé  de  terre. 
d(].  Que  veut  dire  le  r'm  d'Eve? 

Ii«  nom  d'Evo      '  t  dire  vivante  ou  vivifiante. 

ro.  Pourquoi  la  'première  femme  fut-elle  ainsi  nommée  f 

Parce  qu'elle  devait  être  mère  de  tous  les  hommes. 
fl.     Quel  jour  Dieu  a-t-il  créé  Adam  et  Eve  ? 

Il  les  a  créés  le  sixième  jour  de  lo  création. 
ç,\     Pourquoi  Dieu  les  a-l-il  créés  après  tous  ses  autres  ott- 

Afin  que  tout  fût  prêt  à  les  recevoir.  [v7''ages  ? 

11.     Comment  l' homme  doit-il  être  considéré  dans  la  création  ? 

L'homme  doit  être  considéré  comme  le  roi  de  la  création. 
i      Pourquoi  P homme  doit-il  être  ainsi  considéré  ? 

Parce  que  toutes  choses  ont  été  faites  pour  lui. 

j.      Comment  connaissez-vous  que  toutes  choses  ont  été  faites 

pour  Vhomme  ? 
\*  Parce  que  Dieu  lui  a  donné  l'empiré  sur  toutes  les 

créatures  (Gen.  I.  1S). 
'>  Parce  que  l'homme  seul  entre  les  créatures  visibles 

<*sl  CiHiifîhlH  (If.  connaître  et  d'.ipprécier  le  bienfait  do 

la  ciealiun. 
3»  Parce  que  si  on  ûte  l'homme  tout  devient  inutile. 

66.  Pourquoi  dites-vous  qu'Adam  et  Eve  sont  nos 
premiers  pannts? 

R.  Je  (lis  qu'Adam  et  Eve  sont  nos  premiers  parents, 
parce  que  c'est  d'eux  que  sont  venus  tous  les 
hommes,  qui  sont  ainsi  tous  frères.  (218) 


t'î^! 


fm 


ni 


46 


QUESTIONNAIRE 


s  4 


m 


II 


Ni 

''l'I  II   IM 


'■'"'"M) 


il''  il! 


mm 

f  ;  ■  '  i  !' 


illliil-l.l  r. 


aa.  De  qui  descendent  tous  les  hommes  ? 

Tous  les  hommes  desceilélent  d'Adam  et  d'Kve. 
b.     Y  a-t-il  des  hommes  qui  ne  descendent  pas  d*Adam  ? 

Il  n'y  a  aucun  homme  qui  ne  descende  d'Adam, 
ce.  Les  hommes  sont  donc  tous  frèrest  [même  père. 

Oui,  les  hommes  sont  tous  frères, — descendant  tous  d'un 
d.     Quelle  conséquence  en  tirez-vous  ? 

Que  tous  les  hommes  doivent  s'aimer  les  uns  les  autres. 
•.     Pourquoi  tous  les  hommes  doivent-ils  s'aimer  les  uns  les 
autres  ? 

Parce  qu'ils  sont  tous  membres  de  la  même  famille. 

67.  De   quoi  Dieu  forma-t-il  le  corps   du  premier 
homme  f  (tl  7) 

R.  Dieu  forma  de  terre  le  corps  du  premier  homme. 

68.  Xt  son  dme  ?  {2\Q-2^b) 

R.  Il  créa  son  âme  de  rien  et  l'unit  à  son  corps. 

a.     Que  dit  Dieu  avant  de  créer  Vhomme  ? 

Dieu  dit  :  "  Faisons  l'homme  à  notre  image  et  à  notre 
ressemblance.  " 
bb.  Qu'est-ce  que  le  corps  de  Vhomme  ?  [i'àme. 

C'est  une  substance  matérielle,  destinée  à  être  unie  à 
ce.   Qu'est-ce  que  Vâme  f  [l'homme. 

L'ûme  est  un  esprit  destiné  à  être  uni  au  eorps  de 

69.  A  quelle  ressemblance  Dieu  a-t-il  créé  notre  âme  ? 
R.  Dieu  a  créé  notre  âme  à  son  image  et  à  sa  res- 
semblance. (214-216) 

aa.J  En  quoi  notre  âme  est-elle  créée  à  limage  de  Dieu  ? 
En  ce  qu'elle  est  m  esprit  immortel,  —  capable  de  con- 
naître,  d'aimer  et  d'agir  librement; 
bb.  Que  faut-il  entendre  par  la  liberté  de  Vâme  ? 

i*  Il  faut  entendre^  la  faculté  qu'elle  a  d'agir  ou  de  no 
pas  agir  ; 
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2*  De  vouloir  ou    de  ne   pas  vouloir,  —  sans   y   être 
déterminée  par  aucune  nécessité, 
c.    En  quoi  encore  notre  dme  est-elle  créée  à  Vimage  de  Dieu  f 

En  ce  que,  de  môme  qu'en  Dieu,  il  y  a  trois  personnes, 
—  aussi  en  notre  âme  il  y  a  trois  puissances. 
dd.  Quelles  sont  les  trois  puissances  de  Vâme? 

La  mémoire,  rintelligence  et  la  volonté.  [du  corps  ? 

et.  Laquelle  des  deux  parties  est  la  plus  digne,  de  l'âme  ou 

Notre  âme  est  la  plus  digne  panie  de  nous-mêmes. 
iï.    Pourquoi  notre  âme  est-elle  plus  digne  que  notice  corps  f 

Parce  qu'elle  est  créée  à  l'image  de  Dieu,  —  et  que  le 
corps  est  formé  de  terre. 
^^.  Qu'en  faut-il  conclure  f  [de  notre  corps. 

Que  nous  devons  prendre  plus  de  soin  de  notre  âme  que 
kh.  Qu'est-ce  que  Dieu  donna  à  Adam  pour  compagne  ? 

Il  lui  donna  une  femme  qu'il  nomma  Eve. 
ii.    De  quoi  la  femme  ful-elle  formée  ? 

Elle  fut  formée  d'une  des  côtes  d'Adam. 
jj.     Pourquoi  fut-elle  formée  d'une  des  cotes  d'Adam  "> 

C'est  atin  qu'il  l'aimât  comme  une  partie  de  lui-inème. 
kk.  De  quoi  Adam  et  Eve  sont-ils  la  figure  ? 

Ils  sont  la  figure  de  Jésus-Christ  et  de  son  Eglise. 
1'.     Quelle  conséquence  tirerons-nous  de  celle  instruction  ? 

Eviter  de  défigurer  notre  âme  par  aucun  péché,  —  puis- 
qu'elle est  l'image  du  Dieu  trois  fois  saint. 

70.  Dam  quel  état  Dieu  créa-t-il  Adam  et  Eve  î 
R.  Dieu  créa  Adam  et  Eve  dans  rmnocence,  et  par 
le  don  de  ses  grâces,  il  les  établit  dans  nn  état 
de  Justice,  de  sainteté  et  de  bonheur  (214-216) 

a  Qu'entendez-vous  par  l'innocence  dans  laquelle  furent 
créés  Adam  et  Eve  ?  [naissant  pas  le  mal. 

J'entends  qu'ils  furent  créés  justes  et  saints,  ■—  ne  con- 
b.     Dans  quel  état  Dieu  les  établit-iH 

Dans  un  état  de  Justice,  de  sainteté  et  de  bonheur. 
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gg. 


^ommeni  les  élablil-il  dans  cet  étal  ? 
Il  les  établit  dans  cet  état  par  le  don  de  sa  grâce. 
En  quoi  consittait  cet  état  de  justice  et  de  sainteté  ? 
Dans  l'état  de  grâce  —  et  dans  l'exemption  de  la  concu- 
Où  Dieu  avait-il  placé  Adam  et  Eve  ?  [piscence. 

Il  les  avait  placés  dans  le  Paradis  terrestre. 
Qu'est-ce  que  c'était  que  le  Paradis  terrestre  ?     [arbres. 
Un  jardin  délicieux,  planté  de  toutes  sortes  do  beaux 

Comment  vivaient-ils  dans  le  Parad^'   'vrestre? 
Ils  vivaient  parfaitement  heureux, 
hh.  Quand  Adam  et  Eve  devaient-ils  mourir  ? 
Adam  et  Eve  ne  devaient  jamais  mourir. 

ii.     Comment  devaient-ils  aller  au  ciel  ? 

Ils  devaient  y  aller  sans  passer  par  la  mort. 

71.  Demeurèrent-ils  longtemps  dans  cet  heureux  état  ? 
R.  Non,  iJs  ne  demeurèrent  pas  longtemps  dans 

cet  heureux  état  ;  ils  en  déchurent  bientôt  par 
leur  désobéissance.  (246-257) 

72.  En  quoi  désohéirent-ils  à  Dieu  f  * 

R.  Ils  désobéirent  à  Dieu,  en  mangeant  du  fruit 
qu'il  leur  avait  défendu  de  manger.  (247-248) 

aa.   Quels  étaient  les  deuiv  principaux  arbres  du  Paradis  ter- 
restre ? 
L'arbre  de  vie  et  l'arbre  de  la  science  du  bien  et  du  mal. 

Qu'était-ce  que  Varhre  de  vie  T 

C'était  un  arbre  dont  le  fruit  empêchait  de  mourir. 

Comment  s'appelait  Varbre  dont  le  fruit  avait  été  interdit 

à  Adam  ? 
Il  s'appelait  l'arbre  de  la  science  ë*  bien  et  du  mal, 

dd.  Pourquoi  Dieu  leur  avait-il  fait  cette  défense^ 

C'était  pour  éprouver  leur  obéissance  —  et  pour  leu: 
montrer  qu'ils  avaient  un  maître. 
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Pratiques. — i.  Ne  jamais  écouter  les  suggestions  du  dé- 
mon ;  ?.  Tiôsister  aux  séductions  de  ceux  qui  voudraient  nous 
porter  au  mal  ;  3.  Porter  avec  résignation  et  esprit  de  péni- 
ence  las  peines  de  cotte  vie,  qui  sont  une  suite  du  péché. 

Histoires. — 1.  Punition  d'Adam,— A.  T.,fig.  4;  2.  Mau- 
vais conseillers,— A.  T.,fig.  116. 

73.  Qu'est-ce  qui  les  porta  à  désobéir  à  Dieu  f 
R.  Ce  fut  le  démon  qui  les  porta  à  cette  désobéis- 
sance. (249) 

aa.  A  qui  le  démon  s'adressa-t-il  d'abord  ? 

Le  démon  s'adressa  d'abord  à  la  femme, 
bb.  Que  lui  promit-il  si  elle  mangeait  de  ce  fruit  f 

Il  lui  promit  qu'ils  seraient  semblables  à  Dieu. 
ce.  Que  fit  Eve  après  avoir  mangé  du  fruit  défendu  ? 

Elle  persuada  à  son  époux  d'en  manger. 
(Id.  Pourquoi  Adam  mangea-t-il  du  fruit  ? 

Ce  fut  pour  ne  pas  déplaire  à  sa  femme. 

Quelle  peine  méritait  une  telle  désobéissance  ? 

Elle  méritait  une  peine  éternelle. 

Que  perdirent  Adam  et  Eve  par  cette  désobéissance  ? 

Ils  perdirent  l'innocence  et  tous  ses  avantages, 
gg.  De  qui  devinrenl-ils  captifs  ?  [la  justice  divine. 

Ils  devinrent  captifs  du  démon,  —  qui  fut  l'exécuteur  de 

Comment  Dieu  punit-il  nos  premiers  parents  ? 

Il  les  chassa  l'un  et  l'autre  du  Paradis  terrestre. 

A  quoi  les  condamna-t-il  ? 

A  manger  leur  pain  à  la  sueur  de  leur  front. 

Dieu  abandonna-t-il  V homme  après  son  péché  ? 

Non,  il  ne  l'abandonna  pas,  —  il  eut  pitié  de  lui  et  lui 
promit  un  Messie  ou  Sauveur. 

Quand  est-ce  que  Dieu  fit  cette  promesse  ? 

Il  fit  cette  promesse  après  avoir  maudit  le  serpent  —  et 
infligé  un  juste  châtiment  à  nos  premiers  parents^. 

A  qui  Dieu  renouvela-t-il  celte  promesse  ? 

Aux  patriarches  Abraham,  Isaac  et  Jacob. 
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m.  Pku  ne  fU-U  que  de  promettre  k  iUstie  aux  Aommdr  ? 
Il  ne  le  leur  promit  p&s  seulement,— il  le  leur  fit  aussi 
Annoncer  par  les  prophètes, 
n.     Qu'est-ce  que  les  prophètes  prédirent  du  Messie  f 

Ils  prédirent  l'époque  de  sa  venue,  —  toutes  les  circons- 
tanees  de  sa  vie  et  de  sa  mort,  —  de  sa  glorification. 
0.     Quel  est  le  Messie  ou  Sauveur  prédit  au  monde  f 
Le  Sauveur  prédit  au  monde  est  N.-8.  Jésus-Christ. 

74.  Quel  mal  a  produit  cette  désobéissance  de  nos 
premiers  parents  f 

R.  Cette  désobéissance  de  nos  premiers  parent»  les 
a  rendus  malheureux,  eux  et  tous  leurs  descen- 
dants. (251) 

76.  Comment  les  a-t-elle  rendus  malheureux  ? 

R.  En  ce  qu'ils  sont  devenus,  par  ce  péché,  dignes 

de  l'enfer, — sujets  à  la  mort  et  à  toutes  sortes  de 

misères.  (250-254) 

aa.  A  qui  le  péché  d'Adam  a-t-il  passé  ? 

Il  a  passé  à  tous  les  hommes, 
l^b.  Oomment  appelle-t-on  le  péché  dans  lequel  nous  naissons  ? 
Le  péché  dans  lequel  nous  naissons  s'appelle  le  péché 
originel, 
ce.  Pourquoi  V appelle-t-on  originel? 

i*  Parce  que  nous  l'héritons  d'Adam,  l'origine  du  genre 

humain  ; 
2*  Parce  que  nous  l'apportons  en  venant  au  monde, 
dd.  Y  a-t-il  eu  quelqu'un  exempt  du  péché  originel  ? 

Il  n'y  a  eu  que  la  très  Sainte  Vierge  exemptée  du  péché 
originel. 
e.     Pourquoi  la  très  Sainte  Vierge  a-t-elle  été  exemptée  du 
péché  originel  t 
C'est  à  cause  de  sa  dignité  de  Mère  de  Dieu, 
f.     SI  Jean-Baptiste  n*a-t-il  pas  été  exempt  du  péché  originel? 
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♦ 

St  Jean-Bâptista  a  été  conçu  dins  le  péché  originel,  — 

mais  il  a  été  sanctifié  avant  sa  naissance. 

Pratiques. — 1.  Adorer  la  bonté  de  Dieu  qui  a  bien  touIu 
jréparer  un  si  grand  mal  que  le  péché,  en  nous  donnant  un 
dempteur;  2.  Eviter  tout  péché  avec  le  plus  grand  soin. 

Histoires.— 1.  Punilion  d:Adam,-^A.  Z,fig.  4;  2.  Visite 
là  Sainte  Elisabeth,— N.  T.,  fig.  6. 

Tous  les  hommes  sont  donc  dignes  de  la  damnation 
étemelle  en  venant  au  monde  f 
B.  Oui,  tous  les  hommes  sont  dignes  de  la  damna- 
tion éternelle  en  venant  au  monde,  à  cause  du 
péché  originel  qu'ils  apportent.  (251) 

la.    En  quoi  consiste  le  péché  originel  ? 

Il  consiste  dans  la  privation  de  la  grâce  sanctifiante. 
Les  hommes  ne  pouvaient-ils  pas  se  délivrer  du  péché 

originel  ? 

Les  hommes  ne  pouvaient  pas,  par  leurs  propres  mérites, 
être  délivrés  du  péché  originel. 

78.  Comment  pouvions-nous  être  délivrés  de  cette 
damnation  ? 

R.  Nous  ne  pouvions  être  délivrés  de  cette  damna- 
tion que  par  les  mérites  de  Notre-Seigneur 
Jésus-Christ.  (257-264) 

aa.  Qu'est-ce  qui  nous  a  rachetés  du  péché  originel  ? 

C'est  Jésus-Christ  qui  nous  a  rachetés  du  péché  originel. 
[i)b.  Ce  Sauveur  avait-il  élé  promis  ?  (259)  [péché. 

Oui,  ce  Sauveur  avait  été  promis  à  Adam,  après  son 
le.  Combien  se  passa-t-il  de  temps  depuis  Adam  jusqu'à 
Jésus-Christ  ? 

Il  se  passa  environ  quatre  mille  ans. 

Quels  furent  tes  premiers  enfants  d^Adam  ? 

Les  premiers  enfants  d'Adam  furent  Caïn  et  Abel. 

Quelles  étaient  leurs  occupations  t 
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* 
Caïn  cultivait  la  terre,  et  Abel  élevait  des  troupeaux. 

f'     Pourquoi  Gain  tua-t-il  son  frère  Abel  ? 

Par  jalousie,  à  cause  de  la  vertu  d'Àbel. 

gg.  Que  fit  Dieu,  voyant  les  hommes  adonnés  au  mal  T 

Il  les  fit  tous  périr  par  le  déluge, 
hh.  Qu'était-ce  que  le  déluge  f 

C'était  une  grand  inondation  qui  couvrit  tot#o  la  terre. 
1.     Tous  les  hommes  périrent-ils  dans  ce  déluge  ? 

Oui,  excepté  Noé  et  sa  famille,  en  tout  huit  personnes, 
j.     Comment  Noé  fut-il  sauvé  du  déluge  f 

Par  le  moyen  d'un  grand  bateau,  appelé  l'arche  de  Noé. 
k.     Les  hommes  profilèrent-ils  d'un  si  grand  châtiment  ? 

Non,  ils  retournèrent  dans  les  désordres  qui  avaient  été 
si  sévèrement  punis. 

Pratiques. — 1.  Veiller  à  ce  que  l'envie  et  la  jalousie  ne 
prennent  possession  de  notre  cœur  ;  2.  Pardonner  de  bon 
cœur  à  ceux  qui  nous  font  du  mal;  3.  Faire  toutes  nos  ac- 
tions en  union  avec  Jésus-Christ,  et  avec  l'intention  de  lui 
plaire. 

Histoires. — 1.  Meurtre  d'Abel,— A.  T.,fig.h;  2.  L'arche. 
4e  Noér-A.  T.,  fig.  6. 

DEUXIÈME  ARTICLE. 
Et  en  Jésus-Ohrist,  son  Fils  unique. 


T9.  QiC est-ce  que  Jésus-Christ  ? 
R.  Jégus-Ghrist  est  le  Fils  de  Dieu  fait  homme  pour 
nous.  (257-264) 

aa.  Comment  s'appelle  le  Fils  de  Dieu  fait  homme  ? 

11  s'appelle  Jésus-Christ  Notre-Seigneur. 
bb.  Que  veut  dire  le  nom  de  Jésus  ? 

Le  nom  de  Jésus  veut  dire  Sauveur. 
c.     Qui  lui  a  imposé  ce  nom  >  [Joseph. 

C'est  Dieu  lui-môme,  par  le   ministère  de  Marie  et  de 
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Dieu  a-l-il  f ail  connaUre  direclemenl  sa  volonté  à  Marie 


el  à  Joseph  ? 


[l'ange  Gabriel. 


Non,  il  la  leur  a  fait  connaître  par  l'intermédiaire  de 

Pourquoi  ce  nom  a-t-il  été  donné  au  Fils  de  Dieu  ? 
Parce  qu'il  est  venu  pour  sauver  le  monde. 
Que  V'Ul  dire  le  nom  de  Christ  ?  [sainte. 

Il  veut  dire  oinl  ou  sacré  ;  —  ou  qui  a  reçu  une  onction 
Qui  sont  ceux  qui  portaient  ce  nom  dans  Vancienne  loi? 
C'étaient  les  rois,  les  prêtres  et  les  prophètes. 
Pourquoi  appelle-l-on  oints  ces  trois  sortes  de  personnes  ? 
Parce  qu'on  les  oignait  de  l'huile  sainte. 
Jésus-Christ,  qui  portait  ce  nom,  était  donc  roi,  prêtre  et 

prophète  ? 
Oui,  Notre-Seigneur  possédait  ces  trois  qualités. 

Pourquoi  Jésus-Christ  était-il  roi  ? 

Parce  que  toute  puissance  lui  avait  été  donnée  dans  le 

ciel  et  sur  la  terre. 
Comment  était-il  prêtre  ?  [sacrifices. 

Parce  qu'il  venait  offrir  un  sacrifice  au-dessus  de  tous  les 
Comment  était-il  prophète  ?  [la  science. 

Parce  qu'il  possédait  tous  les  trésors  de  la  sagesse  et  de 

im.  Pourquoi  appelons-nous  Jésus-Christ  Notre-Seigneur  ? 

Nous  l'appelons  Notre-Seigneur,  parce  que  nous  lui  ap- 
partenons. 
|n.  En  combien  de  manières  appartenons-nous  à  Jésus-Christ? 

Nous  appartenons  à  Jesus-Ghrist  en  trois  manières. 

Quelle  est  la  première  manière  ? 

Nous  appartenons  à  Jésus-Christ  parce  qu'il  nous  a  créés. 
|p.  Quelle  est  la  deuxième  manière  ? 

C'est  parce  qu'il  nous  conserve. 
|q.  Quelle  est  la  troisième  manière  ^^ 

C'est  parce  qu'il  nous  a  rachetés. 

Pratiques. — 1.  Prononcer  le  saint  nom  de  Jésus  avec  un 
[rofond  respect  ;  2.  Se  former  à  la  pieuse  pratique  d'incliner 
tête  en  le  prononçant  ou  en  l'entendant  prononcer. 
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N.  T.,  fig.  64  ; 


Bi|tQir«a.-~ 1.  Guirison  d'un  boileux» 
2.  Isaae  figure  du  Messie,— -À.  T.,  fig.  19. 

80.  Que  veut  dire  se  faire  homme  f 
R.  Se  faire  homme,  veut  dire  prendre  un  corps  et 
une  âme  semblables  aux  nôtres.  (265) 

a.    A  qui  le  Fils  de  Dieu  a-t-il  uni  ce  corps  tl  celte  âme  ? 

Il  les  a  unis  à  sa  personne  divine. 
1).    Comment  les  a-t-il  unis  à  sa  personne  divitie  ? 

Il  les  y  a  unis  substantiellement, 
c.     Qu'est-ce  à  dire  subsianiiellemenl  ? 

Substantiellement,  c'est-à-dire  en  unité  de  personne, 
dd.  Combien  y  a-t-il  de  personnes  en  Jésus-Christ  ? 

Il  n'y  a  qu'une  personne  en  Jésus-Christ,  qui  est  la  per- 
sonne du  Fils  de  Dieu, 
ee.   Combien  y  a-t-il  de  natures  en  Jésus-Clirisl  ? 

Il  y  en  a  deux,  la  nature  divine  et  la  nature  humaine. 

f.  En  quoi  Jésus-Christ  est-il  semblable  à  nous  t 

Il  est  semblable  à  nous  en  tout,  excepté  par  le  péché,  — 
par  l'ignoranco,  la  concupiscence, — et  les  imperfections 
incompatibles  avec  ses  perfections  divines. 

g.  En  quoi  ne  sommes-nous  pas  semblables  à  lui  ? 

En  ce  qu'il  est  Dieu  et  que  nous  ne  le  sommes  pas. 

81.  Est-ce  le  Fils  unique  de  Dieu^  que  Von  nomme 
aussi  le  Verbe  divin^  la  seconde  personne  de  la  Sainte 
Trinité j  qui  s* est  fait  homme  pour  nous  ? 

R.  Oui,  c'est  le  Fils  unique  de  Dieu,  la  seconde 
personne  de  la  Sainte  Trinité,  qui  s'est  fait 
homme  pour  nous,  et  qui  a  été  appelé  Jésus. 

a.  Que  veut  dire  le  mot  verbe  f 
Le  mot  verbe  veut  dire  parole. 

b.  Quelle  personne  porte  le  nom  de  Verbe  divin  ? 

C'est  le  Fils,  la  seconde  personne  de  la  Sainte  Trinité. 
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€.    Pourquoi  Vappelez-vous  Verbe  divin  ? 
Parce  qu'il  est  lu  parole  du  Père. 

82.  Jésus-Christ  est  donc  le  Fils  unique  de  Dieu  f 
R.  Oui,  Jésui-Christ  est  le  Fils  unique  de  Dieu,  et 
c'est  ce  que  nous  enseigne  le  second  article  du 
Symbole,  par  ces  paroles  :  Et  en  Jésus-Christ  son 
Fils  unique.  (iiQ-^U) 

a.     Qu'entendez-vous  par  ces  paroles  :  son  Fils  ? 

J'entends  que  le  Fils  est  engendré  du  Père,  et  qu'il  lui 
est  consubstanticl. 
bb.  De  qui  le  Fils  est-il  engendré  ? 

Le  Fils  est  engendré  du  Père,  et  cela  de  toute  éternité. 
ce.  A  qui  le  Fils  est-il  consubstantiel? 

Il  est  consubstantiel  au  Père  et  au  Saint-Esprit, 
dd.  Que  veut  dire  le  mot  consubstantiel  ? 

Il  veut  dire  qui  a  la  môme  substance  ou  la  môiiie  nature. 

ee.  Pourquoi  appelez-vous  Jésus-Christ  Fils  unique  ? 

Parce  qu'il  n'y  a  que  lui  qui  soit  engendré  du  Père. 
ff.    Les  Chrétiens  ne  sont-ils  pas  aussi  enfants  de  Dieu  ? 

Les  Chrétiens  sont  enfants  de  Dieu,  mais  seulement  par 
gg.  Qu'est-ce  à  dire  par  adoption  ?  ladoptien. 

Par  adoption,  c'est-à-dire  par  choix  de  pure  grâce. 

hh.  Que  veulent  dire  ces  mots  :  Et  en  Jésus-Christ  ? 

C'est-à-dire  que  nous  croyons  au   Fils,    comme    nous 
croyons  au  Père. 
ii.    Qu'est-ce  que  croire  m  Jésus-Christ  ? 

C'est  en  croyant,  mettre  notre  confiance  en  lui. 
i  jj.    Comment  devons-7ious  mettre  notre  confiance  en  J.'C.  ? 

Comme  en  notre  souverain  bien  et  notre  dernière  fin, 

k.    Qu'est-ce  que  croire  à  Jésus-Christ  ? 
C'est  croire  ce  qu'il  nous  enseignej 

11.    Qu'est-ce  que  croire  Jésus-Christ  ? 
C'est  croire  qu'il  existe. 
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Pratiques. — 1.  Remercier  Dieu  tous  les  jours  de  nolr»| 
adoplion  (jui  nous  rend  véritablement  enfants  de  Dieu; 
Prendre  garde  de  déshonorer  notre  origine  spirituelle  i)ar| 
quelque  péché  mortel. 

Histoire.— ^at'/if'c  est  aussi  enfant  (F Abraham,  —  N.  T. 
fig.  15. 

83.  Jésus-Christ  est  donc   Dieu  et  homme  tout  en] 

ensemble  ? 
R.  Oui,  Jésus-Christ   est  Dieu  et  homme  tout  en- 
semble :  Il  est  Dieu  consubstantiel  à  son  Pèicl 
et  homme,  eu  tout  semblable  à  nous,  excepté  par| 
le  péché.  (2GG-285) 
aa.    Qui  est  le  père  de  Jésus-Christ  comme  Dieu  f 

L(."  père  de  Jésus-Christ  comme  Dieu,  c'est  Dieu  le  Pôie| 
bb.  A-l-it aussi  un  père^comme  hnmme? 

Non,  comme  homme  Jésus-Christ  n'a  point  de  j)ôre. 
ce.    Pourquoi  comme  homme  n'a-t-il  point  de  père  ? 

Parce  qu'il  a  été  conçu  par  le  Saint-Esprit. 
(1(1.  Saint  Joseph  n' est-il  pas  le  père  de  Notre-Seigneur  ? 

Saint  Joseph  n'était  que  le  père  nourricier  de  Notro-Sc 
e.     Qu' entendez-vous  par  père  nourricier  ?  [gneur.l 

J'entends  qu'il  a   piis  soin  de  Jésus  comma  un  pèrel 
prend  soin  de  son  enfant, 
ff.     Qui  est  la  mère  du  Fils  de  Dieu  fait  homme  ? 

C'est  la  très  Sainte  Vierge,  qui  est  la  mère  du  Fils  de| 
Dieu  ffiit  hmime. 
g^'.  ('nmmrnt  s'c.p  telle  la  mère  du  Fils  de  Dieu  fait  homy)y'^\ 

L;i  inère  du  Kils  de  Dieu  fuit  honmie  s"ai>]Hdlft  Marie. 
lib.   Que  veut  dire  le  nom  de  Marie  ? 

.Le  nom  de  Marie  veut  dire  dame  ou  maîtresse. 
i.      Pourquoi  l'appelle-t-on  hienheurev se? 

C'est  à  cause  d»isa  dignité  de  Mère  de  Dieu, 
j.      Pourquoi  Vappelle-t-on'mcre,  puisqu'elle  est  vierge'? 

C'est  parce  qu'en  devenant  'mère,  elle  n'a  [loint  cese^l 
k.     Marie^a\doncJou,)Ours  étéjierge'i  [d'«'3lre  vieriJii| 
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Marie  a  toujours  été  '-icrge  ;  c'est  un  article  de  foi. 
i.     En  quoi  Jésus-Christ  est-il  semblable  à  tious  f 

Il  est  semblable  à  nous  dans  son  corps  et  dans  son  dme. 
m.   En  quoi  n'estil  pas  semblable  à  nous  ? 

Jùsus-Chrisl  n'est  pas  semblable  à  nous  jtar  le  péclu^. 
(Voyez  Q.  80,  f.) 

84.  Il  y  a  donc  deux  natures  en  Jésus-Christ  f 

R.  Oai,  il  y  a  deux  natures  en  Jésus-Christ,  la  na- 
ture divine  et  la  nature  humaine.  (271) 

85.  y  a-t-il  aussi  deux  personnes  en  Jésus-Christ  ? 

R.  Non,  il  n'y  a  en  Jésus-Christ  que  la  seule  per- 
sonne du  Fils  de  Dieu,  ou  du  Verbe  éternel,  la 
seconde  de  la  Sainte  Trinité.  (272) 

a.  Combien  y  a-t-il  de  tialures  en  Jésus-Christ  f 

Il  y  en  a  deux  :  la  nature  divine  et  la  nature  Inimaine. 
,  Qu'entendez-vous  par  la  nature  divine  f 
Par  la  nature  divine,  j'entends  la  divinité. 

5c.  Qu'entendez-vous  par  la  nature  humaine  de  Jésus-Christ  ? 
J'entends  son  corps  et  son  âme  unis  ensemble. 

Combien  ces  deux  natures  font-elles  de  personnes  ? 
Ces  deux  natures  ne  font  qu'une  personne. 
Combien  y  a-t-il  de  natures  en  nous  ? 
Il  n'y  a  en  nous  qu'une  nature  :  la  nature  humaine. 

Oe  quelle  nature,  sommes-nous  ? 
Nous  sommes  do  I-t  naluro  humaine, 
g.  De  quelle  nature  sont  les  anges  ? 

Les  anges  sont  de  la  nature  angélique. 

Quelle  personne  de  la  Sainte  Trinité  est  Jésus-Chrisl  ? 
11  est  la  seconde,  le  Verbe  ét.;rnel. 

le  Fils  de  Dieu  ou  le   Verbe  éternel,  c'est  donc  la  même 

chose  ?  '  [personne. 

Oui,  le  Fils  de  Dieu  ou  le  Verbe  éternel,  c'est  la  même 


€ 


n 


^^m 


m 
m 


^ % 


58 


QUESTIONNAIRE 


Pratiqu«a.— t.  Répéter  souvent  lMy<5  Maria  a\ec  d^^vo-| 
lion;  2.  Lorsqu'on  prononce  ou  qu'on  entend  prononcer  l< 
saint  nom  de  Marie,  s'incliner  pour  marquer  son  respect. 

Histoires.  —  \.  Le  buisson  ardent,  —  A.  T.,  fig.  ;i8 
2.  Ste  Elizabeth  félicite  Marie  de  sa  qualité  de  Mère  de  Dm\ 
—N.  T.,  fig.  1. 

86.  Pourquoi  le  Fils  de  Dieu  s'est-il  fait  homme  ? 
R.  Le  Filr>  de  Dieu  s'est  fait  homme  pour  nous 

racheter.  (273-285) 

87.  De  quoi  nous  a-t-il  rachetés  ? 

R.  J  ésus-Christ  n8us  a  rachetés  de  la  damnatiotl 
éternelle,  à  laquelle  nous  étions  tous  engagés  pa;| 
la  désobéissance  d'Adam,  notre  premier  père. 

aa.  Pour  combien  de  raisons  le  Fils  de  Dieu  s'est-il  fii'\ 
lioynme  ? 
Le  Fils  de  Dieu  s'est  fait  homme  pour  trois  raisons. 

bb.  Quelle  est  la  première  raison  ? 

C'est  pour  rrparer  la  gloire  de  Dieu. offensée  par  le  péchel 
ce.   Quelle  est  la  deuxième  raison  ?  [peines  de  renferj 

C'est  pour  nous  racheter  de  l'esclavage  du  pèche  et  d* 

dd.  Quelle  est  la  troisième  raison  ? 

C'est  pour  nous  mériter  la  vie  éternelle. 

ee.   Comment  Jésus-Christ  nous  a-f-il  rachetés  ? 

En  souffrant  pour  nous  comme  homme, — et  en  donnan] 
comme  Dieu,  un  prix  infini  à  ses  souffrances. 

ff.     Qu'a  fait  Jêsus-Christ  comme  homme  pour  vom  "^^helr 

Jésus-Christ  comme  homme,  pour  nr   -      jheter,  a  sou| 

fert. 

gg.  Qu'a  fait  Jésus-Christ,  comme  Die,      our  nmis  7'atnel(rl 

Jésus-Christ  comme  Dieu,  pour  nous  i  acheter,  a  donnj 

un  prix  infini  à  ses  souffrances. 

h     Pourquoi  Jésus-Christ  n' a-t-il  pas  souffert  comme  JjieA 

Parce  qu'il  est  impossible  que  la  divinité  souffre. 
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i.     Tous  les  hommes  ensemble  n'auraienl-ils  pas  pu  salisfai- 
re  à  lajuslice  de  Dieu  ? 
Tous  los  hommes  ensomblo  n'étaient  pas  capables  de 

satisfaire  même  pour  un  seul  péché  véniel. 
Qui  donc  pouvait  satisfaire  pour  les  péchés  des  hommes  t 
iôsus-Christ  seul  pouvait  satisfaire  à  la  justice  de  Dieu. 

88.  Q^^  serions-nous  devenus  sans. Jésus-Christ  ? 
R.  Sans  Jésus-Christ  nous  aurions  6té  tous  damnés 

aa.  Qui  est-ce  qui  nous  a  délivrés  de  la  damnation  éternelle  ? 

C'est  Jésus-Christ  qui  nous  a  délivrés  do  la  damnation 
éternelle, 
b.    Que  devons-nous  faire  pour  reconnaître  un  si  grand  hien- 

Nous  devons  en  remercier  N.-S.  tous  les  jours.        [fait  ? 
ce.   Qu'entend-on  par  les  damnés  ? 

On  entend  ceux  (jui  sont  morts  en'péclié  mortel. 
(1.    En  quoi  consiste  la  damnation  éternelle  ? 

En  deux  choses  principales  : 

1»  Dans  la  peine  du  dam  ou  privation  do  la  vue  do  Dieu  ; 

2»  Dans  la  poino  du  sens,  ou  brûler  éternellement. 

e.  Que  savons-7ious  des  enfants  morts  avec  le  péché  originel  ? 
La  foi  nous  apprend  qu'ils  sont  privés  do  la  vue  de 

Dieu,  et  ne  nous  dit  rien  de  plus. 

f.  Jésus-Christ  est-il  mort  poicr  tous  les  hommes  y 
Oui,  Jésus-Christ  est  mort  pour  tous  les  hommes. 

g.  Pourquoi  donc  y  a-t-it  des  hommes  daynnés  ? 
Parce  qu'ils  refusent  de  profiter  de  la  rédemption. 

89.  Comment  s'appelle  le  mystère  du  Fils  de  Dieu 

fait  homme  pour  nous  ? 

R.  Le  mystère  du  Fils  de  Dieu  fait  homme  pour 

nous  s'appelle  le  mystère  de  Tlncarnation. 

a      Que  veut  dire  le  mot  Incarnation  ? 
Incarnation  veut  dire  se  faire  homme. 

b.    Pourquoi  l Incarnation  est-elle  un  mystère? 
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Parce  que  nous  no  comprenons  pas  comment  un  Dicu| 

peut  se  faire  homme. 

c.     Pourquoi  le  Fils  de  Dieu  s'est-il  fait  homme  ? 

Le  Fils  de  Dieu  s'est  fait  homme  pour  l'amour  de  nous. 

Pratiques.  —  Témoigner  à  Dieu  une  grande  reconnais- 
sance :  1.  De  nous  avoir  donné  le  Sauveur  ;  2.  De  nous  avoir! 
fait  naître  de  parents  chrétiens  ;  3.  En  vivant  conformément  à| 
la  doctrine  de  Jésus-Christ. 

Histoire.  —  Naissance  de  Notrc-Seigneur  JésuS'Chris(,—\ 
N.  T.,  fig.  7. 

TROISIÈME  AEÏICLE. 
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90.  Quelle  est  le  troisième  article  du  symbole  ? 
R,  Qui  a  été' conçu  du  Saint-Esprit,  est  né  de  la| 
Vierge  Marie.  (273-295). 

Q.  QiC entendez-vous  par  ce  troisième  article  du  sym- 
bole :  Qui  a  été  conçu  du  Saint-Esprit,  est  né  de  la\ 
Vierge  Marie  ? 

R.  Par  cet  article,  j'entends  que  Jésus-Christ  a  été 
conçu  d'une  manière  surnaturelle  par  l'opération  | 
du  Saint-Esprit,  et  qu'il  est  né  d'une  vierge 
nommée  Marie. 

s.     De  quel  mystère  est-il  question  dans  cet  article  ? 

Il  est  question  du  mystère  de  l'Incarnation 
bb.  Que  veulent  dire  ces  paroles  :  "  A  été  conçu  du  Saint- 
Esprit  t  " 

Elles  signifient  que  le  corps  de  Jésus-Christ  a  été  formé] 
par  le  Saint-Eprir. 

De  qui  est  né  Jésus-Christ  ? 

Jésus-Christ  est  né  de  la  très  Sainte  Vierge  Marie.  (284) 

Pourquoi  dites- vous  d'une  manière  surnaturelle  ? 

Parce  qu'il  n'eit  pas  né  selon  les  lois  ordinaires  do  la| 
e.     Quel  jour  Jésus-Christ  s' est-il  fait  homme?         [nature. 
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Le  jour  de  l'Annonciation,  le  25  du  mois  de  mars. 

Qui  fui  envoyé  à  Marie  i^our  lui  annoncer  que   Dieu 

l'avait  choisie  pour  cire  la  mère  de  son  Fils  ? 
Dieu  lui  envoya  l'archange  Gabriel. 
Que  lui  dit  Vanye  en  Vahordant  ? 

"  Je  vous  salue  pleine  de  grâces,  le  Seigneur  est  avec 
Que  lui  annonça  l'ange  en  même  temps  ?  [vous.' 

Il  lui  dit  qu'elle  avait  été  choisie  pour  être  la  mère  du 

Fils  de  Dieu, 
Que  répondit  la  très  Sainte  Vierge  ?  [votre  parole." 

"  Je  suis  la  servante  du  Seigneur,  qu'il  me  soit  fait  selon 
Qu'arriva-l-il  en  ce  moment  ? 
Le  Fils  de  Dieu  s'incarna  dans  son  sein. 
Quel  voyage  enlrepril  la  très  Sle  Vierge,  aussitôt  après  ? 
Elle  alla  visiter  sa  cousine  Elizabeth. 
Quel  était  le  but  de  ce  voyage  ? 

Le  but  de  ce  voyage  était  la  sanctification  de  saint  Jean. 
Qu'arriva-t'il  lorsque  la  très  Ste  Vierge  salua  Elizabeth? 
Saint  Jean  fut  sanctifié  dans  le  sein  de  sa  mère. 
Qu'est-ce  à  dire  qu'il  fut  sanctifié  T 
C'est-à-dire  qu'il  fut  purifié  du  péché  originel. 
0.     Saint  Jean  '^'"st  donc  pas  né  avec  le  péché  origine  '  ? 
Non,  il  est  venu  au  monde  purifié  du  péché  origineL 

91.  Quand. est-ce  que  Jésus-Christ  est  venu  au  nwrd^f 
R.  Jésus-Christ  est  venu  au  monde  environ  quatre 
mille  ans  après  la  création. 

Combien  se  passa-t-il  de  temps  de  la  création  à  la  veîiue 

de  Jésus-Christ  ? 
Il  se  passa  environ  quatre  mille  ans.  [loi  ? 

Est-ce  q  ue  Dieu  n'aurait  pas  pu  envoyer  le  Sauveur  plus 
Oui,  il  aurait  pu  l'envoyer  beaucoup  plus  tôt. 

Pourquoi  donc  ne  Va-i-il  pas  snvoyé  plus  tôt  ?  [nels. 
[*  Parce  qu'il  l'avait  ainsi  arrêté  dans  ses  décrets  éter- 
2»  Pour  montrer  à    l'homme  qu'il  ne  pouvait  pas  so 
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f  élever  de  lui-lnôme  ;  [dempteurl 

3»  Pour  lui  faire  sentir  le  besoin  qu'il  avait  d'un  Réf 

d.     Les  hommes  ne  pouvaient  donc  pas  se  sauver  avant  sa 

venue  ?  [venue! 

Les  hommes  pouvaieiit  se  sauver  par  l'espérance  en  sa| 

92.  Quel  jour  Jésus-Christ  est-il  venu  au  monde  ? 
R.  Le  jour  de  Noël.  (274-281) 

Pratiques. — 1.  Nous  disposer,  comme  Marie,  à  faire  tout) 
ce  que  Dieu  veut  de  nous  ;  2.  Avoir,  comme  elle,  du  zèle  pour] 
la  sanctification  du  prochain. 

Histoires. — 1.  Visite  de  la  très  Sainte  Vierge  à  Elizabellw 
— N.  T.,  fig.  6  ;  2.  Les  pasteurs  à  la  crèche,— N.  T.,  fig.  8. 

93.  Où  est  né  Notre-Seigneur? 

R.  A  Bethléem,  dans  une  étable. 

a.     Que  veut  dire  le  mot  Noël  ? 

Il  veut  dire  Nativité  ou  Naissance. 
t).     Pourquoi  Marie  et  Joseph  allèrent-ils  à  Bethléem  ? 

Pour  s'y  faire  enregistrer  selon  l'ordre  de  César  Augiist'! 
c.     OU  se  retirèrent-ils,  étant  arrivés  à  Bethléem  ? 

Ils  se  retirèrent  dans  une  grotte  servant  d'étable.  (2701 
dd.   Pourquoi  se  retirèrent-ils  daiis  une  étable  ?        [tellerie 

Parce  qu'il  n'y  avait  point  de  place  pour  eux  dans  l'hù] 
ee.   Oh  la  très  Sainte  Vierge  mit-elle  V enfant  Jésus,  après  s 
naissance  ? 

Elle  le  déposa  dans  la  crèche.  (277) 
ff.    A  qui  les  anges  annoncèrent-ils  sa  naissance  ? 

A  des  bergers  qui  veillaient  sur  leurs  troupeaux.  (275) 
g.     Qu'est-ce  que  les  bergers  entendirent  au  même  instant  ? 

Ils  entendirent  les  anges  qui  chantaient  un  cantique  ^\\ 
joie, 
h.     Quel  cantique  les  anges  chantaient-ils  ? 

"  Gloire  à  Dieu  au  plus  haut  des  cieux  —  et  paix  sur 
terre  aux  hommes  do  bonne  volonté.  "  (277) 
i.JI  Que  firent  les  bergers  après  le  départ  des  anges  ? 
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Ils  se  rendirent  à  Bethléem. 
Que  trouvèrent-ils,  étant  entrés  dans  rétable  ?  (278) 
Ils  y  trouvèrent  le  saint  Enfant  couché  dans  la  croche, 
k.     Que  reconnurent  les  bergers? 

Ils  reconnurent  la  vérité  de  tout  ce  qui  leur  avait  été  dit. 
11.     Que  faisait  la  très  Sainte  Vierge? 

Elle  repassait  toutes  ces  choses  dans  son  cœur. 

Dans  quelles  dispositions  s'en  retournèrent  les  bergers? 

Ils  s'en  retournèrent  louant  et  glorifiant  Dieu. 

De  quoi  louaient-ils  et  glorifiaient-ils  Dieu  ? 

Do  ce  qu'ils  avaient  vu  et  entendu. 

Que  nous  apprend  Jésus  naissant  dans  une  élable  ?  (279) 

Il   nous  apprend  l'amour  de  la  pauvreté  et  vie  l'humihté. 

Quel  jour  V Enfant  fut-il  circoncis  ?  (28G-287) 

Il  fut  circoncis  le  huitième  jour  après  sa  naissance. 

Quel  nom  lui  fut-il  donné  1 

II  fut  appelé  Jésus,  c'est-à-dire  Sauveur.  (287-29i) 

Par  qui  fut-il  adoré  quelque  temps  après  sa  naissance? 
Il  fut  adoré  par  les  Mages.  (295) 
Qu'étaient  les  Mages  ? 

C'étaient  des  hommes  savants  et  puissants.  (29G) 
Qu'est-ce  qui  les  avait  conduits  à  DetJiléem  i 
Ce  fut  une  étoile  d'une  lumière  extraordinaire. 
lui.  Qu'offrirent-ils  à  TE'' ^ant,  après  l'avoir  adoré  ? 
Ils  lui  offrirent  do  i'Oi ,  de  l'encens  et  de  la  myrrhe. 
Quel  Jour  V Eglise  fait-elle  la  fête  de  ce  mystère  ? 
Le  jour  de  l'Bpiphanie  ou  le  jour  des  Rois, 
.'w.  Que  veut  dire  le  mot  Epiphanie?  [fait  connaître.) 

Il  veut  dire  manifestation.  (Parce  que  Jésus  Christ  s'y  est 
Quel  jour  Noire-Seigneur  fut-il  présenté  au  temple  ?  (298) 
Le  jour  de  la  Présentation  ou  Purification,  le  2  février. 

Que  fit  IJérode,  voyant  que  les  Mages  ne  revenaient  pas  ? 

Il  fit  tuer  aux  environs  de  Bethléem,  tous  les  enfants  do 

deux  ans  et  au-dessous.  [d'ilérode  ? 

Comment   Notre-Seigneur  fut-il   soustrùV  v.  la  fureur 
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Par  l'ordre  que  Dieu  donna  à  saint  Joseph  de  l'emmener 
en  Kgyple.  (300-303) 

Pratiques.  — 1.  Offrira  Notre-Seigneur,  l'or  de  la  chari- 
té, l'encens  d'ardenles  prières  et  la  myrrhe  de  la  pénitence  ; 
2.  Prononcer  souvent  le  saint  nom  de  Jésus  avec  contiance  et 
amour. 

Histoires.  —  1.  Saint  nom  de  Jésus,  —  N.  T.,  fig.  9; 
2.  Adoration  des  Mages ^—N.  T.,  fig.  10. 

94.  Combien  de  temps  Jésus-Christ  est-il  resté  visible 

sur  la  terre  ? 
R.  Jésus-Christ  est  resté  visible  sur  la  terre  environ 

trente-trois  ans.  (304-309) 

a.  A  quel  âge  Jésus-Christ  alla-i-il    à  Jérusalem  "pour  la 

Pâque  ? 
Il  y  alla  avec  ses  parents,  à  l'âge  de  douze  ans. 

b.  L'Enfant  Jésus  revinl-it  avec  ses  parents,  après  la  fêle  de 

Pâque  ? 
Il  resta  à  Jérusalem   sans  que  ses  parents  s'en  aper- 
çussent. 

c.  Ou  le  trouvèrent-ils  après  trois  jours  1 

Ils  le  trouvèrent  dans  le  temple,  au  milieu  des  docteurs. 

d.  Que  faisait  Jésus-Christ  au  milieu  des  docteurs  ? 
Il  les  écoutait  et  les  interrogeait. 

ee.   Que  faisait  Jésus-Christ,  de  retour  à  Nazareth  ? 

Il  était  soumis  à  Marie  et  à  Joseph. 
f.     En  quoi  croissait-il  tous  les  jours  ? 

Il  croissait  en  âge,  en  sagesse  et  en  grâce  --  devant  Dieu 
et  devant  les  hommes. 

BS'   Quel  grand  prophète  parut  trente  ans  après  la  naissance 
de  Jésus-Christ  ? 
Ce  fut  saint  Jean,  fils  de  Zacharie  et  d'Elizabeth. 
h.     Comment  fut-il  sanctifié  avant  sa  naissance  ? 

A  la  voix  de  la  très  Ste  Vierge,  qui  portait  Jésus-Christ 
dans  son  sein. 
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[u.    Que  disait  saint  Jean  en  prêchant  ?  [proche.  " 

*'  Faites  pénitence,  parce  qpe  le  royaume  de  Dieu  est 

[j.      Qu'entendez-vous  par  la  vie  publique  de  Jésus-Christ  ? 

J'entends  les  trois  années  qu'il  a  employées  à  annoncer 

sa  doctrine. 

i.    Que  fit  Jésus-Christ  à  Vâge  de  trente  ans  ?  (310) 

Il  se  ul  baptiser  dans  le  Jourdain,  par  St  Jean-Baptiste. 

11.     Qu'arriva-t-il  après  son  baptême? 

1»  Les  cieux  furent  ouverts  ; 

2«  Le  St-Esprit  descendit  sur  lui  en  forme  de  colombe  ; 

3»  Dieu  le  Père  le  déclara  son  Fils  bien-aimô, 

[m.    Ou  se  retira  Jésus-Christ  après  son  baptême  ?         [jours. 

Il  se  retira  dans  le  désert — où  il  resta  pendant  quarante 

.    Comment  passa-t-il  ces  quarante  Jours  ? 

Il  les  passa  dans  le  jeûne  et  la  prière.  (311) 

Pourquoi  2^ermit-il  au  démon  de  le  tenter  ? 

Pour  nous  mériter  la  grâce  de  surmonter  les  tentations. 

.    Pourquoi  passa-t-il  quarante  jours  dans  le  désert  ? 

Ce  fut  pour  se  préparer  à  prêcher  l'Evangile, 

Pratiques. — 1.  Pratiquer  les  vertus  propres 'à  noire  âge, 
arliculièrement  l'obéissance  ;  2.  Chercher  la  solitude,  comme 
otre-Selgneur,  pour  vaquer  plus  facilement  à  la  prière. 

Histoires. — 1.  Notre-Seigueur  au  milieu  des  docteurs,  — 
/Y.  T.,  fig.  13  ;  2,  Jésus-Christ  dans  le  désert,— N.  T.,  fig.  15. 

)5.  Qu\t  fait  Jésus-Christ  pendant  qu'il  était  sur  la 

terre  ?  (310-315) 
l  Jésus-Christ  pendant  qu'il  était  sur  la  ten^e,  a 

fait  trois  choses  : 
io  II  a  enseigné  aux  hommes  à  vivre  saintement; 
lo  II  leur  en  a  donné  l'exemple  ; 
)o  II  leur  en  a  mérité  la  grâce,  par  ses  souffrances 

et  par  sa  mort. 

Que  fit  Noire-Seigneur  après  sa  retratte  de  quarante  Jours? 
Il  commença  à  prêcher  l'Evangile. 


!■  ÎA'' 


I' 


I.       ?i 


.5  lî 


î-'*\.   < 


66 


QUESTIONNAIRE 


,:!      !!||||,V 


b.     Que  veut  dire  le  mot  Evcpngile? 

Le  mot  Evangile  veut  dire  bonne  nouvelle. 
ce.    Quelle  bonne  nouvelle  Jésus-Christ  annonçait-il  ? 

Qu'il  était  le  Sauveur  attendu  dès  l'origine  du  monde, 
dd.  Que  disait  Noire-Seigneur  en  prêchant  ?  [proche.  " 

"  Faites  pénitence,  parce  que  le  royaume  de  Dieu  est 

e.  Quelle  est  la  première  chose  qxCa  faite  Jésus-Christ  pen- 

dant qu'il  était  sur  la  terre  ? 
Il  a  enseigné  aux  hommes  à  vivre  saintement. 

f.  Qu'est-ce  que  vivre  saintement  ? 

C'est  éviter  le  péché  et  pratiquer  la  vertu.  [terre  't 

g.  Quelle  est  la  deuxième  chose  qu'a  faite  Jésus-Christ  sicr  la 
Il  a  donné  aux  hommes  l'exemple  de  vivre  saintement. 

h.     De  quoi  Jésus-Christ  a-t-il  donné  V exemple  aux  hommes  ?  ' 

Il  leur  a  donné  l'exemple  de  vivre  saintement. 
i.      Que  nous  dit-il  d'apprendre  de  lui  ? 

A  être  doux  et  humbles  de  cœur, 
j.      De   quelles   autres   vertus   nous    a-t-il   encore    do?inc\ 
V exemple  ? 

Il  nous  a  donné  l'exemple  de  toutes  les  vertus. 
k.     Quelle  grâce  nous  a-t-it  méritée  ? 

Il  nous  a  mérité  la  grâce  de  vivre  saintement. 
J.      Comment  nous  a-t-il  mérité  cette  grâce  ? 

Par  ses  soulFrances  et  par  sa  mort. 

mm,  Cçmment  Jésus-Christ  prouvait-il  qu'il  était  Dieu? 

Il  le  prouvait  par  ses  miracles.  (318) 
nn.  Qu'est-ce  qu'un  miracle?  [nature.] 

C'est  une  œuvre  merveilleuse  supérieure  aux  forces  do  la 
00.    Quels  miracles  Jésus-Christ  faisait-il? 

Il  ressuscitait  les  morts,  déUvrait  les  possédés,  marchait] 
sur  les  eaux,  guérissait  toutes  sortes  de  maladies. 
p.     Quel  fut  le  premier  miracle  que  Jésus-Christ  opéra'i 

Ce  fut  le  changement  de  l'eau  en  vin  aux  noces  de  Gana. 

q.     Ne  peut-on  pas  distinguer  plusieurs  espèces  de  miracles  ? 
Oui,  on  peut  en  distinguer  deux  espèces  : 
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l»  Ceux  que  Dieu  seul  peut  faire,  romine  la  résurrection 
des  morts  ; 

2»  Ceux  que  les  bons  ou  les  mauvais  anges  peuvent  opé- 
rer, [ou  d'un  mauvais  esprit  ? 
r.     Comment  peut-on  connaître  si  un  miracle  vient  cVun  bon 

Il  faut  pour  cela  consulter  les  pasteurs  de  la  Ste  Eglise. 

Pratiques. — l.  Travailler  à  imiter  Notre-Seigneur  dans 
ses  vertus,  lui  en  demander  la  grâce  ;  2.  Nous  oiibrcer  d'ac- 
quérir celles  qui  sont  propres  à  notre  état  ;  3.  Avoir  une 
conlianco  pleine  et  entière  en  la  puissance  de  Jésus-Christ 
dans  tous  nos  besoins. 

Histoires.— l.  Tempête  apaisée,— N.  T.,  fîg.  19;  2.  Saint 
Pierre  marche  sur  Veau, — N.  T.,  fîg.  30;  3.  Les  quatre  évan- 
gélistes, — N.  T.yfifj.  1-4;  4.  Sermon  sur  la  montagne, — N.  T., 

QUATRIÈME  ARTICLE. 
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A  souffert  sous  Ponoe-Pilate,    a  été  crucifié, 
est  mort  et  a  été  enseveli. 


96.  Que  signifie  cette  parole  du  quatrième  article  du 
symbole  .'  A  souffert  ? 

R.  Cette  parole:  A  soufj^ert^  marque  toutes  les  souf- 
frances de  Notre-Seigiieur  Jésus-Christ  dans  sa 
passion.  (331-359) 

a.     Ou  Jésus-Christ  a-t-il  souffert  ? 

Jésus-Christ  a  souffert  :    1«  Au  jardin  des  Oliviers  ;  20 

chez  les  Princes  des  Prêtres.;  3»  chez  Pilate;  4"  chez 

Hérode,  et  5"  sur  le  Calvaire. 
Qu'a  souffert  Jésus-Christ  au  jardin  des  Olives  ? 
!<•  Une   sueur  de  sang  ;   2«   la  trahison   de  Judas  ;   S* 

l'abandon  de  ses  disciples  ;  4m1  a  été  enchaîné  comme 

un  voleur.  (331-333) 
Qu'a  souffert  Jésus-Christ  chez  les  Princes  des  Prêtres  ? 
Ml  a  été  insulté  ;  2*  il  a  été  souffleté  ;  3m1  a  été  couver 
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de  crachats  ;  4'  il  a  été  déclaré  digne  de  mort.  (334-335) 
à.     Qu'a  souffert  Jésus-Christ  chez  Pilate  ? 

!•  Les  Princes  dfl  sa  nation  ont  demandé  sa  mort  ;  2»  il 
a  été  flagellé  ;  3m1  a  été  couronné  d'épines  ;  4»  il  a  ét('^ 
Iraité  avec  dérision  ;  5»  on  lui  a  préféré  un  voleur;  G» 
il  a  été  condamné  à  mort.  (337-338) 

e.  Qu'a  souffert  Jésus-Christ  chez  Hérode  ? 

I«  On  s'est  moqué  de  lui;  2*  on  l'a  revêtu  d'une  robo 
blanche  comme  un  insensé.  (336) 

f.  Qu'a-t-il  souffert  sur  le  Calvaire  ? 

[•  Le  portement  de  la  croix  ;  2»  il  a  été  cloué  à  la  croix  ; 
3»  il  a  enduré  la  soif  la  p. us  ardente  ;  4«  il  a  ressenti 
un  abandon  universel  ;  5»  il  est  mort  sur  la  croix, 
(339-349) 

97.  QiCest-ce  que  Jésus-Chrisl  a  souffert  dans  sa 
Passion? 

R.  Jésus  Christ,  dans  sa  Passion,  a  été  méprisé, 
fouetté,  couronné  d'épines  et  abandonné  de  toat 
le  monde. 

a.  Par  qui  Noire-Seigneur  a-t-il  clé  méprisé  ? 

Par  Judas,  par  les  Juifs,  par  les  Princes  des  Prêtres,  par 
les  soldats,  par  Ilérode,  etc. 

b.  Comment  Judas  V a-t-il  méprisé  ? 

En  le  vendant  pour  une  vile  somme  d'argent. 

c.  En  quoi  les  Princes  des  Prêtres  Vont-ils  méprisé  ? 

l"  En  lui  préférant  un  voleur  ;  2°  en  demandant  sa  mort  ; 
3»  en  l'insultant  sur  le  Calvaire. 

d.  Quelles  insultes  Notre- Seigneur  a-t-il  reçues  ? 

1»  Il  a  été  livré  par  Judas  ;  2»  il  a  été  enchaîné  ;  3«  il  a 
été  souffleté  ;  4»  il  a  été  traité  en  roi  de  théâtre  ;  5«  il  a 
été  mis  au  rang  des  malfaiteurs  ;  G»  il  a  été  crucifié 
entre  deux  voleurs. 

e.  De  qui  particulièrement  a-i-il  été  abandonné  ?         [pies. 
Il  a  été  abandonné  de  ses  Apôtres  et  de  ses  autres  disci- 
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f.     Qui  a  accompagné  Noire-Seigneur  jusqu'à  la  mort  ? 

La  très  Sainte  Vierge,  quelques  saintes  femmes  et  saint 

Jean  ont  accompagné  Noire-Seigneur  jusqu'à  la  mort. 

Pratiques.  —  I.  Dans  nos  peines  dire  avec  Notre-Sei- 
gneur  :  "  Que  votre  volonté  soit  faite  et  non  la  mienne  "  ;  2. 
Faire  do  temps  en  temps  le  chemin  de  la  croix  ;  3.  Unir  nos 
souffrances  à  celles  de  Jésus-Christ. 

Histoires.—  1.  Sacrifice  d'Abraham,  —  A.  T.,  fig.  20; 
1.  Souffrances  de  Jésus-Christ,— N.  T.,  fig.  52-58. 

98.  Que  vent  dire  le  mot  Ponce-Pilate? 

R.  Ponce-Pilate  est  le  nom  du  gouverneur  de  la 

Judée  sous  lequel  Jésus-Christ  a  souffert — 9t  par 

lequel  il  a  été  condamné  à  mort. 

a.     Qu'élail-ce  que  Ponce-Pilale  ? 

C'était  le  gouverneur  de  la  Judée  pour  les  Romains. 
,     Que  veulent  dire  ces  paroles  :  "  Sous  lequel  Jésus-Christ 
a  souffert  ?  " 
Que  c'est  pendant  que  IMlate  gouvernait  la.Kidéo  que 
Jésus-Christ  a  souffert. 
.     Qui  est-ce  qw  a  condamné  Jésus-Christ  à  mort  ? 
Ce  fut  lo  gouverneur  Ponce-Pilate. 

d.  Est-ce  que  Pilale  trouvait  Jésus-Christ  coupable  ? 

Au  contraire,  il  déclara  plusieurs  fois  qu'ilne  lo  trouvait 
pas  coupable. 

e.  Pourquoi  donc  le  condamna-t-il  ? 

Ce  fut  pour  ne  pas  déplaire  aux  Juifs. 

f.  Pourquoi  Pilate  fit-il  flageller  Jésus-Christ  ? 
Parce  qu'il  croyait  apaiser  ainsi  la  haine  des  Juifs. 

g.  Pilale  satisfit-il  les  Juifs  par  ce  cruel  châtiment  ? 

Non,  ils  demandèrent  sa  mort  avec  encore  plus  d'ins- 
tance qu'auparavant. 
h.     Que  firent  les  soldats  pour  se  moquer  de  sa  royauté? 

Ils  lui  mirent  une  couronne  d'épines  sur  la  tête. 
i.    De  quoi  le  couvrirent-ils  ? 

D'un  vieux  manteau  rouge.    Ils  lui  donnèrent  aussi  un 
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roseau  pour  scc])tro. 
Comment  le  Irailèrenl-ils  en  cet  cUU  ? 
Ils  so  proslernaiont  et  l'adoraient  par  (lt!'risioi; 
Que  fit  Pilale  après  ces  tnauvais  Irailemenls  ? 
11  condamna  Jésus-Clu'isl  h  ùlro  crucilli».  (340) 
Oh  Jésus  ful-il  conduii  charge  de  sa  croix  ? 
Il  fut  conduit  au  Calvaire  pour  ôtro  crui-illi''.   339) 


99.  Que  devons-nous  cntmdve  -par  ces  paroles  :  A 
été  crucifié,  est  mort  et  a  été  enseveli  ? 

R.  Par  ces  paroles:  A  clc  crucifié^  est  mort  et  a  clé 
enseveli^  nous  devons  entendre  que  Jésus-Christ 
a  été  attaché  à  une  croix,  qu'il  est  mort  sur  cette 
croix,  et  qu'ensuite  son  corps-  a  été  mis  dans  un 
tombeau.  (341-3  i9) 


a. 


b. 


0. 


d. 


Que  firent  les  soldats  lorsque  Jésus  fut  arrivé  au  Calvaire  ? 
Ils  l'attachèrent  à  la  croix  avec  des  clous. 
Qu'était-ce  que  le  supplice  de  la  croix  ? 
C'était  le  supplice  le  plus  infâme  qui  fût  alors  en  usage. 

Que  firent  les  soldats  après  avoir  crucifié  Jésiis  ? 
Ils  partagèrent  ses  vêtements,  et  tirèrent  sa  robe  au  sort. 
Quelle  inscription  mirent-ils  au  haut  de  la  croix  ? 
"  Jésus  do  Nazareth,  roi  des  Juifs.  " 
ee.  Au  milieu  de  qui  Jésus  fut-il  crucifié  ?  ' 
Il  fut  crucifié  au  milieu  de  deux  voleurs. 
Pour  qui  Notre-Scigneur  pria-t-il,  étant  sur  la  croix  ? 
Il  pria  pour  ceux  qui  le  crucifiaient. 
Que  dit-il  à  son  Père  pour  eux  ?  [ce  qu'ils  font.  " 

"  Mon  Père,  pardonnez-leur,  parce  qu'ils  ne  savent  pas 

hh.  A  qui  recommanda-t-il  sa  très  sainte  Mèref 

Il  la  recommanda  à  saint  Jean,  son  disciple  bicn-aimo. 

ii.    Que  dit  Notre-Seigneur,  en  mourant  ? 

"  Mon  Père,  je  remets  mon  âme  entre  vos  mains.  " 
j.      Qu'arriva-t-il  après  que  Jésus  eut  prononcé  ces  paroles^ 
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Il  inclina  la  têto  et  rendit  l'esprit, 
kk.  Que  veut  dire  est  mort  ? 

C'est-à-dire  que  son  dme  a  été  séparée  do  son  corps. 
H.     Qu'est  devenue  l'âme  de  Jésus-Christ  après  sa  mort  l 

L'dme'de  Jésus-Christ  descendit  dans  les  limbes, 
mm.  Qu'est  devenue  la  divinité  de  Jésus-Christ  après  sa  mort  ? 

Elle  est  toujours  restée  unie  au  corps  et  à  l'ilme  de  J.-G. 
n.    Que  fit  un  soldat  voyant  que  Jésus- Christ  était  mort  ? 

Il  lui  perça  lo  côté  avec  une  lance. 
0.     Que  sortit-il  du  côté  de  Notre-Seigneur  ? 

Il  en  sortit  du  sang  et  de  l'eau. 
pp.  Que  veut  dire  a  été  enseveli  ? 

C'esl-à-dirc  qu'après  la  mort  de  Jésus-Christ,  son  corps 
fut  détaché  de  la  croix,  et  mis  dans  un  tombeau. 
<{."  Qui  est-ce  qui  ensevelit  le  corps  de  Jésus-Christ '{ 

Ce  fut  Joseph  d'Arimathie  et  Nicodème. 
r.    Comment  V ensevelirent-ils  ?  * 

Ils  l'enveloppèrent  de  linges  et  de  parfums. 
s.     Oh  le  mirent-ils  ensuite  ? 

Ils  le  mirent  dans  un  tombeau  tout  neuf, 
t.     Que  firent  les  Juifs,  pour  s'assurei"  du  tombeau  ? 

Ils  en  scellorent  la  pierre  et  y  mirent  des  gardes. 

Pratique.  —  l.  Saluer  la  croix  quand  on  passe  à  côté  et 
dire  avec  saint  Paul  :  "Jésus-Christ  m'a  aimé  et  s'est  livré 
pour  moi.  " 

Histoires-  —  1.  Le  serpent  d'airain,  —  A.  T.,  fig.  71)  ; 
2.  Paroles  de  Jésus-Christ  en  croix  ;  3.  Amour  de  Jésus-Christ 
pour  les  hommes, — A.  T.,  fig.  17. 

100.  Pour  qui  Jésus-Christ  est-il  mort  ? 
R.  Jésus-Christ  est  mort  pour  l'amour  de  nous,  afin 
de  nous  racheter.  (356-36G) 

aa.  Pour  V amour  de  qui  Jésus-Christ  est-il  mort  ? 

Jésus-Christ  est  mort  pour  l'amour  de  nous, 
b.    Comment  Jésus-Christ  nous  a-t-il  montré  son  amour  ? 

C'est  en  donnant  sa  vie  pour  nous  sauver. 
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ce.   J>'sus-C/irisl  csl-il  morl  pour  Ions  les  lionDucs  'f 

Oui,  Jésus-Clirist  est  mort  pour  tous,  suu^  oxoojilion . 

(I.     Pourquoi  donc  tous  les  hommes  7ic  sonl-ils  ^ms  sauvrs  ' 
Parce  que  tous  no  veulent  pas  proliter  de  la  Hédeniption. 

101.  Quel  jour  Notre-Sci'jneur  Jésus-Cfirisl  est-il  morl .' 
R.  N.-S.  Jésus-Christ  est  mort  le  Vendredi-Saint. 

a.     Pounj  loi  appelez-vous  saint,  ce  vendredi  'f 

G'p'-t  ù  cause  de  la  mort  do  Notro-Seigneiir,  arrivée  en 
ce  jour. 

102.  Comment   s'appelle  le  mystère   de   Jèsus-Chriû 
mort  en  croix  pour  nous  ?  • 

R.  Le  mystère  de  Jésus-Christ  mort  en  croix  pour 
nous  s'appelle  le  mystère  de  la  Rédemption. 


b. 


c. 


aa.   Qu'est-ce  que  le  mystère  de  la  Uèdemption  ? 
C'est  Jés.us-Christ  mort  en  croix  pour  nous. 

Pourquoi  la  mort  de  Jésus-Christ  est-elle  un  mystère  ? 
La  mort  de  Jésus-Christ  est  un  mystère,  parce  que  c'est] 
la  mort  d'un  Dieu. 

Que  nous  enseigne  Jésus-Christ  mourant  sur  la  croix  ? 
l»  Que  nous  devons  porter  notre  croix  tous  les  jours  ; 
2«  Que  nous  devons  crucifier  nos  mauvais  désirs,  nosj 
concupiscences,  etc. 

Qu'est-ce  que  porter  sa  croix  ? 

C'est  supporter  avec  patience  tout  ce  que  nous  avons  à| 

souffrir. 
Comment  montrons-nous  notre  amoiir  pour  la  croix  ? 

En  portant  toujours  sur  nous  un  crucifix  et  en  le  baisant  | 
souvent.  (350-355)  (367-381) 
Pratiques. — (Les  n"  c.  d.  e.  peuvent  servir  de  pratiques,] 

Histoires.  —  1.  {Une  des  fîg.  du  N.  T.  de  52  à  59) ;| 
2.  Jésus-Christ  a  sauvé  le  monde  en  mourant,— A.  T.,  fig.  7" 
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CINQUIÈME  ARTICLE. 

* 

Est  descendu  aux  enfers,  le  troisième  Jour  est 
ressuaoltù  des  morts.  (382-383) 

103.  Qu  est-ce  '/lie  te  sf/rnbote  nous  apprend  par  ces 
'paroles  :  Est  descendu  aux  enfers  ? 

R.  l*ar  ces  paroles:  Est  descendu  aux  enfers^  le 
symbole  nous  apprend  qu'après  la  mort  de  Jésus- 
Christ  son  âme  descendit  dans  les  enfers. 

aa.   OUrdme  de  Jésus-Chrisl  (lescendil-cllc,    une  fois  séparée 
de  son  corps  i 

Elle  descendit  aux  enfers,  ou  lieux  bas  de  la  terre, 
b.    Combien  y  a-l-il  de  lieux  bas  de  la  terre  ? 

Trois  :  l'Enfer,  le  Purgatoire  et  les  Limbes." 
ce.  Dans  lequel  de  ces  lieux  descendit  Vâme  de  Jésus-Christ  ? 

Elle  descendit  dans  les  Limbes.  (383) 

104.  Qu'est-ce  que  l'on  entend  par  ces  enfers  où  Vdme 
de  Jésus-Christ  descendit  ? 

|R.  Par  ces  enfers^  où  l'âme  de  Jésus-Christ  descen- 
dit, on  entend  un  lieu  qu'on  appelle  aussi  les 
Limbes,  où  étaient  détenues  les  âmes  des  justes 
morts  depuis  la  création  du  monde. 

laa.   Que  trouva  Vdme  de  Jésus-Chrisl  dans  les  Limbes  ? 

Les  âmes  des  justes  morts  depuis  la  création  du  monde. 

b.  Nommes  quelques-uns  de  ces  justes  ? 

Adam,  Abel,  Abraham,  Isaac,  Jacob,  David,  etc 

c.  Quel  était  Vélal  de  ces  âmes  en  ce  lieu  ? 

Elles  ne  voyaient  pas  Dieu,  mais  elles  ne  souffraient  pas. 

d.  Depuis  quel  temps  ces  justes  étaient-ils  dans  ce  lieu  ? 
Depuis  leur  mort  ou  leur  sortie  du  Purgatoire. 
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105.  Pourquoi  Vdme  de  Jésus-Christ  descendit-elk] 
dans  les  Limbes  ? 

R.  L'âme  de  Jésus-Christ  descendit  dans  les  Liml 
bes,  pour  annoncer  à  ces  saintes  âmes  .;ui  atten- 
daient sa  venue,  leur  délivrance,  qui  était  lei 
fruit  de  ses  souffrances  et  de  sa  mort, 

a.     Qu'est-ce  que  ces  saintes  âmes  attendaient  f 

Elles  attendaient  la  venue  de  Jésus-Christ.  ♦ 

Qu'allendaient-elles  de  la  venue  de  Jésus-Christ  ? 

Elles  en  attendaient  leur  délivrance. 

Comment  ces  saintes  âmes  ont-elles  été  délivrées  ? 

C'est  par  les  souffrances  et  la  mort  de  Jésus-Christ. 

Quel  bien  leur  apporta  la  présence  de  Jésus-Christ  ? 

Elles  commencèrent  dès  lors  à  jouir  de  la  vue  de  Dieu. 

Passèrent-elles  incontinent  dans  le  ciel  ? 

Elles  n'y  entrèrent  que  le  jour  de  l'Ascension. 

Pourquoi  n'y  entrèrent-elles  pas  immédiatement  ? 

C'est  parce  que  Jésus-Christ  devait  leur  en  ouvrir  lerJ 

Qui  avait  fermé  le  ciel  ?  [iréej 

C'était  Adam  par  son  péché. 

Comment  Jésus-Christ  a-t-il  ouvert  le  ciel  >  [mon 

Jésus-Christ  a  ouvert  le  ciel  par  ses  souffrances  et  par  >\ 

Pratique.  —  Prier  pour  les  âmes  affligées  et  les  secourif 
si  nous  le  pouvons. 

Histoires. — 1.  Jonas  dans  le  corps  d'un  poisson,— A.  J\ 
fig.  169;  2.  Jtsus-Christ  au  tombeau, — N.  T.,fig.  59. 

106.  Qu' entendez-vous  par  ces  paroles  :  Le  troisit'm^ 
jour  est  ressuscité  des  morts  ?  (384-395) 

R.  Par  ces  paroles  :  Le  troisième  jour  est  ressuscii 
des  m.orts^  j'entends  que  le  troisième  jour  aprèj 
sa  mort,  Jésus-Glirist  ressiascita  et  sortit  vivani 
du  tombeau. 

aa.   Que  fit  Jésus^hrist  le  troisième  jour  après  sa  morl  y 
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Le  troisième  jour  après  sa  mort,  Jésus-Glirisl  ressuscita 
glorieux. 
bh.  Que  veul  dire  ressusciUir? 

Ressusciter  veut  dire  réunir  son  dme  à  son  corps. 
ce.   Comment  Jésus-Chrisl  sorlil-il  du  sépulcre  ? 

Il  on  sortit  glorieux,  quant  à  l'âme  et  quant  au  corps. 
(M,  En  quoi  consislail  la  gloire  de  son  âme  ? 

A  voir  Dieu  tel  qu'il  est,  ù  l'aimer  et  à  le  posséder. 

»'.     L'âme  de  Noire-Seigneur  ne  pos.^éd<i-t-elle  celle  gloire 
qu'après  sa  résurrection  ? 

Elle  la  posséda  dès  les  premiers  momonts  de  «»on  exis- 
tence —  et  n'a  jamais  été  un  moment  sans  cette  gloire. 
ff.    En  quoi  consislail  la  gloire  de  son  corps'i 

Elle  consistait  dans  les  qualités  glorieuses. 
irg.  Quelles  sonl  ces  qualités  glorieuses  ?  [l'agijitt». 

L'immortalité,  rimj)assibilité,   la  clarté,   la  subtilité    et 
!ili.  hn  quoi  consiste  l'immortalité  ?  >• 

L'immortalité  consiste  k  ne  plus  pouvoir  mourir. 
ii.     En  quoi  consiste  V  impassibilité^. 

L'impassibilité  consiste  à  ne  plus  pouvoir  soufTrir. 
!!•     Qu'est-ce  que  la  clarté  ? 

C'est  d'être  plus  brillant  que  le  soleil. 
kk.   En  quoi  cojic'r'.',  I2  subtilité?  [les  plus  durs. 

Elle  consiste  à  />ouvoir  traverser  et  pénétrer  les  corps 
li.    En  quoi  ro'uisle  ragililé? 

Elle  consisi,o  à  se  transporter  d'un  lieu  à  un  autre  avec 
la  vitesse  de  l'éclair. 
m.   Jésus-Christ  jouira-l-il  seul  de  ces  qualités  ? 

Tous  les  saints  eu  jouiront  aussi  après  la  résurrection. 

107.  Qui  est-ce  qui  a  ressuscité  Jésus-Christ  f 
R.  Jésus-Christ  s'est  ressuscité  lui-memo  par  sa 
propre  vertu. 

[a.     La  résurrection  de  Jésus-Chrisl  esl-dle  un  fait  i?icontes 
table:' 
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Oui,  la  résurrection  de  Jésus-Christ  est  un  fait  incontes- 
table. 

Comment  savons-nous  que  Jésus-Christ  est  ressuscité  ? 

Nous  le  savons  par  le  témoignage  des  Apôtres  et  d'un 
grand  nombre  de  disciples. 

Mais  les  Apôtres  n' ont-ils  pas  pu  se  tromper  ? 

Ils  n'ont  pas  pu  se  tromper  : 

!•  Parce  que  tous  l'ont  vu  de  la  même  manière.         [lui. 

2»  Parce  qu'ils  i  ont  touché  ;  ils  ont  mangé  et  parlé  avec 

Mais  n' ont-ils  pas  voulu  tromper  ?  [les  y  portail. 

Ils  n'ont  pas  voulu  tromper,  parce  qu'aucun  intérêt  ne 

Si  Jésus-Christ  n'eût  p.is  été  ressuscité  :  î»  ils  n'avaienl 
rien  à  attendre  de  lui  ; 

"•i»  Ils  n'avaient  rien  à  espérer  de  liieu  qae  Aa  colère  ; 

30  Ils  n'avaient  à  espérer  des  homme»  que  la  haine  et  h 
mort. 

Pourquoi  Jésus-Christ  est-il  ressuscité  ?  [titn^  ; 

h  Pour  entrer  dans  la  gloire  qui  lui  était  due  à  tant  de 

'2»  Pour  ranimer  notre  espérance  ; 

3»  Pour  consommer  le  mystère  de  notre  rédemption. 

108.  Quel  jour  Jésus-Christ  est-il  ressuscUé? 
R.  Notre-Seigneur  Jésus-Christ   est  ressuscité   le 
jour  de  Pâques. 

Qu'arriva-l-il  aussitôt  que  Jésus-Christ  fut  ressuscité  ? 
Il  se  fit  un  grand  tremblement  de  terre. 
Qui  ôla  la  pierre  qui  fermait  le  sépulcre  ? 
Ce  fut  un  ange  descendu  du  ciel. 
Comment  paraissait  cet  ange  ? 

Son  visage  était  brillant  comme  un  éclair,  —  et  ses  vêle- 
ments étaient  blancs  comme  la  neige. 
Que  devinreni  les  soldats  qui  gardaient  It  sépulcre? 
Les  soldats  devinrent  comme  morts. 

A  qui  Noire-Seigneur  apparul-il  d'abord  ? 
AMadeleine,  puis  aux  autres  saintes  femmes.    (386) 


a. 
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if.     A  qui  apparul'il  cusnHe,  le  même  jour  ? 

A  saint  Pierre,  puis  à  deux  disciples  allant  à  Emmaùs. 
[g.     .4  qui  se  monlra-l-il  encore  ? 

Aux  Apôtres  assembles  dans  le  Cénacle. 
|h.    A  qui  apparut-il,  huit  jours  après  ? 

Aux  Apôtres  :  il  gurit  l'incrédulilé  de  saint  Thomas  — 
en  lui  montrant  les  plaies  de  ses  mains  et  de  son  côté. 

Quelles  sont  les  autres  apoaritior  '•  ' 

Aux  Apôtres  :  1»  sur  la  mer  de  Tibériaie  ;  (387) 

2»  Sur  une  montagne  de  Galilée  ; 

3*  A  Jérusalem,  lorsqu'ils  étaient  à  table  ; 

V  Sur  la  montagne  des  Oliviers.  En  tout  dix  apparitions. 

Quel  pouvoir  leur  donna-l-il  dans  la  première  apparition 
générale  ?  [péchés. 

Il  leur  donna  le  pouvoir  de  retenir  et  de  remettre  les 
ik.  Que  leur  ordonna-l-il  dans  une  autre  apparition  ? 

D'aller  prêcher  l'Evangile  à  toutes  les  nations  et  de  les 
,    Quelle  assistance  leur  promit-il 'f  [baptiser. 

D'être  avec  eux  jusqu'à  la  consommation  des  siècles. 

m.  Quel  jour  V  Eglise  fait-elle  la  fête  de  ce  mystère? 
Le  jour  de  Pâques.  —  Pâques  est  la  première  fête  des 
chrétiens.  (373-394) 
'.   Quel   fruit  devons-nous    retirer  de  la   résurrection  de 
Jésus-Christ  ? 
Nous  devons  travailler  à  ressusciter  spirituellement. 
Qu'est-ce  que  ressusciter  spirituelle^iunt  ? 
C'est  !•  Sortir  du  péché  et  n'y  plus  retoiiiber  ;     [faction. 
2»  Passer  d'un  état  moins  parfait  à  une  plus  grande  per- 

Pratlques.  —  l.  Eviter  le  péché  mortel  et  l3s  occasions 

rochaines  du  péché  ;  2.  Etre  lidèle  à  remplir  les  devoirs  de 

on  état  ;   3.  Avoir  de  l'amour  pour  la  prière,  les  bonnes 

uvres,  etc.  ;  4.  Etre  ponctuel  à  assister  aux  offices  divins; 

Pratiquer  tout  ce  qui  peut  nous  faire  penser  à  Dieu  et  au 

{jel. 

Histoires.—  .  Résurrection  de  Jésus-Gfliristf  —  N.  T.,  fig. 
50;  2.  Ses  diverses  apparitions,—- N.  T.,  Hg.  60  rt  61, 
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SIXIb^ME  ARTICLE. 

Est  monté  aux  cieux,  est  assis  â  la  droite   de 
Dieu,  lo  Père  Tout-Puissant. 

109.  Que  iiovs  apprennent  ces  paroles  du  sixième 
article  :  fclst  monté  aux  cieux  ?  (390-407) 

R.  Ces  paroles  :  Est  monté  aux  cicux^  nous  appren- 
nent que  Notre-Seigneur  Jésus-Christ  étant  res- 
suscité, monta  au  ciel  pour  y  régner  éternelle- 
ment. 

a.  OU  Jésus-Christ  monla-l-il  après  sa  résurrection  y 
Après  sa  résurrection,  Jé&iis-CIirist  moula  au  ciel. 

b.  Pourquoi  Jésiis-Ctirisl  monta-t-il  au  cici  y 
.lésuii-Clu'ist  monta  au  ciel  pour  y  régner  éternellemonl. 

c.  Avec  qui  Jésus-Christ  règi\e-t-it  dans  te  ciel?         [saints. 
Jpsus-Christ  règne  dans  le  ciel  avec  les  anges  et  l':>s 

(1*.    Que  faut-il  faire  pour  régner  avec  Jésus-Christ   après 

notre  mort  ?  [Jésus-Christ, 

Il  faut  imiler  les  saints  :  porter  notre  croix  et  suivre 

110.  Par  quelle  puissance  Jésus-Christ  s'est-il  élevé 
dans  ie  ciel  ? 

R.  Jésus-Christ  s'est  élevé  dans  le  ciel  par  sa  propre 
puissance.  (3Ô7) 

aa.   Combien  de  temps  Jésus-Clirisl  est-il  resté  sur  la  terre, 
après  sa  résurrection  ? 
Jésus-Christ  est  resté  pendant  quarante  jours  sur  la 
terre  après  sa  résurrection. 

bb.  Pourquoi  y  est-il  resté  quarante  joiw s  ? 
Il  y  est  resté^pour  deux  raisons  : 
l«  Pour  donner  des  preuves  de  sa  résurrection  ; 
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'2»  Pour  aclievcr  trinslruire  ses  apAtres  pour  le  gouver- 
ncmcriL  de  son  Eglise, 
ce.   Ou  est  aliè  Jésus-Ohrisl  après  ces  quaranle  jours  ? 

11  s'est  élcvô  dans  le  ciel,— en  présence  denses  disciples. 
(1.     Par  quelle  vcrlu  s'esl-il  élevé  dans  le  ciel  ? 

11  s"esl  élo'-é  dans  le  ciel  jiar  sa  i)ro|»re  verlu. 
0.     Qu'est-ce  à  dire  par  sa  propre  verlu  ? 

C'esir-à-dire  sans  le  secours  de  perscnne. 

111.  Quel  jour  Jésus-Christ  est-il  moulé  au  ciel? 

R.  Jésus-CIii'ist  est  monté  au  ciel  le  jour  de  l'As- 

consion,  quarante  jours  après  sa  résurrection. 

(40i-405) 

a.     Sur  quelle  montagne  Jésus-Christ  s' est-il  élevé  au  ciel? 
J.-G.  s'est  élevé  au  ciel  sur  la  montagne  des  Oliviers. 
.     Qui  Notre- Seigneur  a-t-il  fait  entrer  avec  lui  dans  le  ciel  ? 
Toutes  les  âmes  qu'il  avait  délivrées  des  Limbes. 
c.     En  présence  de  qui  Notrc-Seigneur  s'esi-il  élevé  dans  le 
ciel  ?  [disciples. 

En  présence  do  ses  Apôtres  et  d'un  grand  nombre  de 
Que  leur  donna-t-il  avant  de  les  quitter? 
Il  leur  donna  sa  bénétiiction. 
|o.     Oh  s'éleva-l-il  après  celle  (jénédiction  ? 

Après  cette  bénédiction,  Jésus-Christ  s'éleva  nu  ciel. 
Jusqu'à  quel  moment  les  ap''lres  le  virent-ils  ? 
Jusqu'à  ce  qu'une  nuée  le  dérobât  à  leurs  yeux. 
Qui  se  présenta  alors  aux  Apôtres  ? 
11  se  présenta  deux  hommes  vêtus  de  blanc. 
.     Quels  élaieid  ces  deux  hommes? 
Ces  deux  hommes  étaient  des  anges. 
Que  leur  dirent  ces  deux  anges  ? 
ils  leur  dirent  ;  "  Ce  Jésus  descendra  un  jour  de  la  même 

manière  que  vous  l'avez  vu  monter.  " 
Qu'annonçaient  les  anges  par  ces  paroles  ? 
Le  venue  de  Jésus-Christ  au  jour  du  jugement. 
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k.     Que  firent  alors  les  Apôtres  ? 

Ils  se  retirèrent  à  Jérusalem,  attendant  le  Saint-Esprit  j 

1.  Pourquoi  Jésus-Christ  est-il  monté  au  ciel  ? 
Jésus-Christ  est  monté  au  ciel  pour  trois  raisons  ; 
l*  Pour  y  être  éternellement  adoré  des  anges  et  des] 

hommes  ;  [parer  une  place 

2»  Pour  nous  en  ouvrir  les  portes  et  pour  nous  y  préi 

3»  Pour  y  continuer  l'œuvre  do  notre  rédemption. 

mm.  Quel  jour  V  Eglise  fait-elle  la  fête  de  ce  mystère  ? 

L'Eglise  fait  la  fôte  de  ce  mystère  le  jour  de  l'Ascension. 

Pratiquée- — 1.  Elever  souvent  notre  esprit  et  notre  cœur] 
au  ciel  ;  2.  Suivre  Jésus-Christ  en  esprit,  en  se  détachant  r 
la  terre  et  en  soupirant  après  le  bonheur  du  ciel  ;  3.  Penser] 
souvent,  pour  nous  encourager,  que  le  ciel  est  notre  patrie. 

Histoiree. — 1.  Ascension  de  Jésus-Christ,— N.  T.,  fig.  62 ;| 

2.  Elie  ravi  au  ciel,— A.  T.,  fig.  124. 

112.  Que  signifient  ces  paroles  :  Est  assis  à  la  droite| 
de  Dieu,  le  Père  Tout-Puissant? 

R.  Ces  paroles  :  Est  assis  à  la  droite  de  dieu.,  le  Pm\ 
Tout-Puissant^    signifient    que    Notre-Seigneur 
Jésus-Christ,  en  tant  qu'homme,  est  élevé  dans| 
le  ciel  au-dessus  de  toute  créature,  et  qu'il  oc- 
cupe la  première  place  auprès  de  Dieu.  (406-40" 

ft.     Pourquoi  dites-vous  que  Notre-Seigneur  est  assis  ? 

C'est  pour  marquer  son  parfait  repos  dans  le  ciel. 
Jh.     Pourquoi  êiiH-vnf  qu'il  $U  assis  à  la  droite  de  DieuH 

C'est  pour  marquer  que,  comme  Dieu,  il  est  égal  à  soaj 
Père. 

c.  Quelle  pla^e  Jésus-Christ  occupeA-il  comme  homme  ? 
Comme  homm«,  il  occupe  la  première  place. 

d.  A  qui  Jésus-Christ  est-il  égal  comme  Dieu  ? 
Comme  Dieu,  Jésus-Christ  est  égal  à  sou  Père. 

i.     Lui  est-il  aussi  égal  comme  homme  ? 

Non,  mais  il  est  au-dessus  de  toutes  les  créatures. 
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f.  Comment  est-il  au-dessus  de  toutes  les  créatures  ? 
C'est  par  la  grandeur  de  sa  puissance  et  de  sa  gloire. 

g.  Quelles  sont  les  paroles  du  symbole  qui  expriment  cette 

puissance  et  celte  gloire  ? 
Ce  sont  ces  paroles  :  Est  assis  à  la  droite  de  Dieu. 

h.    Est-ce  que  Dieu  a  une  droite  ? 

Dieu  n'a  pas  de  droite,  puisqu'il  est  un  pur  esprit, 
i       Que  veulent  donc  dire  ces  paroles  ? 

Que  Jésus-Christ,    comme  homme,  est  au-dessus  des 
anges  et  des  hommes. 

j.      Quelle  conclusion  devons-nous  tirer  de  cette  vérité  ^ 

Que  nous  devons  à  Jésus-Christ  tous  nos  respects  et 
toutes  nos  adorations. 

J13.  Oi\  est  maintenant  Jésus-Christ  ? 
R.  En  tant  que  Dien,  Jésas-Christ  est  partout  ;  en 
tant  qu'homme,  il  est  au  ciel  et  au  6t  Sacrement. 

aa.  OU  est  Jésus-Christ  comme  Dieu  ? 

Gomme  Dieu,  Jésus-Christ  est  partout. 

bb.  Oh  est  Jésus-Christ,  comme  homme  ? 

Comme  homme,  Jésus-<]hrist  ost  au  ciel  et  au  Saint- 
Sacrement,  {en  même  temps  ? 
c.     Esl-ce  que  Jésus-Christ  est  au  ciel  et  au  Saint- Sacrement 

Oui,  J.-C.  est  en  même  temps  au  ciel  et  au  St  Sacrement. 

114.  Que  fait  Jésus-Christ  dans  le  ciel?  (401-402) 
R.  J.-C,  dans  le  ciel,  comme  homme,  adore  Dieu 
son  Père  et  intercède  pour  nous  ;  et  comme  Dieu 
il  nous  envoie  de  là  son  Saint-Esprit  et  ses  grâce?, 

a.     Qw;  fait  Jésus-Christ  dans  le  ciel  comme  homme  ? 

Il  adore  Dieu  et  intercède  pour  nous. 
bb.  Qu'est-ce  qu'adorer  Dieu  ? 

C'est  lui  rendre  les  hommages  comme  au  souverain  être, 

c.     Qui  peut  rendre  à  Dieu  des  hommages  dignes  de  lui  ? 
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J.-C.  seul  pont  rendre  à  Dieu  dés  bommugos  dignes  d 

d.  Pourquoi  n'/y  a-l-il  que,  Ji-sus-Chrisl  seul  ?  [lu. 
Parce  qu'il  est  Dieu  et  lioninie  tout  ensemble. 

e.  Que  veut  dire  intercéder  pour  nous  ?  [nnu^ 
Intercéder  v<3ut  dire  parler  en   notre  faveur,   jjrier  ]ioii: 

i".      En  quelle  qualilé  Jhus-Vlirisl  inlercède-l-il  pour  nous  / 

En  qualilé  de  Sauveur  et  do  Rédempteur. 
g.      Que  l'ail  Jèsus-Chrisl  dans  le  ciel,  comme  Dieu  ? 

11.  nous  envoie  de  là  son  Saint-Esprit  et  ses  grâces, 
h.     JVoi(*J.-C.  nous  envoie-l-il  son  Saint-Esprit  et  ses  (jrâcesi 

Jl  nous  envoie  ces  faveurs  du  ciel,  où  il  est. 
i.      Pourquoi  nous  cnvoie-t-it  son  Saint-Espril  et  ses  grâces f 

Pour  nous  éclairer  et  nous  forlifier  dans  la  vertu. 

Pratiques — I.  Prendre  garde  do  ccy^lristni-  le  Saint-K>- 
]M'it  i>ar  des   fiiules  volontaires;   2.  RéciliM'   dévotement   !•.' 
Veni  Creator  et  le  \'eni  Sa?u'te  Spirilus. 

Histoires.— I.  Cornélius  tjaplisé par  saint  Pierre, — N.  T.. 
fig.  Gî)  ;  2.  Balaain,  faux  prophÀie, — A.  T.,  fig  00. 

115.  Quel  jour  Jcsus-Cli)'ist  a  !->'l  fnvoyé  plus  soltn- 
nclkmoit  le  Saint-Esprit  à  soi  Eglise  i 

R.  C'est  1(3  jour  de  la  l^eutccôle,  le  dixième  jour 
après  son  Ascension,  qne  J.-C.  a  envoyé  le  plu? 
solennellement  le  Saint-Espri-t  à  son  Eglise. 

aa.   ,1  qui  J.-C.  a-l-il  cnvogé  le  Sl-Espril  le  Jour  de  la  Penh:- 
J.-C.  a  envoyé  le  St-Esi)rit  à  son  Eglise.  [côte  '> 

1).     De  qui  TEglise  ctait-elle  alors  composée  ? 

Elle  était  composée  des  Apùlres  et  do  quelques  disciples. 

c.  Oh  se  retirèrent  les  Apôtres,  après  l'Ascension  ? 

Après   rAscension,    les   Apùlres   se   retirèrent  dans  lo 
Cénacle. 

d.  Qu'était-ce  que  le  Cénacle? 

C'était  une  salle  à  manger  située  au  haut  dos  maisons. 

e.  Qiii  étaient  dans  le  Cénacle  avec  les  Apôtres?    [femme?. 
La  très  Ste  Vierge,  plusieurs  disciples  et  quelques  saintes 
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(Jue  faisaient-ils  dans  le  Cénacle  ? 

Ils  Srt  i»réi)araient  par  la  prière  à  recevoir  le  Sainl-E^ipril. 

l)e(\\d  les  A  poires  firenl-ils  Véleclion  iiendanl  ce  temps  f 

Ils  liront  lelectiori  de  saint  Matliias. 

Pourquoi  les  Apôlres  ftrenl-ils  cette  éleclion  ? 

Pour  remplacer  Judas  qui  s'clail  pondu  de  désespoir 

Que  veut  dire  le  -niol  pcnlocûte  ? 

Le  mot  penlccôte  veut  dire  cinquante  jours. 

Pourquoi  ce  jour  est-il  ainsi  appelé  ? 

Parce  qu'il  arrive  le  cinquantième  jour  après  PAques* 

Us  Juifs  n  avaient-ils  pas  aussi  leur  Pentecôte  ? 

Oui^los  Juifs  avaient  aussi  leur  Penlecùte,  •   [^frte  ? 

En  souvenir  de  quel  événement  les  Juifs  avaient-ils  cette 

Eu  souvenir  de  la  réception  de  la  loi  sur  le  mont  Sinaï. 
mm.  Pourquoi  les  cliréliens  observent-ils  cette  fête  V 

C'est  en  souvenir  de  la  descente  du  Sainl-iîsi»ril  sur  les 
Apùtres.  (Q.  1 15) 
11.     Pourquoi  ajoutez-vous  solennellement  y 

A  cause    des    cii'constances    éclatantes  qui    accomi)a- 
gnèrent  sa  venue. 

Quelles  furent  ces  circonstances  ? 

1°  Il  se  lit  un  grand  bruit  qui  remplit  toute  la  maison  ; 

'>  Il  i>arut  des  langues  de  feu  qui  s'arrôlèrent  sur  cha- 
cun d'eux.  [Esprit? 

Que  firenl  les  Apôtres,  aussitôt  qu'ils  eurcid  reçu  le  St- 

11s  commencèrent  à  annoncer  Jésus-Christ  ressuscité. 

Qu'arriva-l-il  de  surproiant  iorsquils  prêchaient:^ 

Chacun  les  entendait  dans  sa  propre  langue. 

Qui  fut  le  premier  à  annoncer  Jésus-Christ  ressuscité  ? 

Ce  fut  saint  Pierre,  le  chef  des  Apôtres. 

Combien  y  eut-il  de  Juifs  convertis  à  celle  prédication  ? 

11  en  eut  .trois  mille. 

Combien  y  en  eut-il  à  la  seconde  ? 

11  y  en  eut  cinq  mille. 

Qu'est-ce  qui  donna  lieu  à  ces  dernières  conversions? 


84 


QUESTIONNAIRE 


V. 


X. 


Ce  fut  la  guérison  d'un  boiteux,  à  la  parole  de  SI  Pierte 

Comment  vivaient  ces  premiers  chrétiens  Y 

Ils  n'avaient  tous  qu'un  cœur  et  qu'une  dme. 

Qu'est-ce  à  dire  qu'ils  n'avaient  qu'un  cœur  et  qu'unt\ 

dmet 

C'est-à-dire  qu'ils  s'aimaient  tous  parfaitement. 

y.     Que  nous  apprend  cette  conduite  des  premiers  chrétiem  1 

1*  A  pratiquer  la  charité  envers  tout  le  monde  ; 

2*  A  nous  aimer  cordialement  les  uns  les  autres. 

Pratiqnes.  —  1.  Remercier  Dieu  d'avoir  reçu  le  Saintl 
Esprit  dans  la  conflrmalion  ;  2.  Nous  disposer  aie  recevoir! 
avec  tous  ses  dons,  si  nous  ne  sommes  pas  encore  confirmés 

Histoires. — 1.  Descente  du  Saint-ksprit  sur  les  Àpôtresr-\ 
N.  T.,  fig.  63  ;  2.  Saint  Etienne  lapidé,'-N.  T.,  fig.  66. 
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116.  Que  veulent  dire  ces  paroles  :  D'où  il  viendra] 
juger  les  vivants  et  les  morts?  (408-422) 

R.  Ces  paroles  veulent  dire  qu'à  la  fin  du  monde, 
Jésus-Christ  descendra  visiblement  du  ciel  pourl 
juger  tous  les  hommes  dans  le  jugement  généraL| 

aa.   Quelles  sont  les  quatre  fins  dernières  de  V homme  ? 

La  mort,  le  jugement,  le  paradis  et  l'enfer, 
bb.  Qui  est  ce  qui  doit  venir  juger  les  vivants  elles  morW\ 

C'est  Notre-Seigneur,  notre  souverain  Juge. 

c.  /)'où  viendra-t-il  pour  juger  les  vivants  et  les  morts  ? 
Du  ciel,  où  il  est  monté  le  jour  de  l'Ascension. 

d.  Qu' entend-on  par  les  vivants  et  les  morts  f 
On  entend  les  justes  et  les  pécheurs. 

ee.  Comment  Jésus-Christ  descendra-t-il  du  eiel  ? 

Jésus-Christ  descendra  du  ciel  visiblement, 
f.      Qu'est-ce  à  dire  visiblement  ? 
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Cewt-à-dire  que  tout  œil  le'verra. 

Notre- Seigneur  est-il  déjà  descendu  visiblement  ? 

Oui,  quand  il  s'est  fait  homme. 

Pourquoi  Noire- Seigneur  esl-il  venu,  la  première  fois  ? 

Il  est  venu  pour  sauver  tous  les  hommes. 

Pourquoi  viendra-t-il  une  seconde  fois  ? 

C'est  pour  juger  tous  les  hommes. 

Comment  Notre- Seigneur  esl-il  venu  la  première  fois  > 

Il  est  venu  dans  l'humiliation  et  la  pauvreté. 

Comment  viendra-l-il  à  la  fin  du  monde  ? 

Avec  une  grande  puissance  et  une  grande  majesté. 

l)e  qui  Jésus-Christ  sera-t-il  accompagné  ? 
Il  sera  accompagné  de  ses  anges. 
Que  rendra-t-il  à  chacun  ? 
Jésus-Christ  rendra  à  chacun  selon  ses  œuvres. 
Quelle  sera  la  récompense  des  bons  ? 
La  récompense  des  bons  sera  la  vie  éternelle. 
Quelle  sera  la  punition  des  méchants  ? 
La  punition  des  méchants  sera  la  damnation  éternelle. 

Comment  arrivera  le  dernier  jour  du  monde  ? 
Le  dernier  jour  surprendra  tout  le  monde. 
Esi-ce  que  les  hommes  n'en  seront  pas  avertis  ? 
Les  hommes  en  seront  avertis  par  plusieurs  signes. 
Quels  seront  ces  signes  ?  [terre. 

La  guerre,  la  famine,  la  peste  et  les  tremblements  de 
Quels  seront  les  autres  signes  ?  [ébranlées,  etc. 

Le  soleil  et  la  lune  seront  obscurcis,  les  étoiles  seront 
Que  deviendront  les  hommes,  à  la  vue  de  ces  signes  t 
A  la  vue  de  ces  signes,  les  hommes  sécheront  de  frayeur. 
Que  dit  Notre-Seigneur,  à  ce  si^jet  ?  [maux.  " 

"Veillez  et  priez,  afin  d'être  dignes  d'éviter  tous  ces 
Comment  Jésus-Christ  descendra-t-il  du  ciel  ? 
Avec  une  grande  puissance  et  une  grande  majesté. 

Que  verra-t-on  d'abord  parailre  dans  le  ciel  ?        [croix. 
On  verra  paraître  le  signe  du  Fils  de  l'homme.  —  La 
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QUESTIONNAIUE 


ww.  Que  feront  alors  les  anges  ? 

Les  anges  feront  entendre  le  son  fie  leur  trompette, 
yy.  Qu'arrivera-t-il  à  la  voix  des  anges  ? 

A  la  voix  des  anges,  tous  les  morts  ressusciteront. 
zz.   Ou  les  anges  assembleronl-ils  les  morts  ressuscites  'f 

lis  les  assembleront  dans  le  lieu  du  jugement, 
«b'.  Comment  Jésus-Christ  les  séparera-t-il  ? 

Comme  un  berger  sépare  les  boucs  des  brebis, 
ûc'.  Oh  placera-t-il  les  brebis,  c'est-à-dire  les  bons  ? 

Jésus-Christ  placera  les  bons  à  sa  droite 
ad'.  Ou  placera-t-il  les  boucs,  c'est-à-dire  les  mechanis  ? 

Il  placera  les  méchants  à  sa  gauche, 
ae'.  Que  dira-t-il  à  ceux  de  sa  droite  ?  [cieux.  ' 

"  Venez,  les  bénis  de  mon  Père,  posséder  le  royaume  des 
af.  Que  dira-t-il  à  ceux  de  sa  gauche  ? 

'•  Allez,  maudits,  au  feu  éternel." 
a ^\  Oh  iront  les  bons?  [iiol. 

Les  bons  iront  avec  Jésus-Christ  jouir  du  bonli'^ur  élor- 
ûir.  Et  oh  iront  le^  méchants  ?  [éternels. 

Les  méchants  iront  avec  les  démons  dans  les  ï«upplices 
^i'.  Oue  faut-il  faire  pour  avoir  un  jugement  fai\orable  i 

Observer  fidèlement  les  commandemenls  de  Dieu  et  de 
l'Eglise, 
aj'.  Serons-nous  nous-mêmes  présents  à  ce  jugement  f 

Oui,  car  tous  les  enfants  d'Adam  y  seront. 

Pratique.  —  Quand  on  sera  tenté  de  pécher  en  secrel, 
penser  qu'au  jugement  général,  tout  sera  mis  à  découvert. 

Histoires. — 1.  Joseph  reconnu  par  ses  frères, — A.  T.,  f>i- 
34  ;  2.  Enoch  et  Etie^  —  N.  T.,  fîg.  79  ;  3.  Jugement  dernier.- 
N.T.,fig,bO. 

117.  Est-ce  que  Dieu  attend  la  fin  du  monde  pournov^ 
juger? 

R.  Non,  Dieu  n'attend  pas  la  fin  du  monde  pour 
nous  juger:  il  juge  cliacun  de  nous  auparavant, 
dans  le  jugement  particulier.  (584-586) 
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aa.  Combien  y  Ort-il  de  soties  de  jugements  ? 

il  y  en  a  do  deux  sortes  :  le  jugement  particulier  et  le 
jugement  général. 
1)1).  Qu'est-ce  que  lejugo.menl  particulier  ? 

C'est  celui  qui  a  lieu  immédiatement  après  notre  mort. 
ce.   Qu'est-ce  que  le  jugement  général  ?  [monde» 

C'est  celui  qui  se  fera  do  tous  les  hommes,  à  la  lin  dn 
(1.     Pourquoi  le  premier  est-il  appelé  parliculier  ? 

Parce  que  c'est  le  jugement  d'une  seule  âme. 

0.     Pourquoi  le  second  est-il  appelé  général?  , 

Parce  que  tous  les  hommes  y  seront  jugés. 

f.     Pourquoi  le  jugement  général  aura-t-il  lieu? 
Pour  trois  raisons  principales  : 
1»  Pour  justifier  les  voles  de  la  Providence  ; 
2»  Pour  faire  éclater  la  gloire  des  bons  et  la  confusion 
des  méchants  ;  [Dieu, 

3»  Pour  le  triomphe  de  la  justice  et  de  la  puissance  de 

118.  Quand  se  fera  le  jugement  particulier  ? 

R.  Le  jugement  particulier  se  fera  à  la  mort  de 
chacim  de  nous. 

119.  Que  deviendra  notre  corps  après  notice  mort  f 
|R.  Après  notre  mon,  notre   corps  retournera   en 

terre.  (553-565) 

|aa.  Qu'est-ce  que  la  mort  f 

La  mort  est  la  séparation  de  l'àme  d'avec  le  corps. 
I  b.    Quand  est-ce  que  nous  mourrons  ? 

Nous  ne  savons  ni  le  jour  ni  l'heure  de  notre  mort. 

|cc.  Combien  de  iemps  notre  corps  restera-t-il  en  terre  ? 
Il  y  restera  jusqu'à  la  résurrection  générale. 

120.  Et  notre  âme^  où  ira-t-elle  f 

|R.  Notre  âme  paraîtra  aussitôt  devant  Dieu  pour 
être  jugée.     ... 
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Notre  âme  ne  meurt  donc  pas  avec  noire  corps  f 
Notre  Ame  ne  meurt  pas  avec  notre  corps,  elle  est  im- 
mortelle. 
hh.  Pourquoi  parait-elle  devant  Dieu  ? 

Notre  Ame  parait  devant  Dieu  pour  être  jugée. 

121.  Sur^quoi  sera-t-elle  jugée  f 

R.  Elle  sera  jugée  sur  le  bien  et  sur  le  mal  qu'elle 
aura  fait. 

122.  Que  deviendra  notre  âme  après  le  jugement 
particulier? 

R.  Après  le  jugement  particulier,  notre  âme  ira  eu 
paradiSy  en  enfer  ou  en  purgatoire,  selon  qu'elle 
aura  mérité.  (566-570) 

aa.    Qui  sont  ceux  qui  vont  en  paradis  ? 

Ce  sont  :  t*  Ceux  qui  n'ont  point  offensé  Dieu  ; 
2*  Ceux  qui  l'ayant  offensé,  ont  expié  tous  leurs  péchés 
avant  la  mort, 
bb.  Qui  sont  ceux  qui  vont  en  enfer  ? 

Ce  sont  ceux  qui  meurent  en  péché  mortel. 

Qui  sont  ceux  qui  vont  en  purgatoire  ?  [à  expier. 

Ce  sont  ceux  qui  ont  encore  quelques  péchés  pardonnes 

Pour  quels  péchés  va-t-on  en  purgatoire  Y 

!•  Pour  les  péchés  véniels  non  expiés  ; 

2*  Pour  les  péchés  mortels  pardonnes,  mais  non  entièro* 

ment  expiés. 
Le  corps  ne  sera-l-il  pas  récompensé  ou  puni  avec  Vdme  ? 
Il  le  sera,  miis  seulement  après  la  résurrection  générale. 
Par  quels  moyens  pouvons-nous  procurer  cette  récom- 
pense à  notre  corps? 
Par  la  mortification  et  la  pénitence,  et  autres  actes  d« 
vertu. 

'  PraAiqaes.  —  1.  Dans  nos  maladies,  nous  consoler  par 
respérance  de  la  résurrection  ;  2.  En  récitant  VAvê  Maria, 


ce. 
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conjurer  Marie  de  nous  obtenir  la  grâce  d'une  bonne  mort  ; 
3.  Pour  la  même  fln,  prier  saint  Joseph,  patron  de  la  bonne 
mort.         « 

Histoires.—!.  Mort  de  Saûlf—A.  T.,  fig.  98  ;  2.  Folie  des 
[richesses,— N.  T.,  fig.  39. 

HUITIÈME  ARTICLE. 
Je  orois  au  Saint-Bsprit- 


ntièro- 

Vdme  > 
lérale. 
<'éeom- 

Lesd* 


123.  Qu'est-ce  que  le  Saint-Esprit? 
|R.  Le  Saint-Esprit  est  la  troisième  personne  de  la 
Sainte-Trinité.  (423-434) 

|aa.  Combien  y  a-t-il  de  personnes  en  Dieu  ? 

Il  y  a  trois  personnes  en  Dieu. 
|bb.  Quelle  est  la  troisième  personne  en  Dieu  ? 

La  troisième  personne  en  Dieu  est  le  Saint-Esprit. 
ICC.  Pourquoi  le  Saint-Esprit  est-il  la  troisième  personne  en 

Parce  qu'il  procède  du  Père  et  du  Fils.  [Dieu  f 

|124.  le  Saint-Esprit  est  donc  Dieu  comme  le  Père  et 

le  Fils  f 
|R.  Oui,  le  Saint-Esprit  est  Dieu  comme  le  Père  et 

le  Fils  ;  et  c'est  pour  cela  que  nous  devons  croire 

en  lui,  comme  nous  croyons  en  Dieu  le  Père  et 

en  Jésus-Christ. 

|aa.  De  quelle  nature  est  le  Saint-Esprit  f  , 

Il  est  de  nature  divine  comme  le  Père  et  le  Fils. 
Pourquoi  est-il  de  même  nature  que  le  Pire  et  le  Fils  ? 
Parce  qu'il  est  un  môme  Dieu  avec  ces  deux  'personnes. 
Comment  devons-nous  croire  au  Saint-Esprit  ? 
Gomme  nous  croyons  au  Père  et  au  Fils. 

ià.  Faut-il  adorer  l§  Saint-Esprit  t 

Oui,  il  faut  adorer  le  Saiat-Bsprit,  puisqu'il  Mt  Dieu. 
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e.  Pourquoi  le  Sainl-Espril  csl-U  appelé  Seigneur  i 
Parce  qu'il  est  Dieu  comme  le  Père  et  le  Fils. 

f.  Pourquoi  est-il  appelé  vivifiant  ? 

Parce  qu'il  donne  la  grdce  sanctillanto,  qui  est  \,\  vi-; 
•  spirituelle  de  notre  àmp. 

g.  Pourquoi  est-il  dit  qu'il  a  parlé  par  les  prophètes  Y 
Parce  qu'il  leur  inspirait  ce  qij'ils  devaient  dire. 

hh.  Qu'est-ce  qu'on  atlribue  au  Sainl-Espril  'f 

On  lui  attribue  la  sanctification  des  hommus. 
il.     Pourquoi  lui  allribue-l-on  la  sanclificalion  des  liominn  * 

Parce  que  c'est  un  esi)rit  d'amour  et  de  charité. 
J.      Ne  lui  allribue-l-on  que  la  sanclificalion  des  hommes  ? 

On  lui  attribue  tous  les  dons  de  Dieu  et  les  effets  de  Pii 
kk.  Comment  représenle-t-on  le  Sainl-Espril  y  [boni'. 

Sous  la  forme  de  colombe  et  do  langues  de  feu. 
1).     Pourquoi  représenle-t-on  ainsi  le  Saint-Esprit  ? 

Parce  qu'il  a  apparu  sous  ces  emblèmes, 
mm.  Pourquoi  le  représente-t-on  sous  forme  de  colombe  ? 

Pour  montrer  que  c'est  un  esprit  de  pureté. 
nn.  Pourquoi  le  représente-t-on  en  langues  de  feu? 

Pour  montrer  :  l»  Que  c'est  un  esprit  do  c'iarité  ; 

2«  Que  c'est  lui  qui  nous  enseigne  par  l'Eglise. 

NEUVIÈME  ARTICLE. 

La  sainte  Egrlise  oatholique.  la  communion 

des  saints- 

§1.  —  DE    l'église. 

125.   Qu'est  ce  que  C Eglise  1 

R.  L'Eglise  est  la  société  des  fidèles,  unis  entre 
eux  par  la  profession  d'une  môme  foi,  par  la 
participation  aux  mômes  sacrements,  et  par  la 
soumission  au  môme  chef  visible,  qui  est  le| 
Pape.  (435.555) 
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a.     Qu'est-ce  qu'une  société?  [tin. 

C'est  l'associQlion  de  plusieurs  personnes  pour  une  mémo 
bb.  De  qui  se  compose  V Eglise  ? 

L'Eglise  se  compose  de  tous  les  fidèles. 
c     Quelle  est  la  fin  de  l'union  des  fidèles  ? 

C'est  le  salut  éternel  de  tous.  [saints  mystères  ? 

(J.    Pourquoi  appelle-t-on  églises  les  édifices  oh  l'on  célèbre  les 

C'est  parce  que  les  fidèles  s'y  assemblent. 

ee.  Comment  les  fidèles  sont-ils  unis  entre  eux  ? 
Les  fidèles  sont  unis  entre  eux  en  trois  manières. 

fT.    Quelle  est  la  première  man'^'^e  ? 

C'est  par  la  profession  d'une  môme  Toi. 
gg.  Qu'est-ce  que  la  foi? 

La  foi  est  une  vertu  surrialurelle  et  théologale,  par  la- 
quelle nous  croyons  en  Dieu  et  à  toutes  les  vérité^ 
qu'il  nous  a  rév^'lées.' 

Qu'est-ce  que  professer  une  même  foi  ? 
C'est  croire  tous  les  mômes  vérités. 
11.    Quelle  est  la  deuxième  manière  ? 

C'est  par  la  participation  aux  mômes  sacrements. 

j.     Qu'est-ce  que  participer  aux  mêmes  sacrements  ? 
C'est  recevoir  tous  les  mômes  sacrements. 

kk.  Quelle  est  la  troisième  ?  [Pape. 

C'est  par  la  soumission  au  môme  chef  visible,  qui  est  lo 
1.     Que  veut  dire  le  mot  soumission  ? 

Il  veut  dire  obéissance  de  l'esprit  et  du  cœur. 

|m.  .4  qui  les  fidèles  sont-ils  soum>s  ? 

Ils  sont  soumis  au  même  ch<  î  visible,  qui  est  le  Pape. 

m.    Comment  nomme-t-on  ceux  qui  se  séparent  du  Pape  ? 
On  les  appelle  schismatiques. 

26.  Qui' a  établi  l'Eglise  ?  (446-447) 

.  C'est  Notre-Seigiieur  Jésus-Christ  qui  a  établi 
l'Eglise,  et  qui  en  est  le  chef  invisible  et  suprême. 
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an.  Combien  V Eglise  a-t-elle  de  chefs  ? 

L'Eglise  a  <leux  chefs  :  l'un  invisible  et  l'uulro  visible, 
hb.  Quel  esl  le  chef  invisible  de  l'Eglise  ?  [Christ. 

Lo  chef  invisible  de  l'Eglise,  c'est  Nolre-Soignour  Jésus- 
ce.    Quel  est  le  chef  visible  de  l'Eglise  ?  [Pape 

Le  ^chef  visible  de  i'EirUse,  cost  Notre  Suint  Père  le 
d.     Pourquoi  Jésus-Chrisl  en  esl-il  le  chef  suprême  ? 

C'est  parce  qu'il  en  est  le  premier  chef— étant  aa-de5su,i 
do  tous. 

Pratiquas.  —  t.  Rendre  gnlces  h  Dieu  d'avoir  élaMi 
l'Eglise  pour  nous  conduire  dans  le  chemin  du  ciel  ;  2.  Ne 
mettre  aucune  borne  ù  noire  soumission  ù  l'Eglise. 

Histoires. — 1.  l'arche  de  Noè  figure  de  V Eglise,  —  A.  T., 
fig.  6  ;  2.  Le  tabernaclet  autre  figure  de  V Eglise,— A.  T.,  f\g.  i'J 
cl  50. 

127.  Si  c'est  Jésus-Christ^  quLesl  le  chef  suprême  de 
f  Eglise^  c'est  donc  lui  aussi  qui  la  gouverne  ? 

R.  Oui,  c'est  Jésus-Christ  qui,  comme  chef  suprê- 
me, anime  et  gouverne  l'Eglise.  (448-455) 

a.  Qui  est-ce  qui  anime  et  gouverne  l'Eglise  ? 

C'est  Jésus-Christ  qui  anime  et  gouverne  l'Eglise. 

b.  Qu'est-ce  à  dire  qu'il  V  anime  ? 

C'est-à-dire  qu'il  lui  donne  de  la  vie,  l'encourage. 

c.  Qu'est-ce  que  gouverner? 
C'est  conduire,  avoir  soin. 

128.  Comment  Jésus-Christ  gouoerae-t-il  son  Eglise? 
■R.  Il  la  gouverae  pav  les  pasteurs  qu'il  y  a  établis. 

a.  Qu'esl-3e  que  Jésu^-Chrisl  a  établi  pour  gouverner  son 

Eglise  ? 
Il  a  établi  des  pasteurs. 

b.  Qu'esl-ce^qu  un  pasteur? 

'  Un  pasteur  est  celui  qui  a  soin  d  un  troupeau. 

n,     L'Eglise  est  dons  comparée  à  un  troupexu  ? 
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O'ji,  et  c'esl  le  nom  que  Jésus-Christ  lui-mômp  lui  <lonno. 

Que  dit  Notre- Seigneur  à  saint  Pierre  ? 

11  lui  dit  :  "  Puissez  mes  agneaux,  paissez  mes  brebis.  " 

Que\t-ce  que  paître  un  troupeau  ? 

C'est  le  nourrir,  en  avoir  soin. 

Comment  tes  pasteurs  nourrissent-ils  les  fidèles  ?' 

C'est  en  les  instruisant  de  la  religion  et  en  leur  distri- 
buant les  sacrements 

Que  dit  Noire-Seigneur  de  lui-mnne  à  ce  sujet  ? 

*•  Je  suis  le  bon  pasteur,  je  donne  ma  '.  ie  pour  mes 
brebis.  " 

Quajoute-t-it  encore  ?  [amène.  " 

"J'ai  encore  d'autres  brebis,  il  faut  aussi  que  je  les 

129.  Quels  sont  ces  pasteurs  que  Jésus-Christ  a  établis 
pour  gouverner  son  Eglise  ?  (4G 1-466) 

\\.  Ces  pasteurs  sont  le  Pape  et  les  évoques. 

a.     Quand  est-ce  que  Jésus-Christ  a  établi  les  Apôtres  et  leurs 

successeurs  pasteurs  de  V Eglise  ? 

Quand  il  leur  a  dit  :  "  Allez,  enseignez  toutes  les  nations. 

— Voici  que  je  suis  avec  vous  jusqu'à  la  consommation 

des  siècles.  " 

Pratiques.  —  1.  Adorer  la  sagesse  et  la  puissance  de 
Dieu,  qui  se  servit  de  pauvres  pêcheurs  pour  convertir  le 
inonde  et  fonder  son  Eglise  ;  2.  Frior  pour  la  conversion  des 
iiolâtres  et  des  hérétiques. 

Histoires.  —  I.  Parabole  des  invités  aux  noces,  —  N.  T,. 
fig.  48  ;  '2.  Samuel  établi  pour  conduire  le  peuple  hébreu,  — 
A.  T.,  fig.  86  ou  89. 

130.  QxCest-ce  que  le  Pape  ?  (495-521) 

R.  Le  Pape  est  le  successeur  de  saint  Pierre,  le 
vicaire  de  Jésus-Christ  sur  la  terre,  le  chef  de 
tous  les  évoques,  et  par  là,  le  chef  visible  de  toute 
1  ï]glise,  et  le  centre  de  l'unité  catholique. 

aa.   Que  veut  dire  le  mol  Pape'i 
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QUESTIONNAIRE. 


Lo  mol  Papo  veut  dire  Vhve. 
bb.  De  qui  le  Pape  esl-il  le  père  ? 

Le  Pape  est  lo  père  de  tous  les  fidèles, 
ce.   De  qui  le  Pape  esl-il  le  successeur  ? 

Lo  Papo  est  le  successeur  do  saint  Pierre, 
dd.  De  qui  les  évéques  sont-ils  les  successeurs  ? 

Les  évoques  sont  les  successeurs  des  Apôtres, 
ce.   Qui  a  été  le  premier  Pape  ? 

C'est  saint  Pierre  qui  a  étô  le  premier  Pape. 
(T.     Quelle  est  l'autorité  du  Vape'i 

C'est  une  autorité  suprême  qui  s'étend  par  tout  l'univers. 

g.     En  quelle  qualité  le  Pape  a-t-il  cette  autorité  ? 

En  qualité  de  vicaire  do  ;Jésus-Christ  et  do  Jsuccesseur 
de  saint  Pierre.  (495-497) 
h.     De  qui  le  Pape  esl-il  le  vicaire  ? 

Le  Pape  est  le  vicaire  de  Jésus-Christ  sur  la  terre, 
ii.     Qu'est-ce  qu'un  vicaire  ? 

C'est  celui  qui  remplace  un  supérieur  dans  ses  fonction.^. 

j.      Pourquoi  le  Pape  est-il  le  vicaire  de  Jesus-Christ  'f 

Parce  qu'il  remplace  Jésus-Christ  dans  lo  gouvernement 
de  l'Eglise. 
k.     Quel  est  le  chef  visible  de  F  Eglise  ?  (498-50 1  ) 

C'est  le  Pape  qui  est  le  chef  visible  de  l'Eglise. 
11.     Pourquoi  le  Pape  esl-il  le  centre  de  Vunité  catholique  ? 

Parce  qu'on  ne  peut  être  catholique  : 

1"  Sans  lui  être  uni  et  sans  suivre  ce  qu'il  enseigne  ; 

2»  Sans  lui  obéir  et  aux  évéques  qui  sont  constitués  par 
lui. 
m.    Le  Pape  peul-il  U  tromper  en  enseignant  l'Eglise  ? 

Le  Pape  no  peut  pas  se  tromper  en  enseignant  l'Eglis^N 

»    — parce  qu'il  est  infaillible  dans  son  enseignement. 

un.  L'Eglise  a-t-elle  toujours  cru  V infaillibilité  du  Pape  ? 
Oui,  depuis  le  jour  où  Noire-Seigneur  a  révélé  cette  véri- 
té ;  —  mais  elle  n'a  défini  cet  article  de  foi  qu'au  con, 
cilô  du  Vatican,  en  1870.  (502-507) 
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Pourquoi  l'Eglise  a-l-elle  défini  cel  article  de  foi  ? 

Pour  affermir  la  foi  d«  plusieurs  personnes  qui  avaient  ù 
ce  sujet  quelque  inccrlitudo. 

Que  conclues-vous  de  ceci?  (508-515)        [ment  du  Pape. 

Que  tout  lldtMe  doit  se  soumettre  fidèlement  à  l'ensoigne- 

Par  qui  le  Pape  eii-il  seconde  dans  h  gouvernement  d9 
V Eglise  ? 

Par  les  évôawes,  qui  sont  avec  lui,  sous  sa  dépendance, 
les  pasteurs  de  l'Eglise. 

Que  signifie  le  mot  évoque  ?  [dont. 

C'est  un  mol  grec  qui  veut  dire  surveillant  on  surinten- 

QiC est-ce  que  les  évéques  ? 

Co  sont  les  successeurs  des  Ajxjlres,  —  chargés  du  gou- 
vernement spirituel  des  diocèses. 

De  qui  les  évéques  tiennent-ils  leurs  pouvoirs  ? 

Ils  tiennent  do  Dieu  leurs  pouvoirs  d'ordre  par  le  sacre- 
ment de  l'ordre — et  du  Pape,  leurs  pouvoirs  de  juridic- 
tion, quand  il  leur  confie  un  diocèse. 

Qu'entendez-vous  par  les  pouvoirs  d'ordre  ? 

Ce  sont  tous  ceux  qui  constituent  le  sacerdoce  :  —  offrir 

le  Saint  Sacrifice,  administrer  les  sacrements,  etc. 
En  quoi  consiste  leur  juridiction  ?  [leurs  diocèses. 

Dans  le  pouvoir  de  juger  et  de  gouverner  les  fidèles  do 
Quels  sont  les  coopérateurs  des  évéques  ? 
Ce  sont  les  prêtres,  et  particulièrement  les  curés, — placés 

par  les  évoques  à  la  tête  des  paroisses. 
Quelles  so7it  le'!  fonctions  des  curés  ? 
Offrir  le  Saint  Sacrifice,  administrer   les  sacrements, 

annoncer  la  parole  de  Dieu,  etc. 

Qu  adjoint-on  aux  curés  dans  les  paroisses  considérables  ? 

On  leur  adjoint  des  prêtres  nommés  vicaires, 
ab'.  Quelle  est  la  fonction  des  vicaires  ?  [roisses  ; 

C'est  !•  D'aider  aux  curés  dans  l'administration  des  pa- 

2»  De  remplacer  les  curés  en  cas  d'absence, 
ac'.  Quels  sont  les  dî^oits  d'un  curé  dans  sa  paroisse  ? 
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I»  Do  donnor  la  communion  pascale  ù  ses  paioissiens  ; 

*l'  De  bi'nir  leurs  marioges  ; 

3»  Do  baptiser  leurs  enfants  ;  [Onction 

4»  De  leur  administrer  le    Saint-Viuli<|uo  et  l'Extrèm  • 

5»  De  présider  a  leurs  sépultures. 

Pratiquée. — I.  Avoir  un  [irofond  respect  pour  le  Souvf. 
rain  Pontife,  pour  son  évoque  et  povir  le  curé  de  sa  iiaroissi-  ; 

2.  No  jamais  parler  de  ces  personnes  qu'avec   vénération 

3.  Leur  obéir  en  tout  ce  qui  concerne  la  foi  et  la  disciplin 
do  l'Eglise. 

Histoires.— I.  Punilion  de  la  sœur  de  Moi  se, — .1.  7.,/!;. 
hl  ;  2.  Punition  de  Coré,  Dalhon  d  Abiron,—A.  T.,  fig.  G8. 

131.  Comment  Jésus-Christ  gouverne  t-il  son  Eylise  par 
le  Pape  et  les  évêques?  (491-494) 

R.  Jésus-Christ  gouverne  son  Eglise  par  le  Pape  et 
les  évoques,  en  demeurant  totijours  avec  eux, 
selon  sa  promesse,  et  en  leur  donnant  le  Saint- 
Esprit  pour  les  éclairer  et  les  conduire. 

^a.   Oit  est  maintenant  Jésus-Christ  ? 

Jésus-Christ  est  maintenant  dans  le  ciel, 
i).     Qu'est-ce  que  Jésus-Christ  a  promis  à  ses  disciples  avani 
de  les  quitter? 

D'être  avec  eux  jusqu'à  la  consommation  des  siècles, 
<c.     Comment  Notre- Seigneur  demeure-t-il  avec  son  Eglise  ? 

En  assistant  les  pasteurs  qu'il  a  établis  pour  la  conduir»^ 
«d.     Qu'est-ce   que  Notre-Seigneur  donne  aux  pasteurs  ff? 
r  Eglise  pour  les  conduire  ? 

Il  leur  donne  son  esprit. 

132.  C'est  donc  de  Jésus-Christ  que  les  pasteurs  i^^ 
T Eglise  tiennent  leur  mission  et  leur  autorité? 

R.  Oui,  c'est  de  Jésus-Christ  que  le  Pape  et  Ls 
évoques  tiennent  leur  mission  et  le  droit  d'en- 
seigner et  de  gouverner  l'Eglise  ;  et  c'est  aussi 
*iu  nom  de  Jésus-Christ  et    sous  son  autorité, 
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qu'ils  enseignent  et  qu'ils  gouvernent. 

0.     Qui  esl-ce  qui  constitue  le  corps  des  premiers  pasteurs  ? 
Co  sont  lo  Papo  et  los  »'!Vô(]ue5. 

h.     Comment  appelle-t-on  le  corps  des  premiers  pasteurs  * 

On  l'appelle  l'Egliso  onsoignanto  ou  simplement  l'Eglise, 
c.     Comment  nomme-l-oti  le  reste  des  fidèles  qui  composent 

On  l'appelle  l'Eglise  enselgiu^e  [^L'Eglise  'f 

(I.     U Eglise  peut-elle  se  tromper  dips  son  enseignement  ? 

Non,  car  elle  est  infuillible. 
e.     Q u'appelez-voM s  élre  infaillible  1  [autre?. 

C'est  le  privil^ge  de  no  pouvoir  se  tromper  ni  ti  iiiiper  les 

133.  Que  suit-il  de  là  ? 

R.  De  là  il  suit  que  celui  qui  /icoute  '  \,  pasteui^ 
de  l'Eglise,  écoute  Jésus-Christ  lui-môm  ,  qui 
enseigne  par  eux  ;  et  que  ceiui  qui  leur  désobéir, 
déscijéit  à  Jésus-Christ  qui  commande  pai  leur 
bouche. 

a.  Les  fidèles  sont-ils  obligés  de  croire  l'Eglise  et  de  lui 

obéir  ?  [obéir. 

Oui,  les  lldtles  sont  obligés  de  croire  l'Eglise  et  de  lui 

b.  Pourquoi  y  sont-ils  obligés  ?  [exprès. 
Parce  que  Notre-Seigneur  en  a  fuit  un  commandement 

c.  Que  dil  Noire-Seigneur  à  ce  sujet  ? 

I»  "  Celui  qui  vous  écoule  m'écoule,  celui  qui  vous  mé- 
prise, me  méprise.  "  [païen  et  un  publlcain.  " 
'2»  "Celui  qui  n'éooulenas  l'Eglise,  regardez- le  comme  un 

d.  C'est  donc  à  Jésus-Christ  qu'on  obéit  en  obéissant  aux 

pasteurs  de  l'Eglise  ? 
Oui,  c'est  à  Jésus-Christ  qu'on  obéil  en  leur  obéissant. 

Pratiques. — 1.  Recevoir  les  enseignements  des  pasteurs 
de  l'Eglise  comme  ceux  de  Jésus-Christ  même  ;  1.  Ecoutei* 
respectueusement  la  lecture  des  lettres  du  pape  et  celles  des 
évéques.  .         '  , 
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Histoires.— 1.  Saint  Paul  reçoit  les  instructions  d'Ana- 
nie,  —  N.  T,  ^«7.68;  2.  Zèle  de'  saint  Paul  pour  annoncer 
Jésus-Chrisi,-»-N.  T.,fig.  71. 

134.  Vous  dites  :  Je  crois  la  sainte  Eglise  catholi- 
que ;  //  n'y  a  donc  qv'une  Eglise? 

R.  Oui,  il  n'y  a  qu'une  Eglise,  et  il  ne  peut  y  en 
avoir  plusieurs,  parce  que  Jésus-Christ  n'en  a 
établi  qu'une.  (46) 

aa.   Combien  Jésus-Christ  a-t-il  clahli  d'Eglises  ? 

Jésus-Christ  n'a  établi  qu'une  Eglise, 
b.     Que  dit  saint  Paul  à  ce  sujet  ?  [et  qu'un  baptême.  ' 

**  Il  n'y  a  qu'une  Eglise,  de  même  qu'il  n'y  a  qu'une  foi 

136,  Quelle  est  f  Eglise  que  Jésus-Christ  a  établie  ? 
R.  L'Eglise  que  Jésus-Christ  a  établie,  c'est  l'Eglise 
catholique,  apostolique  et  romaine.  (522-536) 

aa.    Y  a-t-il  quelque  mot/en  facile  de  reconnaître  la  vraie 
Eglise  ?  [des  fausses. 

Il  y  a  quatre  marques  qui  distinguent  la  vraie  Eglise 
l>b.  Quelles  sont  les  quatre  marques  de  la  vraie  Eglise  ? 
L'unité,   la  sainieie,   la  catholicité   et  l'apostolicilé.  — 
L'Eglise  qui  offre  ces  quatre  marques  est  la  véritable 
Eglise, 
ce.   Comment  est-ce  que  r  Eglise  est  une  ?  (4G9-471) 

En  ce  que  tous  ceux  qui  la  composent  ont  une  même  foi. 
<l.     Comment  cela  prouve4-il  que  c'est  la  véritable  Eglise? 
Parce  que  la  vérité  ne  peut  pas  être  divisée. 

e.  Comment  encore  V Eglise  est-elle  une  ?  [invisible. 
En  ce  qu'elle  n'a  qu'un  seul  chef  visible  et  un  seul  chef 

f.  Est-ce  que  les  autres  Eglises  n'ont  pas  les  mêmes  avan- 

tages ? 
Non,  puisqu'elles  ne  professent  pas  la  même  doruine  el 
n'obéissent  pas  au  même  chef. 

gg.  Pourquoi  r  Eglise  est-elle  sainte  ?  (472-476) 
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["  Parce  que  sa  doctnne  et  ses  sacrements  sont  saints  ; 
2»  Parce  qu'elle  condamne  tous  les  vices  et  commande 

toutes  les  vertus  ; 
3»  Parce  qu'il  n'y  a  de  saints  que  dans  sa  société  ; 
4«  Parce  qu'elle  nous  offre  tous  les  moyens  nécessaires 

pour  nous  sanctifier. 

hh.  Est-ce  qu'il  n^y  a  pas  de  saints  dans  les  autres  Eglises  ? 

Non,  et  elles-mêmes  le  reconnaissent. 
i.     Pourquoi  iu  peut-il  pas  y  avoir  de  saints  hors  de 
r Eglise  catholique?  [Christ. 

Parce  que,  hors  de  l'Eglise,   on  est  séparé  de  Jésus- 
jj.     Que  veut  dire  le  mot  catholique  ?  (477-48  Ij 

Le  mot  catholique  veut  dire  universellf. 

kk.  Pourquoi  dites-vous  que  V Eglise  est  universelle  ?    [lieux. 
Parce  qu'elle  n'est  bornée  ni  par  les  temps  ni  par  les 
1.     Pourquoi  n'est-elle  pas  bornée  par  les  temps  ? 

Parce  qu'elle  a  toujours  subsisté  depuis  le  commence- 
ment du  monde, — et  qu'elle  subsistera  jusqu'à  la  con- 
sommation des  siècles.  (48G) 

m,    Pourquoi  dites-vous  qu'elle  n'est  pas  bornée  par  les 
lieux  ? 

Parce  qu'elle  est  répandue  par  tout  le  monde. 
rjn.  Pourquoi  V appelle-t-on  apostolique  ?  (482-486) 

1»  Parce  qu'elle  a  été  fondée  par  lés  Apôtres;    [Apôtres. 

2»  Parce  qu'elle  est  gouvernée  par  les  successeurs  des 

0.    Est-ce  que  les  autres  Eglises  ne  sont  pas  fondées  par  les 
Apôtres  1 
Non,  et  chaque  Eglise  porte  généralement  le  nom  de  son 
fondateur,  —  et  l'on  connaît  l'époque  de  sa  naissance. 
pp.  Pourquoi  V  Eglise  cathoUqve  est-elle  appelée  romaine? 
Parce  que  le  Pape,  son  chef,  est  évèque  de  Itome. 

P^'rtiques. — 1.  Vouer  un  attachement  inviolable  à  l'Eglise 
rengaine,  notre  mère  ;  2.  Concevoir  un  éloignement  profond 
pour  les  doctrines  hétérodoxes  ;  3.  So  faire  honneur  du  titre 
de  catholique. 
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Histoire. — l.   Confusion  des  langues,  figure  de  l'égliif 
proteslanle.—A.  T.,  fig.  10. 

§2. — DE   LA  NÉCESSITÉ    DE  OROIx.-^    L  EGLISE. 
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136.  Peut-on  être  sauvé  hors  de  VErjlise  catholiqut 

apostolique  et  romaine  ?  (522-535) 
R.  Non,  hors  de  l'Église  il  n'y  a  point  de  salut. 

a.     Comment  V Eglise  peut-elle  être  considérée  ? 

Gomme  une  personne  morale  et   composée,   pour  ains; 
dire,  d'une  dme  et  d'un  corps. 

En  quoi  consiste  Vàme  de  VEglise  ? 

1»  JJans  les  dons  intérieurs  du  Saint-Esprit  ; 

2»  Dans  la  foi,  l'espérance  et  la  charité. 

En  quoi  consiste  son  corps  ? 

Il  consiste  dans  la  société  extérieure  des  fidèles. 

Peut-on  appartenir  à  l'âme  de  VEglise  sans  appartenir  ô\ 
son  corps  ? 

Oui,  on  peut  appartenir  à  l'âme  de  l'Eglise  sans  apparte- 
nir à  son  corps  et  réciproquement.  [/'%/««?' 

Qui  sont  ceux  qui  appartiennent  à  l'âme  et  au  corps  d> 

Ce  sont  les  justes  qui  professent  la  foi  catholique. 

Qui  sont  ceux  qui  n'appartiennent  qu'au  corps  éi\ 
r  Église  ? 

Ce  sont  les  fidèles  qui  ne  sont  pas  en  état  de  grâce. 

Qui  sont  ceux  qui  n'appartiennent  qiîà  son  âme  ? 

l«  Les  enfants  des  héritiques  baptisés  selon  le  rit  onlon- 
né  par  Jésus-Christ. 

2«  Ceux  qui,  étant  en  état  de  grâce,  persévèrent  de  l>or.[ie| 
foi  dans  le  schisme  et  Thérisie. 

Qu'esl-it  requis  pour  appartenir  au  corps  de  VEglise  ! 

Quatre  choses  :  i"  le  baptême,  2°  la  profession  do  loi,  l'I 
la  soumission  aux  chefs  légitimes,  -i"  la  participalionj 
ou  le  droit  de  participer  aux  biens  spirituels  d^| 
l'Eglise. 
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II.    Quels  sont  ceux  qui  sont  hors  de  l'Eglise  ? 

Ce  sont  les  idolâtres,   les  inlldèles,  les  hérétiques,  les 
schismatiques,  les  apoi-tats,  les  excommuniés,  etc. 
Ijj.     Qu'entendez-vous  par  les  idolâtres  ? 

J'entends  ceux  qui  adorent  autre  chose  que  Dieu. 

:kk.  Qu'entendez-vous  par  les  infidèles  ?  [pas  en  Jésus-Christ. 

J'entends  ceux  qui  croient  en  Dieu,  mais  qui  ne  croient 
[11.    Qu'entendez-vous  par  les  liériliques  f  [par  l'Eglise. 

J'entends  ceux  (jui  professent  des  erreurs  condamnées 
:mm.  Qu' entendez-vous  par  les  schismitiques  ? 

J'entends  ceux  qui  se  séparent  de  l'Kglise  —  et  refusent 
de  reconnaître  ses  pasteurs  légitimes  et  de  leur  obéir. 
|nn.  Qu  entendez-vous  par  les  apostats  ? 

J'entends  ceux  qui  abjurent  toute  la  foi  catholique  après 
en  avoir  fait  profession. 

|oo.  Qu'en  tendez-vous  par  les  excommuniés  ? 

J'entends  ceux  que  l'Eglise  a  rcîlranchés  de  son   corps 
pour  quelque  grand  crime.  (544-548) 
ipparie-^p.     Quels  sont  les  eff'ets  de  l'excommunication  ? 

C'est  l»  D'être  privé  de  la  participation  aux  biens  spiri- 
tuels de  l'EgHse  ;  2»  D'être  privé,  après  la  mort,  de  la 
sépulture  chrétienne. 

[137.  Que  faul-il  donc  penser  de  toutes  ces  sectes  qui 
sont  séparées  de  l'Eglise  catholique  ? 

|R.  Il  faut  regarder  toutes  les  sectes  séparées  de 
l'Eglise  catholique  comme  autant  d'institutions 
humaines,  et  de  fausses  religions,  qui  ne  servent 
qu'à  égarer  les  hommes,  et  ne  sauraient  les  con- 
duire à-  Dieu.  (484-487,494) 
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la.    Par  qui  la  vraie  religion  a-l-elle  pu  cire  établie  ? 
Elle  n'a  pu  être  établie  que  par  Dieu  lui-même. 

11).    Qu'est-ce  qu'une  institution  humaine  ? 

C'est  une  institution  établie  par  les  hommes. 
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C.     Les  inslilulions  hwnaines  peuvent-elles  conduire  à  IHeu} 
Non,  elles  ne  peuvent  qu'égarer  les  hommes. 

«1      Pourquoi  ne  peuvent-elles  pas  les  conduire  à  Dieu  ? 

Parce  que  ce  sont  de  fausses  religions. 

Pratiques.  —  1*  Remercier  Dieu  de  nous  avoir  l?ii| 
naître  au  sein  de  son  Eglise  ;  2»  Fuir  la  société  des  héi\Hi-| 
ques  et  la  lecture  de  leurs  livres. 

Histoires.  —  Le  premier  hérétique,  Simon  le  magicm\ 
— N.  T.,  f\g.  71  ;  2.  Elymas  puni  pour  avoir  résisté  à  sam\ 
Pauh^N.  T.,fig.l\. 

138.  Que  faut-il  faire  pour  être  catholique  ? 
R.  Pour  ôtre   catholique,  il   faut   croire   l'Eglisel 

catholique,  comme  le  Symbole  nous  l'eînseigne 
en  nous  faisant  dire  :  Je  crois  la  sainte  Eglise  cii\ 
tholiqne.  (439) 

aa.    Qu'est-ce  que  croirji  l'Eglise  catholique  ? 

C'est  croire  tout  ce  qu'elle  enseigne.  [yérildl 

bb.  Quel  est  V article  du  Symbole  qui  nous  enseigne  cû\\ 

Celui-ci  :  Je  crois  la  sainte  Eglise  catholique. 

139.  Que  devons-nous  entendre  par  ces  parulcr\ 
Je  crois  la  sainte  Eglise  catholique  ?  (469-471) 

R.  Par  ces  paroles  :  Je  crois  la  Ste  Eglise  catholiqwl 
nous  devons  entendre  qu'il  n'y  a  qu'une  Eglisa 
catholique  et  qu'il  faut  croire  ce  qu'elle  enseigne.] 

aa    Peut-il  y  avoir  plusieurs  Eglises  catholiques  ? 

Non,  il  ne  peut  y  avoir  qu'une  seule  Eglise,  —  comm> 
n'y  a  qu'un  seul  Dieu. 
1).     Que  dit  saint  Paul  à  ce  sujet  ?  [corps. 

"  Il  y  a  plusieurs  membres,  et  tous  ne  font  qu'un  seu 
c.     Qu'ajoute-t-il  encore  ailleurs  ? 

"  Il  n'y  a  qu'un  Seigneur,  une  foi,  un  baptême  ;  —  il  n'J 
a  qu'un  Dieu  Père  de  tous.  " 
dd.   Que  nous  enseigne  l'Eglise? 


il 
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Klle  nous  enseigne  tout  ce  qu'il  faut  croire  pour  ùtre 
sauvé. 
te.  Ou  est  contenu  tout  ce  que  l'Eglise  enseigne  ? 

Il  est  contenu  dans  l'Ecriture-Sainte  et  la  Tradition. 

^40.  Pourquoi  faut-il  croire  tout  ce  que  l'Eglise  ca- 

tfiolique  enseigne  7 
l.  Il  faut  croire  tout  ce  que  TEglise  catholique 

enseigne  parce  qu'elle  est  toujours  e'clairée  par 

le  Saint-Esprit.  (491) 

Quesl-ce  que  lé  Sainl-Espril  enselpie  à  <.  Eglise  ? 

11  lui  enseigne  toute  vérité. 

Qui  est-ce  qui  a  promis  celte  assistance  à  l'Eglise  ? 

C'est  Notre-Seigneur  Jésus-Christ. 

Quelles  sont  ces  promesses  ? 

"Je  suis  avec  vous  jusqu'à  la  consommation  des  siècles," 

H.  UEglise  catholique  est  donc  infaillible  ? 
l  Oui,  l'Eglise  catholique  est  infaillible  :  elle  ne 
peut  ni  tomber  dans  l'erreur  ni  l'enseigner. 

En  écoutant  V Eglise,  on  iiesl  donc  pas  exposé  à  l'erreur  ? 
Non,  on  n'est  jamais  exposé  à  l'erreur  en  écoutant  l'E- 
glise catholique.  (502-507) 
Pourquoi  n' est-on  pas  exposé  à  r erreur  ? 
Parce  qu'elle  est  infaillible  dans  ses  renseignements. 
Qu'est-ce  à  dire  que  l'Eglise  est  infaillible  ?  [autres. 

C'est-à-dire  qu'elle  ne  peut  ni  se  tromper  ni  tromper  les 
1.  Comment  savez-vous  que  l'Eglise  est  infaillible  ? 
Parce  que  J.-G.  est  toujours  avec  elle  pour  la  conduire. 
En  qui  réside  V infaillibilité  de  l'Eglise  ? 
Elle  réside  dans  le  Souverain  Pontife. 
En  quoi  l'Eglise  csi-elle  infaillible  ?  [divin. 

En  tout  ce  qui  concerne  le  dogme,  la  morale  et  le  culte 
Esl-ce  que  les  évéques  ne  sont  pas  aussi  infaillibles  ? 
Non,  cette  prérogative  n'appartient  qu'au  Pape. 
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142.  Ceux  qui  ne  veulent  pas  croire  l'Etjlise  sont  don>' 
dans  r erreur  ? 

R.  Oui,  tous  ceux  qui  ne  veulent  pas  croire  l'Kgli 
se  sont  dans  Terreur  :  ce  sont  des  infidèles  ou 
des  hériliques  ;  et  tous  les  infidèles  et  les  liériti- 
ques  sont  jugés  et  condamn('3s  par  J.-G.  lui-mùine. 

aa.    Qu'est-ce  qu'une  errevr'i 

Une  erreur  est  une  chose  fausse  ;  un  enseign«menl  funx. 
bb.  Qui  sont  ceux  qui  enseirjneiil  une  fausse  doctrine  ? 

(i'e  sont  ceux   dont  renseignement  est  contraire  à  cchi: 
(le  l'Eglise  :  comme  les  hérétiques.  [\)as  VËijlisc; 

Comment  H.-S.  veut-il  qu'on  regarde  ceux  qui  ne  croim 
Il  veut  qu'on  les   regarde  comme  des  païens  et  des  jni- 

blicains. 
Qu'est-ce  que  cela  veut  dire  ? 

C'est-à-dire  comme  des  pécheurs  et  des  rebelles  à  Dieu, 
Que  faut-il  faire  pour  7ie  pas  tomber  dans  l'erreur  ? 
Il  faut  rester  fortement  attaché  à  ce  «jue  l'Eglist'  cd- 
soigne. 

Nous  devons  donc  bien  aimer  VEjtise  et  lui  être  fidèki'^ 

Oui,  nous  devons  l'aimer  et  lui  être  fidèles,  parce  qu'elle] 

.    est  notre  njère. 

Pratiques. — t.  Contribuer  aux  missions  i)ar  nos  priôresl 
et  en  nous  engageant  dans  la  Propagation  de  la  foi  ;  2.  Pmrl 
pour  la  conversion  des  pécheurs  ;  3.  Instruire  ou  faire  insj 
truire  ceux  qui  ignorent  leur  catéchisme. 

Histoires. —  I.  L'arche  d'alliance,  figure  de  l'Eglise, -^ 
A.  T,  fio-  50;  1.  Paraboles  de  l'ivraie  et  du  bon  grain,-] 
Malt.,  XI II,  24. 
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143.    Qu' entendez-vous    par   la     conimuniou    (les| 
saints?  (53G-5i8) 
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R.  Par  la  communion  des  saints^  j'entends  la  société 
qu'il  y  a  entre  tons  les  membres  de  TEglise  ca- 
tholiqne. 

a,     Qu  est-ce  qu'une  sociclc? 

C'est  l'union  de  plusieurs  personnes  pour  une  mt^in3  lin. 
h.    Pourquoi  donnc-l-on  U  nom  ch  saints  à  tous  /es  fidèles  ? 

1"  Parce  qu'ils  ont  été  sancliliés  par  le  ba])tèm('  ; 

2»  Parce  qu'ils  sont  appelés  à  mener  une  vie  sainte. 

144.  Kn  quoi  consiste  celte  société  ? 
R.  Cotte  société  consiste  en  co  que  tous  les  biens 
spirituels  de  l'Eglise  sont  communs  à  tous  les 

fidèles.  (54 1-5  i2) 

a.     Qui  sont  ceux  qui  composent  cette  société  r 

Les  saints  et  les  anges  dans  le  ciel,  les  âmes  du  purga- 
toire et  les  fidèles  sur  la  terre. 
\)b.  Comme?it  divise-t-ofi  VEglise  en  général  f 

On  divise  l'Ej  "use  en  trois  branches. 
f  c.  Quelles  sont  ces  trois  branches  ?  [militante. 

!•  L'Eglise  triomphante,  2°  l'Eglise  souiTrante,  3»  l'Eglise 
à.    Il  y  a  donc  trois  Eglises  ?  [Eglise. 

Non,  ces  trois  branches  ne  font  qu'une  seule  et  môme 
|ce.  De  qui  est  composée  VEglise  triomphante  ? 

L'Eglise  triomphante  est   composée  des  saints  et   des 
anges  du  ciel. 
il    De  qui  est  composée  VEglise  souffrante  1 

L'Eglise  souffrante  est  composée  des  âmes  du  purgatoire; 
|gg.  Qui  sont  ceux  qui  composent  VEglise  mililanie  ? 

Ce  sont  les  fidèles  qui  sont  sur  la  terre. 
iUi.  Pourquoi  Vappelic-t-on  mililanie  ? 

Parce  qu'elle  combat  contre  les  e  inemis  du  salut, 
.    Quels  sojit  les  ennemis  du  salut  ? 

Ce  sont  le  démon,  le  monde  et  la  chair. 

|.    Comment  se  divise  VEglisi  mili'.anie'f 
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En  Eglise  enseignante  et  en  Eglise  enseignéo. 
kk.  De  qui  est  composée  l'Eglise  enseignanle  ? 

Elle  est  composée  du  Pape  et  des  év<V]ues. 
11.     Qui  sonl  ceux  qui  composent  V Eglise  enseignée  ? 

Ce  sont  les  simples  prêtres  et  les  fidèles. 
m.    Que  produit  celle  communion  des  saints  ?     [do  l'Egli^r 

Elle  fuit  que  chaque  fidèle  participe  aux  biens  S{)iritur'i3 
n.     Quels  sont  les  biens  spirituels  de  l'Eglise? 

Il  y  on  a  de  généraux  et  de  particuliers. 
0.     Quels  sonl  les  biens  généraux  de  V Eglise  ? 

1»  La  sainte  messe,  les  sacrements,  la  prédication  ; 

2»  Les  oflices  publics,  la  sépulture  chrétienne,  les  indu!- 
genceSf  etc. 
p.     Quels  sonl  les  biens  particuliers  de  l'Eglise  ?  [ot>:. 

Les  actes  de  vertus  de  chaque  fidèle  :  le  jeûne,  la  prit.'r.\ 

q.     Que  faut-il  faire  pour  participer  aux  biens  spirituels  (!■' 

r Eglise?  [au  moins  par  la  fui. 

Il  faut  rester  uni  à  l'Eglise  par  la  grâce  et  la  charité—oii 

r.     La  pécheurs  n'onl-ils  pas  aussi  part  aux  biens  spiriluch 

de  V Eglise  ?  [aussi  par;. 

Oui,  les  pécheurs  qui  ne  sont  pas  hors  de  TEglise  y  ont 

146.  Sommes-nous  en  société  avec  les  saints  qui  son! 

dans  le  ciel  ?  (537) 
R.  Oui,  nous  sommes  en  société  avec  les  saints  qui 

sont  dans  le  ciel  ;  car  nous  les  prions  d'intercéder 

pour  nous  auprès  de  Dieu,  et  ils  nous  secourent 

par  leur  intercession. 

a.  Comment  les  fidèles  qui  sonl  sur  la  terre  sont-ils  en  co  :;- 

munion  entre  eux  ? 
En  ce  que  les  grâces  que  chacun  reçoit  et  les  borm'^s 
œuvres  qu'il  fait,  profitent  à  tous. 

b.  Les  fidèles  ne  sont-ils  unis  qu'entre  eux  ? 

Ils  le  sont  aussi  avec  les  saints  qui  sonl  dans  le  ciel. 

c.  Qu'est-ce  qui  uw't  les  fidèles  aux  saials  ?  (V.  Q.  144.) 
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Ce  sont  la  foi  et  la  churil*'  qui  unissent  los  fidèlos  et  les 

saints. 
Qii  opère  celle  charilé  entre  les  sainls  et  nous  y 
Kilo  y  oi)ère  un  commerce  de  prières. 
Que  font  les  fidèles  sur  la  terre  ? 
lis  prient  les  sainls  d'intercéder  i)Our  nou?<. 
Que  fonl  les  sainls  quand  ils  nous  écoulent  f 
Ils  intercèdent  pour  nous  auprès  de  Dieu. 
Que  nous  jtrocure  cette  intercession  ? 
Elle  nous  i)rocure  les  grûces  dont  nous  avons  besoin. 
//  est  donc  très  avantageux  de  prier  les  saints'f 
Oui,  c'est  une  excellente  pratique  de  prier  les  saints. 

147.  Sommcs-}ious  aussi  en  socictr  avec  les  a  mes  du 

purgatoire  ? 
H.  Oui,  nous   sommes   aussi  en  société   avec  les 

âmes  du  purgatoire  ;  nous  offrons  à^Dieu,  pour 

leur  délivrance,  nos  prières,  nos  bonnes  œuvres 

et  le  saint  sacrifice  de  la  messe. 

Tous  les  justes  voie?it-ils  Dieu  incontinent  après  leur 
mort  ?  [leur  mort. 

Non,  tous  les  justes  ne  voient  pas  Dieu  incontinent  après 

Pourquoi  ne  le  voient-ils  pas  ? 

Parce  qu'ils  n'ont  pas  tous  satisfait  aux  peines  tempo- 
relles dues  à  leurs  péchés. 

Quelles  peines  sont  dues  aux  péchés  ? 

Ce  sont  des  peines  éternelles  et  des  peines  temporelles. 

Ou  endure-l-on  les  peines  éternelles  ? 

On  les  endure  dans  l'enfer. 

OU  endure-t-07i  les  peines  temporelles  ? 

On  les  endure  en  celte  vie  ou  en  l'autre. 

Commefit  les  endure-l-on  en  celle  vie  ? 

C'est  par  des  œuvres  de  pénitrnce. 

Comment  les  endure-t-on  dans  l'autre  vie  ? 

C'est  pa"  les  peines  du  puro'atoire. 
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b. 
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148.  Questce  que  le  purrjaloirc  / 

}\.  Le  purgatoire  est  un  lieu  do  i>oiiics  où  les  ju>'.\, 

achèvent  d'expier  leurs  péchés  avant  flenlrer  cii 

paradis.  (G10-G3I) 

a.     Pourquoi  dUes-rous  qu'ils  achèvent  d'f'xp>er  leurs  ;ic- 
ches  ? 
(J'est  iM)ur  faire  entendre  t|iri!s  uni  dû  comtnoïK^i.'r  à  l'- 
expier en  celle  vio. 
Que  veut  dire  expier? 
Expier  veut  dire  satisfaire  pour  une  fauli'. 

Quels  péchés  expie-l-on  dans  le  purgatoire  f 
On  y  expie  :   1*  les  péchés  véuii-ls  ;  2*  les  péchés  mor- 
tels  pardonnes,  mais  non  entièrement  expiées. 

dd.  En  quoi  consistent  les  peines  du  purgatoire  ? 

l»  A  être  privé  de  la  vue  do  Dieu  pour  un  temps  ; 
i*  A  souffrir  ordinairement  les  rigueurs  du  feu  et  d'au- 
tres peines  sensibles. 

^e.   Pouvons-nous  soulager  les  dînes  du  purgatoire  ? 
.  Oui,  nous  pouvons  certainement  les  soulager. 

f.      Comment  savons-7ious  que  nous  les  pouvons  soulag'T  ' 
Nous  le  savons  par  l'Eglise,  qui  l'a  toujours  observ''. 

..gg.  Comment  pouvous-nous  soulager  les  âmes  du  purgatotiy^l 
[o  Par  la  prière,  le  jeûne,  l'aumône  et  autres  bonn'sj 

œuvres  ; 
2*  Par  les  indulgences  gagnées  à  leur  intention  ; 
3«  Principalement  par  le  saint  sacrifice  de  la  mess^. 

Ji.     ht  où  vont  ceux  qui  ont  fini  d'expier  leurs  péchés  ? 
Ils  vont  dans  le  ciel  où  ils  jouissent  de  la  vue  de  Dieu. 

Pratiques. — l"  S'unir  intérieurement  à  toutes  les  bonnesl 
•œuvres  qui  so  font  sur  la  terre;,  2.  Secourir  les  âmes  du] 
purgatoire  par  des  prières,  des  aumônes,  etc. 

Histoires.  —  1.  Nouvelle  Jérusalem,  — N.    T.,  fig.   8V 
2.  Effets  de  la  prière  des. fidèles,  —  N.  T.,  fig.  70 
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DIXIEME  ARTlGf.E. 
De  la  rémlBsion  des  péohés. 
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149.  QxCentcndcz-vous  par  le  dixième  article  du  Sym- 
bole :  la  rémission  des  péchés  ?  (519-552) 

R.  Par  la  rémission  des  péchés^  j'entends  que  Jésus- 
Christ  a  donné  ;'i  son  Eglise  le  pouvoir  de  remet- 
tre les  péchés. 

aa.   U'oîi  vient  à  V Eglise  le  pouvoir  de  remettre  les  péchés  ? 

Ce  pouvoir  lui  vient  de  J.-C.  qui  l'a  confié  à  ses  Apôtrt.^s. 

bb.  A  qui  dans  VEglise  a  été  confié  le  pouvoir  de  remettre  les 

péchés  ?  fques. 

C'est  aux  cvêqiios  et  aux  prêtres  approuvés  par  les  évô- 

cc.  Qu'est-ce  qu'un  prêtre  approuvé  ? 

C'est  celui  qui  a  reçu  tlu  Pape  ou  de  l'évéque  le  pouvoir 
de  confesser. 

150.  L'Eglise    peut-elle    remettre    toutes    sortes    de 

péchés  ? 
R.  Oui,   l'Eglise   peut   remettre   toutes  sortes   de 

péchés,  quelque  énormes  qu'ils  soient. 

a.  Tout  prêtre  approuvé  peut-il  remettre  tous  les  péchés  ? 
Non,  il  y  a  certains  péchés  que  les  prêtres  ne  peuvent 

pas  remettre.  [pas  7'emeUre  ? 

b.  Quels  sont  les  péchés  que  les  prêtres  ordinaires  ne  peuvent 
Ils  ne  peuvent  pas  remeUre  les  cas  réservés, 

ce.   Qu' entendez-vous  par  cas  réservés  ? 

Ce  sont  de  grands  péchés  dont  la  rémission  est  réservée 
au  Pape  ou  à  l'évoque. 

dd.  Qui  sont  ceux  qui  peuvent  remettre  les  cas  réservés? 
Le  Pape  peut  les  remettre  tous,  et  les  évoques  ceux  qui 
leur  sont  réservés. 
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Vn  simple  pnUre  ne  peut-il  jamais  remeilve  les  cas  rhn- 
rés? 

Tout  prôtrc  pont  remoltro  los  cns  resserves  :  l»  à  l'artii  !.> 
de  la  mort  ;  2»  et  on  d'autres  circonstonces,  quaii'J  il 
en  a  reçu  lo  pouvoir  du  Pape  ou  do  l'évôquc. 

161.  P'^v  (JU(1  moyen  lEijliac  rcmct-clle  les  péchés? 
H.  C'est  par  le  moyen  des  sacrements  que  l'Eglise 
remet  les  péchés. 

aa.    Quels  sont    les  sacremenls    établis  pour  remettre   In 

péchés  ? 

Ce  sont  les  sacrements  do  baplôme  et  de  pénitence. 

hh.  Quels  sont  les  péchés  remis  par  le  baptême  ? 

Les  pd'chés  remis  par  le  baptùmo  sont  le  péché  original— 

et   les  ftécliés  actuels  qu'on    aurait   commis    avant 

d'avoir  été  baptisé. 

ce.    Quels  sont  les  péchés  remis  par  le  sacrement  de  pnii- 

lenee  ? 

Tous  les  péchés  commis  après  le  baptême. 

Pratique. — Recourir  au  sacrement  de  pénitence  aussilùl 
qu'on  reconnaît  avoir  commis  quelque  péché  grave. 

Histoire.  —  Morts  ressuscites  par  Jésus-Christ,  —  N.  T., 
ng.  25  et  44. 

§1.  —  DU   PÉCHÉ. 

162.  Qu'est-ce  que  le  péché  f  (1299-1313) 
R.  Le  péché  est  une  désobéissance  à  Dieu. 

a.     Pourquoi  le  péché  est-il  une  désobéissance  à  Dieu  'f 

Parce  que  celui  qui  commet  le  péché  viole  la  loi  de  Dion. 

bb.  Comment  la  loi  de  Dieu  nous  est-elle  connue  ? 

C'est  par  les  commandements  que  Dieu  nous  a  faits. 

ce.  Pourquoi  Dieu  a-l-il  donné  sa  loi  aux  hommes  ? 
C'est  pour  être  la  règle  de  leurs  actions. 

dd.  Quand  est-ce  que  nos  actions  sont  bonnes  ? 
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C'est  i(uan(l  elli's  sont  conformos  h  la  loi  Jo  Dieu, 
cp.   Quaiul  est-ce  tjue  nos  atiions  sont  mauvaises  ? 

C'est  quand  elles  sont  contraires  h  la  loi  do  Diou. 
(T.     Comment  appel tc-t-on  celte  ilt'sohèissancc  à  la  loi  de  Dieu  » 

Cotto  dôsobtiissanct!  à  la  lui  do  Diou  s'appcllo  ih'cIi»'». 
g?.  (Juclte  di/l'érence  ij  a-t-il  entre  le  pcchê  et  le  vice  '( 

Lo  pôc^iù  est  un  acte  passager,— lo  vice  osl  unt  habitude 
mauvaise. 
11.    Est-ce  tin  péché  que  de  désobéir  aux  lois  Justes  de  l'Klat  ? 

Oui,  parce  que  toute  puissance  vient  de  Dieu. 
i*.    Que  faut-il  faire  po«r  savoir  quand  une  action  est  péché  ? 

Il  faut  la  confronter  avec  les  lois  de  Dieu  et  de  l'Eglise. 

153.  Combien  y  a-til  de  sortes  de  péchés  ? 
R.  Il  y  a  deu.x  .ortcs  do  péchés:  le  péché  originel 
cl  le  péché  actuel. 

164.  Qu'est-ce  que  le  péché  originel  ? 
R.  Le  péché  originel  est  celui  que  nous  apportons 
en  venant  au  monde.  (*25l-2oir 

aa.  Quel  péché  apportons-nous  en  venant  au  moule  ? 

Nous  apportons  le  péché  originel  en  venant  au  monde. 
b.    En  quelle  qualité  apportons-nous  le  péché  originel  'i 

En  qualité  d'enfants  d'Adam. 
ce.  Pourquoi  appelle-t~on  ce  péché  originel  ? 

\o  Parce  que  nous  le  contractons  dès  notre  origine  ; 

2"  Parce  que  nous  le  recevons  i'.Vdam,  l'origine  de  tous 
les  hommes. 

155,  ïïoà  nous  vient  le  péché  originel  ? 
R.  Lo  péché  originel   nous  vient  d'Adam,  notre 
premier  père. 

a.    Comment  Adam  nous  a-t-il  rendus  coupables  de  péché  ? 
vVdamnous  a  rendus  coupables  de  péché  par  sa  désobéis- 
sance. 
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b.     En  quoi  Adam  a-l-il  désobéi  à  Dieu  ?  [manger. 

•       En  mangeant  d'un  fruit  que  Dieu  lui  avait  défendu  t'« 

]66.  Comment  s'efface  le  péché  originil  ? 
R.  lie  péché  originel  s'efface  par  le  sacrement  de 
baptême. 

aa.   Quel  est  le  ^icremenl  qui  efface  le  péché  originel? 

C'est  le  sacrement  de  baptême. 
t)b.  Qu'csl-ce  que  I0  sacrement  de  bapléme  71  efface  pas  ? 

Le  baptême  n'efiace  pas  les  suites  du  péché  originel, 
ce.    Quelles  sont  les  suites  du  péché  originel  ?  [la  mort. 

L'ignorance,  la  concupiscence,  les  misères  de  la  vie  ti 
M.  Qu'est-ce  que  V ignorance"^ 

C'est  un  défaut  de  savoir  ou  de  connaissance, 
ee.    Qu'est-ce  que  la  concupiscence  ? 

C'est  l'inclination  que  nous  avons  au  mal. 
ir.     Quelles  sont  les  misères  de  la  vie?  [dans  le  corps. 

C'est  tout  ce  que  nous  avons  à  souffrir  dans  l'âme  et 
gg.  Qu'csl-ce  que  la  fiécessilé  de  mourir  ?  [vie. 

C'est  l'obligation  où  sont  tous  les  hommes  de  perdre  la 
11.     Pourquoi  les  suites  du  péché  restent-elles  ? 

C'est  pour  servir  d'exercice  à  notre  vertu.  \j}échèi 

V.     Comment  pouvons-nous  rendre  méritoires  ces  suites  du 

En  les  acceptant  avec  soumission  à  la  volonté  de  .Dieu. 

157.  Qu'est-ce  que  le  péché  actuel  ? 
R.  Le  péché  actuel  est  luie  désobéissance  à  Dieu 
que  nous  commettons  par  notre  propre  volonté. 

ua.    Pourquoi  appelle-t-on  ce  péché  actuel  ? 

Parce  que  nous  le  commettons  par  un  acte  de  noire 
propre  volonté, 
bb.  Pourquoi  dites-vous  par  un  acte  de  notre  propre  volonté .' 

C'est-à-dire,  par  notxg  choix,  parce  que  nous  le  voulons, 
ce.   Quand  commence-t-on  à  être  capable  de  commettre  le  pi- 

Quand  on  a  atteint  l'usage  de  la  raison.        [ché  actuel? 
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(Id.  Quand  avons-nous  l'usage  de  Iq  raison  ? 

Cest  quand  nous  savons  discerner  le  bien  et  le  mal. 

ee.  fJn  combien  de  utanii^res  commel-oji  le,  fiché  actuel  y 

En  quatre  manières  :  por  pensées,  par  paroles,  jmr  ac- 
tions et  par  omissions. 

ir.     Quand  pèclie-l-on  par  omission  ? 

C'est  quand  on  ne  fuit  i>as  ce  à  quoi  on  est  oblijTÔ. 

Pratique.  —  Demander  ù  Dieu  la  grûco  de  plulùt  mourir 
,\no  de  commettre  le  péché. 

Histoires. —  1.  Aabuchodofiosor  et  les  pirhés  de  pensées^ 
—  A.  T.,  fig.  IGO;  'l.  Cain  tua  son  frire  Abel,  pêche  d'action,. 
-A.  T., fig.  h. 

168.   Tous  les  pêches  actuels  sont-ils  (jjuiir:  cutr-c  eux? 
R.  Non,  les  péchés  acluols  no  sont  \\\s  tous  égaux 

entre  eux  ;  il  y  en  a  qui  sont  mortels  cl  d'auiiTS 

qui  ne  sont  que  véniels. 

a.     Combien  y  a-t-il  de  sortes  de  péchés  actuels  y 
Doux  s':^r{es:  le  j'éché  mortel  et  le  péché  féniel. 

159.  Quest-ce  que  U  péché  mortel?  (1312-1310) 
]{.  Le  péché  mortel  est  une  désobéissanc3  à  Dieu 
en  matière  importante,  qui  nous  fait  perdre  la 
grâce  sanctifiante,  et  qui  mérite  l'enfer. 

aa.  Combien  faut-il  de  choses  pour  qu'vn  péché  soit  mort*? 
Trois  choses  :  1"  La  gravité  de  la  matière  ;  * 

La  pleine  advertancc  actuelle  ou  virtuelle  il)  ;    [rect. 
>  Le  consentement  parfait  de  la  volonté, — direct  ou  indi- 

l'b.  Quand  la  matière  d'un  péché  esl-elle  importaide'i 
C'est  quand  le  péché  est  grief  en  lui-même  ;  tuer,  etc. 

oc.   Quand  le  consentement  csl-il  parfait  ? 

C'est  l"  qunnd  on  a  une  connaissance  suflisante  du  mal  ; 
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(1)  L'advertance  virtuelle  est  celle  qui  caractoii  e  le  volontaire  indi- 
rect. Voy.  §3,  f.  4o,  à  la  fin  du  volume. 
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ili  QUESTIONNAI  HE 

1"  Quand    la  voloalô   y   oï<1   onlièrenioiil   délormini"'"  — 
quoi'|UC  l'on  ait  ffuclquo  regrcl  do  le  faire. 

160.  Pourquoi  l'appellc-t-on  mortel  ? 

ï\.  On  l'appelle  mort  ri  parce  qu'il  donne  la  moiî  1 
Jiotre  ame. 

161.  Conv.iwiit  le  péché  mortel  pcul-il  Ouiincr  la  ?/;",' 
à  notre  dmc  qui  est  immortelle  ? 

R.  Le  péché  mortel  donne  la  mort  à  noire  ame,  »■:; 
lui  faisant  perdre  la  grâce  sanctifiante,  qui  est  s;i 
vie. 

a. 


b. 


c. 


a. 


Quel  mat  le  péché  mortel  fait-il  à  notre  âme  ? 
11  lui  fait  perdre  la  grâce  sanctiliante,  qui  est  sa  \w 
Quelle  vie  le  péché  mortel  fait-it  perdre  à  notre  âmt 
Il  lui  fait  perdre  la  vie  surnaturelle. 
Lui  fait-il  aussi  perdre  sa  vie  naturelle  ? 
Non,  puis«iue  Fàme  est  immortelle. 
Quel  outrage  le  péché  mortel  fait-it  à.  Jésus-Christ  ? 
Il  le  (M'ucilie  de  nouveau  dans  notre  cœur. 
Quelle  i/yure  fail-it  au  Saint-Esprit  ? 
Il  chasse  le  Saint-Esprit  de  notre  ûme.  [notre  dm'!'! 

Qui  est-ce  alors,  qui  prend  la  place  du  Saint-Esprit  divu 
C'est  le  démon  »(ui  en  prend  la  place. 
Comment  les  anges  regardent-ils  notre  âme  in  cet  élctl! 
Ils  la  re^îardent  avec  tristesse. 
Comment  les  démons  la  regardmt-ils  ? 
Ils  la  regardent  avec  une  grande  Fali  s  faction. 
Pourquoi  la  regardent-ils  avec  sadsfaction  ? 
A  cause  de  la  ressemblance  qu'elle  a  alors  avec  eux. 
De  quoi  le  péché  mortel  nous  rend-il  dignes  ? 
Il  nous  rend  dignes  de  la  damnation  éternelle. 
kk.  En  quoi  consiste  la  damnation  éternelle? 

A  ne  voir  jamais  Dieu  —  et  à  brûler  éternellement  dans 
l'enfer.  {V.ï^.  88.) 
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162.  Combien  finil-il  (fr  prchcs  mortels  pour  mériter 
[enfer?  '  [l'en  fer. 

R.  11  ne  faut  qu'un  seul  péché  mortel  pour  mériter 
a.     Qu  est-ce  qui  rend  le  pèche  mortel  digne  d'un  tel  chàli- 

C'est  la  malice  et  l'énormité  do  ce  péché.  [ment  ? 

I».     Qu'est-ce  qui  constitue  l'énormité  du  péc/ul  inortet  ? 

C'est  l»  La  giMiideiir  et  la  bonté  do  Dieu  f|ui  sont  ofTon- 

•2»  Le  néant  de  celui  qui  l'ofTonsc: — l'homme;        [sées  ; 

3»  La  raison  qui  porte  à  l'oirenser  : — des  })arjateUes  ; 

't»  Les  suites  funestes  du  péclié  : — l'enfer. 

c.  Faut-il  plusieurs  péchés  mortels  pour  mériter  Venfer  ? 
\]n  seul  {léché  mortel  suffît  pour  mériter  l'enfer. 

d.  Les  châtiments  de  plusieurs  péchés  mortels  sont-ils  les 

mêmes  que  pour  un  seul  ?      [grièveté  de  leurs  péchés. 
Les  damnés  soulTrent  en  proportion  du  nombre-  et  de  la 

e.  Quelle  autre  conséquence  résulteA-il  de  la  rechute  dans  le 

péché?  [}tlus  diniciles  à  surmonter. 

Elle  rend  les  tentations  sur  ce  péché  plus  violentes  et 

163.  Qu  est-ce  que  le  péché  véniel  ?  (1320-1325) 

R.  Le  péché  véniel  est  une  désobéissance  à  Dieu 
en  matière  légère,  qui  ne  nous  fait  pas  perdre  la 
grâce  sanctifiante,  mais  qui  TalTaiblit  et  nous 
engage  à  des  peines  temporelle»,  en  cette  Aie  ou 

en  l'autre. 

* 

n.     Quand  est-ce  qu'un  péché  est  véniel  ? 

Uu  péché  est  véniel  :    1»  Quand  la  matière  est   légère. 

Exemple  :  un  mensonge  pour  s'excuser. 
V»  Quand,  la  matière  étant  grave,  le  consentement  est 
imparfait.  [la  croit  légère. 

>  Quand  la  matière  est  grave,  mais  que  de  bonne  foi  on 
Quand  est-ce  que  le  consentement  est  imparfait  ? 
Quand  la  volonté  n'est  pas  entièrement  déterminée. 

|cc.^  Pourquoi  ce  péché  s\ippellc-t-il  véniel? 
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Parée  qu'on  en  obtient  plus  facilement  le  pardon. 
(1.     J)e  quelles  pemes  le  pèche  véniel  nous  rTn^iTWignesY 
«       Il  nous  ren:l  dignes  de  peines  temporelles. 
e.     Qu'esl-ce  qu'une  peine  lemporelle  ? 

C'est  une  peine  qui  ne  dure  qu'un  tomits. 
i.      Ou  endure-l-on  celle  peine  temporelle  ? 

On  l'endure  en  cette  vie  ou  en  purgatoire. 

164.  Devons-nous  craindre  beaucoup  le  péché? 

R.  Oui,  noLis  devons  (M-aindre  beaucoup  le  péché, 

plus  que  tous  les  maux  de  cette  vie,  et  plus  (pie 

.la  mort. 

a.  Conimenl  devons-nous  craindre  Je  péché  ? 

Plus  que  tous  les  maux  (îe  cette  vie  et  jilus  que  la  morl, 

b.  Pourquoi  devons-nous  tant  craindre  le  péché?       [maux. 
Parce  qu'il  est  le  plus  grand  et  la  cause  de  tous  1« 

ce.    Quelle  est  la  cause  de  Ions  1rs  maux  ? 

La  cause  de  tous  les  maux  c'est  le  i)écli»^ 

d.     De  quoi  encore  le  péché  a-t-il  élé  la  cause  ? 

11  a  été  la  cause  des  soufTranccs  et  de  la  mort  de  J.-C. 

e*.    Que  devons-nous  faire  pour  éciler  le  péché  mortel  ? 

!•  Nous  devons  éviter  les  mauvaises  comjiagnies  ;  2»  l'v;- 

ter  les  péchés  véniels,  môme   les  plus  petits  ;  3»  nous 

accoutumer  à  résister  aux   ]»lus  petites  tentations^ 

4»  surtout  prier  et  fréquenter  les  sacrements.  [vémth"t\ 

f*.     Pourquoi  par licxilièremenl  devons-nous  éviter  les  péchii\ 

{"  Parce  qu'ils  offensent  Dieu,  qui  est  infiniment  bon: 

lo  Parce  que  les  moindres  péchés  sont  sévèrement  punis; 

3»  Parce  que  les  péchés  véniels  disposent  aux  jit''cli's| 

mortels. 

Pratiques.  — l"  Faire  son  examen  tous  les  soirs  et  former! 
un  acte  de  contrition  ;  2"  se  confesser  souvent  et  éviter  m 
occasions  du  péché. 

Histoires. — 1*"  Les  trois  enfants  dans  la  fournaise, — N.  T.,\ 
fig.  159;  2'  Les  sept  frères  Machabées, — N.  T.,  fig.  1~5;' 
3«»  Punition  de  Moise  pour  xme  légère  faute, — N.  T.,  fîg.  CI. 
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165.  Combien  y  a-t-il  de  péchés  capitaux  ? 

R.  Il  y  a  sept  péchés  capitaux  :  rorgiieiî,  l'avarice, 
l'impureté,  l'envie,  la  gourmandise,  la  colère  et 
la  paresse.  (  1 3"2G-1  iioi 

a.    Esl-ce  que  ces  péchés  sonl  loiijours  ))io)ieIs? 

Ils  ne  sont  que  véniels  :  !•  quand  la  matièr-?  osl  légère  ; 
1"  quand  la  matière  étant  grave,   le  consoiilement  est 
imparfait. 

166.  Pourquoi  appclle-t-ou  ces  péchés  capitaux? 

H.  On  les  appelle  capitaux  parce  qu'ils  sont  la 
soiH'ce  de  beaucoup  de  péchés. 

iaa.  Que  veut  dire  te  mot  capital  ? 

11  veut  dire  tête,  source,  principe,  origine,  etc. 
M>.  Quel  est  te  premier  des  pécJtés  capitaux  ? 

Le  premier  des  péchés  ca]ulaux  c'est  l'orgueil. 

167.  Qii  est-ce  que  Torgueil  ? 
|R.  L'orgueil  est  un  amour  déréglé  de  soi-même  qui 

fait  qu'on  présume  de  soi,  et  qu'on  se  préfère 
aux  autres.  (132'i-1340). 

la.    Qu'est-ce  qu'un  amour  déréglé? 

C'est  un  amour  que  la  passion  conduit. 

De  quoi  l'orgueil  est-il  uîi  amour  déréglé? 
L'orgueil  est  un  amour  déréglé  de  soi-même. 

Qu'est-ce  que  Vôrgueilleux  aime  passionnément  ? 
L'orgueilleux  n'aime  que  lui-môme. 
Est-ce  qu'il  n'est  pas  permis  de  s'aimer  soi-même  ? 
Oui,  pourvu  que  cette  amour  soit  bien  réglé. 

Quand  Vamour  de  soi  est-il  bien  réglé  ? 
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Quîiiiil  il  (.'-l  réglé  pur  ia  raison  et  la  religion. 

g.      Quand  esl-il  di'.églé  f 

C'est  quand  on  s'aime  aux  dépens  d'j  ses  devoirs  cnv  ;. 

Dieu  ou  envers  le  prochain. 

d.      Qu'esl-ce  que  prèsumev  de  soi  f  [rnéi'ii.> 

C'est  se  confier  en  ses  propres  forces  et  en  ses  proj^r  - 

11.     En  combien  de  manières  pèche-l-on  ordinairement  p: 

orgueil  ? 

lîn  plusieurs  manières,  mais  surtout  en  quatre  : 

1"  En  se  glorifiant  des  biens  de  Dieu  comme  s'ils  venaien'. 

^e  nous  ;  [rites 

2"  En  regardant  les  dons  Cw,  Dieu  comme  dus  à  nos  m  • 

.'^  En  s'imaginant  avoir  des  qualités  qu'on  n'a  pas  ; 

4»  En  méprisant  les  autres,  se  croyant  meilleur  qu'eux. 

i.      Quels  sont  les  vices  provenant  de  l'orgueil  ? 

En  voici   les  principaux:   l»  le  mépris  du  prochain,  > 

l'ambition,  3"»  la  vanité,  4"  l'ostentation,  5»  la  présora:- 

tion,  6»  l'hypocrisie,  etc. 

jj.      Quelle  esl  la  vertu  opposée  à  V orgueil? 

C'est  l'hmilité  chrétienne.  (1373-1300i 

kk.    Qu'est-ce  que  riiumilitc?  [nous-mème?. 

C'est  une  vertu  qui  nous  inspire  de  bas  sentiments  ii-> 

1*.    Qu'est-ce  qui  nous  doit  porter  à  la  pratique  de  riiumilil''H 

l*  C'est  qu'elle  ebt  conforme  à  la  vérité  et  à  la  justice: 

1°  C'est  l'horreur  ([uc  Dieu  et  les  hommes  ont  d»^  l^r-i 

gueilloux. 

m.     /.'/tumililé  est-elle  nécessaire  au  salut  ? 

Oui,  puisque  N".  S.  r.ous  dit  :  Si  vous  ne  devenez  com::;] 

de  petits  enfants,  vous  n'entrerez  point  dans  le  royaii 

des  cieux. 

Pratiques. —  1*  Ne  jamais  |>arlêr  dC'Soi,  ni  en  bien  ni -^nj 
mal  que  par  nécessité;  ">  Ne  jamais  rien  faire  dans  le  !r,;!| 
d'être  loué. 

Histoires.— l"  Goliat/i,  figure  de  l'orgueil, — /V.  T.,  fvj.  ' 
2»  Ti'iomphê  de  Mardochéc—N.  T.,f\g.  14'.). 

168.  Qu'est-ce  que  /'avarice  ? 


169.  Qu'est 

1  Vimpun 

plaisirs  d( 

Qui  sont 
Ce  sont  ]( 

Qu'entende 
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W.  Vtivarice  est  m\  amour  déréglé  dos  biens  do  la 
tciTO,  et  principalement  de  l'argent.  (1341-1399) 

a.  Qiiesi-ce  qui  lourmenle  principalement  l'acare  ? 
C'est  l'amour  passionné  de  l'argenl. 

b.  (Jue  dil  le  SainIrEsprit  de  Vavave  ? 

h  Qu'il  vendrait  son  âme  pour  de  l'argent. 
2»  St.  Paul  dit  que  les  avares  n'auront  aucune  i)arL  au 
royaume  des  cieux. 

c.  Esl-ce  un  pcché  de  désirer  les  richesses  ? 
Non,  pourvu  qu'on  n'y  soit  pas  attaché. 

d.  Quand  Vamour  des  richesses  esl-il  un  pèche  ?  '  [glé. 
C'est  un  péché  quand  on  s'y  attache  par  un  amour  déré- 
Donnez-nous  un  exemple  d'avarice  ? 

Judas,  qui  vendit  son  Maître  pour  de  l'argent. 
'.    Qu'est-ce  qui  doit  nous  porter  à  délester  ce  vice  ? 

(^cst  1°  qu'il  rend  malheureux  ceux  qui  en  sont  possédés. 
■2«  Qu'on  n'emporte  rien  dans  l'autre  monde  de  ce  qu'on 
aura  amassé 

L'.  Quelle  est  la  vertu  opposée  à  V avarice?  (  1404-1  i08) 
C'est  le  détachement   des   richesses   et   l'amour   de   la 
pauvreté. 

Pratiques. —  1.  S'accoutumer  à  la  sensibilité  à  l'égard 
les  pauvres  et  les  assister  ;  2.  Se  bien  persuader  que  les 
[ichesses  ne  rendent  point  heureux  ceux  surtout  qui  s'y 
ïtlachent. 

Histoires. — 1.  Le  mauvais  ricJte,^N.  T.,fig.  41  ;  '2.  L'a- 
\arke  de   Giézi  punie,  —  A.    T.,  fig.   127;  S.  Dé  lâchement 
' Abraham,— A.  T.,  fig.  21. 

|69.  Qu'est-ce  que  ^impureté  ? 
l.  Vimpureté  est  une  affection  déréglée  pour  les 
plaisirs  de  la  chair.  (1052  1125) 

Qui  sont  ceux  qui  sont  les  plus  sujets  à  ce  vice  ? 
Ce  sont  les  personnes  sensuelles. 

Qu' entendez-vous  par  les  personnes  sensuelles  ? 
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Co  soiil  celles  qui  aiineril  beaucoup  les  plaisirs  des  seiij. 

c.  Quelles  sont  les  causes  de  ce  péché? 

En  voici  plusieurs  :  l»  roisivelé,  1*  les  fréquentaiions 
dangereuses,  3»  les  regards  indécents,  4"  les  manvin 
livres,  5»  les  danses,  6»  les  spectacles,  7»  les  excès  dan? 
le  boire  et  dans  le  manger,  etc. 

d.  Quelles  sont  les  conséquences  de  ce  péché  ? 

1»  L'oubli  do  Dieu  et  de  son  salut,  2»  l'aveuglement '!•; 
l'esprit,  30  l'endurcissoment  du  cœur,  e(c. 

ce.   Que  faut-il  faire  pour  éviter  ce  vice  'f  [mortification 

!•  En  éviter  les   occasions,  2*   et  surtout   pratiquer  !j 

fl*.     Quelle  est  la  vertu  contraire  à  ce  vice  ? 
La  chasteté  et  la  continence.  (1409-1414) 

gg.  Donnez  quelque  autre  moyen  pour  détourner  de  ce  vicit^ 
C'est  la  dévotion  au  St-Sacrement  et  à  la  très  Ste  Vierge 

Pratiques.  —  I.  S'exciter  à  la  dévotion  à  la  très  Sainte 
Vierge  ;  2.  Eviter  les  mauvaises  compagnies  et  les  mauvaiî] 
livres. 

Histoires.  —  1    Le  déluge  ;  2.  Joseph  —  Suzanne,~A.  1 
f)rj.'i\,  16 i  et  lOÔ. 

170.  Qu'est-ce  que  Tenvie?  (1355-I350,i 

R.  L'envie  est  une  tristesse  que  l'on  conroit  du  bioii| 
du  prochain. 

0.      Quel  est  V effet  de  l'envie  dans  celui  qui  s'en  rend  coupable 
C'est  de  le  rendre  malheureux  dès  cette  vie. 

bb.  Quel  est  le  plus  grand  tourment  de  V envieux  ? 
C'est  de  voir  les  autres  heureux. 

c.  Quels  sont  les  effets  de  V envie  ?  [cidc,  elcl 
La  médisance,  la  calomnie,  la  haine,  le  chagrin,  rhomi-f 

d.  Donnez  des  exemples  d'envie. 
Caïn,  qui  tua  son  frère  Abel  ;  les  enfants  de  Jacob,  qui| 

vendirent  leur  frère  Joseph. 

ee.    Quelle  est  la  vertu  opposée  à  V envie  ? 
C'est  l'amour  du  prochain.  (1415-1418^ 
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lî*.    Que  faul-il  faire  pour  vaincre  celle  passion  ?  \ 

Faire  du  bien  à  ceux  qui  en  sont  l'objet. 

Pratique. — Quand  on  cessent  de  l'envie  conire  quel- 
,[u"iin,  le  meilleur  remède  pour  la  guérir  est  de  prier  pour  lui 
L'i  chercher  à  lui  rendre  service. 

Histoires.  —  \.  Joseph  vendu  par  ses  frères, — A,  T..fiij. 
:\0:'l.SaiH  veut  luer  David,  —  A.  T.,  fig.  9^03  ;  .1  Envia 
insmarl,-A.  T.,  fig.  19. 

171.  Qucst-ce  que  la  gourmandise?  13G0-I37I) 

R.  La  gourmandise  est  un  amour  déréglé  du  boire 
et  du  manger. 

a,  Quel  est  Vohjel  de  la  gourmandise  ?  [trouve. 
C'est  le  boire  et  le  manger,  à  cause  du  plaisir  qu'on  y 

b.  En  combiei^de  manières  pèche-l-on  d.ins  le  manger  ? 
ParUculièrement  en  cinq  manières  : 
i»  En  mangeant  sans  raison,  hors  le  temps  des  repas; 
2»  En  recherchant  des  mets  trop  délicats  ; 
,>  En  mangeant  au-delà  du  besoin  ; 
à»  En  mangeant  avec  trop  d'avidité  ;  [riture. 
>  En  recherchant  trop  d'assaisonnement  dans  la  nour- 

l)onnez-?ious  un  exemple  de  gourmandise  ?        [lentilles. 
Esaû,  qui  vendit   son  droit  d'aînesse  pour  un  plat  do 

Pourquoi  Dieu  a-l-il  clabli  l'usage  de  la  nourriture  ?    ■ 
C'est  pour  le  soutien  de  la  vie  de  l'homme. 

172.  En  quoi  pèche-l-on  le  plus  souvent  par  gourman- 
dise ? 

R.  C'est  dans  l'usage  immodéré  des  boissons  eni- 
viantes  que  l'on  pèche  le  plus  souvent  par  gour- 
mandise :  c'est  ce  qu'on  appelle  ivrognerie. 

i  aa.  Quappelle-l-on  ivrognerie  ?  (  1364-137 1  ) 

On  appelle  ivrognerie  l'usage  inamodéré  des  boissons 
fortes. 

[bh.  A  quoi  l ivrogneiie  rend-elle  Vhomme  semblable? 
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li'ivrogniM'ie  ivunl  l'iioinii)'!  semblable  au\  bêles, 
c.      Quels  sonl  les  efffls  de  l'ivrognerie  ? 

1»  Ello  Qbi'ulit  la  raison  ;  '>  ollc  donno  du  déginH  jk.ui 
loiit  co  qui  est  l)ion  ;  3°  elle  occasionno  la  colôro,  la 
brulalilt'î  n  jiaiTois  llioinicido  ;  4»  elle  cause  souveiii 
la  mort  dans  cet  «iat  sans  j»ouvoir  so  réconcilier  avoi: 
Dieu. 

173.  (Juch  ))ioijnis  faul-il  prendre  pour  ne  pas  lontbtr 
dans  rivroguerie  ? 

R.  Voici   quatre  moyens   excellf.Mils  i)Our    ne   pas 
tomber  dans  l'ivrognerie  :  [nécessité, 

1o  Ne  jamais  aller  an  cal)aret,  sans  ime  ^'-ando 
2o  Ne  prendre  anciinc  l)oisson  enivrante  eiitiv 

les  r(!pas  ; 
3o  Fuir  la  société  de  ceux  qui  aiment  à  Loire: 
4o  S'engager  dans  la  société  de  lempôranco. 

aa.   Quel  esl  le  premier  moyen  pour  cviler  l'ivrognerie  'f 

C'est  ,de  ne  jamais  entrer  dans  les  cabarets,  sans  une 
grande  nécessité. 

b.     Qu'entendez-vous  par  celle  grande  nécessilè  ? 

J'entends  un  pressant  J)esoin,  "comme  une  maladie,  un 

oc.    Quel  esl  le  deuxième  moyen  ?  [voyage,  etc. 

C'est  de  ne  prendre  aucune  boisson  enivrante  ent're  les 

On  peut  donc  en  prendre  pendanl  les  repas  ?  [rei)as. 

Il  est  très  louable  du  s'en  priver  même  aux  repas,  si  la 
santQ  le  permet. 

Pourquoi  esl-il  louable  de  s'en  priver  pendanl  les  repas  f 

A  cause  du  danger  de  s'y  accoutumer  et  d'en  l'aire  des 
ff.     Quel  esl  le  troisième  moyen  ?  [excès. 

C'est  de  fuir  la  société  des  ivrognes, 
g.     Pourquoi  faul-il  fuir  ces  personnes 'i 

Parce  qu'elles  sont  une  occasion  de  péché. 

h.     Pourquoi  encore  faut-il  les  éviter  f 
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A  cause  (Je  noire  inclination  à  suivre  le  mauvais  t'\»MnjtU\ 

Quel  est  le  qualrihne  inoi/rn  ? 

C'est  de  s'enf;nf,'t.'r  <liins  la  sociclé  de  leniix'rance. 

Comment  cela  nous  prcservera-l-il  de  rivroijni'.rie  t 

(l'est  par  la  |)rièro  et  le  bon  exemple  de  la  société. 
kk.  L'ivresse  est-elle  un  pcvlni  mortel  ? 

Oui,  l'ivresse  complète  et  \ol()ntaire  est  un  péché  mortel, 
!.     Les  icrofjnes  ne  seront  dune  pus  sauvés  't 

Non,  ù  moins  (pi'ils  ne  se  (convertissent  sincèrement. 
mm.  Quelle  est  la  vertu  opposée  à  la  (juiTrinandise  t 

C'est  la  sobriété  et  la  tempérance.  (  l'ilîM4'2i) 

Pratiques.  —  (Les  quatre  moyens  qui  constituent  la  ré- 
j'uîise  à  la  Q.  173.') 

Histoires.  —  I.  Ivresse  involonluire  de  Noé,  —  .1.  T.,  fJ;/. 
'^  ;  l.  Mort  d'/hlophern'',  ivre, — .1.  T.  fij.  liT. 

174.  (Jiù.'st-ce  (/ne  la  coUm'c  ? 

R.  La  colère  est  un  mouvemont  violent  de  nolro 
âme,  (lui  nous  porte  à  nous  venger.  (1372-1383) 

L     Quel  est  l'aspect  d'un  homme  qui  s'ahmulonne  habilueUc- 
ment  à  la  colère  'f 

C'est  celui  d'un  animal  féroce. 
!'.    A  quoi  porte  la  colère  f 

Klle  porte  à  la  fureur  et  à  la  vengeance. 

Ksl-il  quelquefois  permis  de  se  venger  'f 

Non,  la  vengeance  n'est  jamais  permise. 
i'.     Que  dit  la  Sainte-Ecriture  de  la  vengeance  ? 

Klle  dit  que  JJieu- s'est  réservé  la  vengeance, 
y'.     Que  fait  donc  celui  qui  se  venge  'f 

Celui  qui  se  venge  usurpe  les  droits  de  Dieu. 
!.     Quels  sont  les  effets  de  la  colère  ?  [le  meurtre,  ttc. 

Les  emportements,  les  injures,  les  blasphèmes,  souvent 

Quelle  est  la  t  ertu  opposée  à  la  colère  ?  (Î425-1435) 

C'est  la  douceur  et  aussi  la  patience. 
Pratiques.  —  I.  Ne  jamais  agir  ni  parler  quand  on  se 
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«.(int  ('mil  ;   '2.    M.'.lilt'r  sur  hi  passion   d»'    NDlif-Sijigriou:' . 
3.  Fairi!  li!  clnMiiiri  do  lu  croix. 

Histoire.  —  Coh're  de  David  n'priini'f.—A.  T.,  fi<j.  '■''>. 

175.   QiCrst-cc  qiir  ht  paresse  ? 

W.  La  paress/'  est  un  dégoûL  volontaire  du  travail 
«'t  (îes  exercices  de  la  [tiélé  clirétieiiiie,  (jui  port.» 
à  iié.uliger  les  devoirs  de  sou  étal,  particulier- ■ 
nient  ceux  de  la  reli,Li,iou.  il:i8't-1300i 

m.     he  quoi  la  parexse  csl-rllc  un  dôjoûl  y 

Lu  jiuressu  est  un  dôgoùl  du  U-tvail. 
I».     Quelle  cal  la  ixiresse  la  plus  commune  y 

(l'est  le  dégoût  dos  praUquPS  iJo  la  religion. 
0       Tout  dèijoûl  du  Iravail  esl-il  un  péché  ? 

Il  n'y  a  (juiî  le  dégoût  volouluire  qui  soil  un  iiéclu'. 
dd.   Quels  sonl  les  e-ffels  de  la  paresse  i 

La  iii''},'ligonco  des  devoirs  de  sou  état,  de  son  salut  ; 


l'ouuui,  le  découraj/t.'nituit,  le  dé'ses|M»ir,  elc 


t'O 


Quelle  esl  la  cerlu  nppQsée  à  la  pares 
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I"  La  vertu  oiiposéf  à  la   paresse,  c'est  l'uuiour  du  tr 
'2»  Une  sainte  ardeur  à  remplir  ses  devoirs.  il'i30-l'il' 

176.   Quels  roni'drs  nrons-noiis  conlrc  les   Irnlali 

cl  conirr  le  ))crlic  ? 
IL  Les  grands  remc'des  couti'e  tontes  sortes  de  tt.'i;- 

lalions  et  de  j)échés  sO!d  :  la  prière  et  la  vigilaii 

ce  ;  la  fuite  des  occasions  >jl  la  iVc(jueutaliou  d»  .^ 

sacrements. 

■  a.      Quels  secours  jwus  procure  la  prière  ? 

La  prière  nousolilienl  les  grâces  dont  nous  avons  be.M.i,, 
pour  éviter  le  |)éché. 
b.     De  quoi  avons-nous  besoin  pour  éciler  le  péché  'f 

Nous  avons  besoin  du^ecours  de  la  grâce  de  Dieu. 
<••:.     Commenl  oblenons-nnus  ce  secours  ? 
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\uiis  ()l)l»Mions  J'.'  M'iujiits  tl«.'   la  iivàfo  do  |»i.'u   |),if  l,i 
priôr»)  ol  lus  s«in;reiii''iii>. 


Non,  il  laiil  encore  omploycr  la  vigilanci- 
I'.     ,1  tjnoi  nous  Sf'i'l  la  riji'ancf  'f 


[I 


M'Cll'*. 


lillH  MOUS  luit  u|»or(!ovoii'  li's  occasidiis  |'l•OL•llaiIlt*^  du 
(]".     Qii'rniandi'z-vous  par  les  occasion'  prochnincs  du  prch^  * 

tJ'oiii'-MnU  loiilc'  i]iii  t'àl  capable  de  nous  porlfc  au  p/'clif*. 
'.'.     Ponrfj noi  fnnl-il  rviti'r  les  occasions  pi'orhaifU's  dn  pèc/ii'* 

l\ivc>i  ((u'elles  nous  y  l'tîraienl  htonlùl  lonil)"r. 
il.     Quels  sa.'rt'iwnls  faul-i!  fréiiumln-  pniw  éviter  le  pêeln'  ? 

l/'s  sacrements  de  l*éniten(!e  et  d'Kui.-liarisli»'. 

Pratiques.  —  Voici  (luejfjues  autres  pri'servalils  contn' 
II'  pi'cli'"  :  1  "  La  pensre  de  la  [M'fsence  de  hicu  ;  V"  Le  souve. 
!iii' (les   fuis  dernières  ;  3"  Lu    inorlilicaliuii  :    'r  La    praliijUM 
les  vertus   contraires   à    nos  passions.  1 1  ) 

Histoires.  — I.  Vienjes  (olles^—N.  7'..  .S7  Mnllh  .  \S\\  I  ; 
'.  Sercileurs  paresseu.v, — ^.  T.,  fi'j   i'> 


onzi1':m1':  aiitici,1':. 

La  résurrection  de  la  chair. 

177.  (><('-'  sit/ni/icnt  rr.i  paroles  ihi  oiizièuu:  arlicl''  (lU 
symbole  :  La  rrsurreclion  de  la  chair  ? 

1\.  Ce^  [taroles  signiPieiit  (ju'à  la  fin  du  monde,  tous 
les  honuut.'ri  ressusciieroiil  pour  comparaitrt'  au 
jiiyemcnt  général.  (57l-5S;ii 

!  1 .    Q i('(  si-ce  fj  ue  res.s usciler  ? 

(]  esi  revenir  à  la  \ie  par  la  réunion  df  r.ini'.'  et  du  corps. 
!'.     (Jui  sont  ceux  qui  ressnscileront  à  la  fin  du  uionde  '^ 

(l)  L'.'S  principes  toiicliiint  lu  manière  do  combattre  ses  pas.'jions  sont  : 
]o.  Ileconnaître  luunblemont  que  nous  avons  do^  pusriion-*  ;  2o<  Les  étu- 
dier avec  soin  ;  tlo.  Leur  résister  dè.s  ((u'elles  se  présentent  ;  4o.  Le;i 
combattre  par  des  actes  de.-<  vertus  contraires  ;  ;"h).  N'en  épar^rner 
aiieuno  ;  Co.  Attaquer  surtout  la  pa.^sion  dominante  ;  7o.  Enfin,  avoir 
jusqu'à  la  mort  les  armes  û  la  mùn  contre  ces  ennemis. 
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Tous  les  morts  ressusciteront  à  la  (in  du  monde. 
Cf.    Pourquoi  les  morls  rcssusciU'rofU-ils'f 

Pour  comparaître  au  jugi*menl  général, 
(i.     E.sl-il  de  foi  que  Ions  les  morls  ressuscileronl  un  jour  ? 

Oui,  \i  résurrection  des  morts   est  un  dogme  (Je  la  fui 
catliolique. 

e.  Sur  quoi  ce  dogme  esl-il  fondé  ? 

1»  Sur  l'autorité  des  divines  Ecritures  ; 
'l"  Sur  l'enseignement  de  l'Eglise  ; 
'^0  Sur  la  croyance  de  tous  les  peuples. 

f.  Pourquoi  le  symbole  dit-il  la  rèsurreclion  de  la  chair  d 

non  la  rèsurreclion  des  morts  ? 

C"est  pour  nous  enseigner  limmorlalité  de  l'ùme. 
gg.  Avec  quels  corps  les  morls  ressuscileronl'ils'f 

Avec  les  mêmes  corps  qu'ils  auront  eus  en  cette  vie. 
Iih.  Comment  seront  les  corps  des  méchants  ressuscites  'f 

Ils  seront  hideux  et  horribles, 
ii.     Comment  seroiU  les  corps  des  bons  ressuscites  ? 

Ils  seront  revêtus  des  qualités  glorieuses.  (V.  Q.  lOG.  g. 
X\.     Devant  qui  paraîtront  tous  ces  morts  l'cssuscités  ? 

Ils  paraîtront  devant  Jésus-Christ, 
kk.  Pourquoi  paraitront-ils  devant  Jésus-Christ  ? 

Ils  paraîtront  devant  Jésus-Christ  pour  être  jugés. 
1).  •  Oii  iront-ils,  apris  le  jugement  ? 

Les  bons  iront  en  paradis  et  les  méchants,  en  enfer.       ' 

173.   Pourquoi  les  morts  rcssuscilerout-ils  ?     * 

1^.  Les  morts  ressusciteront  pour   recevoii*,  dans 

leur  corps,  la  récompense  de  leurs^bonnes  œii. 

vres  ou  le  châtiment  de  leurs  péchés. 

G.  Pourquoi  Dieu  récompensera-l-il  l'âme  el  le  corps  des 
Justes  ? 

Parce  que  1  un  et  l'autre  ont  part  à  leurs  bonnes  œuvres. 
b.    Pourquoi  les  nièchanls  ressuscilcronl-ils  ? 

Afin  que  le  corps  soit  puni  avec  l'âme. 


DE    L\   VIE    ÉTERNELLE.  127 

0.     Quelle  sera  la  peine  des  corps  ressuscilés  ? 

Ce  sera  de  brûler  élernollenient  dans  l'enfer 
d.     Pourquoi  le  corps  sera-l-il  puni  avec  Vâme  : 

Parce  qu'il  a  eu  j)art  aux  mauvaises  actions  de  l'âme. 

179.  Quels  corps  aiirons-)ious^    quand  nous   serons 

ressuscites  ? 
R  Quand  nous  serons  ressuscilés,  nous  aurons  le 

même  corps  que  nous  avions  pendant  la  vie. 

a.  Tous  les  corps  ressuscileroni-ih  de  la  m''ini'  manière  ? 
Non,  il  y  aura  entre  eux  une  grande  dil^renco. 

b.  Comment  ressuscileronl  les  corps  des  Justes  ? 

Ils  ressusciteront  glorieux  pour  joi'ir  de  la  vie  él^rnelle. 

Comment  les  corps  dfs  méclianls  ressuscHero.it-ils  ? 

Ils  ressusciteront  iddeux  et  seront  destinés  à  un  oi)probre 

éternel. 

Us  corps  des  damjiès  seront-ils  di/fèrents  entre  eux  ? 

Ils  seront  d'autant  j)lus  hideux  (ju'ils  auront  pris  plus 

<le  part  au  péché. 

e*.    Pouvons-nous  espérer  de  ressusciter  glorieux  un  jour  ? 

Oui,  nous  pouvons  et  devons  mèm'*  l'espérer,  —  pourvu 

que  nous  en  prenions  les  moyens. 

f.    Que  faut-il  faire  pour  obtenir  ce  bonheur  ? 

11  faut  éviter  le  pé»:hé  mortel  Ci  pratiquer  la  vertu. 

Pratique. — Pensons  que  nos  travaux  et  v/os  peines 
jieuvent  nous  procurer  .i;ie  gloire  iivcomparab'.e,  si  no".s 
en  faisons  un  saint  usage. 

Histoires. — l.  Transfigu'alion  de  Jésus-Christ,  -  -V.  7'., 
/?'/.  32  ;  2.  Joseph  élevé  ch  yiuïre  après  ses  épreuves,  — 
.4.  T.,  fig.  32. 
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DOUZIEME  ARTICLE. 

La  vie  éternslle. 

180.  Quesl-ce  que  la  vie  éternelle  /ue  vous  énoncez 
dans  le  dernier  article  du  symbol  ? 
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ï\.  L;i  cic  rU'i-ncUc  e^l  une  vie  qui  ne  finira  jamais. 

181.  Cette  vie  éternelle  sera-l-elle  htiirense  ou  mal- 
heureuse ? 

R  Cette  vie  élernello  sera  infiniinent'lieiirenso  en 
paradis  et  infiniment  niallieurense  en  enfer. 

aa.    Ou  iront  les  bons  ressuscites' f 

Ils  iront  t.'n  paradis, 
bl).   Ou  iront  tes  méchants  ressuscilés  f 

Ils  iront  en  enfer.  [heureuse^ 

c.  (Pourquoi  appefez-VMis  celte  vie  du   paradis  infinimnd 
Pour  marquer  la  grandeur  et  ri'lerni'.é  des  récompenses 

des  saints.  ^  [g;i  cnfev. 

d.  Pourquoi  dites-vous  qu'elle  sera  infiniment  malheureuse 
Pour  indiquer  réternilé  et  la  grandeur  des  peines   do?- 

méchants. 

182.  Ouest-ce  que  le  paradis  l  (588-000) 

R.  [.e  paradis  est  un  lien  de  délices,  où,  voyant  et 
aimant  Dieu,  on  jonit  d'un  bonlienr  éternel. 

183.  Qui  sont  ceux  qui  vo)it  en  paradis? 

R.  Ceux  qni  vont  en  païadis  sont  les  justes,  (|ii; 
n'ont  point  oilensé  Dieu,  ou  ([ni,  ayant  eu  le 
malheur  de  l'offenser,  en  ont  fait  pénitence. 

a.     En  quoi  consiste  le  t)onheur  du  ciel  ?         [tous  les  maux. 
Dans  la  jouissance  de  tous  les  biens  et  Tcxomplion   <lc 
En  quoi  consistent  ces  biens  dont  on  jouit  dans  le  ciel? 
A  voir  Dieu  tel  qu'il  est  et  à   l'aimer  parfaitement  —  e^ 
aussi  dans  une  félicité  accidentelle,  [saints  ? 

Quelle  impression  la  vue  de  Diieu  produit-elle  sur  les 
Une  impression  d'amour,    de  pai.x  et  de  bonheur  qui 

surpasse  toute  ponsée. 
En  quoi  principalement  consiste  la  félicité  accidentelle? 
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Elle  consisto  prin.cipalomont  eu  ces   quatre  cliosfs  :  I* 

dans  les  qualités  du  corps  {glorifié  ;   '2»  dans  la  l)eauU' 

du  lieu  qu'il  liahitc  ;  3"  dans  la  société  des  anges  et 

des  saints  ;   i"  enfin  dans  le  bonheur  corporel. 
Quelles  sonl  lus  qualilès  (Vwi  corps  glorifié  ? 
J/immortalité,  l'iuipassibililé,  etc.  (V.  Q.  lOG.  g.)' 
En  quoi  consiste  la  beauté  du  lieu'f 
Dans  tout  ce  qu'il  peut  y  avoir  de  plus  agréable  à  la  vue. 

(Apoc.  x\r.', 
Quelle  sera  la  société  des  bienkeurcux  dans  le  ciel  ? 
La  plus  belle  qu'on  puisse  imaginer  :  celle  des  anges  et 

des  saints. 
h.     Les  saints  se  reconnaitront-ils  dans  le  ciel  ? 

Oui,  sainte  Tliérèse  nous  dit  que  les  saints  connaissent 

même  ceux  qu'ils  n'ont  jamais  vus. 
t.      Que  dit  saint.  Ci/prien  à  ce  sujet  ? 

Que  nous  sommes  atten(Ju3  là  par  la  foule  immense  de- 

ceux  qui  nous  sont  chers. 
j.     Les  saints  converseront-ils  entre  eux  ? 

Oui,  et  celte  conversation  avec   leurs  parants  et   leurs 

amis  fera  aussi  partie  de  leur  bonheur. 
k.    En  quoi  consiste  le  bonheur  corporel  ? 

Kn  ce  quo  chacun  dos  cinq  sens  goûtera  les  plaisirs  qui 

lui  sont  chers  —  et  cela  d'une  manière  aussi  complète 

et  aussi  sainte  que  possible. 

Pratiques.  —  1.  Nous  détacher  des  l)ien3  do  la  terre; 
i.  Persévérer  dans  la  pratique  des  vertus  chrétiennes  ;  iL 
Nous  consoler  ilans  les  jjeines  et  dans  les  épreuves  do  cette 

vie. 

Histoire. — Nouvelle  Jérusalem.  —  X.  T.  fvj.  Si. 

184.  Q\r  est-ce  que  C  en  fer  ? 

R.  L'enfer  est  \\\\  lieu  de  tourments,  où  les  mé- 
rhanls  seront  élernoUenient  punis  avec  les  dé- 
mons. (GOI-GIG) 
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185.  Citais  sont  les  méchants  (/ni  vont  en  enfer? 
R.  lies  méchants  qui  vont  en  enfer  sont  ceux  qui 
meurent  en  péché  mortel. 

Pourquoi  appelez-vous  l'enfer  un  lieu  de  lourmcnls  ? 

Parce  qu'on  y  endure  toutes  sortie?  de  maux. 

Pour  qui  l'enfer  a-t-il  èlè  creusé  't 

Il  a  été  creusé  i)our  Lucifer  ol  ses  ang».-?. 
c,     N'y  a-t-il  que  les  démons  dans  l'enfer  'f 

Tous  ceux  qui  meurent  en  pcclié  mortel  y  vont  aussi. 
dd.  Combien  faul-il  de  péchés  mortels  pour  aller  en  enfer  ? 

Un  seul  j   ohé  mo.iel  suflil  [lour  mériter  l'enfer, 
e.      Tous  les  Jii  ..■'     souffrent-ils  également  en  enfer  ? 

Non,  chacun  u     .  •:  soulfrira  selon  le  nombre  et  la  griève- 
té  de  ses  péchés. 

Pratique.  —  Quand  nous  soulfrons,  songeons  que  nos 
souffrances  n'ont  aucune  proportion  avec  les  peines  de  Teii- 
fer  que  nous  avons  méritées  j>ar  nos  péchés. 

Histoires.  —  I.  Le  mauvais  riche, — N.  T.,  ftg.  41  ;  2.  Un' 
seule  chose  est  nécessaire, — .V.  T-,/ig.  38. 
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DEUXIEME  PARTIE. 


Des  sacrements  (IG'iO-lOOJ). 


(186.  Qu^cstcc  fjv'îin  sacrement  ? 
iR.  Un  sacrement  est  un  signe  sensible  institué  par 
Notre-Seignenr  Jésus-Christ  pour  nous  sanctifier. 

|aa.  Par  qui  les  sacremcnls  onl-ils  été  inslilucs  ? 

L(?s  sacrements  ont  été  institués  ])ar  N.-S.  Jésns-Ciirisl. 
[lib.  Pourquoi  Jésus-Christ  a-l-il  insliluê  les  sacrements  ? 

J.-C.  a  institué  les  sacrements  pour  nous  sauver. 

Que  veut  dire  le  mot  sanctifier  ? 

Siinctifier  veut  dire  rendre  saint, 
ilJ.  Et  que  veut  dire  le  mot  sacrement  ?  [mvi^térieus-^ 

Sacrement  veut  dire  une  chose  sacrée,   symbolique  ou 

l87.  Comment  un  sacrement  est-il  un  signe  sensible  ? 
Un  sacrement  est  un  sir/ne^  parce  qu'il  signifie 
la  grâce  qu'il  produit  en  nous  ;   il  est  sensible^ 
parce  qu'il  tombe  sous  les  sens. 

[a.  Qu'est-ce  qu'un  signe? 

Un  signe  est  une  chose  qui  en  fait  connaître  une  autre. 
I    A  quoi  serveyil  les  signes  dans  les  sacrements  ?       [nous. 

A  nous  faire  connaître   la  grâce  qu'ils  produisent  en 

Pourquoi  diles-vous  que  ces  signes  sont  sensibles  ? 

Ils  sont  sensibles  parce  qu'ils  tombent  sous  les  sens. 

Qu'est-ce  à  dire  qu'ils  tombent  sous  les  sens  ? 

C'est-à-dire  que  les  sens  peuvent  les  apercevoir. 
|.  Quels  sont  les  sens  ?  [touclier. 

Ce  sont  :  la  vue,  l'ouïe,   l'odorat,  le  goût,  et  le  tact  ou 


^^ 


\  ■ 


:u\ 


wm 


m 


m 


m 


132 


m 


nCESTIONNAlRE. 


f.      !)>'.  quoi  st!  scrl-on  peur  donner  le  baplnnc  ? 

I»our  donner  le  Ijaiilèmo  on  se  sert  d'eau. 
feTg.  Qu'est  Veau  dans  le  baptême  ?  [^cn^ibl.•. 

Ji'eaii.  dans  le  baplèmo,  c^l,  avoc  les  paroles,  le  sign»' 
11.     A  qui  Nolre-Seifjneur  a-l-il  donné  te  pouvoir  d'adininis- 
ircr  les  sacremeids  ?     # 

Il  l'a  donne  à  ses  Apùlros, 
i.      A  qui  les  Apôtres  Vont-ils  communiqué  ? 

Ils  l'ont  communiqué  aux  évêquos  el  aux  prèlros. 

188.  Tous   les   s{(rrcmrnls   ont-ils   été  institués  pu 

NotrC'Scitjncvr  Jésus-Christ  ? 
I^  Oui,   ^ous  les  sacrements  oui  été  instilin's  jm 

Noti't  Seigneur  Jésus  Gluist. 

a.     N'ij '^vaii-''' nue  ,1.-0.   qui  put  instituer  des  sacrcmrnl< 
()ui,  J.-(l.  seul  pouvait  instituer  des  sacrements. 


b.  Pourquoi ?  ■    [sensihl 

Parce  que  .Dieu  seul  peut  allacl.e.'  ses  grâces  à  vies  signe<i 

c.  Que  penser  de  ceux  qui  disent  que  ce  sont  les  prêtres  q\i 


ont  établi  la  confession 


[mon  le  II  r< 


Que  ce  sont  ou  d''s  ignorants,  ou  des  ln-nHiques  ou 
189.  Comme)iù  est  ce  que  les  sacrements  nous  s 
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R.  Les  SMci'enients  nous  sancLifient  eu  nous  doiij 
nant  la  mraco  qui  pui-ifie  nos  âmes  et  nous  vm 
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aa.    Qu'est-ce  qui  purifie  nos  âmes  y 

C'est  la  grâce  qui  puriile  nos  âmes. 
h.     Qu'est-ce  à  dire  que  la  grâce  purifie  nos  d)nes  ? 

C'est-à-dire  qu'elle  en  oie  les  taches  du  péché. 
e.     Quand  est-ce  que  nous  sommes  saints  ou  justes  ? 

Nous  sommes  saints  quand  nous  possédons  hi  g 
Dieu. 
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I»ES    SACREMENTS. 
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li.    /"rtr  r/Kf/  moi/cn  piùncipal  vcccvons-iions  aile  grâce  ? 
Nous  recevons  celte  grâce  par  le  moyen  des  sacremoiilr^. 

Pratiques.  —  I.  Admirer  la  puissance  de  Dieu  qiii,  avt;c 
!c5  choses  les  jilus  (•ommnni's,  produit  les  effets  Ifs  ]>lus 
iT.iniis  ;  '^.  AdnrtT  la  bonté  de  Noin^Soigneur  de  nous  avoir 
.ionné,  dans  les  sacrements,  les  moyens  de  salut  les  plus 
laciles. 

Histoire.  —  PJ/is<''ti  nudtiplie  Vliuile  d'une  veuve, — .1.  T., 

[190.  Les  sacrcniciils  donncnt-iU  la  grâce  pnr  eux- 
mciiirs  ? 

\\\.  Oui,  les  sacremonls  prodiiisenl  l.'i  gnico  par  eux- 
mêmes,  et  la  donnent  toujours,  (juand  on  n'y 
met  pas  d'obstacles. 

Commcnl  les  sacrements  opèrcnl-ils  la  (jrdce  ? 
Selon  la  loi  établie  par  Jésus-Christ,  ils  l'opèrent  immé- 
.     tlialement  par  eux-mêmes. 
Qu'es' Al  nécessaire  pour  qu'ils  opèrent  ainsi  la  (jràce  ? 
11  faut  :  !"  Que  celui  qui  les  administre  accomplisse  le  rit 

extérieur  —  avec  l'intention  nécessaire  ; 
•>  t»)ue  celui  qui  les  re'roit  n'y  mette  point  (Tobstacles  — 

par  la  mauvaise  disposition  de  sou  co?ur. 
Qn'appclle-l-on  justes  ? 

On  appelle  Ju5/es  ceux  qui  sont  en  état  de  gi-àC'\ 
.    Quand  sommes-nous  justes  ? 
Quand  nous  sommes  puriliés  île  tout  pév;!ié  mort.d. 

Qu'est-ce  que  Jèsus-Chrisi  a  clahli  pour  nous  sanctifier  ? 
l^ûur  nous  sanctifier,  J.-C.  a  établi  les  sacrements. 
Lrs  sacrements  sanctifienl-ih  tous  ceux  qui  les  reçoivent  y 
Ils  sanctitient  ceux  qui   les  reçoivent  avec  de  bonnes 
dispositions.  iVoy.  Q.  \0l  et  193.)  [tifîé'^ 

l'ombien  de  dispositions  sont  nécessaires  pour  être  Jus- 
Six  dispositions  sojit  néceésaires  pour  être  justifié. 
Quelle  est  la  première  disposition  y  [promis.. 

C'est  de  croire  tout  ce  que  Dieu  nous  a  révélé  et  nous  a 
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13i  QUESTIONNAIRE 

1.      Que  doit  croire  le  pi'chenr  pour  cire  juslifîc  ? 

Il  doit  croire  tout  ce  qiio  Dieu  nous  a  r*h"C'l»''. 
j.      Que  doil-il  croire  parliculièrcmenl  'f  [Ut''(lt.'mjiiii>', 

La  juslilicalion  quo  Jésus-Christ  nous  a  méritée  jiar  fi 

0(V  t'.y/  renfermé  ce  que  Dieu  nous  a  révélé  cl  7ious  a  pj^. 

Dans  rEcriture-Sainle  ol  la  Tradition.  [//nji 

Quelle  esl  la  deuxième  disposilion  ?  [cli". 

C'est  de  craindre  ia\justico  de  Dieu  à  la  vue  de  nos  ji- 

Que  doit  craindre  le  pécheur  à  la  vue  de  ses  péchés  ? 

Il  doit  craindre  la  justice  de  Dieu, 

Qu'cnkmdez-vous  par  lajuslice  de  Dieu  ? 

il 'entends  la  sévérité  avec  laquelle  Dieu  punit  V'  jm'cIh, 

Comment  Dieu  punil-il  le  péché  dès  celle  vie  ? 

Dieu  punit  le  péché  par  dus  châtiments  temporels. 

Comment  Dieu  punil-il  le  péché  mortel  dans  l'autre  r  ■ 

Il  le  ;iunit  ])ar  des  sujjpiices  éternels. 

Quelle  est  la  troisième  disposilion  y 

C"est  d'espérer  que  la  miséricorde  de  Dieu  nous  pan! 
nera  nos  péchés  par  les  mérites  de  Jésus-Chrisl. 

Que  doit  espérer  le  pécheur  pour  cire  Justifié  'i 

Il  doit  espérer  le  pardon  de  ses  péchés. 
?.     De  qui  doil-il  espérer  ce  pardon  ? 

Il  doit  l'espérer  de  la  miséricorde  de  Dieu, 
t.      Par  quels  mérites  doit-il  espérer  ce  pardon  ? 

Il  doit  espérer  ce  pardon  par  les  mérites  de  Jésus-Clir;?l 
uu.  Quelle  est  la  quatrième  disposition'!  [jusl4 

(]'est  de  commencer  à  aimer  J)ieu  corrime  source  detouil 
V.     Que  doit  faire  le  pécheur  après  avoir  craint  et  espcn^\ 

11  doit  commencer  à  aimer  Dieu. 
X.     Comment  doit-il  commencer  à  aimer  Dieu  'f 

Gomme  source  de  toute  justice, 
y.     Qu'est-ce  à  dire  comme  source  de  toute  justice  > 

C'est-à-dire  comme  source  de  toute  grâce  et  de  tùii| 
sainteté. 
zz.    Quelle  esl  la  cinquième  disposilion?  [p^^ij 

C'est  de  concevoir  de  la  haine  et  de  la  détestation 
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'■    Que  doit  la  're  A-   n.: ./ 

^l  (imourde  iJicu',  "   ^'''^nnicncemc/d 

li  Joit  concevoir  Ue  la  i,^,,,^  ^,,     .    ,      ,.        [''M^éciu-. 
••  0^'^'l^e  doit  Cire  la  conscauZ  /   rV";  ''-''-'^^''^'^"  1^^"'' 

;;-ioit  être  io  repentir, S;?    f^--^ 

ûiîonsé.  ^  "''^"-"^^^^"^'''-'fe^'-lUrdei-avoi,. 

^  tst  lo  oe  prendre  lu  resoiniion  i  [nouvelle  ; 

^' ^-observer    inviolabi^^enr  e      ""'""""'•  ""^  ^'^V 
/^i^uet,le]'E^rji,,,_  ^^^   ^•••^"nnaudemonls  do 

Q^t' est-ce  que  me/irr  i,y,.  ,  • 
auparav^r     "'  ""^''^'''^  ^  -^''^  •!-'  Ton  n.naa 

'' -loit  oi.server  JcV     '      ^''^^"^'>*^^'^/'''mv,/i  ? 
-' -Oins  en  ce  ;  r~;:f  T^^   '^^'^^^^^^'-"-t -^ 
,„enei.  ^      ^''''"'"^"•'^"t^^ousj>einedepôch,. 

I'  1^!'''!-''  à  dire  inviolablcmcnt  >       r       , 

i^--^i«-e..ropr.un..:rpi..,,^:;:;-^:''^^^^^ 

Pratiques— I    \v  'i"^  •' '-^  violer  un 

£^'-'^  ie,s  commandemmi'' ^^'^"^  ^.^  (Jisposilion  do  bien 
P"  Pnr  les  méi-ites  Zf^i^^  ^'^'''''  '''  ^^  "miséricorde 
'histoires \    l'n 
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Y  a-l-il  eu  (les  savrenienls  avant  Jèsus-Chrisl. 

Oui,  il  y  II  «.'U  (les  sacivincnls  a\anl  Jésus-Clirisi  ? 

Quels  étaient  les  sacrements  df  l'anrienne  loi  ? 

JiU  circoncision,  l'ub'nt'fui  j'ascal  pi  i-n  ^M-und  nomlip' 
liurilicalions. 

Que  sont  devenus  tous  ces  sacrenu'nts  y 

Ils  ont  cessé  à  la  mort  ch»  .lésus-Clirist. 

Quels  sacretnents  Jêsus-Chnst  leur  a-l-il  subsliluis  / 

11  It-'iir  u  subslilu''  los  sucr('m'Mil>  de  la  non  voile  lui, 

Coinljien  Jésus-Christ  a-t-il  institué  de  sacrements  ? 

Josus-Clirisl  a  insliliiô  gopt  sacrcincnts.  [iv, 

Pourquoi  J.-C.  a-t-il  institué  les  sacretnents  nu  nombr>' 

(l'est  pour  subvenir  aux  (lillei-enls  besoins  »!•■  >..ii  lîg:, 

Pourquoi  a-t-il  institué  le  baptême? 

C'est  jiour  nous  donner  en  .I.-C.  une  nouvelle  ii;iis.->an 
Jili.  Pourquoi  la  Confirinatinn  ? 

C'est  pour  nous  l'ui'lilier  dans  la  vii^  sj>iriluelle. 
ii.      Pour(juui  l'Eucharistie  y  [vie  sjiiriUtc,' 

C"est  pour  augmenter,  aH'-'i-mir  (>l  i:onsiTver   en  iiuih 

Pourquoi  la  PénUowei 

C'est  j)Our  guv'rir  les  maladins  de  noire  ;inii,*. 
kk.  Pourquoi  rEjtrénw-Onction  'i 

i\'v>\.  \>o\\y  sanclilier  U-s  derniers  moni'-nts  de  noîi"  ', 
11.     Pourquoi  le  sacrement  de  l'Ordre/ 

C'est  ]iour  donner  des  i)asleurs  à  sun  i^gli^e. 
mm. Pourquoi  le  suerement  de  Mariane  Y 

C'est  pour  feanclilifi-  l'union  di' riionime  et  de  la  kmi 
et  donn^'r  des  sujets  à  sou  Eglise.  [('//"f/fj 

Comment  les  sacrenwnts  j^roduiscfd-ils   ces  adiniriii<i 

C'est  i>ar  la  vertu  (juo  Jésus-Christ  y  a  attachée. 

Que  faut-il  faire  pour  que  les  sacrements  produistnin 

11  faut  les  recevoir  avec  do  bonnes  dispositions,    [(//d 
If 
192.  Quels  sont  1rs  sacre mcnls  inslilucs  spéci'dcm 

pour  effacer  tes  péchés  ? 

l\.  Les  sacremeiUs  iiislitiiés  spécialemeiU  pour 
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farci' les  péchés  sont  le  lia[iténuM'l  la.  Péiiiteiire. 
(lest  pour  cela  (jii'oii   les  appelle  sarrcniriits  des 

morts. 

na.  Combien  \j  a-l-il  de  sortes  de  sacrements  ?      [«les  vivants. 
f)ot:x  sortes  :  les  sacromoiits  des  nioi'ls  et  b's  sncroni"iits 
lib.  Quels  sont  les  sacrements  des  morts  ? 

(>}  sont  le  Haplêmo  ot  la  PriiiliMicf. 
ce.  Poiir(pioi  les  api)e,UeA-on  sacrements  des  }nnrls  ?  (Q.  102.) 
l'arco  qu'ils  sont  spécialemont  inslilui's  j>oiir  ('(Tacor   !os 
l)échés. 
(I.    fjtiets  pccliês  efface  le  liapli'mt'  'f 

1'  Il  L'iraoo  dans  les  enfants  le  péclit'  originel  ;    "1*  dan^ 
les  adultes,  outre  le  itéclié  orij/inel,  il   eiraco   tous  \v■r^ 
péch(''S  actuels,  commis  avant  de  le  recevoir. 
Qwh  pèches  efface  la  Pénitence  ? 
VAW  ell'ace  tous  les  i)éclii''S  commis  après  \r  \)d\)[i)nv\ 

,93.  Il  f(tiit  donc  rire  en  riat  de  ijrdcc  pour  rcccroir 
/('.S'  cin'{  autres  ? 

i.  Oui,  il  faut  être  eu  étal  (1.3  grâctî  pour  recevoir 
digiKMueut  les  ciui]  auti-es,  (jui  sont  la  coufirma- 
lion,  rEuchai'istie,  riv\tivme Onction,  TOrdi'e  et 
le  Mariage  :  et  c'est  ponr/iuol  on  les  nomme 
!iiirrc:nc}its  des  rirtinls. 

\i.  Comhieji  y  a-l-il  de  sacre)iients  des  vivants  f 

Il  y  a  cin((  sacrements  des  vivants. 
).  l'oitrqaoi  tes  oppelle-l-on  sacrements  des  vivants  ? 

Parce  que  pour  les  rec noir  dignement  il  faut  vivre   d»; 
la  grâce. 

Les  sxcrcmcnts  des  vivants  donnent-ils  la  (jrdce  ? 

Us  donnent  une  seconde  grâce  qui  augmente  celle  qu'on 

t^oureiuoi  ne  donnent-ils  pas  la  première  f/rdce?  [avait  déjà . 

Parce  qu'il  faut  l'avoir  ]>our  les  recevoir  dignement. 

4.  Se  vendrait-on  coupable  de  quelque  faute  si  0)i 
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recevait  ({nd'iULin  de  ces  sarronrnls^  par  e,rcrn/il,\ 
la  Confirmation,  uu  CEacharislic^  ou  If;  Mariufjv^  cn 
état  de  jttché  mortel  ? 
11.     Si  011  reœvail  (iiu'lnirim  de  ces  sacreiiieiits  tu 
[ujché  morlol,  on  se  reiidi'aiL  l'oupable  d'un  gi 
péché,  (|iroii  appel !(•  sacriieyr. 


a. 


1). 


c. 


.1. 


En  q\ui  i'ial  faut-il  vire  pour  receeoir  ces  saeremer.ls  '' 

Il  l'tjut  t'trt3  (.'Il  élal  (le  gràct'. 

Qu'est-ce  qu'être  en  rlal  de  yrdce  ? 

(l'est  n'uvoir  aucun  iH'clié  morlol  ?uf  la  couscii'iict.'. 

De  ({Uoi  se  rrndraU-un  coupal/le  en  recevant  scivininrhi 

quelqu'un  d;  c-, ..'  sacrements  en  état  de  pêe/iè  morld! 
On  se  lundidlt  coupable  d'un  sacrilège. 
Peut-on  recevoir  la  Pénitence  en  clat  de  grâce  ? 
Oui,  i)Ourvu  qu'on  ail   la   contrilioii  de  quelque  p' 

véniel  —  ou  de  (jueliiues  iiéché  mortel   déjà  pareil 

et  qu'on  accuse  Oi  nouveau, 

195.  Qu'est-ce  qu'un  sacrilège  ? 
R.  Un    sarritèfje   est   la    profanai  ion    d'uni)    ciiiu 

sainte  :  pins  la  chose  (jne  Ton  profane  est  saiiUt\| 
pins  le  sacrilège  est  énorme.  (8-2'i-8-2G  ;  1827-IH7i!;j 

aa.    Qu'est-ce  que  profaner  une  chose  sainte  f 

C'est  la  traiter  comme  uno  chose  itrofane. 
bb.  (Ju'esl-ce  qu'une  chose  profane  ?  [par  VE';\ 

C'est  celle  qui  n'est  ni  sainte  j>ar  elle-même,  ni  saiictil> 
ce.    Qu'e7}lefulez-vous  par  une  chose  sainte?  [<\W\nï 

C'est  une  chose  consacrée  à  Dieni  ou   servant  au  cii?4 
dd.  Comment  faut-il  traiter  les  choses  saintes  ? 

11  faut  les  traiter  avec  beaucoup  de  respect.  (V.Q.  359 1 

196.  Peut-on  recevoir  plusieurs  fois  les  mânes  s(icr(\ 
itients  ? 

R.  Oui,  on  peut  recevoir  plusieurs  fois  les  mêire 
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(^'li.  il  Vn 

''ourquo 

les  nier 

'Ml  resi( 

""*''  ^1  reste 

J'en f -on  n 

Oui,  et  pri 

^'^'(iqucfic 
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QUESTIONNAir.E 


•?■  ' . 


!•  Tous  ^eux  qui  veulent  élre  sauvés  floivont  recevoir  I' 

Baplème  ; 
2»  Tous  C(3ux  qui  étant  baptisés  ont  commis  quelqU'^ 

péciié  mortel,  doivent  recevoir  la  Pénitence  ; 
8*  Tous  ceux  qui  ont  l'âge  de  discrétion,  doivent  recevoir 

l'Eucliciristie  et  la  Confirmation  s'ils  le  peuvent  ; 
4»  Tous  ceux  (\\ù  sont  en  danger  de  mort,  doivent  recevoir 

rExtrème-Onotion. 

Pratiques. — I.  Montrer  un  grand  respect  pour  tout  C' 
qui  a  rapjiort  an\  Sacrements. — 2.  Conserver  sans  souillures 
les  divins  caractères  imprimés  en  nous  p^ir  les  sacrements. 

Histoires.  — i.  Les  épis  de  blé  que  vil  Plianion. — .1.  7, 
fi(j.  32  ;  2.  Passage  du  Jourdain  fi tj.  du  baplànc—A.  T.,  fuj.  6.\ 


ïvffrii 


;!:  Il 


en  A  PITRi:    PREMIER. 

Du  Baptême.     HKiG-lOTô) 

198.   QiC<'sl-cc  que  le  /Japtnnc  ? 

R.     Le  P>ai>lèiiie  est   un   sacrement  qui  etfaco  ]■ 

péclK'  originel,  nous  l'ait  cliréliens  ^H  en'anfs  tl 

Dieu  et  (le  l'E^^lise. 


ÏÏWH'- 


aa. 


bb. 


ce. 


dd. 


Parce  qu'on  ne  peut  pns  être  sauvé  sans  le  recevoir 
-C.      Que  vcul  dire  le  mol  baptiser  ? 

Le  mot  ba[tisfr  veut  dire  laver. 
(.      Pourquoi  ce  sacrement  s'appelle-l-il  ainsi  ? 


!ih. 


kk. 
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Parce  qu'on  se  sert  d'eau  pour  l'adminislrpi-. 

Quel  est  le  principal  f/fel  de  ce  sacremeni  ? 

C'est  d'elTaccr  le  péché  originel.  (lOOO-ICT'ii 

Quel  csl  le  second  effet  du  Ihpième  ? 

C'est  de  uous  luire  enfiints  de  Dieu  et  (W  rKglise..      • 

De  qui  le  Ikiplême  nous  fail-il  les  enfants  ? 

Le  HaïUème  nous  fait  les  enfants  d»;  Dieu  et  do  l'Eglise. 

Quel  droit  nous  donne  la  qualité  d'tnfants  de  Dieu,  ? 

D'ap])eler  Dieu  notre  Père  et  do  nous  diro  ses  hériliers. 

Quel  droit  nous  donne  la  qualité  cVenfanls  de  l'pj/liseT 

\)ii  participer  à  tous  les  biens  spirituels  de  l'K^lise. 
ij.     Le  Baptême  n'effacc-l-il  que  le  péché  oriijinel  ? 

Il  elface  aussi  tous  les  péchés  aoluoN  rpron  aurai!   com- 
mis avant  de  le  recevoir. 
mm.  Qu'^sl-ce  que  le  Baptême  nôle  pas  Y 

Il  n'ôte  pas  les  suites  du  péché  oiiginol. 
un.   Quelles  sont  les  suites  du  péché  originel'^  [k* corps» 

11  y  en  a  deux  qui  regartlont  l'àmo  et  deux  qui  regardent 
00.   Quelles  sont  les  deu.r  qui  rcQardcnt  rdmv? 

Co  sont  l'ignorance  et  la  concujjiscent'e. 
;j'.    Quelles  sont  les  deux  (jui  regardml  le  corps  ? 

Ce  sont  li's  missj^vsjje  la  vie  el  la  n-'ccssitt''  do  mourir. 
(Voy,  N»   150.) 

199.  if^  Baptême  rsl-il  nêccssdirr  na  silul  ? 
\\.  Oui,  lo   Baplèmo  est  absohiiiieiU  iiécoisairo  au 
salut.  (ICG0-IG07) 

i.  Pourquoi  dites-vous  que  'e  Uuplême  rsl  a'iso'ummt  néces- 
saire au  salut  ? 

P.ti'co  que  pei'sonuo  un  i»oal  être  sauvé  sans  le  recevoir. 
i .     Les  enfants  ne  peuvent-ils  pas  être  sauvés  sans  le  Baplême'" 

Non,  les  enl'anls  n<'  peuvent  pas  être  sauvés  sans  \e- 
' .   Le  Baptême  ne  neul-il  pas  être  suppléé  '  [Raptème. 

Oui,  le  Baplôine  peut  ètie  suppléé  en  ileux  manières  :. 

I"  Par  lo  n  arlyre  ; 


11 
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1*  Par  un  ado  du  charité  avec  \n  désir  du  lo  recevoir. 

<ld.  Combien  y  a-l-il  de  sortes  de  baptêmes  y        [me  de  désir. 

Trois  :  le  baptême  d'eau,  le  baptême  de  sang  et  le  bai'l'.- 

ce.    Qu'est-ce  qua  le  baptême  d'eau  ?    • 
.C'est  celui  qui  se  donne  avec  do  l'eau. 

rr.     Qu'est-ce  que  le  baptême  de  sanfj'f  {1G73-1GT9; 

C'est  le  martyre,  c'est-à-dire  l'action  de  mourir  pour   li 
foi. 
gg.  Qu'est-ce  que  le  baptême  de  désir?  (1GS0-IG02)    [çliaril''. 

C'est  lo   désir   du   IBaiitème  accompagné  (Vnn  acte  do 
b.     C'csl  trois  baptêmes  impriment-ils  un  caraci    t'i 

Il  n'y  a  ([ue  lo  baittème  d'eau  qui  imprime  un  caraclèr.'. 

200.   Toute  personne  peut-elle  baptiser? 
W.  Oui,  toiito   personne  peut  ]3'iptisei\  mais   seub^- 
inent  dans  le  cas  de  nécessité. 

aa.    Quels  sont  les  ministres  ordinaires  du  baptême? 


Ce  sont  les  évéquos  et  les  prèlroj 


l^er 


b.     N'y  a-t-il  que  les  évêques  et  les  prêtres  qui  puissent  bapli- 


Oui,  il  n'y  a  que  les  évoques  et   les  prêtres  qui  puiss- 


.Ml' 


baptiser  licitonienl,  hors  le  cas  de  nécessité 


[être  bapti? 


c.      Quand  y  a-t-il  cas  de  nécessité  'i 

C'est  quand   il  y  a  danger  que  la  personne  meure  sans 
dd.  Qui  est-ce  qui  peut  baptiser  dans  le  cas  de  nécessité  ? 

Toute  personu''  peut  baptiser  dans  le  cas  de  néoessit»'. 

201.   Quelle  est  la  manière  de  b'iptiser  ? 

II.  Pûui"  baptiser,  on  verse  de  Teau  naturelle  sur 
la  tète  de  la  personne  (]ue  l^Dn  JKiptise,  en  disau' 
eu  même  temps.*  Je  le  baptise  au  nom  du  Père^  ei 
du  Fils^  et  (lu  Saint-Esprit.  1 1075-1070) 

A.     Quelle  est  la  matière  du  baptême? 

!•  La  matière  éloignée  est  l'eau  naturelle. 

'2.0  La  matière  prochaine  est   l'application  de  Peau  a;i 

sujet; — verser  l'eau  de  minière  qu'elle  coule  sur  U 

peau  de  la  jtersonne  que  l'on  baptise. 


Il 


il''. 

sui' 
lisaii* 
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h.     De  quelle  fan  se  serl-on  pour  baplisev  ? 

Pour  baptiser,  on  se  sert  d'ciii  iialurt'il<\ 
c.     Quesî'te  que  de  l'eau  nalurelle  ? 

(l'est  (le  l'eau  ttHj3j]tij^IJhçuJ'a.,cmai. 
il.     De  quelle  eau  se  serl-on  pour  le  baplénic  solmncl  ? 

On  se  sert  d'eau  sanclillée  par  les  jjrières  (lt>  TEglise. 
K\     Que  [ail  VFjjlise  pour  la  sancli^ier. 

Lille  y  emploie   la    prière,   le  signe   de  la   (?roix,   l'iuiili? 
sainte  et  le  saint  chrême. 

f.  Pourrail-oii  se- servir  d'une  aulre  eau  que  de  l'eau  hènile  ? 
On  ne  le  peut  pas  dans  le  baptême  solennel.        [l)ènile? 

g.  Dans  quelles  circomlances  peul-on  se  servir  d'une  eau  non 
Dans  le  cas  de  nécessité,  toute  eau  nalurelle  est  Jjonne. 

!i.     Sur  quelle  parlie  du  corps  faul-ll  verser  l'eau  ? 

11  faut  verser  l'eau  ^-ur  la  tête. 
i.     Mais  si  on  ne  pouvail   }'as  verser  l'eau  sur  la  lêle,  ou 


faudrail-il  la  verser 


[corps. 


Il  faudrait  la  verser  sur  une  di>s   parlii'S  princi[)ales  du 
j.      Esl-il  nécessaire  que  l'eau  louche  la  jiersnnnc  ? 

Oui,  cela  e?t  absolument  nécessaire. 
h.     En  quoi  consisle  la  forme  du  BapUUne  y  [tisanl. 

Elle  consiste  dans  les  j)arûles  que  l'on  })rononce  en  i>ap- 

Quelles  paroles  faul-il  prononcer  en  versant  l'eau  ? 

Je  te  baptise  au  nom  du  Père,  l't  du  Fiîs,  '-L  du  St-E?pril. 
:;i,    Qui  do  il  dire  ces  parole.:  ? 

Lu  même  jiersonne  qui  verse  l'eau. 
M.     En  quel  temps  faul-il  dire  ces  paroles  .* 

Dans  le  môme  temps  qu'on  verse  l'eau. 

202.   Quelle  intention  faul-il  avoir  en  baptisant  ? 
R.  En  baptisant,  il   faut  avoir   riiitenlioii  de  faire 
ce  que  fait  l'Eglise.  (1G77; 

a.     Si  on  ne  baptisait  que  pour  s'amuser,  le  baptême  serait-il 

[fait  l'Eglise. 


bon  ? 


Non,  puisqu'on  n'aurait  pas  l'intention   t]o  faire  ce  que 


i  S.iA, 
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h.     Quelle  cal  l'inlenlion  de  l'Et/lisf  en  ha\)Hsanl  ?    [l'Egl 
C'est  de   nous   faire  cliréliens — erfunts  de  Dieu  et  di 

c.     Le  Uaplcme  nous  eiviarjc-l-il  à  qucUiur.  chose  ?  (  1091-1093 
Le  Baplème  nous  enga|?e  jx'incipalemcnt  ù  (lt;ux  cliosos 
I  "  A  croire  ù  Jésus-CMn-isl  el  à  praliiiuer  sa  doclrino  ; 
î"  A  renoncer  à  Satan,  à  ses  pompes  et  à  ses  œuvres. 

iM.    Qu'esl-ce  que  croire  Jt'sus-Chrîsl  ? 
C'est  croire  qu'il  existe. 

oc,    QiCesl-ce  que  croire  à  Jésus-Clirisl  ? 


C'est  croire  tout  ce  qu'il  nous  a  en 


seiiiu'' 


tJcT 


rr.      Qu'esl-ce  que  croire  en  Jésus-Chrisl  ? 

f.)'est  :  !•  En  ci'oyant  mettre  en  lui  touli."  noire  conliunci' 
'l"  Le   rf'gardi'r  comme  notre   souverain   bien  et  noln 

dernière  fin. 
Qu'est-ce  <jiie  renoncer  au  démon  i  [.F.-C 

C'est  abandonnei'  son  i>.irti  pour  se  soumettre  à  la  lui  ili: 

h\\.   De  qui  est  couipûsé  le  parli  ilu  dthnon  ? 

Il  est  composé  de  tous  les  méchants,  des  hérétiques,  cl'' 

ii.      Quenlendez-vous  jia.r  les  pompes  du  démon  ? 
J'entends  les  maximes  et  les  vanités  du  monde. 

Jj.      Quelles  sonl  les  maximes  du  monde  ? 


Ce  sont  toutes  celles  qui  sont  opposées  à  l'Evangile. 


kk.    Quelles  sonl  les  vanilés  du  monde 


[chrét 


lenni.'. 


C'est  tout  ce  q.ni  est  opposé  à  l'humilité  et  à  la  mod( 


si; 


11.     Qn'enle)ule:--cous  par  les  ouvres  du  démon 


[ché: 


Par  lei;  rruvres  du  démon  j'entends  toutes    sortes  de  pé- 


airaii.  Oli  renonrons-nous  à  toutes  ces  choses  ?  (1080) 


II. 


'■C'est  au  bjjplème  ((ue  nous  renonijons  à  toutes  ces  cli 
Pourquoi  donne-l-on  des  parrains  cl  des  marraines  , 


OSOr 


C'est  :    1"  Pour  présenter  l'enfant  au  baptême 
'-!"  Pour  répondre  jiour  lui  à  Dieu  et  à  l'Eglise. 
o.      'Quelle  est  leur  obligation  ?  (1093-1095) 


[me 


ni: 


«Test  de  veilli.M'  à  ce  que  renfant  soit  lidèle  à  ses  cngage- 
y      Quelles  doivent  être  leurs  qualités  ? 

ils  doi\('nt  èti'C  catholiques  et  de  bonnes  mo^.urs. 
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Pratiques.  —  1.  Roiiouveler  do  iRmps  on  l(Mni)s  les 
jiroiiiessos  de  noire  baplùini!  «'t  les  observer  fiilôlenionl. — 1. 
EsUmtn' an-ilefsns  (lo  tout  l'Iionneiir  (ravoir  élé  mis  parle 
]ja[)lème,  au  nombre  des  enfant?  de  Dieu. 

Histoires.  —  !.  Vocal innyrAhrahani. — .1.  T.,  fli).  1 1  ;  2. 
Us  saints  Innocmls  baptisés  dans  Ifur  sanij. — X  T.,  fîg.  1  -  ; 
?,.  Mcessité  du  baplènic. — N.  T.fi'j.  17. 


GlIAinTRE  DEUXlKMi::. 
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De  la  Confirmation.    !ll!)l-l7!3i 

203.  (hC est-ce  (juc  la  Confinnniion  ? 

R.  La  coiifirinaliou  est  un  sacrement  rjui  donne  le 

Saint-Esprit  avec  Taljonrlance  de  ses  grâces. 
203  (bis).  Qu'est-ce  que  {/'  Sainl-Esprlt  ? 
R.  Le  Saint-Esprit  est  la  troisième  personne  de  la 

Sainte-Trinité. 

;i  i.   Qaels  sont  les  effets  de  la  Confirmation  ?  [^^râces  ; 

h  Elle  nous  donne  Je  Sl-Espril  avec  l'abondance  do  ses 

'l*  Elle  accroît  en  nous  la  grâce  sanctilianle  . 

■>  Elle  imprime  en  noire  âino  un  caraclère  ineiïarable; 

4»  Elle  nous  donne  la  force  de  conlesser  la  foi,  même  an 
péril  de  noire  vie. 
j.'i).  Que  recevons-nous  dans  la  Confirmation  ?  [grâces. 

Nous  y  recevons  le  Sainl-Esprit  avec  l'abondance  de  ses 
'■.     Le  Saint-Esprit  rient  dofic  habiter  en  nous  ? 

Oui,  le  Sainl-Esprit  vienl  habiler  en  nous  en  personne. 
'M.  N'acions-nous  pas  drjà  reçu  le  Saint-Esprit  y 

Oui,  nous  avions  d<;'Jà  reçu  le  Sl-Espi'it  dans  le  Baptf^me. 
<.'0.    Pourcjuoi  recevons-nous  le  Saint-Esprit  vne  seconde  fois  ? 

(]'est  pour  être  enrichis  de  l'abondance  de  ses  grâces. 
ii'.     Qu'entendez-vous  par  r  abondance  des  grâces  du  St-Espril  ? 

J'enl'ïnds  ses  sej)!  dons. 


':fyk'':é 


mm 


mi' M' 
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Quels  sonl  les  scpl  dons  du  Sainl-Espn'l  ?  1 1705-1713; 
L'esprit  do  sagesse  et  (riMlcHij-^nicc,  l'esprit  de  conseil 

et  de  force,  l'esprit  de  science  et  de  piété,  et  l'esprit  de 

crainte  du  Seigneur. 
Qu'est-ce  que  le  don  de  sagesse  ?        '      [choses  do  Dieu, 
C'est  un  don  qui  nous   l'ait  trouver  du   goùl   dans  lo< 
Qu'esl-ce  que  l'espril  d'intelligence  ?  [reli;^ifi!i, 

(Test  un  don  t\\n  nous  fait  comprendre  les   vérités  d"  li 
Qu'est-ce  que  Cesprit  de  ranseil  ?  [aller  au  ciel. 

C'est  un  don  qui  nous  f.iit  premlre  les  moyens  sûrs  pour 
Qu'est-ce  que  fi spril  de  force  ?  [salii'. 

(Test  un  don  qui  nous   fait   suriiiontcr  li'S   obstacles  an 
Qu'est-ce  que  le  don  de  sciinee  / 

C'est  celui  qui  nous  rend  éelaii-i'S  dans  li'S  voies  de  I):  •:;. 
Qu' est-ce 4] uc  l'esprit  de  pièlé  y  [idinaliii'. 

C'est  un  don  (|ui  nous  rend  le  service  do  Dieu   doux  ci 
Qu'est-ce  que  la  crainte  du  Seigneur  ? 
C'est  un  don  qui  nous  fait  craindre  de  d(''[)laire  à  Dieu. 


k. 


m. 


n. 


/^^ 


204.  Pourquoi  le  S((inl-f^spril  nous  csl-il  donné  du 
la  Confirmation  ? 

R.  Le  Saint-Esprit  nous  est  donné  dans  la  Gonlir- 
mation  pour  nous  rendre  parfaits  chrétiens. 

aa.    Que  devenons-nous  par  te  Baptême  '^ 

Par  le  Baptême,  nous  devenons  chrétiens. 

bb.  Que  devenons-nous  par  la  Confirmation  ? 

Par  le  ConHrmation  nous  devenons  jiarfaits  chrétiens. 

ce.    Quelle  différence  //  a-l-il  entre  un  chrétien  et  un  parfoi' 
chrétien  ? 
La  différence  qu'il  y  a  entre  un  enfiiut  et  un  homme  fail. 

205.  Comment  la  Confirmation  nous  rend-elle  par- 
faits chrétiens  ?  (1700-1702) 

ïî.  La  Confirmation  nous  rend  parfaits  clii tiens  eu 
nous  donnant  la  force  de  confesser  J.-G. 


mm  X 
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;k     Quelle  force  la  Coiifinnatiun  nous  diniiu-i-clle? 
Elle  nous  doiino  la  Ibrce  ihi  conresscr  Ji''sus-Clii'ist. 

206-  Qa  est-ce  ((ur  confesser  Jcsus-Clirisl  ^ 

R.  Confesser  Jésus-Clu'ist,  c'est  se  déclarer   liaute- 

meiU  pour  lui  el  pour  les  maximes  saintes  ([u'il 

nous  a  enseignées.  (45()-i()()i 

1.     Qn'esl-ce  que  se  déclarer  pour  Jèsus-Chrisl  ? 

(Test  fdiri3  connaUre  quo  nous  lui  npj)arlenons. 
b,     Commenl  devons-nous  )ious  déclarer  pour  lui  y 

Nous  dtnoiis  nou>*  doclarer  liaufetiiout  poui'  lui. 

(Ju'esl-ce  à  dire  haulenenl  '> 

C"o?l-à-i]iro  n'avoir  jamais  iionlo  do   pai-alU'i'  chrélitMis — 
quand  môme  il  s'agirait  dt3  noLi'e  vif. 
i.     iVi;  devons-nous  nous  déclarer  que  pour  Jésus-Chrisl  ? 

No'.ib  devons  aussi  nous  déclarer  pour  les  maximes  sain- 
tes qu'il  nous  a  enseignées. 
L    Qu'esl-ce  qu'une  maxime?  [conduite. 

{.'no  maxime  est  un    enseignentent  qui  sert  dtî  règle   de 
i.     Oa  sont  contenues  les  maximes  de  Jésus-CfiriH  ? 

Elle  sont  contenues  dans  le  saint  Evangile. 
.      Qu'esl-ce  que  confesser  la  foi  au  péril  de  sa  vie  ? 

C'est  être  prêt  à  verser  son  sang  plutôt  que  d'y  renoncer. 
1;.    Commod  appellc-t-on  ceux  qui  abandonnent  la  foi  ? 

On  appelle  apostats  ceux  qui  abandonnent  la  foi. 

Comment  appelle-t-on  ceux  qui  meurent  pour  la  foi  ? 

'Il  appelle  martyrs  ceux  qui  meurent  pour  la  loi. 

OT.  Jésus-Christ  exigc-t-ll  que  nous  nous  déclarions 
de  la  sorte  pour  lui  et  pour  sa  sainte  doctrine  ? 

p.  Oui,  Jésus-GlirisL  exige  que  nous  nous  décla- 
rions hautement  pour  lui  et  pour  sa  doctrine, — 
[lis  eu  I  puis([u'il  dit  dans  son  Evangile  qu'au  jour  du 
jugement  il  confesfera  devant  son  Père  céleste 
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reiix  qui  raiiront  confessé  devant  les  honinics.— 
et  qu'il  rougii'a  de  ceux  qui  auront  rou^i  de  Im 
ou  de  sa  doctrine.  (()65-G7'2) 


a. 


b. 


c 


<]. 


Pour  qui  dcrons-nous  nous  déclarer  ? 
Pour  J<^sus-Clirist  et  pour  ?a  (Joclrino. 
Qu'est-ce  qu'une  doctrine  ? 

Une  doctrine  est  un  enseignement.  [doctriiu! 

Pourquoi  devons-nous  nous  déclarer  pour  J.-C.  cl  pour  s: 
Parce  rfue  N.-S.  nous  en  fait  un  commandement. 
Commenl  savez-cous  que  Jésus-Christ  ea'iyc  que  mil: 

nou.:  déclarions  de  la  sorte  ?  {Evang!;^ 

Nous  lo  savons  parce  qu'il   le  dit  lui-même  dans  son 
Que  dit  Noire- Seigneur  dans  l' Evangile  ? 
"  Qu'il  confessera  ceux  qui  l'auront  confessé,  et  qu'il  p. 

niera  ceux  qui  l'auront  renié  devant  les  hommes.  " 
Qu'est-ce  à  dire   qu'il  confessera  ceux  qui  Tauronl  r. 

fessé  ? 
C'est-à-dire  qu'il  les  reconnaîtra  pour  ses  disciples. 
JJevaht  qui  les  confessera-t-il  de  la  sorte  ? 
Devant  son  Père  et  devant  les  anges  et  les  hommes. 
Quand  Notre-^dgneur  glorifiera-t-il  ainsi  ses  disciples 
C'est  particulièrement  au  jugement  général. 
Qu'est-ce  que  rougir  de  Jésus-Chrisl  ?  [gion.] 

C'est  avoir  honte  d'être  cin'étien  et  de  pratiquer  l.i  ro! 
Comment  N.-S.  IraHera-t-il  ceux  qui  auront  rougi  de  lui  A 
Il  rougira  d'eux  devant  son  Père  et  devant  les  anges  <:] 

les  liommcs.  (GG5-07'^i 

Pratiques.  —  1.  Ne  jamais  avoir  honle  de  pratiquer  deJ 
actes  de  religion, — toutes  les  fois  que  les  circonstances  le  (!•'•[ 
mandent, — mais  au  contraire  s'en  faire  honneur. —  '2.  Foui. 
aux  pieds  tout  respect  humain. 

Histoire.  —  Les  apôtres    confirment  à  Samari<:.  .-! 
ML  l't. 

208.  Pciy  qui  la  Confirmation  cst-clle  donnée  ? 

R.  La  Confirmation  est  donnée  parTévéque.  (17031 


f. 

g- 
h. 

i. 
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a.    Pourquoi  snnl-ce  les  ('vrques  qui  lionne  la  Confirmalion  ? 

l'.irco  ((u'ils  oui  la  plônilude  du  sact-rdoci*. 
1).    Qu'csl-tr  que  le  sacerdace  ? 

Le  sacerdoce  est  la  même  chose  que  la  prèlrise. 

209.  Oi.tclU's  so)it  les  principales  cén'nuviics  que 
fi'Vi'iiac  emploie  pour  confère)'  ce  seicrenicnt  ? 

11.  Pour  con forer  la  Goiinrinalioii  révoque  eniploio 

les  cérémonies  suivantes  : 

lo.  Il  prie  pour  ceux  qu'il  va  coufiriuer. 

'lo.  Il  impose  les  mains  sur  eux. 

;]o.  Jl  leur  fait  une  onction  sur  le  froul.  eu  forme 
(le  croix,  avec  le  saint  chrême. 

\o.  Il  fait  sur  eux  le  signe  de  la  croix. 

Jo.  Il  les  touche  sur  la  joue,  comme  s'il  leur  don- 
nait un  petit  soulllet  en  disant  :  Que  la  paix 
soil  avec  vous. 

|210.  Pou.rquoi  l'évèque  rècile-l-il  des  prières  ? 

|R.  L'évoque  récite  des  prières  pour  demander  au 
Saint-Kspril  de,  descendre  sur  ceux  qu'il  va  con- 
firmer. 

la.    Qu'est-ce  que  l'évèque  demande  dans  sa  prière  y 

Que  le  Saint-Esprit  descende  sur  ceuxciu'il  va  confirmer. 
Est-ce  que  le  Sainl-Espril  descend  sur  ceux  qui  sonfcon- 
firnifs  ?  [de  bonnes  dispositions. 

Oui,  il  descend  sur  ceux  qui  reçoivent  le  sacremenl  avec 
En  quel  êlcU  faul-il  êlre  pour  recevoir  la  Confirmalion  ? 
Il  faut  être  en  état  de  grâce. 
Pourquoi  faul-il  êlre  en  èlal  de  grâce  ? 
Parce  que  c'est  un  sacrement  des  vivants. 
Quelle  esl  la  seconde  chose  que  fait  l'ècèque  ? 
Il  impose  les  mains  sur  ceux  qu'il  va  coufirmrr. 
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211.   Qif  siijnilk  l'imposilioit  des  HKiins  (^(11  fuil  sur 

eux  ? 
R.  Ji'iiiiposilion  des  mair.s  ({ii'il  fait  sur  eux  si,^qii(i,' 

que  lo  Saiul-Ks[)ril  \\on'.  reposer  <laus  ràine  d" 

ceux  qui  roroivent  c(î  sacieiutMiL  avec  de  bouins 

dispositions. 

a.  Qn'vsl-ce  qiù'iniwser  les  mains  ?  ' 
C'est  les  étendre  sur  Irs  i)Mrsoiiiii's  à  coiillrmor. 

b.  Qu'arrive-l-il  à  (riLc  qui  rcroircnt  cr  sacrcnirnl accc :h,\ 

bonnes  disposilinns  ? 
Le  Saint-lCsprit  vidii  reposer  djins  Ir-iir  àmo. 
oc.    Le  Sauil-Espril  csl-il  Diru.  ? 

Oui,  le  Sainl-Esiiril  est  Dieu. 
d.     Cesl  donc  Dieu  qui.  vienl  reposer  dans  leur  à  me  ? 

Oui,  c'est  Dieu  en  personne  qui  vient  rejioser  (laiis  h: 
ee.    Quelle  est  la  Iroisième  cèrèinonie  ?  [àiii'.j 

L'évèque  lait  une  onction  sur  le  front,  (mi  l'orme  île  croix,] 
avec  le  saint  chrême. 

212.  QiCcst-ce  que  le  saint  chrême^  avec  lequel  il  fa? 

une  onction  au  front  ? 
R.  Le  saint  ciirème  est  un  composé  d'huile  et di^i 

Jjaume  que  Tévèque  consacre,  cha([ue  aiuiée,  le| 

Jeudi-Saint. 

a.  'Qui  a  le  droit  de  consacrer  le  s.iinl  chrême  ?       [cln''':ii'' 

Il  n'y  a  que  Tévèque  q\ii  ait  le  droit  de  consacrer  le  saint] 

b.  En  quel  temps  révéque  fait-il  celte  consécration  ? 
L'évoque  fait  cette  consécration  le  Jeudi-Saint. 

c.  J)e  quoi  le  saint  clircmc  est-il  composé  'i 
11  est  composé  d'huile  d'olive  et  de  bau  lie. 

d.  Que  signifie  V huile  ?  [Kspritl 
L'effusion,  l'abondance,  et  la  douceur  des.gràces  duSlj 

e.  Comment  Vhuile  sigjiific-t'elle  ces  effets  '^ 
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l'ai  la  vcrlu  qu'ollo  n  (1*3   s'étondro,  do  pénétrer,  d'éclai- 
rer, do  nourrir  ot  d'adoiuir. 
(Jua  siijnifie  h  baume  ?  [tion  «lu  p<'^clié  ; 

I»  Quo  lu  gràco  du  Sl-Ks|»rit  pr<''servo  rànie  do  la  corru|- 
'2"  Quo  lo  confirmô  doil  ivpaiidro  la  lionne  odeur  de  .I.-C 
Comment  le  baume  c.rprime-l-il  ces  effets  ? 
P.ir  la  vorlu  (ju'il  a  do  pri'^orvcr  do  la   coi'i'uplion  et  i\ii 
ivpandro  uno  odeur  agn-ablo.  [Jésus-Christ. 

Co}timcnt  le  confirme  Ooit-il  répandre  In  bonnne  odeur  de 
l'ur  la  |)rali([Uo  des  verlus  dont  Tod-ur  du  baume  est  lu 

loigniilcalion. 
Oii  févêque  fait-il  cette  onction  avec  le  saint  chrême  '* 
11  la  fait  sur  lo  IVoiil  de  celui  ({u'il  conllnne. 

;)3.  Pourquoi  tèrcuuc  fnit-il  une  onction  sui'  le  front 
de  celui  qu'il  confirme  f 

.  L'évequo  fait  une  onction  sur  lo  front  pour 
marquer  que  celui'  qui  est  confirmé  ne  doit 
point  rougir  do  professer  la  foi  et  les  saintes 
maximes  de  Jésus-Christ. 

Pourquoi  fait-il  celte  onction  sur  le  front  y  [ràmo. 

Parce  que  le  front  est  comme  le  siC'ge  des  senlimonls  do 
1.   En  quelle  forme  Cévéque  fait-il  cette  onction  y 
11  la  fait  en  forme  de  croix. 

l'ourquoi  la  fait-il  en  formai  de  croix  y        [croix  de  J.-G. 
Pour  marquer  (pie  la  vertu  du  sacrement  vient   do  la 
()(/(7/t!  est  la  quatrième  cérémonie  ? 
li'évèque  fait  sur  les  conlirmés  le  signe  de  la  croix. 

|14.  Pourquoi  Cévêquc  fail-il  sur  eux  le  si'jnc  de  (a 
W'oix  ? 

Il  fait  sur  eux  le  signe  de  la  croix,  pour  marquer 
que  toute  la  verlu  do  ce  sacrement  vient  de  la 
croix  et  de  la  la^sion  de  Jésus-Christ. 
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n.     fyoh  vii'nt  In  rr)  lu  <h'  lous  h's  sacirmi'fUs  f 

Kilo  vient  (!•'  la  croix  et  do  l.i  passion  <lo  Jt''sus-(;iiri«.l. 

b.  Qurllcs  paroles  l'cvcrjim  profioncc-l-il  en  donnant  la  ct,n- 

l'irmalion  ?  [siictTinent. 

Il  proMoiic»)  des    pirolos  <|ui    expriinoiit   les   cirais  do  (• 

c.  Quels  sont  les  clfels  de  ce  sarremenl  ? 
C'est  :  h  do  nous  donnor  le  Saint-Esprit  ; 

•J»  Do  nous  rendre  pnrfails  olnviions  ; 

iJ"  Do  nous  lairo  eonfossor  la   foi  do  .lésus-CliriM 

mémo  au  i)t''ril  do  notre  vie  ; 
V  D'imprinior  dans  l'âme  un  caractère  irn.'fra'jah!' 

d.  Quelle  esl  la  cinquième  cérémonie  ? 

L'évÎ!i]UO  touclio  les  conlirinés  sur  la  joue,  oomni'j  s'il 
leur  donnait  un  jiolit  soutll'H. 

216.  Poiiviiuol  l^éoéf/ue  donnc-l-H  aux  confirmée,  nr 
pclil  soii/flct  ? 

R.  L'éviMiuo  donne  nn  petit  sonlHct  anx  confiriués. 
pour  leur  a|)[)i't)n(lro  (ju'nn  chrôtien  doit  (Hr^î 
prrt  à  soiiiVrii  tontos  sortes  (Valtronlri  et  do  pei- 
nes, pouf  la  loi  do  Josiis-Glirist. 

a.  Qu'est-ce  que  l','c>q\ie  donne  aux  confirmés  après  luh-l 
avoir  fait  ronction  sur  le  front  ? 

Il  leur  donne  un  léger  soufllet. 

b.  Que  dit  Vévéque  en  donnant  ce  léqer  soufflet  ? 
11  leur  dit  :   Que  la  paix  soit  avec  vous. 

c.  Pourquoi  leur  dil-il  ces  paroles  ?  '         [en  paix 
C'est  pour  les  avertir  que  les  chrétiens   doivent  ^'''iilf  -J 

tld.  .1  quoi  un  chrélien  doil-il  toujours  être  dispo  •'•  '> 

A  souffrir  toutes  sortes  d'alTronls  et  de  p«  .m  .l.-Cj 

ee*.  Comment  les  chrétiens  doivent-ils  se  venge        s  affroni-^l 
En  les  rocevanf    patiemment  et  en  pardo:iii.jnt  >'    im\ 
cœur. 
ff.     De  quoi  les  saints  se  glorifiaient-ils  ? 

I)  être  couverts  d'opprobrrs  poiu"  l'amour  de  Jésus-(ilirs!.j 
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216.  ÇiiillC''*  dispositions  fnul-il  apporlrr  à  la  Con- 
firmation ? 

\\.  Los  principales  disposilions  ({n'il  faut  apporlor 
ù  la  Coiilirmatioii  sont  :  lo  la  connaissaiico  des 
inyslî'i'os  de  la  reliLiion  ;  "20  l'état  do  ^M'Ace  ;  3q 
un  grand  désir  do  recevoir  lo  Saint-Hsprit. 

aa.  Quel  est  la  premii'rc  disposition  ?  [gion. 

C'est  la  connaissance  dos  principaux  mystères  do  la  reli- 
bb.  Quels  sont  ces  mi/slères  ?  [HcdtMnplion. 

Los  mystères  do  la  Sto-Trinité,  de  rinoarnalion  et  do   la 
ce.  Quelle  est  ta  (teuxihne  disposition  ? 

Cost  d'iHre  en  état  do  gnlco.  [vent-ils  le  Si- Esprit  'f 

i.    Cmx  qui  nroivent  la  Con/iroiation  en  péché  mto-let  riroi- 

Ils  re^'oivent  le  car.ictère   mais  ils    ne   roeoivMit    pas  le 
Saint-Esprit. 
e.    Combien  de  fois  prut-on  recrroir  la  confinnalinn  'f 

Ou  ne  peut  r«'0".'voir  la  Conllrm.ition  qu'une  seule  fois. 
*■.     Ceux  qui  lu  rrroivcnl  en  péché  oiortel  ne  pourront  donc 
plus  recevoir  le  Soinl-Esprit  ?  [^'ràce. 

Ils  en  reçoivent  les  eirets  (puiiid  ils   recouvrent  l'état  de 
i:j.  Quelle  est  la  troisième  disposition  5* 

C'est  un  graml  désir  de  reeevoir  le  Saint-Esprit. 

217.  Est-ce  ofl'cnscr  Dira  que  de  ne  pas  recevoir  la 
Confirmation  ?  (1704) 

R.  Oui,  c'est  cerlainenient  otïenser  Dieu  qno  de  no 
pas  recevoii'  la  Confuinalion   par  sa  l'auto,  par 
négligence,  ou.  ce  qui  est  bien   pis,   par  mépris 
u  par  attachement  au  pcché. 

Ce  sacrement  est-il  absolument  nécess  tire  pour  être  sauvé  ? 
Non,  ce  sacrement  n'est  pas  absolument  nécessaire  pour 
être  8r  ivé. 
f.lir  st-B'*    ^^'  fend-on  coupable  en  ne  recevant  pis  ce  sacrement  ? 
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On  se  rend  coupable  en  trois  occasions. 

c.  Quelle  cal  la  première  occasion  ? 
Quand  on  ne  le  reçoit  pas  par  sa  faute. 

d.  Quelle  esl  la  seconde  occasion  ? 

C'est  quand,  par  négligence,  on  ne  le  reruil  ims. 

e.  Quelle  est  la  manière  la  jnus  coupable  ? 

C'est  quand  on  néglige  de  le  recevoir,  \hu'  mépris  on  j  r.r 
attachement  au  péché. 

e.  Qu'enlendez-vous  par  l'aHache  au  pèche  ? 
C'est  quand  on  ne  veut  -pas  s'en  corrigei'. 

f.  Quels  sont  les  fruits  du  Sai/d-Espril  > 

11  y  en  a  douze  :  l»  la  charité,  1"  la  joie,  3"  la  i)aix,  4'  !:i 
patience,  5"  la  bénignité,  0»  la  bonté,  7»  la  longanimit'-, 
(S"  la  douceur,  1)°  la  foi,  10°  la  modestie,  1 1"  la  conli- 
nence  et  l^»  la  chasteté. 

g.  Pourquoi  appelle-l-on  ces  vcrlus  fruits  du  Sainl-Esprii  '! 
Parce  que  ce  sont  les  grâces  du  Suint-Esprit   qui  los 

font  germer  dans  nos  cœurs. 

ir.    Que  faul-il  faire  pour  les  faire  croitrc  'f 

Il  faut  les  cultiver  soigneusement. 

i'.     Comment  faut-il  les  cultiver  y 

11  faut  les  cultiver  parla  nrièrc,  par  les  actes  de  ces  v-r- 

tus  et  par  les  sacrements. 

Pratiques.  —  I.  Combattre  couragcui^i^mt'nt  coulro  j.'s 
ennemis  (U3  la  foi  ;  —  '2.  Confesser  et  ])iMli(]U(M'  ouverl-MU'^nl 
la  religiun  ;  —  3.  Vivre  plus  saintement  (prauparavani. 

Histoires.  —  l.  Ln  foi  du  cenlenier. — A'.  7'.,  //.'/,  -  i  ; 
*?.  Daniel  dans  la  fosse  aux  fions. — A.  T.,  fit/.  K'I 

CHAPITRI-:  TRUlSiKMK 

De  r Eucharistie. 

218.  (J^t'(^'st-ce  que  ri'Àicharii'lic  ? 
R.  L'Eucliaristie  est   uii  sacrement   qui   conliL'Oi 
réellement  et  en  vérilé  le  corps,  le  sang,  Tànie  et 
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la  divinité  de  Jésus-Christ  sous  les  espaces  du 
pain  et  du  vin. 

aa.  Quel  esl  le  plus  nécessaire  des  sacrements  ? 

Le  plus  nncessaire  des  sacrements  c'est  le  Baptême. 
bb.  Quel  esl  le  plus  grand  des  sacrements  ? 

Le  plus  grand  des  sacrements  e'est  rEucharistie. 
ce.  Pourquoi  l'Eucharistie  est-elle  le  plus  grand  des  sacre- 
ments ?  [sacrements. 
Parce  qu'elle  contient  Jésus-Clirist,  l'auteur  môme  des 
dJ.  Que  veut  dire  le  mol  Eucharistie  ? 

Le  mot  Eucharistie  veut  dire  action  de  grâces. 
I.    Pourquoi  ce  sacrement  s'appelle-t-il  Eucharistie  ? 

On  appelle  ce  sacrement  Eucharistie  pour  trois  raisons  : 
l*  Parce  que  Jésus-Christ  en  l'instituant,  rendit  grâces  i 
Dieu  son  Père  ;  [grâces  à  Die*  ; 

1»  Parce  qu'on   ne  doit  point  le  recevoir,  sans  rendre 
3»  Parce  que  c'est  un  excellent  moyen  pour   remercier 
Dieu  de  ses  grâces. 
If.    Quels  autres  noms  donne-l-on  encore  à  ce  sacrement  ? 
On  l'appelle  encore  :  le  saint  sacrement,  le  sacrement  de 
lautel,  la  sainte  hostie,  le  pain  du  ciel,  le  pain  det 
anges,  la  sainte  table,  eto. 
Pourquoi  l'appellc-t-on  le  saint  sacrement  par  excellence  ? 
Parce  qu'il  contient  Jésus-Christ  le  Saint  des  saints. 
!i.    Pourquoi  le  sacrement  de  V autel  ? 

Parce  qu'il  est  consacré  et  ofTert  sur  raulel. 
\    Pourquoi  V appellc-t-on  la  sainte  hostie  ?  [monde. 

Parce  que  J.-C.  y  est  offert  en  sacrifice  pour  le  salut  du 
].    Pourquoi  le  pain  du  ciel  et  le  pain  des  anges  ? 

A  cause  de  la  pureté  qu'il  exige  dans  ceux  qui  s'en 

nourrissent. 
Pourquoi  appelle-l-on  ce  sacrement  la  sainte  table  ? 
Parce  que  N.-S.  s'y  donne  à  nous  comme  nourriture. 
Comment  V Eucharistie  cordienl-:'lle  Jésus-Christ  ? 
KlJe  le  contient  réellement  ot  en  \ér:l-\ 
11 
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Pourquoi  cUleS'VOUs  réellement  ?  [lueri!. 

Parce  qu'on  y  reçoit  J.-C.  môme  et  non  par  la  foi   seul'. 
Pourquoi  ajoutez-vous  et  en  vérité  ? 
Parce  (jne  l'Eucharistie  n'est  ni  l'image,  ni   la  llgiuv, 
mais  la  i)ersonne  môme  de  Jésus-Christ. 

219.  Oà  se  fait  le  sacrement  de  r  Eucharistie  ? 

R,  Le  sacrement  de  F  Eucharistie  se  l'ail  à  ii 
Sainte  Messe. 

220.  Par  quelles  paroles  ? 

R.  Par  les  paroles  que  le  prêtre  prononce,  au  nom 
de  Jésus  Christ,  sur  le  pain  et  sur  le  vin,  qiii 
sont  la  matière  de  ce  sacrement. 

A  quel  moment  de  la  mt'.sse  se  fait  l'Eucharistie  'f 

Klle  se  fait  vers  le  milieu  de  la  sainte  messo. 

Comment  ce  moment  s'appelle-t-il? 

Clo  moment  s'appelle  la  consécration. 

Pourquoi  ayite-t-on  la  cluchclte  à  la  consvcraliun  'f 

(^est  pour  avertir  les  lidèles  d'adorer  J.-C.  présent. 

Pourquoi  s  inclinc-t-on  à  la  consécration  y 

C'est  pour  adorer  J.-C.  présent  dans  la  sainte  hoslie. 

Que  veut  dire  te  mot  consécration  ? 

11  veut  dire  l'action  par  laquelle  le  prêtre  change  le  jaii 

et  le  vin  au  corps  et  au  sang  de  Jésus-Christ. 
Quelles  sont  les  paroles  de  la  consécration  'f 
"  Ceci  est  mon  corps — Ceci  est  mon  sang.  " 
Qui  a  institué  le  sacrement  de  V Eucharistie  't 
C'est  J.-C.  qui  a  institué  le  sacrement  de  l'Euchari^tiH. 
hh.  Queljour  J.-C.  a-t-il  institué  le  sacrement  de  l' Eu  char  i  si'/.  '  j 
11  l'a  institué  le  Jeudi-Siint,  la  veille  de  sa  mort. 
Comment  t'institua-t-il  f 
l»  Il  prit  du  pain,  qu'il  changea  en  son  corps  ; 
2»  Il  i»rit  du  vin,  qu'il  changea  en  son  sang. 
A  qui  donnn-t-il  soii  corps  et  son  sang  ? 
Jésus-Christ  donna  son  corps  et  son  sang  à  ses  Apùtresj 
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Apùtr-^! 


kk.   Quel  pouvoir  leur  donna-l-îl  en  même  temps  ? 

De  changer  le  pain  en  son  corps  et  le  vin  en  son  sang. 
II.    Par  quelles  paroles  leur  donna-t  il  ce  pouvoir  'f 

Par  CCS  paroles  :  "Fuites  ceci  en  mémoire  de  moi.  " 
mm. .4  qui  les  Apôtres  ont-ils  communiqué  ce  pouvoir. 

lis  l'ont  communiqué  Aux  évoques  et  au.x  prêtres. 
11,     Tous  les  prêtres  ont  donc  le  pouvoir  de  chamjer  le  pain  au 

corps  et  le  vin  an  sang  de  Jésus-Christ  'i 

Oui,  tous  les  prêtres  ont  ce  pouvoir. 
0.    Quand  est-ce  que  les  prêtres  font  usage  de  ce  pouvoir  ? 

Les  prêtres  foni   usage  de  ce  pouvoir  quand  ils  disent  la 

sainte  messe. 
\K    N'y  a-t-il  que  les  prêtres  qui  aient  ce  pouvoir  ? 

Oui,  il  n'y  a  que  les  prêtres  qui  aient  ce  pouvoir  ? 

Au  )iom  de  qui  les  prêtres  prononcent-ils  les  paroles  de 

la  consécration  ? 

Ils  les  prononcent  au  nom  de  Jésus-Clirist. 
iT.    Quelle  est  la  matière  de  ce  sacrement  ? 

ÏAi  i)ain  et  le  vin  sont  la  matière  de  l'Eucliarislie. 
-.   Quelle  est  la  forme  de  r Eucharistie  ? 

Ces  paroles  :  "  Ceci  est  mon  corps — Ceci  est  mon  sang," 

Pratiques.  —  1-  xVdmirer  la  puissance  dont  sont  revêtus 
les  prêtres  de  clianger  le  ))ain  et  !e  vin  au  corps  et  au  sang 
ileJ..C. — 2.  Considérer  quels  devoirs  impose  l'institution  de 
loM  auguste  sacrement. 

Histoires.  —  !.  L'eau  du  Ni    :}ianiêc  en  sang.— A.  7"., 
BiV- 31)  ;  'l.  L'eau  changée  en  vin  auj  nocis  de  Cana.  —  N.  T., 

\ifj.  10. 

^21.  Quelle  est  lu  roiu  des  p  ivoles  delà  consccralionf 
\.  Par  la  vertu  dos  paroles  de  la  consécration,  ie 

pain  est  changé  an  vrai  corps,  et  le  vin  an  vrai 

sang  de  Jésus-Christ. 

Qu'y  a-l-îl  sur  l'aulel  avant  la  consécration  ?  [tel. 

Avant  la  cons'cration  il  y  a  du  pain  et  du  \in  sur   l'au- 
Qiùj  a-i-il  sur  l'aulel  après  l>i  consécrailon  '* 
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c. 


b. 


Il  y  a  le  corps  et  le  sang  de  Jésus-Christ. 
En  quoi  est  changée  la  substance  du  pain  ? 
Klle  est  changée  en  la  substance  du  corps  de  Jésus-ChriM. 
d.     En  quoi  est  changée  la  substance  du  vin  ? 

Elle  est  changée  en  la  substance  du  sang  de  Jésus-Christ 

222.  Comment  appelle-t-on  ce  changement  ? 

R.  On  appelle  ce  changement  transsubstantiation. 

223.  Que  veut  dire  le  mot  transsubstantiation? 

R.  Le  mot  transsubstantiation  veut  dire  changement 
d'une  substance  en  une  autre. 

a.     Comment  se  fait  ce  changement  ? 

Il  se  fait  par  les  paroles  toutes  puissantes  de  Jésus-Christ. 

Est-ce  J.-C.  qui  prononce  les  paroles  de  la  consécration} 

C'est  le  prêtre  qui  prononce  les  paroles  de  la  consécration. 

Quelles  sont  les  paroles  de  la  consécraiion'i 

"  Ceci  est  mon  corps. — Ceci  est  mon  sang." 

C'est  donc  le  corps  du  prêtre  qui  est  dans  V Eucharistie 

Non,  parce  que  le  prêtre  prononce  les  paroles  au  nom  lo 

Jésus-Christ. 
C'est  donc  comme  si  Jésus-Christ  les  prononçait  lui-mêmf^. 
C'est  exactement  la  même  chose. 
Donnez-nous  des  exemples  de  transsubstantiation. 
La  verge  de  Moïse,  changée  en  serpent  —  L'eau,  chan-j 

gée  en  vin,  aux  noces  de  Gana,  etc. 
Sont-ce-là  de  vraies  transsubstantiations  ? 
Ce  ne  sont  que  des  ligures  pour  nous  aidera  admettrai 

celle  de  l'Eucharistie  ;  —  unique  en  son  genre. 

Pratiques. —  1.  Soutenir  dans  un  profond  respect  fin 
présence  de  la  sainte  Eucharistie. — 2.  A  la  consécration,  s'in- 
cliner profondément  pour  adorer  N.-S.  J.-C. —  au  saint  sam- 
ment.  , 

Histoires.  —  Osa  frappé  de  mort.— A.  T.,  ffg.  100;  2.  b\ 
manne  figure  de  t' Eucharistie.— A.  T.,  fîg.  43. 

224.  Ne  restc-t-il  rien  de  la  substance  du  pain  et  (h\ 
vin  après  la  consécration  ? 
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R.  Non,  il  ne  reste  rien  de  la  substance  du  pain  et 
du  vin  après  la  consécration  ;  il  ne  reste  que  les 
espèces  ou  apparences. 

a,    f  a-l-il  encore  du  pain  dans  Vhosl  ie  après  la  consécration  * 
Non,  il  n'y  a  plus  de  pain  dans  l'hostie,  après  la  conséj 

cration. 
Ya-l'il  encore  du  vin  dans  le  calice,  après  la  consécration  * 
Non,  il  n'y  a  plus  de  vin  dans   le  calice  après  la  censé - 
Que  reste-t-il  donc  après  la  consécration  t  [cration. 

Il  ne  reste  plus,  du  pain  et  du  vin,  que  les  espèces  ou 
apparences. 

225.  Qu'entendez-vous  par  les  espèces  ou  apparences 

du  pain  et  du  vin  ? 
R.  Par  les  espèces    ou  apparences  du  pain   et  du 

vin,  j'entends  ce  qui  apparaît  à  nos  yeux  ou  à 

nos  autres  sens,  comme  la  figure,  la  couleur, 

l'odeur  et  le  goût. 

aa.  Quels  sont  les  sens  ?  [ou  toucher. 

Il  y  en  a  cinq  :  la  vue,  l'ouïe,  l'odorat,  le  goût  et  le  tact 
Qu'entendez-vous  par  la  figure  dans  V Eucharistie  ? 
J'entends  la  rondeur  du  pain  et  celle  du  vin  dans  l9 
calice. 

Qu' entendez-vous  par  la  couleur  ? 
J'entends  la  blancheur  du  pain  et  la  rougeur  du  vin. 
Qu'entendez-^ous  par  le  goût  f 
J'entends  la  saveur  du  pain  et  du  vin. 
Comment  appelez-vous  toutes  ces  choses  qui  restent  sensi' 

blés  dans  l'hostie  el  dans  le  calice  ? 
On  appelle  toutes  ces  choses  espèces  ou  apparences. 

26.  S'il  n'y  a  plus  ni  pain  ni  vin  après  la  consécra 
(ion.,  qu'y  a-t-il  donc  dans  le  sacrement  de  l'Eucha- 
i'islie  ? 
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J{.  Il  n'y  a  dans  le  sacrement  de  rEucliarislie  que 
le  corps  et  le  sang  de  Jésns-GIirist  sous  les  a[i[)a- 
rences  du  pain  et  du  vin. 

aa.    Que  voil-on  dans  une  hoslie  non  consacrée  ? 

Dans  uno  hostie  non  consacrée  on  voit  du  pain. 
l-»b.   Que  voil-nn  dans  une  hoslie  consacrée  ? 

On  ne  voit  plus  que  les  espèces  du  i^ain. 

Que  voil-on  dans  le  calice  acanl  la  consccralion  ? 

Avant  la  consécration,  on  voit  du  vin  dans  le  calir  ■. 

Que  voil-on  après  la  consccralion  y 

Après  la  consécration,  on  ne  voit  plus  que  ruspèoe  du 
vin  dans  le  calice. 

Pourquoi  ?ie  voil-on  n^  le  corps  ni  l'i  sang  de  Jcsus-Chrisi! 

Parce  qu'il  sont  cachés  sous  les  espè^^ps  du  pain  et  du  vin. 

227.  Esl-ce  que  le   corj)s   et  le  sarig   de  Jcsus-Chrisi 

sont  S('j)a]'cs  dans  fEuchdristic  1 
R.  Non,  le  corps  et  le  sang  de  .Îésus-Clnist  nt^  son! 

pas  séparés  dans  rEucliarislie:  .lésus-Chrisi es' 

tout  entier  sous  i'espèce  du   pain  et  tout  entier 

sous  Tespèce  du  vin. 

En  quoi  le  pain  esl-il  change  par  la  consccralion  ? 

Le  pain  est  changé  au  corps  de  .Iésus-(ihri?l. 

Le  pain  esl-il  aussi  changé  au  sang  ? 

Non,  le  juiin  n'est  point  changé  au  sang  de  Jésus-Chri?!.j 

//  n'y  a  donc  que  le  corps  de  J.-C.  sous  r  espèce  du  pain'. 

Le  sang  s'y  trouve  aussi  par  une  suite  nécessaire. 

Qu'enlendcz-vous  par  celle  suite  nécessaire  ? 

J'entends  que  Jésus-Christ,  étant  vivant,  ton  corj  ?  i:.'j 

peut  être  séparé  de  son  sang. 

Le  corps  se  Irouvc-l-il  aussi  sous  les  espèces  du  vin  .' 

Oui,  ■]  s'y  trouve  aussi  par  la  même  raison. 

L'dme  et  la  divinilé  sonl-elles  aussi  dans  CEucharisiiC- 

Oui,  elles  s'y  trouvent  aussi  par  le  même  motif. 


a. 


e. 
f. 


DE  l'eiicharistik.  161 

t.     Ou  Jésus-Chrisl  se  Iroiive-I'il  tout  enlicr  f 

Il  se  trouve  tout  entier  sous  chaquo  opi^t-co. 
;,    Pourquoi  csl-il  ainsi  tout  entier  ? 

I*.u'ce  qu'il  ne  jx'ul  pas  être  divis»'. 

Pourquoi  np,  peul-il  pas  cire  divisé  r* 

Parce  qu'il  e-^t  vivaitl  «'t  glorieux. 

228.  Celui  qui  nr  reçoit  rjiCunr  rspirr^  wçoil  donc 
autant  que  celui  qui  reçoit  les  deux  espèces  ? 

Pi.  Oui,  celui  qui  ne  reçoit  qu'une  espèce,  par 
exemple  l'espèce  du  pain,  qu'on  appelle  la  sainte 
hostie,  reçoit  Jésus-Christ  tout  aussi  bien  que  ce- 
lui qui  reçoit  les  deux  espèces  du  pain  et  du  vin, 
parce  que  Jésus-Christ  est  tout  entier  sous  cha- 
cune des  espèces. 

a.    Que  dicise-t-on  quand  on  divise  l'hostie  ?  [';o  du  vin. 

On  divise  Pespèce  du  pain. — Il  en  est  de  ni<*'m.jde  Pes|>i> 
(]h' est-ce  que  Jésus-Chrisl  tout  entier? 
C'est  son  corps,  son  sang,  son  âme  ?t  sa  divinitr. 
Que  reçoit  celui  qui  communie  sous  1rs  espèces  du  pain  ? 
Il  reçoit  Jésus-Chrisl  tout  entier.  [ces  du  vin. 

Que  recevrait  celui  qui  ne  communierait  que  sous  les  espè- 
Il  recevrait  aussi  Jesus-Christ  tout  entier. 
Que  reçoit  celui  qui  communie  sous  les  deux  espèce  ? 
11  ne  reçoit  également  que  Jésus-Cilu'ist  tout  entiei-. 

|229.  Mais  quand  les  espèces  soûl  parlaqres,  J.-C.  est- 
il  aussi  tout  entier  sous  chaque  partie  ? 

\l\.  Oui,  quand  les  espèces  sont  paitagées,  J.-C.  est 
aussi  tout  entier  sous  chaffue  paitie.  Ainsi,  en 
communiant  avec  la  moilié  d'une  hostie,  on  re- 
çoit autant  qu'en  communiant  avec  une  hostie 
entière. 
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QUBSTIOMNAIRE 


a.  Mais  si  une  rf-îj  parties  était  très  petite  ? 

J.-C.  y  serait  tout  entier,  pourvu  qu'elle  fût  sensible. 

b.  Si  le  prêtre  donnait  plusieurs  hosties,    que  faudrail-il 
Les  recevoir,  comme  s'il  n'y  en  avait  qu'une.  [faire  ? 

230.  Pourquoi  appelle-t-on  l Eucharistie  le  Saint- 
Sacrement  f 

R.  On  appelle  l'Eucharistie  le  Saint-Sacrement ^]\m- 
ce  qu'il  est  le  plus  saint  des  sacrements. 

231.  Pourquoi  dites-vous  que  r  Eucharistie  est  If 
plus  saint  des  sacrements  ? 

R.  Je  dis  que  TEucharislie  est  le  plus  saint  des 
sacrements,  parce  qu'elle  ne  contient  pas  seule 
ment  la  grâce,  comme  les  autres  sacrements, 
mais  Jésus-Christ  lui-même,  qui,  étant  Dieu,  est 
la  sainteté  même  et  la  source  de  toute  grâce. 

ca.   Quelles  grâces  contiennent  les  sacrements  ? 

Chaque  sacrement  contient  une  grâce  qui  lui  est  propre. 
b.     V Eucharistie  ne  contient-elle  que  la  grâce  ? 

L'Eucharistie  contient  non  seulement  la  grâce  mais,  J.-C, 
Jui-même  la  source  de  toute  grâce. 
d.     De  quoi  Jésus-Christ  est-il  la  source  ? 

J.-G.  est  la  source  de  toute  grâce  et  de  toute  sainteté. 
d.     Qu' entendez-vous,  en  disant  que  Jésus-Christ  est  la  sour- 
ce de  toute  grâce  et  de  toute  sainteté  ?  f  lui  | 

J'entends  que  toute  grâce  et  toute  sainteté  viennent  dr 

232.  La  présence  réelle  de  Jésus-Christ  dans  le  SaiiU- 
Sacrement  exige-t-elle  quelque  chose  de  nous  ? 

R.  Oui,  la  présence  réelle  de  Jésus-Christ  dans  h\ 
très  Saint-Sacrement  exige  tout  notre  respect  et] 
toutes  nos  adorations.  (1820-1825) 
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H.  Oii  particulièrement  devons-nous  montrer  noire  respect 
pour  Jésus-Christ  ? 
G'osl  particulièrement  à  l'église  Pt  dans  lei^  chapelles. 
bb.   Pourquoi  à  Véil  S  •  pluliU  qu'ailleurs  ? 

Parce  que  N.-S.  y  réside  au  très  Sainl-Sacrement. 
c.    Ne  doit-on  respecter  que  les  églises  ou  chapelles  ou  réside 
le  Saint- Sacrement  ? 
On  doit  respecter  tous  les  lieux  de  prière,  mais  principa- 
ment  ceux  où  l'on  célèbre  la  sainte  messe. 
<J.    Comment  devons-nous  regarder  l'église  ? 

Nous  devons  regarder  Téglise  comme  la  maison  de  Dieu. 

e.  Ne  devons-nous  pas  adorer  Dieu  partout  ? 

Oui,  nous  devons  adorer  f'ieu  partout,  puisqu'il  est  pré- 
sent partout,  léglises^ 

f.  Pourquoi  J.-C.  veut-il  rester  continuellement  dans  nos 
C'est  :  !•  Pour  que  les  malades  puissent  le  recevoir  quand 

ils  en  ont  besoin.  [ses  grAces. 

2»  Pour  recevoir  nos  hommages  et  nous  cemmuniqner 
g*.  Comment  doit-on  se  comporter  dans  l'église  f       * 
Avec  mo*iestie  et  avec  le  plus  grand  respect. 

233.  Faut-il  adorer  le  corps  et  le  sang  de  Jésus-Christ 
dans  l'Eucharistie  f 

R.  Oui,  sans  aucun  doute,  il  faut  adorer  le  corps  et 
le  sang  de  Jésus-Christ  dans  l'Eucharistie,  puis- 
que ce  corps  et  ce  sang  sont  inséparablennent 
unis  à  la  divinité.  il826-1829) 

a.    A  quoi  nous  oblige  la  présence  réelle  de  Jésus-Christ  au 
Saint- Sacrement  ? 

A  tout  notre  respect  et  à  toutes  nos  adorations. 
b*.  Pourquoi  devons-nous  adorer  le  Saint-Sacrement  ? 

Parce  que  Jésus-Christ,  vrai  Dieu,  y  est  présent. 

Pratiques. —  !•  Visiter  fréquemment  !e  Saint-Sacrement. 
2»  Assister  pieusement  à  la  sainte  messe.    3»  Commu- 
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nier  souvent  cl  avec  dévolion.    i*  rit'spcoler  nos  rorp?, 
comme  dos  vases  sacrés. 
Histoire. —  I.  Ihmncurs  rendue  à  l'arche. —  A.  T.  fuj.  lo; 
fi  113.—  '.».  SAicrifu-c  de  A'elchisrdcch.-*-  A.  T.fuj.  \',\ 

^2. — DE   LA   SAINTE   MESSE.    (1880-190')) 

234.  L'Iinrhdi'islit'  lù'sl-rllc  (jinin  sno-rinml  .^ 
R.  L'Kiu'liarislie  n'esL  pas  souIcmkJiil  un  sai-i'enii'iil. 
oUe  est  aussi  un  sacrifico. 

aa.    Qu'est-ce  qu'un  sacri/icc? 

C"est  rollrantio  l'ailo  h  Dieu  d'une  clioso  exlérienro  ri 
sensible  pour  reconnnilre  son  souverain  domaine  Mir 
iouloseiioses. 

Que  dislinguc-l-n)i  diuis  loul  sacvijice'i  [hlo; 

(linq  choses:    l*  Ji'oblaliou  cxltTimirc  d'une  elioso  S''n«;- 

1*  JiQ  rlestruclion  ou  lo  ciiangemenl  de  celle  chose  ; 

G^^ïl^dui  qui  rolfre  ; 

i"  Cehu  à  ({ui  on  l'oirre  ; 

j»  La  raison  pour  la(|ut'lle  un  l'oH're. 

y  a-i-il  toujours  eu  des  sacrifices  ? 

Oui,  il  y  a  toujours  eu  des  sacrilices  ?  [loi! 

dd.    Covahien  y  avait-il  de  sortes  de  sacrifices  sous  l'ancicniu 

Deux  sorles  :  les  sacrilices  sanglants  et  les  sacrifices  non 

Qu'cnlendez-vous  par  sacrifices  sanylanls  ?       [sanglnnl^ 

J'entends  ceux  où  ie'sang  des  victimes  est  réjuindu. 

Qu'est-ce  (lu'un  sacrifice  non  sanglanl'^ 

(/est  celui  où  il  n'y  a  pas  de  sang  n'^pandu. 
g.     Combicft  //  avait-il  de  sacrifices  sanijlanls  ?  [pi'ch''. 

Trois  :    Tliolocausle,   Thoslie  jtacilique,   l'hostie  ])onr  i? 
hl).  Qiîest-ce  que  c'était  que  l'holocauste  ? 

C'était  un  sacrifice  offert  pour  reconnailre  1«  souverain 
domaine  de  Dieu  sur  toutes  choses. 
il.      Pourquoi  o/frait-on  l'hostie  pacifique  'f  [nouvelle?. 

Pour  remercier  Dieu  de  ses  grâces  et  lui  en  deniand<rclo 
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jj.    Pourquoi  o/frail-on  l'hoslie  pour  le  pèr/ié  f 

C'était  iiour  oblfnir  lo  pardon  dos  |)i''cliés. 
k.     L'Eunharislie  n'est-elle  pus  aussi  un  sacrifice  ? 

Oui,  parco  quo  Jôsus-Glirist  s'y  otlVe  ù    son  Pèro,  comme 
vii'limo  pour  nous.  , 

235.  Commcnl  appcUe-t-on  ce  sacn'firc  ^ 

\l  Ou  rappelle  le  saint  sacrifice  de  la  iiit^sse. 

236.  Qiù'st-cc  que  la  mrssr? 

W.  La  messe  est  rofFrandi»  du  corps  et  du  sang  de 
Jésus  Clu'ist,  faite  lï  Dieu  par  le  prèlre.  -. 

,!.     Quelle  csl  la  viclime  o/ferl'!  <lans  la  sainte  messe  ? 

C'est  Jésus-Clirisl,  qui  oft  ollVri  dans  la  sniulo  messe. 
il.     Quel  csl  celui  qui  o/J're  le  saint  sacrifice  de  la  messe  'f 

{','t!st  Josus-Clirist  qui  s'ollVo  dans  la  sainte  messe. 
r.     iTesl-ce  pas  le  prclre  qui  ilil  la  sainte  messe  ?  • 

h\  prêtre  n'est  quo  lo  ministre  do  Jésus-Christ. 
;  i.  Au  nom  de  qui  le  prclre  of/'re-l-il  la  sainte  messe  ? 

Lejn-èti-c  oITre  la  sainte  messe  au  nom  do  JésuR-Christ 

237.  A'-  saint  sacrifice  de  la  messe  est  (Jonc  comme 
une  conlinualion  du  sacrifice  de  la  croix  ? 

W.  Oui,  le  saint  sacrifice  de  la  metise  est  une  con- 
tinuation mystérieuse  du  sacrifice  de  la  croix; 
parce  que,  sur  l'autel  comme  sur  la  croix,  c'est^ 
le  même  sacrificateur  qui  est  Jésus-Christ;  c'est 
la  même  victime  qui  est  son  CQrps  et  son  sang, 
sous  les  apparences  du  pain  et  du  vin. 

il.   Quelle  csl  l'hostie,  tant  sur  la  croix  que  sur  Caiilcl  ? 

C'est  Nûlro-Seigneur  Jésus-Christ. 
!'.     Comment  cela  se  fait-il?  [surl'auteL 

Parce  ([uc  c'est  J.-C.  qui  est  oiïert  sur  la  croix  comme- 
'^'■]  Quel  est  le  sacrificateur  tant  sur  la  croix  que  sur  l^ autel  ? 


1  rji, 


"   "f  •      M' 


166 


QIJKSTIOMNAIRR 


II]  i 


mm 


(■''  * 


C'est  Jésus-Clirist,  qui  est  le  sacritlculour  tant  sur  U 

croix  que  sur  l'autel.  [de  la  croix* 

<].     Le  sacrifice  de  la  messe  est  donc  le  même  que  le  sacrifice 

Oui,  et  il  n'y  a  de  la  difFérenco  que  dans  la  mani'tre  d» 

l'offrir. 

r.     En  qu'ji  consisle  celle  différence  ? 

Sur  la  croix,  Jt'sus-Ghrist  s'est  offert  par  lui-nn^me  d'une 
manière  sanglante  ; — sur  l'autel,  il  s'offre  par  le  miniv 
tère  des  prèlres  d'une  manière  non  sanglante. 
/■.      Pourquoi  dites-vous  qu'il  ïesl  offert  par  lui-même  sur  lu 
crois  f 
l*arce  qu'il  s'est  offert  sans  le  secours  des  prêtres, 
g.     Pourquoi  s'y  est-il  offert  d'une  manière  sanglante  ? 

Parce  qu'il  y  a  répandu  son  sang, 
hl».  Comment  Jésus-Christ  s'offre-t-il  sur  Vautel  f  [te. 

Par  le  ministère  des  prêtres,  d'une  manière  non  sanglan- 
i.  .  Qu'est-ce  à  dire  qu'il  s'offre  par  le  ministère  des  prêtres^ 

C'est-à-dire  que  les  prêtre»  sont  ses  ministres, 
j.      Pourquoi  dites-vous  d'une  manière  non  sanglante  ? 
Parce  que  Jésu8-(^hri8t  n'y  répand  pas  son  sang. 

238.  A  qui  peut-on  offrir  le  saint  sacrifice  de  la  messe? 
R.  On  ne  peut  offrir  le  saint  sacrifice  de  la  messe 

qu'à  Dieu  seul,  parce  que  lui  seul  mérite  d'être 

adoré.  (1239-1252) 

aa.   Pourquoi  n'offre-t-on  la  sainte  messe  qu'à  Dieu  seul  f 

Parce  que  lui  seul  mérite  nos  adorations. 
bb.  Qu'est-ce  qu'adorer  Dieu  ?  [de  toutes  choses 

C'est  le  reconnaître  pour  le  créateur  et  le  maître  absolu 

<i.     Pour  qui  le  reconnaisons-nous  en  lui  offrant  la  sainU 

messe  ?  [absolu  de  toutes  choses. 

Nous  le  reconnaissons   pour  le  créateur  et   le  maître 

<1.     Quel  honneur  renions-nous  à  DieVy  en  lui  offrant  le  sainl 

sacrifice  ?  [notre  servitude 

Nous  lui  faisons  l'hommage  de  notrj  dépendance  et  d» 
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f.    En  quoi  consiste  noire  dépendance  à  l'égard  de  Dieu  ? 
En  ce  que  nous  tenons  tout  de  lui. 

230.  Estce-donc  qu'on  ne  peut  offrir  le  saint  sacrifice 
de  la  messe  ni  à  la  très  sainte  Vierge  ni  aux  saints  T 

B.  Non,  on  ne  peut  oiï'rir  le  saint  sacrifice  de  Ja 
messe  ni  à  la  très  sainte  Vierge  ni  aux  saints, 
mais  on  peut  l'offrir  à  Dieu  en  leur  honneur,  et 
c'est  ce  qui  s'est  toujours  fait  dans  rKgUse. 

a.     Pourquoi  ne  peul-on  pas  offrir  le  saint  sacrifice  à  la  très 
sainte  Vierge  ni  aux  saints  ? 
Parce  quo  le  sacrifice  no  peut  s'offrir  qu'à  Dieu  seul. 

Peut-on  offrir  le  saint  sacrifice  en  Vlionneur  des  saints  ? 
Oui,  celto  pratique  s'est  toujours  obsorvéo  dans  rE^fiisie. 

Pourquoi  offre-l-on  la  sainte  messe  en  V honneur  des  saints? 
Pour  deux  raisons  principalet:. 

Quelle  est  la  premi(}re  raison  'f 

Pour  remercier  Dieu  :  !•  Des  grâces  qu'il  leur  a  .'iccordees  ; 

î»  Des  victoires  qu'il  leur  a  fait  remporter  p.ir  s.i  grdce  ; 

3»  De  la  gloire  dont  il  les  a  couronnés. 

Sur  qui  les  saints  ont-ils  remporté  ces  victoires  ? 
Sur  le  démon,  le  monde  et  la  chair. 

Quelle  est  ta  seconde  i^aison  ?  [nôtres, 

('.est  pour  les  prier  qu'ils   unissent   leurs  prières  aux 
Pour  qui  offre-t-on  le  saint  sacrifice  de  la  messe  ? 
On  offre  la  sainte  messe  pour  les  vivants  et  les  morts 
Pour  quels  morts  offrc-t-on  la  saint    messe  ? 
C'est  pour  ceux  qui  sont  en  purgatoire. 

Pratiques.  —  I.  Assister  à  la  sainte  nvsse  comme  on 
assisterait  à  la  mort  de  J.-C.  sur  le  Calvaire. — 2  Témoigner 
une  vive  reconnaissance  à  N.-S.  pour  ce  divin  sacrifice. 

Histoires.—  L  Sacrifice  d'Abraham.— A.  T.,  fig.  20;  2.  Les 
fains  de  proposition. — .1.  /'.  fig.  51-53;  ."].  Sacrifice  de  Gèdéon. 
-A.  T.,  fig.  G8. 
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240.  De  quoi  favl-il  s  occuper  principale iw-ui,  <,; 
asslstanl  à  la  sainte  messe  ? 

l\.  En  asaiilant  à  la  sainte  messe,  il  faut  s'occupe: 
principalement  à  y  offrir  «Tésus-Christ  à  la  livs 
sainte  Trinité,  dans  les  intentions  pour  lesqueHcs 
il  s'offre  lui-même. 

a.     Le  saint  sacrifire  profiU'-t-U  autant  au.v  absents  qu'aux 
présents  'i  [égale> 

Il  profile  plus  aux  présents  —  supposant,  les  dis}'Osiiioib 
h.     C'est    dont   vne  sainte  pratique  iCy  assister  tous    /■ 
jours  f     (V.  Q.  409.)  [gcusc-; 

C  est  une  prûlique  des  plus  saintes  et  des  plus  avanta- 
ge;.    Pourquoi  une  des  plus  saintes  pratiques  ? 

Parce  que  c'est  un  moyen  très  jtropre  à   nous  sanetiruT. 

d.  Pourquoi  une  des  plus  aeanlafjeuses  y 

Parce  qu'en  y  assislani  comme  il   faut,  on  vu   ri-lirod*' 
grands  avantages. 

e.  (Jue  faut-il  faire  pour  en  profila-  ''. 

11  faut  y  assister  avec  modestie  et  recueillement. 
11'.     Qae  faut-il  /aire  en  entrant  dans  Féglise  ''  [lion. 

Prendre  de  l'eau  bénittî  avec  esjtril  de  Toi  cl  do  conipoii. - 
g.     Pourquoi  avee  esprit  de  foi  ? 

l*our  nous  la  iaire  regarder  comme  une  chose  sainte. 
h.     Pourquoi  arec  un  esprit  de  eomponetio)i  > 
•     Pour  obtenir,  itai-  son   usage,   le  pai'don   de  nus   fau! - 
journalières. 
i.      CoTiVuent  faut-il  regarder  Pcfjlise,  en  //  entrant  ? 

Il  faut  la  regarder  comme  la  maison  de  Dieu. 
J.      Quelle  est  la  première  action  qu'il  faut  faire  y  étant  cn'.r''  ' 

Y  adorer  Dieu  avec  respect,  conliance  et  amour. 
k.     Qu' est-il  ion  de  faire  ensuite  ? 

Dresser  son  inleiition  pour  bien  entendre  la  sainte  mes?'-. 

241.  Pour  quelles  fins  o/fre-t-on  le  sainl  sacrifice  6'* 
la  rncs^e  ?  (1243-1240) 
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R.  On  olî're  le  saint  sacritire  de  la  messe  pour 
quatre  lins  principales  :  lo  pour  adorer  Dieu  ;  '-?o 
pour  apaiser  sa  colère;  .3o  pou»'  lui  demander  ses 
grâces  ;  Ao  pour  le  remercier  de  ses  bienfaits  ? 

I      QiCesl-ce  qu'adorer  Dieu  ? 

C'est  le  reconnaître  pour  le  créateur  et  le  souverain  sei- 
gneur de  toutes  choses. 
h.    Qu'esl-ce  qu'apaiser  la  colère  de  Dieu  ? 

C'est  lui  demander  pardon  de  nos  p»'^c!ifS  par  J.-C  ,  N.-S. 

c.     Q'telles  grâces  decons-nous  demander  pendanl  la  sai/dc 

messe  y  [èlre  unies  et  nécessaires. 

!•  Chacun  doit   demander  les  grâces  qu'il  reconnaît  lui 

■2"  Prier  aussi  pour  l'Eglise  et  pour  tous  ceu.\  qui  nous 
sont  chers. 
(!.    JJe  quoi  devons-nous  remercier  Dieu  ? 

De  tous  les  bienfaits,  généraux  et  particuliers^, 
e.     Qu'enlendez-vous  par  les  bienfails  (jénèraux? 

.l'enteïids  ceux  que  Dieu  donne  à  tous  les  hommes. 
1.     Qu'enlendez-vous  par  les  bienfails  parliculiers  ?      [lou?. 

.Fentends  ceux,  qui  sont  donnés  à  quehjues-uns  et  non  à 

242.  Commeul  à  Caidc  de  ces  qualre  poinls^  pciil-on 

assislo'  à  la  messe  cvrc  fruil  f 
R.  Pour  assister  à  ia  messe   avec  fruit,  à  l'aide  de 
ces  quatre  poiiUs,  on   peut:   lo   Depuis  le  com 
inencement  de  ia  messe  jusqu'à  Févangile,  adoj 
rer  Dieu  et  s'anéaitir  devant  lui. 
■2(j  Depuis  l'évangile  jusfiu'à  l'élévation,  apaiser 

sa  colère  en  s'iiuaiiliant  de  ses  péchés. 
3o  De  l'élévation  à  la  communion,  lui  demander 

ses  grâces. 
4o  De  la  communion,  à  la  lin   de   la  messe .  le 

remercie;  de  tins  ses  b'.en faits. 
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Que  faul-il  faire  pe)idanl  la  sainte  messe  ?  [fin 

Il  faut  prier  Dieu,  depuis  le  commencement  jusqu'à  la 
faut-il  prier  Dieu  extérieurement  ou  intérieurement  f 
Les  deux  manières  sont  également  bonnes. 
Qu'est-ce  que  s'anéantir  devant  Dieu  ?        [pouvons  rien. 
C'est  reconnaître  que  sans  lui  nous  n'avons  et  nous  ne 
Que  faut-il  faire  depuis  r Evangile  jusqu'à  r élévation  ? 
Depuis  l'évangile  jusqu'à  l'éiévalion,  apaiser  la  colère  de 

Dieu,  en  s'humiliant  de  ses  péché».     . 
Qu'est-ce  que  s' humilier  de  ses  péchés  ?  [péchés. 

C'est  se  reconnaître  coupa'ule  et  demander  pardon  de  se> 
Daîis  quel  temps  petil-on  s'humilier  de  ses  péchés  ? 
Particulièrement  depuis  l'évangile  jusqu'à  l'élévat'on. 
Que  faul-il  faire  pendant  l'élévalion  ? 
Tl  faut  se  prosterner  pour  adorer  J.-C.  ^sent  sur  l'aut'! 
Que  peut-on  faire  de  l'élévalion  à  la  c<rmmunion  ? 
De  l'élévation  'à  la  communion,   demand»-*-  à  Dieu  se> 
Par  qui  faul-il  demander  les  grâces  de  Dieu  f       [grâces. 
Par  Jésus-Christ  immolé  sur  l'autel. 
Que  faul-il  encore  faire  si  on  doit  commu?iier  ?    [action. 
11  faut  s'y  préparer  par  des  actes  propres  à  celte  saint'.' 

Que  peul-on  faire  de  la  communion  à  la  fin  de  la  jnesst* 
De  la  communion  à  la  fin  de  la  messe,  remercier  Dieu  de 
ses  grâces. 

Tout  le  monde  peut-il  se  servir  de  celle  méthode  ? 
Oui,  tout  le  monde  peut  se  servir  avantageusement  (!•* 
cette  méthode. 

Pourrait-on  s'occuper  de  la  passion  de  Jésus-Christ  ? 
Oui,  on  le  peut  aussi,  et  même  très  utilement. 

Pourraii-on  réciter  le  chapelet  ? 

Oui,  on  pourrait  réciter  le  chapelet  ou  toute  autre  p.  ièr^ 

Doit-on  communier  à  chaque  messe  qu'on  entend  ? 

11  est  très  à  propos  de  le  faire,  au  moins  spirituellement. 

Qu'est-ce  que  communier  spiriluellement  'f 

C'est  s'exciter  à  un  vrai  désir  de  communier  réellemeiil.l 
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qq.   Que  faul-il  faire  après  la  mrsse  ? 

Il  faut  remercier  Dieu  îles  ^'ràoes  qu'on  y  a  rei;ue.-i. 

243.  Dans  qiifls  senliments  f<ii(t-il  assislrr  à  la  sclnlc 
messe?     (l  243,1546,1 -247) 

R.  Il  faut  assister  à  la  T^aiiitt;  nit^sso  av^'C  (le  pro- 
fonds seiUinieiUs  de  r^^pe'ct  et  de  dévotion. 

a.    Comment  doit-on  montrer  son  respect  à  l'c;jlise  .♦       [lieu, 
(j'est  en  gardant  une  posture  qui  convienne  à  ce  saint 

bh   Dans  quelle  posture  doil-on  entendre  la  sainte  messe  ? 
\  genoux,  autant   que    posî-ible,    excepté    penifunt    les 
évangile?. 

c.    Da-'S  quelle  posture  doil-on  assister  à  la  grand' mes  se  .^ 
Pendant   la  grdud'rness",   on   iloit   garder   les  postures 

'.    En  quoi  consiste  la  dcrotion  ?  [d'usage.. 

^  y  prier  Dieu  avec  toute  U  ferveur  possible. 

[244.  y  a-l-il  de  grands  avanlagi s  à  cnlcjidrv  la  messe 
Ions  1rs  jours  ? 

jR.  Oui,  il  y  a  de  grands  avantagf^s  à  entendre  la 
niosse  tous  les  jours,  quand  on  h;  peut  :  c'est 
aussi  la  prati(|ue  des  Ldirétiens  ferv^nils. 

ai.   Quels  jours  sommes-nojis  ohligèf  d'enlrndre   la  sainte 
Tous  les  dimanches  1 1  les  fètos  «l'obligation.         ^messe  ? 

\h .   Pourquoi  esl-il  bon  de  l'entendre  tous  les  jouis  ? 
A  cause  du  grand  nombre  de  grâces. qu'on  y  reçoit. 

Pratiqae's. — I.  Avant  la  messe  dresser  son  attention  — 
[2.  Assister  à  la  sainte  messe,  tous  les  .jours,  si  on  le  peut. — 
13,  Y  prier  tout  le  temp.',  soit  intérieurement,  soit  verbale- 
Iment. 

Histoires. —  I.  Respect  des  anges  devant  le  trône  de  Dieu. 
•1.  T,/îg.  153;  2.  Négligence  de  Hadab  et  dWbiu. —  A.   T^ 
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§3.— DI-:  LA  coMMUiNiON  ^1836-1885) 

245.  (Jucsl.-ce  que  communier  ? 

li.  ComiUuiii<n',    if(?st    recevoir   le   sacrement    d-.' 
i'Kiicliar.istie. 

aa.    Que  vetd  dire  le  )n  il  coinniunion  ? 

Coimiiuniuii  vtuil  dire  union  commune. 
hb.l  Enlre  qui  celle  union  a-l-'^lk  lieu  ? 

Celle  union  a  lieu  entre  Jésus-Christ  et  le  cummunian: 
ce.    Celle  \u\ion  esl-elle  bien  èlroilc  ?  [J.-r, 

Oui,  car  par  la  sainte  communion,  nous  devenons  xm  ave 

246.  QiCcsi  ce   qu'on   reçoit  dans   le   sacrement  li- 
CEiwharislie  ? 

R.  Dans  le  sacrement  de   l'Encliaristie,  on  rrcoi: 

7  i 

Notre-Sei^nienr  Jés^ns-Clirist,  qni  est  le  pain  vi- 
vant descendu  du  ciel  pour  être  la  nourriture  (]• 
nos  âmes. 

au.    Que  nous  apprend  ,h''Siu.s-Chrisl,  en   se  donnant  à  non ^ 
sous  /''.y  espèces  du.  pain  ri  du  vin.  ? 

Il  nous  apprend  qu'il  esl  la  nourriture  de  nos  âmes, 
bb.   Cvmmenl  Jèsus-Chrisl  esl-il  la  nourriture  de  nos  âmes  ' 

(iOmMi«:  le  pain  pI  le  vin  sont  la  nourriture  de  nos   cori)-^ 

c.  Pourquoi  l'<  ppclU'd-on  pain  vicanl  ? 

I»  Parce  qu{>  Jesus-Cbrist  e^jt  vivant  dans  rEuclnrislio 
1"  Parce  ((u'en  le  recevant  dignement,  il  donne  la  vie  ;i 
nos  âmes. 

d.  Pourquoi  diles-vous  que  c'est   un  pain  vivant  descemh 

du  ciel  ?  [\-vAw. 

Parce  {]u^' J.-C.  descend  du  (ùel   dans   la  sainte  Eiiclia- 

247.  Kii  quelles  occasions  est-on  obligé  de  communier  ! 
H.  On  est  obligé  de  communier  en  trois  occasions 

principales.    vibiib-J«4y) 


■i.^iJ|k 


Di:    LA    COMMUN!'»"'. 


173 


aa,  Qitc  le  est  la  première  occasion  ? 

C'est  lorsqj'aprè.s  avoir  atteint  l'âi,''  li'' disorPlimi  on  t?st 
scfrisainnient  pr^'paro  an  jni^Hine.it  d-^s  jut^lc^s  :  c'est 
ce  qn'un  d|)|)ell6  faire  sa  preniii're  communion. 

ab,  Quand  esl-ce  qu'on  a  l'n(je.  de  discrétion  ? 

C'ebt  qnand  on  est  ca|'abie  de  tliscerncr  l'Euchari^îlie  du 
pain  ordinaire.  [discrétion  ? 

Que  doivent  faire  i s  parents,  quand  un  enfant  a  l'à'je  de 
ils  doivent  l'envoyer  aux  instruction?. 
Poarquoi  doicenl-ils  renvoyer  aux  instructions  ? 
Afhi  de  le  |iréparei'  à  faire  sa  première  communion  .' 
Qui  esl-ce  qui  doit  juger  de  l  instruction  religieuse  d' un 
C;.;  sont  |hs  prtMr^^s  «jui  iloivent  en  juj^nr.  [enfuit  f 

Est-ce  une  oljli</ation  de  s'instruire  du  catéchisme  * 
Oui,  c'est   une  obligation  sliicle  de   s'in^truiie  du  caté- 

cliisme.  [nier  ? 

Quelle  est  la  seconde  occasion  oii  l'on  est  obliijé  de  commu- 
Au  moins  lotis   les  ans,  au   temps  <le   Pannes  : 

c'est  ce  qiroii  ai»ptîlle  faire  ses  Pâques  ? 
Coi  ibien  de  fois  chaque  année  est- m  obligé  de  communier  ? 
Au  moins  une  fci.<  l'an. 
iHi,  Pourquoi  dites-. ous  au  moin?  une  fois  l'an  ? 

Pour  montrer  <pie   rEi,'!ise  désire  qu'un    le  fasse  plus 

souvent. 
A  quel  temps  est-on  oblujè  de  faire  cette  communion  ? 
0;i  est  obu^é  de   faire  cette  coniiiî  i.iio  j,   au    temps   de 

Pâques. 
Coni.ment  apjelle-l-on  celte  communion  f 
On  i'api  ellj  comu»union  pascale.  ^munier  '* 

Quelle  (st  II  troisième  occasion  où,  l'on  est  obligé jle  com- 
Q  laïul  on  est  en  danger  de  mort  :  c'estce  qLl'oii 

appelle  recevoir  le  sai/U  Viatique. 
Qï est-ce  que  le  \iitiqaef 

C'est  la  comuiu  non  que  l'on  donne  aux  m  jurants. 
•  Que  veul  dire  le  mol  viatiqn-.'  ? 
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Il  veut  dire  p/ovision  de  voyage. 
nn.   Pourquoi  celle  communion  esl-elle  appelée  ainsi  ? 

Parue  qu'elle  sert  de  provision  pour  le  grand   voyago  do 
rélernit'^.  ^occasions } 

00.  Esl-ce  un  grand  péché  de  ne  pas  communier  en  ces  iroit 
C'est  un  grand  peclir-,  ijuand  c'est  par  sa  fault^. 

Pratiques.  —  I.  Se  \nvn  |>rêparer  pour  faire  charpie  coii;- 
niuniuu. — ,!.  Procurrr  à  ses  amis  le  bunht-ur  de  reccvuir  !> 
St  Vialif|ii''>. 

Histoires. — !.  Multipliraliun  des  pains,  —  N.    T.,  fiji.  1). 

1.  Communion  des  Apôlres  dans  e  Ccfiacle, — N.  T.,  f\ij.  51. 

248.   Peut-on  communier  plus  so}f.vent  1 
II.  Oui,  on  peut  coiiiiminiei"  plus  souvent  ;  et  il  e^l 
très  à  propos  et  très  utile  de  le  fair''. 

a.     Puurijuui  esl-il  à  propos  de  communier  souvent  ? 

A  cause  des  heureux  f.'Hels  ti'uue  bonne  cuniniunion. 

Quand  les  cJircliens  fervenls  communicnl-ils  f 

Les  ciiréliens   fervents  cuminunifut   aussi  souvent  qu'J 
li'ur  est  permis  de  le  fair^. 

Quels  sont  les  effets  d'une  bonne  communion  ? 

Il  y  en  a  (piatre  principaux.  il8J4-iSG.1j 
ald.   Quel  est  le  premier  effet  d'une  bonne  communion  ? 

C'est  de  nous  unir  intimement  \  jcî«us-Chri;;t. 
ee.   En  combien  de  manières  pouvons-nous  être  unis  à  /.-''' 

Nous  pouvons  être  unis  à  Jésus-Chri.-t  en  trois  manièrev 

Quelles  sont  ces  trois  manières  ?  [muiiiop. 

[*  Par  la  foi  ;  2»  par  la  charité  ;   3»  par  une    bonne  con:- 

Quand  sommes-nous  unis  à  Jésus-C/irisl  par  la  foi  ? 

C'est  (]uand  nous  croyons  fermement    tout  ce  que  la  fi 
nous  ense^igne. 
hh.  Quand  sommes-nous  unis  à  Jésus-Chrisl  par  la  charik^\ 

C'est  quand  ncui  aimons  véritablement  Dieu  et  le  pro- 
chain, [iinis  à  Jésits ■  Ch lisl  ' j 
ii.     Quelle  est  la  ii  oisième  manière  par  laquelle  nous  somir.t'iï 

C'est  par  !a  [tn'sence  réelle  ae  sa  chair  sacrée  et  de  soiil 
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pnicieux  sunf^,  —  p.ir  la  sainte  communion. 
N.     Quand  sommes-nous  unis  à  J. -Christ  de  celle  manière* 

C'est  quand   nous  1«  posS'Mons  par  une  bonno  commu- 
nion. 
kk.    Quel  est  le  second  effet  d'une  bonne  communion  ? 

C'est  d'&iijy'mfniler  en  nous  la  vie  spirituelle  de  la  grdoe. 
1.     Quel  sacrement  nous  donne  11  vie  spiriluellt  de  la  grâce? 

C'est  le  sacremnnl  de  Baptême. 

Quel  est  le  sacrement  qui  la  fortifie  en  nous  ? 

C'est  le  sacrement  de  Cordirmalion.  [sej^e  ? 

Quel  est  le  sacrement  qui  l'augmente,  raffermit  et  (acon- 

i,'est  le  sacrement  de  rGucharistie. 

Qu'est-ce  à  dire  qu'il  l'augmente  ? 

C'est-à-dire  qu'il  lui  donne  un  nouvel  r»ccroissem''nl. 

Qu'est  à  dire  qu'il  raffermit  ? 
C'est-à-dire  qu'il  la  r<  nd  plus  ferme. 
Qu'est-ce  à  dire  qu'if  la  conserve? 
(]'est-à-dire  qu'il  nou?'.  em|)êche  de  la  penlre. 
rr.    Quel  est  le  troisième  effrl  d'une  bonne  coinmunion  ? 

C'est  d'airaiblir  en  nous  la  coni;u])!sct'iic'0  et  de  modérer 
la  violence  de  nos  jiassioiis. 

fs.    Qu'enlenlez-rous  par  les  passi<ms'f  [maf. 

J'enltMids  d(^s  mouvements  déréglés  qui  nous  jiortent  au 
t.     Que  fait  l'Eucharistie  à  l'égard  de  la  concupiscence  ? 

Elle  ralïïiibiit,  c'ost-à-'lire  la  rend  moins  vive. 
u.     Qte  fait  i Eucharistie,  à  l'égard  de  nos  passions  ? 

Elle  en  modèi-e  !a   violence,  c'e&t-à-diro  les  calme  et  les 
apaise, 
vv.   Quel  est  le  quitrième  effet  d'une  bonne  communion-? 

C"est  de  nousdonmM'  un  gaje  «le  la  vio  éternelle  et  de  ta 
résurrection  glorieuse. 
^'     Qu'est-ce  que  la  vie  éternelle  ? 

C'est  !a  \  ie  dont  j^iuisseiit  les    bienheureux  dans   le  ciel. 

iV.    l)e  quoi  sera  précédée  la  vie  éhrnelle? 

Elle  sera  précédée  d-;  la  résurrection  glorieuse. 
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W.     Qu'nilonlfz-vou.s  par  la  rèsuvreriiim  ylorintse? 

treiiKiiifls  IV'l.'it  (ie  ploir«  dans  lequel  Ihs  ju?t>'S  rt'ssusoi 
tiToiil  à  1.1  fin  Mu  lî.on  !<;, 
/.      Qui  a  ptowls  rrllf  rêrnmpensf  aux  Jiishs  '* 

C'est  N.-S,  JAsus-Clirii-t  l\u-in<^in^.  (Si  J'a-i,  vt,  50.) 

al).    (Jiirl  gni/e  Irur  en  a-l-il  donné  ? 

Jl  liMir  a  donné  son  cncps  et  son  sang. 


ac.    Qu\'sl-ce  qu'un  f/nt/f  ? 
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(î'est   lui  objet   (\\\o.  l'on    donne  comme    garanlle  (l'un»! 
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souvent 
a  ni  nio; 

stoire 


m  'UrtV, — A.  T..  Hq 

le  fortifie,— A.  T.',  fiy.  \1\ 


s.  —  I.  Vivre  d<^  manière  à  mérilor  d>'.  coinm;i- 
2   Considérer  la    conjinuiiion  couiin(3    le  iilu? 
en  de  sanotilicalion. 

I.  L'arbre  de  vie  doni  le  fruit  enipêcliail  df 


Un  ancje  apporte  à  E  le  un  pain  qm 
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R.  L(î    ni(>v(Mi    du    f.iire   de  boimos   communion: 


c'e^t  de  s'y  piéparei*  avec  soin.  (1850-1851 


a.     Qu'est-ce  quf  ftr  préparer  avec  soin  ? 
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C'est  travailler   sérievisemonl  à  acquérir  les  dispositions 
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h\)    Cnmilien  y  a-l-il  dessortes  de  dispositions  à  la  cnui 

nio7}'f  [corps, 

D'ux   sort'.'s:   li?s  u  i<'S  reparlent   l'a  n  »  ei  los  aulr^'s  l-^ 

ce.    Quelles  sont  les  disposilions  de  l'âme  Y 
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en  a  trois  jirincipales. 


250.   Quelle  est  la  première  préparation  de  l'âinr  a 

la*sainte  communion  ? 
"R.  La  première    pi'éparalioii  à    la   sainte    coniiim- 

nioii,  c'est  d'iMre  en  état  de  «^nâce. 

a.      Quelle  est  la  première  chose  qu'il  fiut  fiire  P'Uir  c^il' 
préparation  ? 
C'est  de  s'éjironvr  soi-même. 
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h.     Qiiest-c/'  qu',  s'êprimver  sni-m'''nu  ? 
C'est  dw  bit3ri  exa(aiiier  l'elal  de  son  àiii". 

c      Pourquoi  l'aiil-il  s'éprourer  soi-même?  [morlol. 

Pour   voir  si  l'on  n'est  \>ns   coupaljj^  dii  q\U'h\\\e  jifclié 

251.  Qu  appelez-vous  élre  en  vint  de  (/race  ? 

H.  Hlre  en  état  de  grâce,  c'est  iTavoir  la  consiMeiice 
cha»"gée  d'aLK'un  péché  mortel. 

252.  Que  faut-'U  faire  avant  de  communier^  quand 
on  se  sent  coupable  de  quelque  pêche  nioijel  f 

R.  Quand  on  se  sent  coupable  de  qnpl(]ue  péché 
mortel,  avant  de  i^ommnuier,  il  faut  aller  à 
confesse  pour  en  obtenir  le  pardon. 

a.     Que,  faut-il  faire  si  l'on  se  tenl  coupable  de  péché  mortel  ? 
Il  faut  aller  à  conftisse,. 

il.     Pourquoi  faul-ii  aller  à  confesse,  ? 

C'est  pour  obtenir  le  jiar(Jori  de  ses  pé(:;li'''S. 

■\     Pourquoi  faut-il  obtenir  le  pardon  de  ses  péchés  avant  de 
communier? 
Pour  ne  pas  s'exposer  a  commKlre  un  sacrilège. 

d.    Les  péchés  véniels  empéchenl-iis  de  c^ommunifr  ? 

Non,  mais    il  est   ce{)t^ndanl  Jjoii  c'h  les    confesser  —  ou 
d'en  obtenir  le  pardon  {lar  d'autres  moyens. 

ourquoi  est-il   bon  d'en  obtenir  le  pardon  avant  de 
communier  ? 
Parce  qu'on  retirera  plus  de  fruit  d-e  sa  communion. 
Comment  pourrons-nous  profiler  de  celle  instruction  ? 
En  nous  tenant  toujours  en  état  de  jiouvoir   communier 
aussi  souvent  qu'en  vou;lra  nous   If  pi'rmellre,  (1800- 
is:>l) 

[253.  Est-ce  un  grand  crime  que  de  communier  en 
'■'-Ut  de  péché  mortel  ? 
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1\.  Oui,  c'est  iiii  grand  crime  que  de  communier 
en  état  de  péché  mortel  ;  c'est  profaner  le  corps 
elle  sang  de  JésusClirist;  c'est  commettre  \iii 
horrible  sacrilège,  comme  Judas. 

aa.   Ceux  qui  communient  en  péché  mortel  reçoivent-ils  J.-C.  ' 

Oui,  mais  ils  ne  reçoivent  pas  ses  grdces. 
}»b.  Que  jrçoivent  ceux  qui  communient  dignement  ? 

Ils  reçoivent  Jésus-Christ  et  ses  grûces. 
fc.    Que  reçoivent  ceux  qui  commurùent  en  péché  mortel  ? 

ils  reçoivent  J.-C,  mais  ils  ne  reçoivent  ])a8  ses  prâc^i 
I.      Que  mangent-ils  et  que  boirent-ils  T 

Ils  mangent  et  boivent  leur  oondanmalion. 
e.      Pourquoi ? 

Parce  que  leur  mauvaise  communion  porte  avec  elle  son 
jugement  et  sa  condamnation, 
fl".      Quel  crime  commellenl   ceux  qui  communienl   en  pcchi 
mortel? 

Ils  commettent  un  horrible  sacrilépe. 
g.     Pourquoi  ce  sacrilège  est-il  horrible  ? 

Parce  qu'ils  ]!•(  larn  iit  ce  qu'il  y  n  de  j  lus'saint  :  le  ccrps 
et  le  sang  do  Jésus-Christ. 
11.      J)e  quoi  se  rendent-ils  coupables  ? 

Ils  se  rendent  coupables  du  corps  et  du  sang  de  J.-C. 
i.       Quel  est  le  premier  exemple  d'une  communio7i  sacrilège* 

C'est  la  conmuHiion  du  traître  Judas, 
j.       Quelle  a  été  la  conséquence  de  son  sacrilège  T 

Il  s'est  donné  la  mort  à  lui-même  par  désespoir. 

k*.    Quel  est  le  mogm  de  ne  pas  faire  de  mauvaises  commu- 
71  ion  s  y 
C'est  de  travailler  à  faire  de  bonnes  confessions. 

254.  Oudlcs  sont  b's  autres  dispositloiis  de  l'ôyi'c 
pour  bien  communier  ? 

R.  Les  autres  dispositions  de  Famé  pour  bien  conr 
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iminitT  sont  :  un  ^^niiul  désir  de  recevoir  Notre- 
S(Mgn(Mir  ,Iésiis-C4hi'isl,  —  ot  la  forvtMir  de  la 
dévotion,  à  larjuelle  il  faut  s'exciter,  en  iirodui- 
gaiit  des  actes  convenables. 

a.     Que  faul-il  faire  pour  exciter  en  ?iou.s  ce  ilèsir  ? 

1»  H»'fl(''cliir  à  rnmour  et  à  la  bonié  de  Celui  i|u'on  va  re- 
cevoir ;  [cours  ; 
2»  Rénéchir  sur  les  besoins  que   noim  avons  de  son   se- 
3*  PenstM'  aux  avantages  l'iécicux  dune  bonne  .commu- 
nion. (Q  l'iH.)                                                       . 
M).  Quelle  esl  la  troisième  disposition  de  Cdme  ?         ' 
C'flst  la  ferveur  de  la  d<'votioti. 

c.  Que  faut-il  faire  pour  acquérir  cette  ferveur  ? 

Il  faut  s'y  exciter  en  produisant  des  actes  convenables. 
(Q.  236.) 

d.  Est-ce  assez  de  proiuire  ces  actes  avanl  la  communion  ? 
11  faut  encore  avoir  l'Ame  ornée  de  plusieurs  ver  us. 

ce,  Ik  quelles  vertus  principalement  ?  [irdente. 

D'une  foi  vive,  d'une  espérance   firme  et  d'une   cliarité 

ff,  Quand  est-ce  que  la  foi  est  vive  ? 

C'est  quand  elle  est  accompagnée  de  bonnes  œuvres.  • 

fg.  Quand  est-ce  que  l  espérance  est  ferme  ? 

Quand  elle  est  accompagnée  d'une  grnnde  confiance  en 
l:!i.  Quand  est-ce  que  h  charité  est  ardente  ?  [Uieu. 

C'est  quand  elle  est  accompagnée  d'une  grande  ferveur.. 
:.     Acec  quels  sentiments  faul-il  communier  ? 

Avec  de  profonds  sentiments  d'humilité,  d'adoration  et 
de  reconnaissance. 
.:•     Quand  avo}is-7ious  de  profojids  sentinieiits  d'humilité  ? 
Quand,  à  la  vue  de  Jésus-Clirist,  nous  sommes  b  en  pé- 
nétrés de  notre  indignité. 

i^if.   Quand  avons-nous  de  profonds  senlimcnts  d'adoration  T 
Quand  nous  sommes  bien  pénétrés  de  la  gramieur  et  de 
la  majesté  de  Jésus-Christ. 
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QUESTIONNAIRE 


Jl.    Quand  avons-nous  ck  profoiuh  senlùnenls  de  rHconnaiu 
sant'f  ? 
Quand   nous  sommos    bien  pf^néln's   de    la    bonUi   av..i: 
laquelle  Jésus-Christ  se  donne  à  rous. 
m.    Que  faul-il  faire  pour  avoir  loulcs  ces  disponlion.s  ? 
Les  demander  à  Dieu  avec  ferveur  et  travailler  sérieuse- 
ment à  les  acquérir. 

Pratiques. —  1.  N'approcher  de  la  sainte  communion 
qu'après  une  seri^nise  ]>ré}'arfition.  2.  Confiance  absolue  on  li 
l>uis^ance  et  en  la  bonté  de  Jesus-Chrisl.  3.  (Toute  la  Q.  VA, 
surlout  le  n*  ii  et  les  suivants.) 

Histoires. — t.  Feslin  des  noces,  robe  nuptiale,  —  A',  y., 
fig.  48.  2.  Confiance  d'une  femme  afJHijét  d'une  perle  de  mti'j. 
— Si  Luc,  viH,  43. 

255.  Quelles  sont  les  dispositions  du  corps  ? 

R.  La  première  disposition  du  corps,  absolument 
iiécessaii'e  pour  Lien  communier,  c'est  d'être  à 
jeun  :  c'est-à-dire  n'avoir  ni  bu  ni  mangé  depuis 
minuit  [excppté  pour  la  communion  en  viatifjue  : 
la  seconde,  moins  nécessaire,  mais  de  bienséance. 
.  c'est  d'être  proprement  et  modestement  vêtu  n- 
Ion  son  état. 

aa.    Quelle  est   la  première  disposition   du  c-irps  pour  hi>"i 
C'est  d'ùtre  à  j^'un.  \_corn)nunicr  : 

bb.   Qu'appelez-vous  cire  àjnin? 

Etre  à  jt'un,  c'e.>t  n'avoir  ni  bu  ni  mangé  depuis  minui!. 

c.  Pourquoi  rEyIise  veut-elle  qu'on  soit  ii  Jeun  pour  co}).- 

munier  ? 
C'est  pour  faire  honneur  au  corps  de  Jésus-Christ. 

d.  Doit-on  être  h  jeun  sous  pt  ine  de  pèvliè  mortel  f        [j'Hin 
Oui,  c'est  un  péché  mortel  de  communier  sans  éire  à 

e.  Quelle  quant itè  de  nourriture  romprait  le  j*'ûne  eucha- 

ristique? [nier. 

La  plus  petite  quantité   suflit  ]w.r  em]>ô.;lier  de  coaimu- 
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(T.    Quant}  csl-i!  prrmis  de  communier  ,srt;?s  ''Ire  à  Jeun  ? 

Ost  quand  on  comiiuinie  en  viatique. 
gg.   Qu'est-ce  que  cnuimu/uir  en  viatique  ? 

C'est    la    ciinimiinion    que   l'on    donne  î'j  ceuxt  qui  sont 
d.ini^Hreu sèment  malades. 
lih.  Quelle  est  In  seconde  disposition  du  corps  >  [état. 

C'est  d'être  proprement  et    modestement  v»^tu  selon   son 
1.     Arec  quels  habits  doit-oi,  communier?        [plus  propres. 

On   doit,  pour  communuT,  être   vêtu  de  ses  habits   les 
ij     Qu  appelez-vous  être  modestement  vêtu?  [bill^r. 

Cest  éviter  le  faste  et  les  manières  d'^slnnnêles  de  s'iia- 
k.    En  quelle  posture  do  il- on  communier  ? 

A  }?enoux,  quand  aucune  incommodité  n'en  empêche, 
1.     Arec  quel  extérieur  doit-on  communirr  ? 

Le  |)lus  modeste,  le  plus  recueilli,   le  plus   resjiecluoux 
qu'il  soit  possible. 

256.  Quda  sont  les  actes  par  lesquels  il  faut  se  pré- 
parer prochainement  à  la  sainte  communion? 

R.  Les  pi'incipniix  actes  par  lesquels  on  doit  se 
préparer  prochainement  à  la  coniminiion,  sont 
des  actes  de  foi,  d'humilité,  de  contrition,  d'a- 
mour et  de  désir. 

PRIÈRE  RENFERMANT  TOUS  CES  ACTES. 

Divin  Jésus  î  quoique  je  ne  vous  voie  pas  des 
yeux  du  corps  —  lo  Je  crois  que  c'est  vous-même 
qui  allez  vous  donner  à  moi  dans  la  sainte  commu- 
nion. —  2o  Hélas  !  je  suis  indigne  d  une  telle 
Ifavour,  après  vous  avoir  tant  de  fois  oHensé.  —  3o 
0  bonté  infiiiie  !  j'ai  un  extrême  rep-rel  de  tous  mes 
[téchés,  je  me  propose  de  ne  plus  jamais  vous 
pUenser. — \o  Je  vous  aime  de  tout  mon  cœur,  et 
je  veux  vous  aimer  toute  ma  vie.  — oo  Venez  donc, 
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mon  Sauveur  et  mon  Dieu,  venez  dans  mon  canir, 
que  je  vous  donne  :  prenez-en  possession  :  ijurifiez 
mon  âme  :  remplissez-ià  de  vos  grâces  et  établissez- 
y  votre  règne  pour  toujours. 


a. 


c'. 


Quelles  paroles  de  celle  prière  consUliienl  l'acle  de  foi  » 
Celles  contenues  dans  le  n«  l  :  Je  crois  que... 
Quelles  sont  celles  qui  renferment  racle  d'humilité? 
Celles  contenues  dans  le  n»  2  :  Hélas  !  je  suis  indi^no.,, 
Quelles  sont  celles  qui  expriment  l'acte  de  contrition  ? 
Celles  contenues  dans  le  n»  3  :  0  bonté  infinie... 
Quelles  sont  les  parafes  renfermant  l'acte  d'amour  ? 
Celles  contenues  dans  le  n"  4  :  Je  vous  aime  .. 
e.      Quelles  sont  celles  qui  expriment  l'acte  de  désir  ? 
Celles  contenues  dans  le  n»  5  :  Venez  donc... 

257.  Qiiani  est-ce  qu'il  fau(  faire  crttc  prière  ? 

R.  C'est  principalement  lorsque  le.  moment  de 
communier  apjM'ociie  qu'il  faut  faire  celte  prière 
plus  de  cœur  que  de  bouche. 

a.      Qu'est-ce  que  réciter  une  prière  de  boiu-he  seulement  ? 
C'est  :  I»  Se  contenter  de  reciter  les  parolos  sans  atloiuion, 
avec  des  distr.icllons  volontaires  ;  [••xitriiiiont. 

1'  La  réciter   sans    avoir  les  disjiositions  que  les  mots] 

h.     Comment  doit-on  la  réciter  ? 

On  doit  surtout  la  réciter  du  fond  du  cœur. 

c.  Que  faut-il  faire  pour  la  réciter  du  fond  du  cœur  ?    [m?. 
H  faut  se  laisser  pénétrer  des  sentiments  qu'elle  renfer- 

d.  N'y  a-l-il  que  ceux  qui  ne  savent  pas  lire  qui  peuvent  hl 
Chacun  peut  avantageus^^mont  la  récit-»r.  [/•(''ci7?r  !fj 

e.  Comment  alors  doit-on  la  réciter  ? 
Posément,  en  pensant  aux   sentiments  exprimés  par  les] 

actes  qu'elle  contient. 

258.  Que  faul-H  faire  après  avoir  communié  ? 
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R.  Après  avoir  coinmiinié,  il  Cnit  employer  hs 
premiers  mùiiients,  qui  sont  infiniment  précieux, 
y  faire  Taclion  de  grâces. 

a.  .1  quoi  faul-il  employer  les  premiers  moments  qui  suivesU 

la  conimu)iion  ? 
11  faut  les  employor  à  faire  i'aclion  <)e  gràco«. 

b.  En  quoi  consiste  prifici paiement  l'action  de  qnices  ? 
Elle  coneisle  principiileinoiit  ti  remercier  Nulre-Scigneur. 
Pourquoi  faut-il  faire  l'action  de  grâces  imnicdiatemcnl 

après  la  communion  ? 
I»  Parce  (jue  c'est  un  devoir  tle  pratihule  ; 
1"  Parce  ([ue  co  sont  des  momeiils  iiinrum».'nl  précieux. 
Pourquoi  sont-ils  des  moments  si  précieux  ? 
Parce  qu'alors  on  possède  Jésus-Christ  dans  son  CcTur. 

259.  Combien  fail-il  employer  .de  temps  à  fain 
ïaclioii  de  yrdccs  ? 

|R.  Il  convient  d'emi>loy(U'  à  I'aclion  de  giàces  au 
inoins  un  (juart  d'heure. 

Ne  pourrait-an  pas  //  employer  jilus  d'un  quart  d'heure  ? 
Oii,  il  est  très  loual>le  d'y  emjtloyer  un  leujps  plus  con- 

sidérabif. 
Pourquoi  est-il  bon  d'y  employer  \;n  plus  long  temps  ? 
I*arce  (pie  c'est  le  moment  le  plus  propice  pour  obtenir 
des  gràct'?!. 
.    Quand  on  a  peu  de  lempu  à  disposer,  que  faut-il  faire  ? 
I*rendre  un  autre  temps  dans  le  jour  pour  s'acquitter  de 
co  devoir. 

260.  À  quoi  fanl-ll  s  occuper  principalement  pendanù 
le  temps  de  faction  de  grâces  ? 

l  Pendant  le  temps  de  rnction  de  grâces,  il  faut 
s'occuper  principalement  à  remercier  Notrc-Sei- 
gneur  Jésus-Christ  de  s'être  dor  nj  à  nous,  et 
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nous  oiri'irà  lui  sans  résorve,  et  pour  cola  fair,», 
plus  de  c*LMir  quti  «Ki  h  )Ui'lit',  di's  actes  d'adoia- 
lion,  d'amour,  de  îvnierc'u  m 'Ul,  d'ollVande  et  do 
demande.  (I8.V2-I8:jJ) 

aa.    De  quoi  doil-on  remercier  iSuIre-Srir/neiir  ? 

On  (luil  le  roinei cier  de  toutes  les  {grâces  qu'on  a  r>''.Mies. 

b.  iJe  quoi  doilon  princi(>al('inenl  le  remercier} 
Parliculièri'nienl  de  s  être  donné  à  nous. 

c.  Oli  Nulrc-Seiijneur  s'esl-il  donné  à  nous'f  [fain'. 
Il  s'est  donne  à  nous  (ans  l.i  coinaïunion  qu'on  vient  d' 

d.  Comment  Jè.sus-C/iri.sl  s'esl-il  donné  à  nou;;  ?      [iivinib', 
Il  nous  a  tout  donne  :  son  corps,  son  san^f,  son  àine  tt  si 

c.      Comment  deeons-nous  nous  donner  à  lui  ? 

Nous  devons  au.-si  nous  donniT  à  lui  sans  réserve. 

f.  Qu'est-ce  que  se  donner  îi  lui  sans  réserve  ? 

C'est  lui  donner  tout  ce  que  nous  sommes  et  tout  ce  (|Ui.' 
nous  [tossédons. 

g.  Quels  actes  esl-il  bon  de  faire  à  rit  fffel  ? 

Uesacles  d'a<loration,  d'amour,   de  remerciement,   d'ol- 
frande  et  de  demande. 

PRIÈHE  CONTENANT  CES  CINQ  ACTES. 

Il  est  donc  vi'ai,  Rédempteur  des  iiommes,  que 
vous  habitez  en  moi,  et  que  je  suis  en  possession 
de  votre  coi'ps  et  de  votre  sang,  de  votre  ame  et  de 
votre  divinité.  — lo  Je  vous  adore,  o  mon  Dieu! 
du  plus  profond  de  mon  dme,  et  j'unis  mes  adora- 
tions à  celles  que  les  anges  et  les  saints  vous  ren- 
dent dans  le  ciel. —  "20  O  Dieu  d'amour!  oui,  je 
vous  aime  de  tout  mon  cœur,  de  toute  mon  âme  et 
de  toutes  mes  forces. — 3o  Je  vous  remercie  de  la 
grande  faveur  que  vous  m'avez  faite  de  vous  don 
ner  à  moi. — 4o  Je  me  donne  à  vous  sans  réserve. 
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\grt'»'Z,  divin  Jé^iis,  cetUî  olTiantlo  'l<ie  je  vous  fais 
le  loiit  ce  (pie  ji»  t^iiis,  et  do  tout  co  (iiie  je  possède  ; 
(lisposez  de  moi  selon  votre  l>on  plaisir. — 50  El 
aci'Oi  Jez-nioi  la  grâce  de  in.»  jamais  vous  déplaire. 

1.    Quel  arle  /v/?/VrjH/'  le  comint'ficoiunl  de  celle  prière  ? 
Il  ren(^»rmo  un  acte  do  l\*\. 
Dans  quclh's  ptiroUs  est  renferme  l'aele  d'adoration  ? 

I)  iiis  cr>ll''s  «lu  n»  I  :  —  Je  vous  adore. .. 
Quilles  sont  eclles  qui  tcnfmninl  l'acte  d'amour  i 
(;.',.  '8  (!u  n"  1  : — O  Dit'U  «i'auiour  !... 
Quelles  sont  celtes  qui  expriment  l'acte  de  reuierciemcnt.. 
Oll'^s  (lu  ri°  3  : — .fe  vous  i'Pinorci«\.. 
»>.     QnelUs  sont  celles  qui  expriment  l'acle  d'u/frande. 
O'Ilt'Sflu  n*  'i  : — Jo  me  doruie  à  vous... 
Quelles  sont  celles  qui  renferment  l'acte  de  demande  ? 
Celles  ilu  n"  ô  : — Et  acounlez-moi... 

|261.  Comm''nl  doit-on  passa-  la  journcc  dans  hiquclle 
on  a  eu  le  bonheur  de  communier  ? 
l  Ou  doit  passer  la  journée  dans  la([nell(î  on  a  eu 
le  bonheur  de  communier,  dans  un  pieiix  ncneil- 
lement,  — élevantsonvent  son  crenr  à  Dieu  ; — se 
rappelant  avec  amour  et  reconnaissance  hi^favenr 
(jiion  a  reçue  ce  jour-là; — éviter  les  compagnies^ 
et  faire,  s'il  est  possible,  une  visite  au  Saint- 
SacremeiU  dans  l'après-midi.  (1830- 1835) 

y  Comment  faut-il  pratiquer  ce  recueillmienl  ?  [à  Dieu. 
En  évitant  la  Missipalion  et  en  élevant  souvent'sun  cœur 
Qu'est-ce  qu  élever  son  i  car  à  Dieu  ?  [res. 

C'est  penser  à  Dieu  et  fairo  <]uelf(ues  oraisons  ja<,"iluloi- 
Qu'esl-ce  qu'une  oraison  jaculatoire  ? 
C'est  une  prière  courte,  mais  fervent»?  à  N.-S. 

M'  peut-on  faire  des  oraisons  jcculaloires  qu'à  A'.-5.  ? 


.f,''' 


kl'  ffi? 


'lit 


■.!  ! 


18G 


QUESTIONNAI  HK 


On  peut  au?si  en  faire  à  la  Ires  sainte  Vier>s'e,  aux  a»i'7(>s 
et  aux  saiiitf». 
«.     Que  doil-on  souvenl  se  rappeler  pendant  le  jour  ? 

La  grande  faveur  ((u'on  a  reçue  ce  jour-là. 
r.      Quelle  qrande  faveur  a-l-nn  reçue  ?  foiciir. 

CeliO  (le  recevoir  Nùlre-Stîi^'neur  J(''siis-Christ  dans  son 
g.     Comment  doit-on  se  rappeler  celle  faveur  ! 

Avec  amour  et  reconnaissance. 
h.     Comment  doit-on  montrer  son  amour*  [lits  \»'cW- 

En  en  faisant  souvent  des  actes  et  en  évitant  les  plus  i»'- 
ij      Comment  doit-on  montrer  sa  reconnaissanee  ? 

Véï\  f.'iisfint   dt's  actes   do   renuTciemenl,   et  en   ponsar.' 
souvent  au  hicnfait  qu'on  a  reçu, 
j.       Que  doit-on  èvittr  pnrliculièremrnl  pcndcht  ce  jour'*. 

{•  On  doit  parliculièremcnt  éviler  les  compa^nifs  (Ji>>. 
p.'intes   et   non  nécessaiies.    '>  Se    montrer    pi- iîi  d 
douceur,  de  CDmpl.iisarice  et  d'une  sainte  joie  il  ins  h- 
conversations  \ililes  et  nécessaires, 
k  .     Pourquoi  faul-il  éviter  les  compagnies  ? 

Povu'  |iou\oir  mieux  vi\  ••■i  dans  le  recueillement. 
.1.     Qu'esl-ll  bon  de  faire  dans  la  soirée  ? 

Il  est  htm  de  faire  uni.'  vi>ile  au  Suint-Sjicreuient. 
mni*.  Que  devo))s-nous  /aire  dans  crile  visite  f 

Renouveler  a  Notre-Seigneur  notre  amour  et  noire  i-ecor- 
II*.    Uour  (lui  devons-nous  prier 'f  [naissancr 

I*our  iKglise  et  i)our  tous  ceux  <\u\  nous  sont  chers. 

Pratiques. —  1.  Kmplo\er  un  temps  convenable  à  Tii^liinj 
de  grâces,  au  moins  un  quart  d'heure. — 2.  Donner  aux  uniras 
par  une  conduite  sainte,  le  désir  de  la  communion. 

HiBtoire.—Co/,  versai  ion  de  la  Samar  Haine  avec  :V.-\ 
—N.  t.fi(j.  18". 

§5, — Dïï   LA   PREMIERE   COMMUNIOX. 

262.  Qu'entendez  vous  parfaire  sa  première  coir.i 
miinion  ? 
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R.  Faire  sa  première  comnuinion^  c'est  recevoir, 
pour  la  preiniî'ro  fois,  le  sacremont  de  l'Eucha- 
ristie. (1875-1885) 


a. 


Comment  s'appelle  la  coiumunion  que  l'on  (ail  pour  la 
première  foi  ? 

Elle  s'appelle  première  communion  ■' 
1).    .1  fjiiel  lige  doil-on  faire  sa  première  enmmujii'jn  ? 

yuand  on  l'ilge  de  discrétion  el  qu'en  y  rsl  >iiflisani- 
ment  préparé. 
c,    Comment  doit-on  considérer  la  pr'mière  communion  ? 

Comme  raclion  la  plus  importante  de  la  vie. 
li.    En  quoi  consiste  r  importance  de  cette  action  ? 

En  ce  que  le  salut  en  dépend  en  grande  i>artie. 
e.    Que  rèsuUe-l'il  de  cette  conclusion  ? 

Qu'on  doit  mettre  tout  le  soin  possible  à  la  bien  faire. 
1.    Qui  doit  préparer  les  enfants- à  la  première  communion  ? 

Los  parents  chez  eux, — les  maîtres  ù  l'école,  —  le  prôlrc 
l'église. 

263.  Quel  soin  faut-il  apporter  pour  faire  dignement 
sa  prcmièi'C  communion  ?  (1875-1878) 

R.  Pour  faire  dignement  sa  première  communion, 
il  faut  :  lo  S'instruire  des  vérités  de  la  religion, 
en  apprenant  bien  le  catéchisme,  et  en  assistant 
ponctuellement  aux  instructions  qui  se  font  pour 
préparer  les  enfailts  à  cette  sainte  action. 

2o  S'exciter  à  la  dévotion  et  au  désir  de  recevoir 
N.-S.  Jésus-Christ. 

|3oSe  corriger,  longtemps  d'avance,  de  ses  mau- 
vaises habitudes,   comme  de  jurer,  de  mentir, 
de  se  quereller,  de  désobéir   à  ses  parents,  etc. 
re  con-poSe  séparer  des  mauvaises  compagnies,  et  s'é- 
loigner des    occasions  du    péché 
13 
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5o  Knfiu  iiuiifuT  s^oîl  ((Piircle  loiil  léclié  par  mif 
1)011  ne  confession. 

0.     Combien  1/  a-l-il  ik  choses  à  faire  pour  se  pré  parer  ii  ui 
première  communion  'f 
II  y  a  cinq  principales  choses  à  faire  jiour  se  pn'purtr,"! 
sa  première  coiniminion. 

b.  fjuclle  esl  la  première  y 

C'est  do  bien  s'instruire  «les  véritt''S  de  la  religion. 

c.  Que  faut-il  faire  pour  s' instruire  tJes  vèrilês  de  la  religion.' 
11  faut  d'aljonJ  bien  apjirendre  son  cat«''clii?me. 

d.  Que  faul-il  faire  ensuite  ? 

Assi^tc•r  poncluellement  aux  inslruclions.     . 
0.     .'1  quelles  instructions  faut-il  assister  ? 

Piincipalemenl  à  celles  qui  se  font  ]iour  pR^parer  It.--;  i;,. 
fants  à  la  itreniière  communion. 

f.  Dii  se  font  ordinairement  ces  instructions  ? 
Elles  se  l'ont  ordinairenienl  à  l'église  et  à  l'école. 

g.  Comment  doit-on  assister  à  ces  itistructions  ? 

Il  faut  y  être  assidu  et  très  attentif.  [cattxlii-iyic  t 

î).     N'y  a-l-il  que  les  enfants  qui  doivent  s'instruire  de  Im 

Tous  ceux  qui  Tignorent,  doivent  s'en  instruire, 
ii.     Quelle  esl  la  deu.rième  préparation  ? 

S'exciter  à  la  dévotion  et  au   dési"  de  recevoir  Xu'   • 
Seigneur  Jésus-Christ. 
j.     Comment  faul-il  s\\reitcr  ii  la  dciolion  'i  [noi;,-.. 

En  pensant  souvent  à  l'amour  de  Noire-Seigneur  poi;rj 
k.     Que  faut-il  faire  pour  exciter  ces  désirs  '?  'Q.  218.) 

Jtélléchir  aux  grands  avantages  d'une  bonne  communion. 
II.     Quelle  est  la  troisième  préparation  'i 

Se  corriger  longtemi)S  d'avance  de  ses  mauvaises  liai'.- 
tudof,  comme  de  jurer,  de  mentir,  de  ?e  quereller,  vj 
désobéir  à  ses  parents,  etc. 
m.    De  quoi  faul-il  se  corriger  avant  de  faire  sa  prcmi'i"\ 
communion  ? 
11  faut  se  corriger  de  ses  mauvaises  liabilu-Ies. 
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n.     Sii/lil'il  ((''  s'en  corriger  seulnttetil  ù  rquifnie  do  sa  pre- 
mière communion  ? 

Il  faut  travailler  à  s  en  corriger  toute  sa  vio. 
0,     Celui  qui  se  corrijerail,  seuhmeni  pour  faire  sa  première 
communion,  scrail-il  bien  préparé? 

Non,  il  serait  mal  prépar»'',  si  c'étni<»nt  di-s  Toutes  graves. 
li'.   Quelle  est  la  qualrième  préparation  ? 

8e  s<''parer  des  mauvaises  coinpnfMitv,   ot  s't''loignt^r  des 
occa.'ions  du  jiéché. 
;].  Qu  entendez-vous  par  les  mauvaises  compagnies? 

J'entends  la  comi->agnio  de  ceux  dont  les  exnniplesel  les 
paroles  peuvent  [torter  au  i.(''ch«''. 
',     Pourquoi  faut-il  se  séparer  des  mauvaises  compagnies? 

[\ivc(i  qu'elles   nous   T'-raient    iii'nlùl     lomher  dans    le 
f.     Qu'est-ce  qu'une  occasion  de  pt'chè  ?  [péché. 

(i'est  tout  ce  qui  est  capable  de  no\is  porter  au  p<'clié. 
!      Quelle  est  la  cinquième  préparation  ? 

l'urifier  son  co.ur  de  tout  péché  par  une  bonne  confes- 
1.     Quand  est-ce  qu'une  confession  est  bonne  ?  [sion. 

Quand  elle  est  humble,  sincère  et  entière.  (Q.  301.) 
V.    Quelle  sorte  de  confession  fait-on  ordinairement  avant  la 
première  communion  ? 

On  fait  ordinairement  une  confession  générale. 
X.     Qu'est-ce  qu'une  confession  générale  ? 

d'est  une  confession  des  péchés  de  toute  sa  vie. 

264.  Est-ce  assez  pour  notre  salut  d'avoir  bien  fait 
la  première  communion. 

n.  C'est  un  grand  Iden  et  un  lieiireiix  commence- 
ment de  salut  quo  d'avoir  fait  une  lionne  première 
communion,  mais  03  n'est  pas  ass:^z  pour  ^assu- 
rer son  salut,  il  faut  de  plus  travailler  avec 
soin  à  conserver  toute  sa  vie  la  grâce  qu'on  y  a 
reçue.     ;1879,  l88i-lS85) 
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aa.    Qu\sl-cc  (juc  le  salut  ? 

Lo  snliil  c'est  la  fél  10116  (''torncllo. 

b.  Quels  moijcns  N.-S.  a-l-il  inslilués  pouropènr  noire  salul  ' 
Il  a  établi  les  sucromonls. 

c.  Quel  est  vn  îles  principaux  moyens  de  salul  ? 
C'est  do  bien  fuiro  sa  ircmière  communion. 

d.  Est-on  assurii  de  son  salul  fjuand  on  a  bien  fail  sa  ivc- 

mièrc  communion  ? 
Non,  mais  on  peut  regarder  cetlo  sainte  action  comnu! 
un  heureux  commencement. 
c.     Que  pcul-on  espérer  d'une  bonne  premih'e  communion  ? 

Que  les  communions  suivantes  seront  bonnes  aussi. 
f.      Que  faul-il  faire  pour  cela  ? 

Travailler  à  conserver  la  gnlce  qu'on  y  a  reçue. 
g*.    Que  faul'il  faire  pour  arriver  à  une  si  bonne  fin  ? 

Se  confesser  souvent  et  s'y  bien  préparer. 
b.     Esl-ce  qu'on  ne  pourra  pas  se  sauter  si  on  a  fail  uu'- 
mauvaise  première  communion  ?  [salut. 

On  pourra  se  sauver,  mais  on  expose  grandement  son 

Pratiques.— Charjuo  réponse  aux  Q.  2G3  et  2Gi  peut  servir 
de  pratique. 

Histoire. — Assiduilé  de  Marthe  el  de  Marie  auprès  de  J.-i\ 
N,  T.,  fîg.  38. 

266.  De  quel  moyen  peut-on  se  servir  pour  conserver 
la  grâce  qu'on  a  reçue  dans  sa  première  commu- 
nion ? 

R.  Le  premier  et  principal  moyen  de  conserver 
la  grûce  de  sa  première  communion,  c'est  de 
s'approcher  souvent  des  sacrements  de  Pénitence 
et  d'Eucharistie,  et  de  le  faire  toujours  avec  une 
grande  dévotion.    (1627.  a,  b.) 

M.   Quand  les  chrétiens  ordinaires  communient-ils  ? 
Ils  communient  une  ou  deux  fois  l'année. 
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iili.  El  quand  les  fervents  chrétiens  communienl-ils  ? 

Tous  les  dimanchos  et  THos,  et  mômo  plus  souvent. 
r;    Quel  bien  procure  la  bonn>^.  cl  fcrvenle  communion  'f 

La  conservation  et  l'augmonlation  do  lu  pnlce. 

266.  Qnch  sonl  les  autres  )noycns  de  pcrsccèrcr  duns 
la  (jràcc  de  ta  première  communion  ? 

|{.  En  voici  (|iielqties  anli'cs  : 

lo  Knlendi'c  la  saiiUi)  mosso  aussi  sonvont  quo 
possible,  et  avec  dévolion.  il-2î;]  •   I8D0,  IHOl) 

sO  Fuir  les  moindi'os  apparences  du  }  jclié,  et  tout 
ce  qui  pourrait  y  doniior  occasion,  comme  les 
mauvaises  compagnies,  etc.  \V  .i-l73j^ 

,îo  Assister  avec  piété,  les  dimanclios  et  les  l'êtes, 
aux  instructions  et  aux  ollicos  do  l'Kglise,  et 
^'occuper  le  reste  du  jour  à  la  leclure  de  quelque 
bon  livre.  (818;  1250-1253) 

\o  Continuer,  autant  que  possible,  d'assister  au 
catécbisme,  au  moins  pendant  un  aii.  (G-22i 

5o  Ne  jamais  manquer  à  ses  prières  du  malin  et 
du  soir,  et  les  faire  toujours  avec  respect,  atten- 
tion et  dévotion.  (1531-l530i 

Go  Avoir  une  tendre  dévotion  à  la  très  sainte 
Vierge, — à  son  bon  ange  gardien — et  à  son  saint 
patron, — ne  passant  jamais  im  jour  sans  les  prier 
de  nous  assister.  (11 15-1 1  lOi 


aa.   Quel  est  le  premier  moyen  ? 

Entendre  la  sainte  messe  aussi  souvent  que  possible,  et 
avec  dévotion, 
bb.  Quand  est-il  bon  d'eniendre  la  sainte  messe  ?     [possible. 

11  est  bon  d'entendre  la  saint  i  messe  aussi  souvent  que 
c.     Commctil  faul'll  V  entendre  joir  le  faire  avec  fruit  ? 
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Il  faut  l'entendre  avec  attention  et  dévotion. 
tl.    Quel  est  le  moyen  de  l'entendre  avec  dévotion  'f 

C'est  de  se  servir  d'un  livre  de  messe  et  suivre  le  prèire 

e.  Qu'est-ce  que  l'entendre  avec  dévotion  ?  [fin 
C'est  y  prier  Dieu  depuis  le  commencement  jusqu'à  la 

f.  Quel  est  le  deuxième  moyen  ? 

Fuir  les  moindres  apparences  du  péché,  et  tout  ce  qui 
pourrait  y  donner  occasion,  comme  les  mauvaises 
compagnies,  etc.  [péchés 

g.  Que  peut-on  cntmdre  par  les  moindres  apparences  du 
On  peut  entendre  les  plus  petits  péchés... 

h.     Est-ce  assez  d'éviter  les  plus  pclils  péchés  ? 
Il  faut  encore  en  fuir  les  occasions. 

i.      Quelles  sont  les  occasions  les  plus  ordinairt.^  du  péché' 
La  fréquentation  dos  mauvaises  compagnies  est  une  des 
occasions  les  plus  dangereuses,  les  mauvais  livre?,  le? 
entretiens  trop  libres,  etc. 
jj.     Quel  est  le  troisième  moyen  ? 

Assister  avec  piété,  les  dimanches  et  les  fêtes,  aux  ins- 
tructions et  aux  offices  de  l'Eglise,  —  et  s'occuper  le 
reste  du  jour  à  la  lecture  de  quelque  bon  livre, 
k.     A  quels  o/fices  est-il  convenable  d'assister  ? 
Aux  vêpres  et  au  salut. 

1.      Quelles  sont  les  instructions  qu'il  est  bon  d'entendre  ? 
C'est  jTrincipalement  le  sermon  et  le  catéchisme. 

m.    Comment  doit-on  assister  aux  of/kes  et  aux  instrucliom''- 

On  doit  y  assister  avec  piété  et  attention, 
n.     A  quoi  peut-on  s'occuper  après  les  offices  ?  (V.  Q.  377. i 

On  peut  s'occuper  ù  de  bonnes  lectures,  à  de  bonnes 
oeuvres,  etc. 
0.     Qu'eidende^-vous  par  les  bonnes  œuvres  ?  [et''. 

Visiter  les  malades  et  les  pauvres,  instjiaiire   les  enfants, 
pp.   Quel  est  le  quatrième  moyen  ? 

Continuer,  autant  que  possible,  d'assister  au  catéchismo, 
au  moins  pendant  un  an. 
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q.    Pourquoi  esl-il  bon  d'assister  au  caUchisme  ?     [gieuse. 
Pour  se  perfectionner  et  s'affermir  dans  l'instruction  reli- 
r.    Pourquoi  faut-il  se  perfectionner  da)is  l'instruction  reli- 
gieuse ? 
Parce  que  c'est  souvent  faute  d'instruction  religieuse 
qu'on  abandonne  la  pratique  de  la  religion. 
?.    A  quel  catéchisme  est-il  bon  d'assister  ? 

C'est  surtout  au  catéchisme  de  persévt'Tanœ. 
t.     Quel  est^  le  cinquième  moyen  ? 

Ne  jamais  manquer  à  ses  prières  Ju  malin  et  du  soir,  — 
el  les  faire  toujours  avec  respect^  attention  et  dévotion. 

11.    Est-ce  assez  de  faire  ses  prières  du  malin  et  du  soir  ? 

Non,  il  faut  encore  les  faire  avec   attention,  respect   et 

dévotion.  Iprières  ? 

V.    Quels  défauts  commet-on  le  plus  ordinairement  dans  les 

h  La  précipitation  ;  2"  des  postures  inconvenantes  ;  3"  le 

manque  de  modestie,  etc. 

X.    Comment  nos  prières  bien  faites  nous  feront-elles  persévé- 
rer dans  la  grâce  de  la  première  communion  ? 
En  nourrissant  dans  nos  âmes  la  piété  et  la  dévotion, 
y.    Quel  est  le  sixième  moyen  ? 

Avoir  une  tendre  dévotion  ù  la  très  sainte  Vierge,  —  à 
son  bon  ange  gardien  —  et  à  son  saint  patron,  —  no 
passant  jamais  un  jour  sf^.ns  les  prier  de  nous  assister. 

z.    En  quoi  consiste  la  dévotion  à  la  très  sainte  Vierge  ? 

Elle  consiste  principalement  à  l'honorer,  à  l'invoi^'ier  et 
à  imiter  ses  vertus, 
a.    Comment  decons-?ious  honorer  ■  :  très  sainte  Vierge  ? 

h  En  célébrant  ses  fêtes  avec  .'beaucoup  de  piété  ; 

1°  En  enlrani  dans  quelques-unes  de  ses  confréries; 

3«  En  ornant  ses  chapelles  et  ses  autels  ; 

•1'  En  inspirant  aux  autres  son  culte  et  son  amour, 
al.  Comment  devons-îious  invoquer  Marie  ? 

Nous  devons  l'invoquer  avec  amour  et  confiance, 
«c.  Quelle  est  la  meilleure  manière  de  l'honorer  ? 
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C'est  surtout  par  rimitation  de  ses  vertus. 

ad.  La  dévolion  à  Marie  esl-elle  bien  avantageuse  ? 

Oui,  cette  dévotion  procure  des  avantages  incslimablos. 

ae.  Que  nous  diseiU  les  saints  de  celte  u  '^'Otion  ? 

Ils  nous  disent  qu'un  enfant  de  Marie  ne  peitt  jias  p»}rii'. 

af.  Qu'est-ce  que  cela  signifie  ? 

Que  la  très  sainte  Vierge  protège  d'une  manière  loin.? 
particulière  les  fidèles  vraiment  dévoués  à  son  cull-.'. 

ag.  Comment  inofifrons-nous  notre  dévotion  à  Marie? 
C'est  en  portant  toujours  sur  nous  une  médaille,  le  saiiu 

scapulaire,  etc. 

ah.    Quel  est  le  pri}icipal  caractère  des  liêrètiques  ? 

.  C'est  d'avoir  de  l'aversion  pour  la  1res  Sainte  Viergo. 

nii.    Qu'est-ce  qu'on  entend  par  un  patron  ? 

On  entend  ordinairement  lo  saint  dont  on  porte  le  nom, 

aj.    Quand  est-il  bon  de  pi'ier  nos  sai?its  patrons  de  nov-< 

assister  ? 

Il  est  bon  de  ne  jiasser  aucun  jour  sans  les  prier. 

ak.   Est-ce  seulement  pour  tes  prier  qu'on  }wus  a  donm'  O'S 

patrons  ?  [imil- r. 

C'est  aussi  afin  de  nous  donner  en  eux  des  modèlos  à 

Pratiques. — Chaque  numéros  de  la  réponse  à  la  question 
2GG  peut  servir  de  jirati((ue. 

Histoires.  —  1 .  .h' sus  va  à  Jérusalem  à  Vâge  de  douze  o.m. 
— iV.  T.,fiq.  \''\;  '2.  Oll'rande  de  Samuel  à  Dieu  par  sa  nui '. 
-A.  T.,  fig.  82. 

CHAPITRE  QUATRIÈME. 

Du  sacrement  de  Pénitence.  (1715-1808) 

267.  Qu'est  ce  que  le  sacrement  de  Pénitence  ? 
R.  Le  sacrement  de  Pénitence  est  un  sacrement  qui 
remet    lei    péchés  commis  après  le   Baptême. 

aa.    Quels  péchés  sont  remis  par  le  sacrement  de  Pénitence  ? 
Tous  les  péchés  commis  après  le  Baptême.    (l715-l7iS, 
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l,b.  lîemel-il  les  péchés  commis  avant  le  Dapléme  ? 

Non,  il  ne  les  remet  pas. 
ce   Qui  Cl  insliliié  le  sacrement  de  Pénitence  ? 

C'est  N.-S.  J.-S.,  qui  a  institué  le  sacrement  de  Pénitence. 
'.    Quand  N.-S.  a-t-il  institué  le  sacrement  de  Pénitence  ? 

C'est  principalement  le  jour  de  sa  résurrection. 
:\  -1  quelle  occasion  V instilua-t-il  ?  [semblés. 

Dans  la  première  apparition  qu'il  fit  à  ses  Apôtres  as- 
l     Que  leur  dit  Noire-Seigneur  ?  [môme.'* 

"  Comme  mon  Père  m'a  envoyé,  je  vous  envoie  aussi  de 
:.    Quel  pouvoir  leur  donna-l-il  par  ces  piroles  ! 

Lo  même  pouvoir  qu'il  avait  lui-même  . 

Qu'ajouta  ^olre-Seigncur  ? 

'"  Les  péchés  seront  remis  à  ceux  à  qui  vous  les  remet- 
trez, ils  seront  retenus  à  ceux  à  qui  vous  les  retiendrez. 

Qud  pouvoir  reçurent-ils  par  ces  paroles  ? 

L?  pouvoir  de  remettre  et  de  retenir  les  péchés. 

.1  qui  les  ApHres  ont-ils  communiqué  ce  pouvoir  ? 

Ils  l'ont  communiqué  à  leurs  successeurs. 

Quels  sont  les  successeurs  des  Apôtres  ? 

Ce  sont  les  évoques  et  les  prùlres. 

Quand  les  prêtres  usent-ils  de  ce  pouvoir  ? 

C'est  quand  ils  accordent  la  grâce  do  l'absolulion. 

|268.  Le  sacrement  de  Pénitence  est-il  bien  nécessaire 
pour  être  sauvé  ? 

|R.  Le  sacrement  de  Pénitence  est  anssi  nécessaire 
pour  être  sauvé,  à  tous  ceux  qui,  après  leur 
Baptême,  sont  tombés  dans  quelque  péché  mor- 
tel, que  le  Baptême  à  ceux  qui  n'ont  pas  encore 

été  baptisés. 

|î;.  A  qui  le  Baptême  esl-il  nécessaire  pour  être  sauvé  ? 
Le  Baptême  ett  nécessair3  ^à  tout  le  monde  pour  êtr« 
fauve. 
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Lb.  Quel  sacrement  est  encore  nécessaire  pour  élYe  sauvé  ? 

La  Pénitence  est  aussi  nécessaire  |wur  ôtre  sauvé. 
ce.  A  qui  la  Pénitence  est-elle  nécessaire  pour  être  sauvé  ? 
A  tous  ceux  qui  ont  commis  quelque  péché  mortel  aprJ  > 
leur  Baptême, 
dd.  N'esl-on  obligé  [de  recevoir  le  sacrement  de  Péniknce  qv.- 
quand  on  a  commis  quelque  péché  mortel  ? 
On  est  aussi  obligé  de  le  recevoir  au  moins  une  fois  Tan 
Le  sacrement  de  Pénitence  peut-il  être  suppléé? 
Il  peut  être  suppléé  par  la  contrition   parfuKe  av*^'^  : 

désir  de  se  confesser. 
Combien  y  a-t-il  de  sortes  de  pénitences  ? 
Deux  sortes  ;  la  pénitence  comme  vertu  et  la  p^nilonc  ' 
comme  sacrement, 
gg.  Qu'est-ce  que  la  pénitence  comme  vertu  ? 

C'est  celle  qui  nous  fait  détester  et  expier  ijos  péch^'S. 
hh.  Qu'est-ce  que  la  pénitence  comme  sacrement  ? 

C'est  un  sacrement  institué  pour  remettre  les  péclu's. 

269.  O^^e  faut-il  faire  pour  se  bien  préparer  à  rco- 
voir  le  sacrement  de  Pénitence  ? 

R.  Pourso  bien  préparer  à  recevoir  le  sacremer: 
de  Pénitence,  il  faut  faire  quatre  choses:  h 
examiner  sa  conscience  ;  2o  s'exciter  à  la  contri 
tion  j  3o  former  la  résolution  de  satisfaire  à  Dieu, 
et  au  prochain  ;  4o  déclarer  tous  ses  péclié.- 
mortels  à  un  prêtre  approuvé. 

aa.    Quelle  est  la  premirre  préparation  au  sacrement  de  Péii- 

C'est  d'examiner  sa  conscience.  [lencr!\ 

Pratiques.  — I.  Reconnaissance  profonde  envers  N.-S.  de 

nous  avoir  donné  cette  seconde  planche  de  salut:  la  pénilenco. 

— 1.  Avoir  un  grand  respect  pour  les  prêtres,   ({ue  J.-C.  à 
revêtus  du  pouvoir  étonnant  do  remettre  les  péchés. 

Histoires.  —  l.  Les  dix  lépreux.— N.  T.,  firj.  34  ;  î.  Made- 
leine chez  Simon.—N.  T.,  fig.  2G. 
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§1. — DE   l'examen  de   conscience. 

270.  Qu'est-ce  qu'examiner  sa  conscience  ? 

R.  Examiner  sa  conscience,  c'est  se  rappeler  soi- 
gneusement dans  sa  mémoire  tous  les  péchés 
mortels  dont  on  est  coupable.  (1744-1748) 

a,  Quels  péchés  faul-il  se  rappeler  ? 

Tous  les  péchés  mortels  dont  on  s'est  rendu  coupable. 

b,  Quels  péchés  mortels  doit-on  rechercher  ? 
Ceux  dont  on  n'a  pas  encore  reçu  l'absolution. 

c,  Comment  doit-on  se  rappeler  ses  péchés  mortels  ? 
On  doit  se  les  rappeler  soigneusement. 

!.    Pourquoi  faul-J  se  les  rappeler  soigneusement  ? 
C'est  alin  de  n'en  oublier  aucun. 

271.  Est-il  absolument  nécessaire  tVexamincr  sa  cons- 
cience avant  que  de  se  coi  fesser  ? 

R.  Oui,  il  est  absolument  nécessaire  d'examiner  sa 
conscience  avant  que  de  se  confesser;  parce  que 
si  l'on  oubliait  à  confesse  un  pécbé  mortel,  faute 
do  s'etro  examiné,  la  confession  ne  serait  pas 
bonne. 

a.  Qu'arrivc-l-il  ù  ceux  qui  ne  s'examinent  pas  bien  ? 

lis  s'exposent  ordinairement  à  oublier  leurs  péchés  à 
confesse. 

b.  Quel  mal  esl-ce  de  cacher  ses  péchés  mortels  à  confesse  f 
On  n'en  ro<;oit  pas  le  pardon  et  on  commet  un  sacrilège. 

ce.  En  combien  de  manières  peut-on  cacher  ses  péchés  ? 

En  quatre  manières  :  l«  par  négligence  ;  2"  par  honte  ;  3» 
par  crainte  ;  4»  par  malice. 
1(1<1.  Comment  cache-t-on  ses  péchés  par  négligence  ? 

C'est  n'en  ne  s'examinant  pas  comme  il  faut. 
I«e.    Comment  les  cache-t-on  par  honle  ? 
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C'est  quand  la  honte  nous  empoche  de  les  confesser. 
ff.     Quand  cache-l-on  ses  péchés  par  crainie  ?  (1789-1790 

1«  C'est  quand  on  craint  ce  que  dira  le  confesseur  ; 

'i*  C'est  quand  on  craint  de  ne  pas  recevoir  l'absolulion 
si  on  déclare  tous  ses  péchés. 
%^.   Quand  cache-l-on  ses  péchés  par  malice  ? 

C'est  quand  on  le  fait  avec  délibération,  sans  contrainte 
h.     Que  fuul-il  faire  pour  bien  connaître  ses  péchés  ? 

11  faut  bien  faire  son  exam'?n  de  conscience. 

272.  Comment  faut- il  faire  rcxamcn  de  sa  conscience 
avant  de  se  confesser  ? 

R.  Pour  bien  faire  l'examen  de  sa  conscience  avant 
de  se  confesser,  il  faut  faire  deux  choses:  lo 
demander  à  Dieu  la  grâce  de  connaître  el  de 
détester  ses  péchés  ;  2o  cherchCi  avec  soin  à  se 
rappeler  tous  les  péchés  que  Ton  a  commis  depuis 
sa  dernière  confession. 

d.     Commenl  faul-il  rechercher  ses  péchés  ?  [cependant. 

Il  faut  rechercher  ses  ])échés  avec  soin.  —  sans  trouble, | 
Quels  pécliés  cloil-on  rechercher  ?  [confession. 

Les  péchés  mortels  qu'on  a  commis  depuis  sa   dorni«'ro 
Quelle  prière  pcul-on  faire  avant  son  examen  y 
On  ])eut,  avant  son  examen,  faire  la  prière  suivanle 
"  Mon  Dieu,  donnez-moi..."'     (Voy.  Cat.'page  'i7.) 

273.  Sur  quoi  faut-il  s'examiner  ? 
R.  Il  faut  s'examiner  : 

lo  Sur  les  commandements  de  Dieu  et  de  TEglise;] 
2o  Sur  les  sept  péchés  cajjitaux  ; 
3o  Sur  les  devoirs  de  son  état  ; 
4o  Sur  ses  habitudes  et  sa  passion  dominante  ;| 
5o  Sur  les  personnes  que  l'on  a  fréquentées  et| 
sur  les  lieux  où  l'on  a  été. 


e. 
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a.  Comment  peul-on  savoir  si  l'on  a  péché  contre  les  corn- 

mandements  ? 
En  s'instruisant  de  co  qu'ils  commandent  ou  défondent. 

b.  Comment  faut-il  s'examiner  sur  les  commandement-'.  ? 
En  les  repassant  dans  son  esprit, — s'arrôtant  sur  onacun 

d'eux  pour  voir  en  quoi  on  y  a  manqué. 

c.  Comment  s'examine-t-on  sur  les  péchés  capitaux  ? 
De  la  même  manière  que  sur  les  commandements. 

M.  Qu' entendez-vous  par  les  devoirs  de  son  étal  ?         [état. 

On  entend  ce  que  chacun  est  obligé  do  faire  dans  son 

Que  faut-il  faire  [jOur  bien  remplir  les  devoirs  de  son  étal  ? 

Il  faut  s'instruire  soigneusement  des  obligations  qu'il 
impose. 
Iff.   Est-on  obligé  de  s'instruire  des  devoirs  de  son  étal? 

Oui,  c'est  une  obligation  pour  tout  le  monde. 
{g.  Qu'entend-on  par  ses  habitudes  ? 

On  entend  certaines  choses  que  l'on  fait  souvent. 
hh.  Qu  entend-on  par  la  passion  dominante  ? 

On  en' end  certain  péché  auquel  on  est  plus  porté. 

Pourq  .oi  se  rapeler  les  personnes  que  l'on  a  fréquentées  ? 

C'est  afin  de  se  rappeller  les  péchés  que  l'on  peut  avoir 
commis  avec  ces  personnes. 

Pourquoi  se  rappeler  les  lieux  ou  l'on  c  clé  ? 

Pour  la  môme  raison  que  pour  les  personnes. 

i274.  Comment  doit-on  s'examiner  ? 

R.  On  doit  s'examiner  en  repassant  dans  sa  mé- 
moire ses  pensées,  ses  paroles,  ses  actions  et  ses 
omissions,  pour  remarquer  celles  où  l'on  a  péché. 

a.  En  combien  de  manières  peut- on  commettre  le  péché  ? 
En  quatre  manières  :  par  pensées,  par  paroles,  par  actions 

et  par  omissions.      ^ 
Est-ce  que  les  mauvaises  pensées  sont  des  péchés  ? 
Elles  sont  des  péchés  quand  on  s'y  arrête  volontairement. 
Comment  pè^he-l-on  par  paroles  ? 
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a. 


b. 


c. 


En  iiroft-raut  des  blasphèmes,  des  paroles  oLscènes,  des 
mensonges,  clc 
d.     Quand  pt'chc-l-on  par  omissions  ? 

C'est  quand  on  manque  de  faire  co  ù  quoi  on  est  obligé. 

275.  Combien  faut-il  mettre  de  temps  à  Vexamcn  de 
sa  conscience^  avant  la  confession  ? 

R.  Il  faut  mettro  ù  cet  examen  de  conscience  tout 
^  le  temps  nécessaire  pour  une  affaire  importante: 
plus  ou  moins,  suivant  la  longueur  du  temps 
qui  s'est  écoulé  depuis  la  dernière  confession. 

Quel  est  le  moyen  de  facilikr  Ccxamcn  de  conscience  ? 
C'est  le  soin  do  s'examiner  tous  les  soirs,  [lanU  1 

Pourquoi  considcrez-vous  la  confession  comme  impor- 
Parce  que  notre  salut  dépend  de  nos  confessions. 
Que  faul-il  éviter  dans  ses  confessions  ? 
Il  faut  éviter  la  légèreté  et  les  scrupules. 
Qu'est-ce  qu'un  scrupule  ? 
C'est  une  vainc  crainte  de  s'être  mal  confessé. 
Est-ce  que  le  scrupule  est  une  chose  mauvaise  ? 
Très-mauvaise,  surtout  en  matière  de  piété. 
Quel  est  le  meilleur  remède  contre  les  scrupules  ? 
C'est  une  parfaite  soumission  à  son  confesseur. 
Quand  fait-on  ses  confessions  trop  légèrement  ? 
C'est  quand  on  n'y  apporte  pas  le  soin  convenable. 

276.  Par  où  faut-il  finir  son  examen  ? 

R.  Il  faut  fulir  son  examen  par  un  acte  de  contri- 
tion, afin  de  s'exciter  à  la  douleur  et  au  regret  de 
ses  péchés,  avant  de  les  confesser. 
a,     Pourquoi  faut-il  finir  son  examen  par  un  acte  de  con'n 
iion  ? 
Pour  s'exiter  ù  la  douleur  et  au  regret  de  ses  péchés. 
h'     Celte  douleur  et  ce  regrc*  :ont-ils  bien  nécessaire  ? 
Oui,  car  ils  font  partie  de  la  cDntrition. 


f. 
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277.  Esl-cc  qu'il  ne  siiflit  pas  de  déclarer  ses  péchés 
an  prêtre  pour  qu'ils  soient  par  ionnés  ? 

R.  Non,  il  ne  suffit  pas  do  déclarer  ses  péchés  à  un 
prêtre,  pour  qu'ils  soient  pardonnes:  il  faut  de 
plus  nécessairement  en  avoir  la  contrition. 

a,    Quefaul-il  faire  quand  on  a  fini  son  examen  y 

Il  faut  déclarer  ses  p»clif''s  au  prèlro. 
h.    Esl-ee  as^ez  de  déclarer  ses  péchés  au  prêtre  ? 

Non,  il  TaiU  purlont  en  avoir  la  contrition. 

Pratiques. —  1.  Apportera  son  examen  do  conscience 
loute  la  diligence  possible,  sans  trouble  néanmoins. — '2.  Fair<î 

ne  altCKlion  particulière  aux  péchés  de  pensées  et  de  désirs 
et  contre  les  devoirs  do  son  état. 

Histoires.  —  L'enfant  prodigue  examine  son  étal. — N.  7., 

^^  iO;  'i.  iJadd  reconnaît  son  péché. — .1.  T.,fig.  lOi. 

§2  DE  LA  CONTRITION  (1730-1733) 

278.  Ou  est-ce  que  la  contrition  ? 

Vu  La  contrition  est  une  douleur  et  un  regrel 
d'avoir  olfensé  Dieu,  avec  la  résolution  de  ne 
plus  rolïenser. 

aa.  Que  veut  dire  te  mot  contrition  ? 

Le  mol  contrition  veut  dire  brisement  ?  [appelé  ? 

i).    Pourquoi  ce  regret  d'avoir  commis  le  péché  est-il  ainsi 
Parce  que,  quand  la  contrition  est  véritable,  elle  brise  le 
:.  Que  renferme  la  contrition?  Y.  Q.  2S0.)  ^    [cœur. 

La  conU'ition  renferme  trois  choses. 
1.   Quelles  sont  ces  trois  choses. 

["  La  douleur  de  l'àme,  2»  la  détesUilion  du  péché,  3*»  le 
ferme  propos. 
'.  Qu'est-ce  que  la  douleur  de  Vdme  ? 
C'est  un  véritable  et  sincère  regret  d'avoir  offensé  Dieu. 
Iff.    Qu'est-ce  que  la  détestât  ion  du  péché  ? 
C'est  une  liaine  souveraine  pour  le  péché. 
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gg.   QxCeil'Ce  que  h  ferme  propos  ? 

C'est  une  résolution  sincère  de  ne  plus  pécher. 

279.  La  contrition  est-elle  bien  nîccssairc  pour  faire 
une  bonne  confession  ? 

R,  Oui,   la  contrition  est  al)solumont  nécessairt' 
pour  faire  une  bonne  confession. 

aa.   La  contrition  peut-elle  cire  sii,-^plêée  ? 

Non,  en  aucun  cas,  la  contrition  ne  peut  tMre  supplié  \ 

b.  Pourquoi  la  contrition  ne  peut-elle  pas  cire  suppléée  ? 
Parce  qu'on  no  peut  jamais  obtenir  le  pardon  d'un  j»Jl1, 

qu'on  ne  regrette  pas  et  qu'on  veut  encore  commeltro. 

c.  El  si  Von  n'a  que  des  péchés  véniels  à  confesser  q\ùj  a-l-il 

à  faire  ? 
!•  Déclarer  quelques-uns  de  ses  péchés  véniels. 
2«  Y  ajouter  quelques  péchés  de  sa  vie  passée  pour  les- 
quels on  est  moralement  sûr  d'avoir  la  contrition. 

d.  Est-il  nécessaire  que  la  douleur  soit  sensible  ? 

Non,  il  suffît  qu'elle  aflecte  l'dme, —  et  que  l'on  soil  plu? 
lâché  d'avoir  offensé  Dieu  que  d'avoir  éprouvé  les  [tlus 
grandes  pertes. 

e.  Pourquoi  la  douleur  sensible  n' est-elle  pas  nécessaire  ? 
Parce  qu'on  peut   ôlre  détaché  du  péché  sans  éprouv»  r 

celte  douleur  sensible. 

280*  Qu'est-ce  qu'une  confession  faite  sans  contrition! 

R.  Une  confession  faite  sans  contrition  est  une  con- 
fession nulle  et  souvent  sacrilège. 

a.  Quand  la  confession  est-elle  nulle  ? 

!•  Elle  est  nulle  quand,  de  bonne  foi,  on  reçoit  l'absolu- 
tion d'un  prêtre  qui  n'a  pas  le  pouvoir  d'absoudre, 

2»  Elle  est  encore  nulle  quand,  se  croyant  assez  bienl 
disposé,  on  reçoit  l'absolution  sans  avoir  une  contrition  | 

b.  Quand  la  confession  enl-elle  sacrilège  ?  [suffisante. 
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Quand  il  y  manque  quoI(|ue  clioso  de  n«!'c<»ssaire  par  la 
Taule  du  pônil'jnt. 
ce.    Combien  y  a^t-il  de  sortes  de  contrition  'f 

11  y  en  a  de  deux  sortes  :  la  contrition  parfaite  ot  lu  con- 
trition imparfaite,  appelée  aussi  attrition. 
,11,  Qu'est-ce  que  la  contrition  parfaite  ? 

C'est  une  douleur  d'avoir  olTwasé  Dieu,  parce  qu'il  est 
inflnimcnt  bon. 

Quelle  douleur  renferme  la  contrition  parfaite  'f       [bon. 

La  douleur  d'avoir  offensé  Dieu,  parce  qu'il  est  infiniment 

Qu'est-ce  qui  excite  cette  douleur  ? 

C'est  la  considération  de  la  bonté  de  Dieu. 
1 1.    Qu'est-ce  que  cet  amour  opère  dans  le  cœur  y 

Il  opère  un  véritable  changement. 
h,    Comment  appelle-t-on  ce  changement  ? 

On  l'appelle  ^*u*/t/îca/ion  ou  conversion. 

Y  a-t-il  de  véritables  conversions  sans  ce  changement  ? 

Non,  il  n'y  en  a  point. 

Qu'est-ce  que  Vattrition  ou  contrition  imparfaite  ? 

C'est  une  douleur  d'avoir  offensé  Dieu  causée  par  la  hon- 
te d'avoir  commis  le  péché  —  ou  par  la  crainte  d'en 
recevoir  le  châtiment. 
II.    QufUe  douleur  renferme  Vattrition  ? 

La  douleur  d'avoir  offensé  Dieu,  causée  par  la  honte  ou 
la  crainte. 

Qu'est-ce  qui  excite  cette  douleur  ?  [puni. 

La  honte  d'avoir  commis  le  péché  ou  la  crainte  d'en  être 

Celte  honte  et  cette  crainte  sont-elles  bonnes  ? 

Oui,  quand  elles  sont  fondées  sur  la  foi. 

ValtrUionjustifie-t-elte  le  pécheur  par  elle-même  ? 

Non,  mais  elle  le  dispose  à  recevoir  la  grâce  de  la  justill- 
cation  par  l'absolution. 

Quel  effet  produit  la  contrition  parfaite  ? 

Elle  justifie  le  pécheur  avant  de  recevoir  l'absolution. 

Quel  effet  proiuit  Valtrilio'i  ? 
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Elle  le  dis|tose  à  la  grâce  de  la  justification.        [fesser  > 
q.     Celui  qui  a  la  conlrilion  parfaite  esl-il  obligé  de  se  cm- 

Oui,  s'il  le  peut,  car  la  conlrilion  porCfiite  doit  renrernirr 
le  vœu  de  la  confession, 
r.     Celui  qui  n' aurait  que  Vattrition  pourrait-il  Hre  samè 

Non,  il  ne  lu  pourrait  pas  sans  recevoir  rabsolulion. 

Pratiquée.-—!.  S'exciter  ù  la  contrition  parfaite,  jiiiIm.i| 
ii\  on  reconnaît  avoir  rommis  quelque  péché  grave.— 2.  Kéti.. 
f  hir  sur  la  bonté  inllnie  do  Dieu. 

Histoires.— 1.  Contrition  de  saint  Pierrc.—N.  T.,  f\g.  ôi 
2.  Contrition  de  Madeleine— N.  T.,  fig.  '20. 

§3. — QUALITES   DE  LA   CONTRITION. 

281.  Quelles  qualités  doit  avoir  la  contrition  ? 

R.  La  conli'itioii  doit  avoir  quatre  qualités;  clù.' 
doit  être:  \o  surnaturelle  ;  '2o  intiricurc ;  ^ov.ni] 
verselle  ;  Ao  souveraine. 

aa.    Quelle  est  la  première  qualité  de  la  honne  conlrilion  '; 
(Test  qu'elle  soit  surnaturetk. 

282.  Qu'est-ce   à   dire  que  la  contrition   doit  (iri 
surnaturelle  ?  (17*23) 

R.  La  contrition  doit  être  surnaturelle^  c'est-à-dii 
qu'elle  doit  être  excitée  par  un  niouvenieiit  duj 
Saint-Esprit  et  par  un  motif  de  religion. 

a.  Que  veut  dire  surnaturelle  ? 
Surnaturelle  veut  dire  au-dessus  de  Ja  nature. 

b.  Nous  ne  pouvons  donc  pas  avoir  la  contrition  de  nov^t 
Non,  lu  conlrilion  est  un  don  de  Dieu.  [mnml 

c.  Quelle  conclusion  peut-on  en  tirer  ? 

Que  nous  devons  prier  pour  obtenir  ce  don.  \)'cl\f 

ù.     Comment  peut-on  connaître  qu'on  a  la  ccntrilion  suiMiv\ 
par  les  motifs  qui  Tont  produite.     (Voy.  Q.  293.) 
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283.  Celui  qui  n'a  regret  de  ses  péchés  qu'à  cause  du 
déshonneur  ou  du  dommage  qu'ils  lui  ont  causé^  n'a 
donc  pas  une  bonne  contrition  ? 

R.  Non,  celui  qui  n'a  regret  de  ses  péchés  qu'iV 
cause  du  déshonneur  ou  du  donnmage  qu'ils  lui 
ont  causé,  n'a  pas  une  bonne  contrition,  parce 
que  la  contrition  n'est  pas  surnaturelle. 

3     Pourquoi  sa  conlrilion  n'esl-elle  pas  surnalureUe  ? 

I*arce  aue  les  motifs  qui  l'ont  causée  sont  naturels. 
1     Pouri^  •  ui  ces  molifs  sont-ils  naturels  ?  [naturels: 

Parce  que  le  déshonneur  et  le  dommage  cauBés  sont 
Quels  doutent  être  les  molifs  de  notre  conlrilion  ? 
JiOS  motifs  de  noire  contrition  doivent  rtre  surnaturels. 
Quand  tes  molifs  sonl-ils  surnaturels  ?  (Q-  293.) 
C'est  quand  ils  sont  excités  piar  la  loi  et  la  religion. 
Qu'est-ce  qu'un  motif  ?  [cliosf*. 

(lest  ce  qui  nous  détermine  à  faire  ou  à  ne  pas  faire  uno 
Jhnnez  un  exemple  d'un  motif  naturel. 
Un  enfant  tegrette  d'avoir  d'îsobéi  à  son  père,  parce  qu'il 

craint  d'6tre  puni. 
Donnez  un  exemple  d'un  motif  surnaturel  ? 
Cet  enfant  regrette  d'avoir  désobéi  ù  son  père,  jiarce  que 

Dieu  défend  la  désobéissance — ou  parce  que  Dieu  l'en. 

jmnira  en  enfer  ou  en  purgatoire. 


|284.  Qu'est-ce  à  dire  que  la  conlrilion  doit  cire  in- 
térieure ? 

ûc  imW^-  I^a  contrition   doit  être  'intérieure^   c'est-ù-dire' 
[mônn^  dans  le  cœur  et  non  pas  seulement  sur  le  hout 


des  lèvres. 
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\i  ii/??(fl/"B*     Quand  est-ce  que  la  contrition  est  dans  le  cœur  ? 

C'est  quand  on  a  un  véritable  regret  de  ses  péchés. 
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Pourquoi  la  conlrilion  doil-elle  cire  dans  le  eau.  ?     [c»? 
Parceque  c'est  dans  le  cœur  quo  le  péché  a  pris  naissa:i- 
Quand  la  conlrilion  n'est-elle  que  sur  les  lèvres  ? 
C'est  quand  on  se  contente  de  réciter  un  acte  de  contri- 
tion sans  avoir  regret  d'avoir  offensé  Dieu. 

285.  Ceux  qui  se  contenlent  de  réciler  des  acles  i\> 
contrition^  sans  avoir  le  cœur  touché  du  regret 
d'avoir  o/fensé  Dieu.,  n'ont  donc  jms  une  vraie  con- 
trition ? 

R.  Non,  ceux  qui  se  contentent  de  réciter  des  acte? 
de  contrition  sans  avoir  le  cœur  touché  du  regret 
d'avdir  offensé  Dieu,  n'ont  pas  une  vraie  contri- 
tion, parce  qu'ils  n'ont  pas  une  contrition  inté 
rieure. 


ib. 


o. 


Pourquoi  n'onl-ils  pas  une  vraie  contrition  ? 
Parce  que  l'acte  qu'ils  en  font  n'est  pas  intérieur. 
Pourquoi  cet  acte  n'est-il  pas  intérieure  ? 
Parce  que  c'est  la  bouche  qui  le  récite  et  que  le  cœur  n  y 

a  aucune  part. 
Que  faui-il  donc  faire  pour  avoir  cette  contrition  du  rcpitn 
Il  faut  la  demander  à  Dieu  avec  ferveur. 
dd.  Comment  faut-il  réciler  Vacle  de  contrition  ? 

Avec  componction,  se  laissant  pénétrer  des  sentimenf? 

qui  y  sont  exprimés. 
-e.     Celui  qui  ne  récite  un  acte  de  conlrilion  que  des  lèvres,  nf  j 

reçoit  donc  pas  te  pardon  de  ses  péchés  ?  [Dieu 

Non,  parce  qu'il  n'a  pas  un  vrai  repentir  d'avoir  oflens  | 

286.  Qu'est-ce  à  dire  que  la  contrition  doit  être  iini- 

selle?    (1730,  a.  b.) 
R.  La  contrition  doit  être  universelles  c'est-à-din' 

qu'elle  doit  s'étendre  au  moins  à  tous  les  péché-' 

mortels  qu'on  aconnmis. 
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,ia.  Que  veui  dire  ici  le  viol  universelle  ?  [mortels» 

Il  veut  dire  que  !a  contrition  s'étond  à  tous  les  péchésv 
;.,    Pourquoi  dit-on  au  moins  «  tous  les  péchés  mortels  ? 
Pour  marquer  que  les  péchés  véniels  peuvent  n'y  être 
pas  compris. 
c"    Pour  que  la  contrition  soit  universelle  faut-il  qu'elle 
s'étende  aussi  aux  péchés  véniels  ? 
Il  est  bon  qu'elle  les  comprenne,  mais  cela  n'est  pas 
li  Pourquoi  cela  n' est-il  pas  nécessaire  ?  [néce£sairo. 

Parce  que  les  péchés  mortels  peuvent  être  remis  sans  les 
péchés  véniels. 

287.  S'il  n'y  avait  qiCun  seul  péché  mortel  dont  on 
n'eût  pas  regret^  est-ce  qu'on  n'aurait  pas  une  con- 
trit ton  suffisante  ? 

R.  Non,  s'il  y  avait  un  seul  péché  mortel  dont  onr 
n'eût  pas  regret,  on.  n'aurait  pas  une  contritioa 
siiffisanle,  parce  que  ce  ne  serait  pas  une  contri- 
tion universelle. 

i.    Pourquoi  cette  contrition  ne  serait-elle  pas  universelle  ? 

Parce  qu'elle  ne  comprendrait  pas  tous  les  pt'chcs  mor- 
^    Pourquoi  ne  serait-elle  pas  suffisante  ?  [tel?. 

Parce  que  les  péchés  mortels  ne  peuvent  pa«5  être  remis 

les  uns  sans  les  autres.  [autres  ? 

;    Pourquti  ne  peuvent-ils  pas  élue  remis  les  uns  sans  les 

Parce  qu'un  seul  péché  mortel  nous  laisse  ennemi  {\{> 
l    Querésulte-l-il  de  là'f  [Dieu. 

Qu'il  laut  que  tous  les  péchés  mortels  soient  remis  pour 
nous  réconcilier  avec  Dieu. 

288.  Qu'est-ce  à  dire^  enfia^  que  la  contrition  doit 
e/re  souveraine  ?    (1731) 

R.  Enfln,  la  contrition  doit  être  souveraine,  c'est-à* 
dire  que  la  douleur  d'avoir  offensé  Dieu  doit  être 
la  plus  grande  de  toutes  les  douleur?» 
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Que  veut  dire  le  mot  souveraine  ? 
Souveraine,  veut  dire  qui  n'a  point  d'égale. 
Pourquoi  la  douleur  d'avoir  off'ensé  Dieu  ne  doit-elle  poiiu 

avoir  d'égale  ? 
Parce  que  le  péché  est  le  plus  grand  de  tous  les  maux 


289.  Est-ce  donc  qu'on  doit  être  plus  affligé  d'avoh 
offensé  Dieu  que  d'avoir  perdu  ses  biens  et  tout  c 
■   quon  a  de  plus  cher  au  monde  ? 

R.  Oui,  on  doit  être  plus  affligé  d'avoir  otî'ensv 
Dieu  que  d'avoir  perdu  ses  biens  et  tout  q[ii'on  ;\ 
de  plus  cher  au  monde,  parce  que  1  "ense  de 
Dieu  est  le  plus  grand  de  tous  les  maux. 

^.     Sur  quoi  est  établie  la  grandeur  d'une  offense  ? 
Sur  la  grandeur  et  la  bonté  de  la  personne  offensée. 

b.  Qui  offense-l-oti  imr  le  péché  ?  [bon, 
On  offense  Dieu,  qui  est  infiniment  grand  et  infinimen. 

c.  Sur  quoi  est  fondée  la  douleur  d'une  perle  quelconque  ^ 
Sur  la  valeur  de  la  chose  que  l'on  perd. 

<1.     Que  perd-on  par  le  péché  mortel  ? 

On  perd  tout  :  Dieu,  perte  incomparable, — notre  âme,  le  j 
paradis,  etc. 
-e.     Doit-on  être  plus  affligé  d'avoir  péché  que  d'avoir  pcrdr, 
son  père,  sa  mère,  \a  fortune  etc.  ?  [cela. 

Oui,  car  la  perte  de  Dieu  est  un  plus  grand  mal  que  tou 
C,      On  doit  donc  verser  beaucoup  de  larmes  quand  on  a  péch(' 
Les  larmes  sont   très  bonnes,  mais  elles  no  sont  paî 
nécessaires.  [Irilion. 

g.     Les  larmes  ne  sont  donc  pas  toujours  une  marque  de  co«-| 
Non,  on  peut  verser  beaucoup  de  larmes  et  n'avoir  pas 
la  contrition. 
2i.     Quelle  est  donc  la  meilleure  marque  de  la  contrition  ? 
La  meilleure  marque  de  la  contrition,  c'est  le  ferme  pro| 
pos.    iQ.  '294.) 
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290.  Toutes  cc's  qualités  sont-elles  nécessaires  à  la 
contrition  ? 

R.  Oui,  toutes  ces  qualités  sont  tellement  uécessai- 
res  à  la  contrition,  que  s'il  lui  en  manque  uno 
seule,  elle  n'est  point  sufiismte. 

■n.  Ces  qualilés  sont-elles  aussi  nécessaires  ù  Vallrilion  ? 

Oui,  elles  sont  égalemont  nécessali'cs  à  rattrition. 
hb.  En  quoi  donc  consiste  la  différence  entre  la  contrition 
parfaite  et  Vallrition  ? 

(loUe  diirérence  no  consiste  que  dans  les  motifs.  (Q.  293.) 
|{,    Dites-nous  tes  qualités  d'une  bonne  contrition.  (Q.  281.) 

|291.  Pouvons-nous  par  nos  propres  forces  avoir  une 
bonne  contrition  ? 

|R,  Non,  la  bonne  contrition  est  un  don  de  Dieu 
qui  ne  peut  venir  que  de  lui,  et  qu'il  faut  lui 
demander  humblement. 

laa. 


1  qui  faut-il  demander  ta  grâce  de  la  contrition  ? 
Il  faut  la  demander  à  Dieu. 
^e  ârao,  iO  Hbb.  Pourquoi  est-ce  à  Dieu  qu'il  faut  la  demander  ? 

Parce  qu'elle  est  un  don  de  Dieu,  et  qui  ne  peut  venir 
|oirpfrd:B        que  de  lui. 

[cela  ■(.    Pourquoi  dites-vous  qu'elle  ne  peut  venir  que  de  Dieu  ? 
que  tou  ■      Parce  que  lui  seul  peut  la  donner, 
[i  a  pec/if '■*].    Comment  devons-nous,  la  lui  demander  ? 
sont  pasB      Nous  devons  la  lui  demander  avec  humilité. 
[/n/ior.BH    Pourquoi  devons-nous  faire  celle  demande  avec  humilité  * 
te  de  co)\'W     parce  que  Dieu  exauce  la  prière  des  humbles. 
Lvoir  pa^^  Pratiques. — l.  Avant  d'aller  à  confesse  demander  avec 
Iferveur  une  véritable  contrition.  —  1.  Entretenir  habituelie- 
ilion  ?    ■  ^^"^t  au  fond  de  son  coour,  la  haine  du  péché. 

lermerrO"!  Histoires. —  1.   Contrition  et  pénitence  des  Ninivites.-— 
i  T.,fig.  170  ;  2.  Fausse  contrition  a'Antiochus.—A.  T,,fig.  17'J 
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§4.  —  MOYENS  d'avoir  UNE  BONNE  CONTlllTIOxN'. 

292.  Que  faut-il  faire  pour  avoir  une  bonne  contri- 
tion ? 

R.  Pour  avoir  une  JDonne  contrition,  il  faut  :  lo  h 
demander  avec  ferveur  ;  2o  s'y  exciter  par  la 
considération  des  motifs  capables  de  nous  l'ins- 
pirer. # 

é.     Quelle  est  la  première  chose  à  faire  pour  avoir  une  bonm 
La  demander  à  Dieu  avec  ferveur.  [contrilion  * 

b.  Qu'est-ce  que  la  demander  avec  ferveur  ? 

C'est  la  demander  avec  un  grand  désir  de  l'obtenir. 

c.  Pourquoi  devons-nous  désirer  la  contrition  ?  [lent. 
Parce  qu'elle  est  la  chose  la  plus  importante  à  un  péni- 

d.  Pourquoi  la  contrition  est-elle  si  importante  'f 

Parce  que,  sans  elle,  il  n'y  a  point  de  pardon  des  péchés. 

e.  Q  uelle  est  la  seconde  chose  à  faire  pour  avoir  la  contrilion } 
C'est  de  s'y  exciter  par  la  considération  des  motifs  capa- 
bles de  nous  l'inspirer, 

f.  Quest-ce  que  s'y  exciter  soi-même  ? 

C'est  se  porter  soi-même  au  regret  de  ses  péchés. 

g.  Comment  peut-on  se  porter  soi-même  au  repentir  d'aïoii' 

péché  ? 
En  se  représentant  les  motifs  capables  de  nous  porter  à 
la  douleur  et  au  regret  d'avoir  offensé  Dieu, 
h.     Cembien  y  a-t-il  de  motifs  propres  à  exciter  en  nous  la 
Il  y  en  a  quatre  principaux.  [co7ilrition  ■ 

293.  Quels  sont  les  motifs  les  plus  propres  à  exciter 
en  nous  la  contrition  ? 

R.  Les  motifs  les  plus  propres  à  exciter  en  nous  la 
contrition  sont  : 

lo  la  bonté  infinie  de  Dieu  que   nous  avons 
'  offensée. 
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'2o  Les  bienfaits  de  Dieu  envers  nous  et  notre 
ingratitude  envers  lui. 

3o  La  passion  de   Notre-Seigneur  Jésus-Christ 
dont  nos  péchés  sont  la  cause. 

4o  Le  paradis  que  nous  avons  perdu  et  l'enfer 
que  nous  avons  mérité. 

<î     Quel  est  le  premier  molif  de  la  conlrilion  ? 

La  bonté  inflnie  de  Dieu  que  nous  avons  offensée. 
b.     Quel  esl  le  molif  le  plus  parfail  de  la  contrition  ? 

C'est  celui  qui  provient  de  l'amour  de  Dieu.         [motif  ? 
( .    Comment  pouvons-nous  nous  exciter  à  la  contrition  par  ce 

En  pensant  que  nous  offensops  le  meilleur  des  pères. 

i'J,  Quel  est  le  second  motif  de  la  contrition  ? 

Les  bienfaits  de  Dieu  envers  nous  et  notre  ingratitude 
envers  lui. 
>\    Nommez  quelques  bienfaits  de  Dieu  ? 

l"  Il    nous  a  donné  la  vie,  les  puissances  de  notre  âme  et 
les  facultés   de  notre  corps  ;  —  il  nous  conserve  la 
vie,  etc. 
<*  Il  est  mort  pour  nous  racheter  ; 

3»  Il  nous  a  accordé  de  devenir  ses  enfants  par  le  baptê- 
me —  et  autres  grâces  surnaturelles. 

i.     En  quoi  consiste  surtout  notre  ingratitude  ? 

1"  En  ce  que  nous  rendons  à  Dieu  le  mal  pour  le  bien  ; 
v»  En  ce  que  nous  nous  servons  do  ses  bienfaits  pour 
l'offenser. 
gg.  Quel  est  le  troisième  motif  de  la  contrition  ? 

La  passion  de   Noire-Seigneur   Jésus-Christ  dont   nos 

péchés  sont  la  cause. 
Qu'entendez-vous  par  la  passion  de  Jésus-Christ  ? 
J'entends  tout  ce  que  J.-G.  a  souffert  pour  nous  sauver. 

Comment  devons-nous  considérer  la  passion  de  J.-C  ? 
Comme  le  plus  grand  bienfait  de  Dieu. 
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j.      Comment  les  souffrances  de  Je  sus-Christ    peuvent-ellrs 
exciter  à  la  contrition  ? 
En  considérant  que  nos  péchés  en  sont  la  cause. 
kk.   (Juel  est  le  quatrième  motif  de  la  contrition  'f 

Le  paradis  que  nous  avons  perdu  et  l'enfer  que  nous 
avons  mérité. 

1.      Qu'avons-nous  perdu  par  le  péché  mor.'el  ? 

Nous  avons  perdu  le  paradis  ou  le  bonheur  éternel. 

m.     Qu'avons-nous  mérité  par  le  péché  mortel  ? 

Nous  avons  mérité  l'enfer  ou  le  malheur  éternel. 

n.     Qu'esl-il  bon  de  demander  tous  les  jours  ? 

La  contrition  de  nos  péchés  et  la  grâce  de  plutôt  mourir 
que  do  commettre  un  péché  mortel. 

0.     Est-il  nécessaire  d'avoir  la  contrition  des  péchés  véniels 
pour  en  obtenir  le  pardon  ? 
Oui,  sans  la  contrition  aucun  péché  ne  peut  être  remis. 

294.  Pour  avoir  une  bonne  contritiovt  est-ce  assez  de 
regretter  ses  péchés.    (1734-1743) 

R.  Non,  pour  avoir  une  bonne  contrition,  il  ne 
suffît  point  de  regretter  ses  péchés,  il  faut  de  plus 
avoir  le  ferme  propos,  c'est-à-dire  une  résolution 
sincère  et  forte  de  ne  plus  offenser  Dieu. 

aa.   Combien  la  contrition  renferme-l-elle  de  choses  ? 

Trois  choses  :  la  douleur,  le  regret  et  le  ferme  propos. 

bb.   Qu'est-ce  que  le  ferme  propos  ?  [Dieu. 

.  _  C'est  une  résolution  sincère  et  forte  de  ne  plus  offenseï' 

c.  Quand  est-ce  que  celle  résolxUion  est  sincère  ? 

C'est  quand  nous  sommes  bien  déterminés  de  ne  plur 
offenser  Dieu. 

d.  Quand  est-ce.  que  celle  résolution  est  forte  ? 

Quand  nous  sommes  disposés  à  tout  souffrir  plutôt  qii"? 
de  commettre  le  péché. 


mmk  • 
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295.  Le  ferme  propos  est-il  absolument  nécessaire 
à  [a  contrition  ? 

R.  Oui,  le  ferme  propos  est  absolument  nécessaire 
à  la  contrition  :  sans  cette  ferincî  résolution  de 
ne  plus  offenser  Dieu,  il  ne  peut  y  avoir  de 
contrition. 

aa.   Y a-l-il  quelques  marques  du  ferme  propos  ? 

Oui,  il  y  u  trois  marques  du  ferme  propos. 
bb.  Quelle  est  la  première  marque  du  ferme  propos  ? 

La  première  marque  du  ferme  propos,  c'est  lu  résolution 
sincère  de  changer  de  vie. 
ce.   Qu'est-ce  que  changer  de  vie  ?  [auparavan*. 

C'est  mener  une  vie  opposée  à  celle  que  l'on  menait 
dJ.  Quelle  est  la  deuxième  marque  du  ferme  propos  ? 

C'est  la  résolution  d'éviter  les  occasions  prochaines  du 
e.    Pourquoi  faut-il  éviter  tes  occasions  du  péché  ?     [péché. 

Parce  qu'elles  nous  feraient  tomber  de  nouveau  dans  le 
IF.    Quelle  est  la  troisième  marque  ?  [péclié. 

C'est  dé  travailler  à  détruire  ses  mauvaises  habitudes. 
gg.  Qu' entendez-vous  par  les  mauvaises  habitudes  ? 

C'est  l'inclinaiicn  qui  se  forme  quand  on  commet  plu- 
sieurs fois  le  même  péché. 
h.    Pourquoi  faut-il  travailler  à  les  détruire  ?  [péché. 

Parce  qu'elles  nous  entraîneraient  de  nouveau  dans  le 
1.    Ces  trois  marques  sont-elles  nécessaires  au  ferme  propos  ? 

Oui,  sans  cela  le  ferme  propos  n'est  pas  véritable, 

296.  Quelle  est  la  meilleure  marque  de  la  vraie 
contrition  ? 

R.  La  meilleure  marque  de  la  vraie  contrition, 
c'est  le  ferme  propos  :  on  peut  croire  en  effet 
qu'on  a  une  vraie  douleur  d'avoir  offensé  Dieu» 
quand  on  se  sent  une  ferme  résolution  de  ne 
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plus   roffeiiser,   et  que  l'on  prend  les   moyens 
d'éviter  le  péché. 

a.  Pourquoi  le  ferme  propos  esl-il  la  meilleure  marque  de  la 

vraie  conlrilion  ? 
Parce  quo  celui  qui  ne  veut  plus  fx^cher,  montre  qu'il  a 
regret  d'avoir  olFensé  Dieu. 

b.  Quand  peut-on  croire  qu'on  a  la  contrition  'f 
Quand  on  se  sent  bien  disposé  à  ne  plus  pécher. 

c.  Quelle  est  la  marque  qu'on  est  dans  celle  disposition  ? 
C'est  quand  on  prend  les  moyens  d'éviter  le  péché. 

«1.     Quels  sont  les  moyens  d'éviter  le  péché. 

D'en  éviter  les  occasions  et  de  travailleur  à  détruire  ses 
mauvaises  habitudes. 

297.  La  résolution  de  ne ^  plus  offenser  Dieu  doit-elle 
être  prise  seulement  pour  un  temps  limité^  comme 
pour  quelques  jours  ou  quelques  semaines  ? 

R.  Non,  la  résolution  de  ne  plus  offenser  Dieu  ne 
doit  pas  être  prise  seulement  pour  un  temps 
limité,  mai?  pour  toujours. 

a.     Qu' entendez-vous  par  un  temps  limité  ? 
C'est  un  temps  qui  ne  dure  pas  toujours. 
h.     Pour  combien  de  temps  doit-on  prendre  la  résolution  d>: 
ne  plus  offenser  Dieu  ? 
Cette  résolution  doit  être  prise  pour  toujours, 
e.     Aurait-on  la  conlrilion  si  on  prenait  la  résolution  de  ne 
plus  pécher,   seulement  jusqu'après  la  première  com- 
munion ? 
Non,  parce  que  le  ferme  propos  ne  serait  pas  véritable. 

d.  Pourquoi  ne  serait-il  pas  véritable  ? 

Parce  qu'il  n'exclurait  pas  la  volonté  de  pécher. 

Pratiques. — 1.  Ne  jamais  se  laisser  donner  l'absolution 
sans  la  résolution  bien  arrêtée  d'éviter  tout  péché  mortel.— 1 
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So  préparer  ù  l'absolulion  par  un  cliangement  de  vie  com- 
[lel.—  3.  Travailler  courageusement  à  détruire  ses  mauvaises 

habitudes. 

Histoires.— l.  Conversion  iparfaUe  de  Zachée.—N.  T.,f\g.  45; 
1  Conversion  de  saint  Paul.—N.  T.,  fig.  08. 

298.  Dans  quel  temps  faut-il  [demander  à  Dieu  la 
contrition^  et  s'y  exciter,  pour  se  disposer  à  recevoir 
le  sacrement  de  Pénitence  ? 

R.  Il  faut  demander  à  Dieu  la  contrition,  avec  la 
grâce  de  connaître  ses  péchés  :  1o  avant  de  com- 
mencer à  s'examiner;  2o  il  faut  la  demander 
encore,  s'y  exciter,  et  en  produire  des  actes 

I  après  son  examen,  en  attendant  le  moment  de*se 
confesser  ;  3o  mais  c'est  surtout  pendant  que  le 
prêtre  donne  l'absolution,  qu'on  doit  s'exciter  à 
la  contrition  avec  le  plus  de  ferveur  et  en  faire 
un  acte  de  tout  s;on  cœur. 

u]  En  quelles  circonstances  doit-on  demander  la  contrition 
et  la  connaissance  de  ses  péchés  ? 

En  trois  circonstances  principales. 
bb.'  Quelle  est  la  première  ? 

C'est  avant  de  commencer  à  s'examiner. 
c.    Que  faut-il  demande)'  avec  la  connaissance  de  ses  péchés  ? 

Il  faut  demander  une  sincère  contrition. 
dd.  Quelle  est  la  deuxième  ?  [ser. 

Après  son  examen,  en  attendant  le  moment  de  se  confes- 

Que  faut-il  faire  en  attendant  le  moment  de  se  confesser  ■f 

11  faut  s'exciter  à  la  contrition. 

Que  faut-il  faire  pour  s'exciter  à  la  contrition  ? 

1»  Réfléchir  sur  les  motifs  capables  do  nous  l'inspirer  ;  2» 

former  des  actes  de  contrition.    (Q.  298.)  [tion  'f 

'..  Pendant  quel  temps  surtout  faut-il  s'exciter  à  la  coniri- 

C'esl  surtout  pendant  que  le  prêtre  donne  l'absolution. 
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)ih.  Que  faut-il  dire  pour  cette  effet  ? 

Il  faut  produire  un  acte  de  contrition  »le  tout  son  cœur. 

§5.— DE   LA   CONFESSION.    (1*749-1761) 

299.  Qu'est-ce  que  la  confession  ? 

R.  Ija  confession  est  une  déclaration  que  l'on  fait 
(le  ses  péchés  à  un  prêtre,  ponr  en  recevoir  k- 
pardon  ou  l'absolution. 

a.  Pourquoi  dites-vous  que  la  confession  est  une  déclaration' 
Parce  que  le  pécheur  se  déclare  lu^môme.  [chès  '; 

b.  Pourquoi  dites-vous  que  c'est  une  déclaration  de  sos/)f- 
Parce  qu'on  no  doit  déclarer  que  ses  i)éché8  et  pon  ceux 

des  autres. 

c.  Pourquoi  la  confession  est-elle  une  déclaration  dos  ix'chh''. 
Parce  qu'on  n'y  doit  dire  que  le  mal  et  non  le  bien  q  ion 

d.  A  qui  faut-il  faire  cette  déclaration  ?  ["a  fait. 
Il  faut  faire  cotte  déclaration  au  prêtre. 

&i     Pourquoi  faut-il  faire  celle  déclaration  au  prélre  ? 
Pour  en  recevoir  l'absolution. 

300.  Les  prêtres  ont-Us  Ic^  pouvoir  de  pardonner  h-^ 
péchés  ? 

R.  Oui,  les  prêtres  ont  le  pouvoir  de  pardonner  ou 
de  retenir  les  péchés.    (1758-1 76 1^ 

aa.  Dr,  qui  les  prêtres  ont-ils  reçu  ce  pouvoir  ? 

Les  prêtres  ont  reçu  ce  pouvoir  de  Jésus-Christ  par  l'tii- 
tremise  du  Pape  ou  de  l'évêque. 
bb.  I)e  qui  les,Apûtres  Vonl-its  j^eçu  ? 

Les  Apôtres  ont  reçu  ce  pouvoir  àe  Jésus-Christ. 

c.  .'  H'ont-ils  reçu  que  le  pouvoir  de  pardonner  les  péchés  ? 

Ils  ont  aussi  reçu  le  pouvoir  de  le  communiquer  aux 
autres.  [pouvoir  '! 

d.  Par  quelles  paroles  Jésus-Christ  leur  a-t-il  communiq  ui  a 
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Par  ces  paroles  :  "  Comme  mon  Porc  m'a  envoyé,  je  vous 
envoie  de  m«''me." 

301.  Peuvent-ils  pardonner  tous  les  pùchês^  même  les 
plus  énormes  ? 

R.  Oui,  ils  peuvent  pardonner  tous  les  péchés,  mô- 
me les  plus  énormes,  pourvu  qu'o;i  s'en  confesse 
avec  une  sincère  contrition. 

,1.     Quelle  sorte  de  prchés  les  prêtres  peucenl-ils  7'emettre  ? 

Quelque  grand  que  soit  un  j)éclié,  les  prêtres  peuvent  le 
)k    a  quelle  condition  peuveîU-il s  leremettre'i        [remeUre. 

A  condition  qu'on  le  confesse  avec  une  sincère  contrition. 
(\    il  n'y  a  donc  point  de  pêches  irrémissibles  ê 

Non,  tous  les  péchés  peuvent  être  remis  par  l'Eglise. 
(;J.     Q  u' appel  le- l-on  cas  réservés  ? 

Ce  sont  de  grands  péchés  dont  Tabsolution  est  réservée 
au  Pape  ou  aux  évéques. 
'■.    Les  simples  prélres  peuvent-ils  remettre  les  cas  réservés  ? 

Non,  ils  ne  le  peuvent  pas  sans  permission. 
^     N'y  a-t-it  pas  des  cas  ou  ils  peuvent  les  remettre  ? 

Oui,  à  l'article  de  la  mort,  ils  peuvent  remettre  tous  les 
péchés  sans  excei)lion. 

302.  De  qui  1rs  prêtres  ont-ils  reçu  ce  pouvoir  de 
pardonner  et  de  retenir  les  péchés  ? 

II.  C'est  de  Jésus-Ciirist  lui-même  que  les  prêtres 
ont  reçu  ce  pouvoir  de  pardonner  et  de  retenir 
les  péchés.     (1785-1788) 

la,  A  qui  Jésus-Christ  a-i-il  d'abord  donné  ce  pouvoir  ?  • 

11  l'a  donné  aux  Apôtres. 
Ib.  A  qui  les  Apôtres  l'onl-ils  communiqué  ? 

Ils  l'ont  communiqué  à  leurs  successeurs. 
fc.  Quels  S07U  les  successeurs  des  Apôtres  ? 

Ce  sont  le  Pape  et  les  évoques. 
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De  qui  donc  les  pn'ires  le  reroivenl-ils  liireclemenl  ? 

Ils  1»)  reçoivent  diroclomeul  (J(3  Jésus-Christ  par  renlru»- 
iniso  (lu  l'npo  ou  do  leur  évoque, 
ce.    Y  a-t-il  plusieurs  sortes  de  confessiofis  ?  ■  [r&h'. 

Deux  :  la  conlession  particulière  et  la  confession  ^^w- 
(T.     Qu'est-ce  que  la  confession  particulière  ? 

C'est  une  confession  depuis  la  dernière  qu'on  a  faitf. 
gg.   (Ju' est-ce  que  la  confession  générale  ?  [dérabl- . 

C'est  une  confession  de  toute  sa  vie  ou  d'un  temps  cons:< 
hh.  Quand  est-il  nécessaire  de  faire  une  confession  générak  > 

Quand  on  sait  avoir  fait  de  mauvaises  confessions, 
ii.     Quand  esl-il  bon  de  faire  une  confession  générale  ? 

1«  Avant  la  première  communion  ;  2»  avant  le  choix  d'un 
état  ;  S*  à  la  fin  de  la  vie  ;  4«  quand  on  a  de  grandes 
inquiétudes  sur  les  confessions  passées, 
j.     Pourquoi  avant  la  première  communion  '/ 

C'est  aiin  de  s'y  mieux  disposer. 
k.     Pourquoi  avant  le  choix  d'un  état  ? 

C'est  pour  mieux  connaître  la  volonté  de  Dieu. 
1.      Pourquoi  à  la  fin  de  la  vie  ? 

C'est  pour  mieux  se  préparer  à  faire  une  bonne  mort. 

Pratiques. — l.  Regarder  le  prêtre  en  confession  comm^ 
si  c'était  J.-C.  lui-môme. — 2.  Apporter  sincérité  et  candeuf 
dans  ses  confessions. 

Histoires. — 1.  Men-onge  de  Ânanie  et  Saphire.—S.  T, 
fig.  G5  :  2.  liepemir  de  Pavid.—A.  T.,  fig.  104  . 

303.  Quelles  corulitions  doit  avoir  la  confession  pour 
éire  bonne  ? 

R.  La  confession,  pour  être  bonne,  doit  être  hum- 
ble^ sincère  et  entière.     (17G2-Î784) 

304.  La  confession  doit  être  humble,  qu  est-ce  à  din! 
R.  La  confession  doit  être  humble^  c'est-à-dire  qu'oui 

doit  s'accuser  de  ses  péchés  avec  une  grande | 
confusion  d'avoir  offensé  Dieu, 
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u,  Commenl  (loil-im  accuser  srs  p^chéa  ? 

Avec  ctnfiisioa  r'»\oir  oirMis/'  [)ioii 
ib.  Qu  entendez- L'OHs  parcelle  confusion  ? 

J'ontencJs  la  lionto  d'avoir  ofrcnsé  Dieu. 
»p.  Doil'On  avoir  honte  de  confesser  ses  pêefirs  ? 

On  doit  avoir  honte  do  los  avoir  comniif»,  mais  non  do  los 
confesR»'r. 
1.    Comment  doit-on  se  présenter  au  tribunal  de  la  pénitence  ? 

A\ec  un  extérieur  grave  et  modi^sli». 

305.  Lft  confession  doit  être  sincÎTO,   q\Ccsl-cc   à 

dire  ? 
R.  La  confession  doit  être  sincère^  c'est-à-dire  qu'on 

doit  dire  ses  péchés  franchement  et  simplement, 

comme  on  les  connaît,  sans  oxagéralion  ni^ex- 

cuse. 

En  quoi  consiste  la  sincérité  de  la  confession  ? 

A  déclarer  ses  péchés  tels  qu'on  les  connaît. 
Ibb,  Quand  est-ce  qu'on  exagère  ses  péchés  ? 

C'est  quand  on  les  dit  plus  graves  qu'ils  no  sont. 
|!    La  confession  est-elle  sincère  quand  on  dit  ses  péchés 
plus  graves  qu'ils  ne  sont  ? 

Non,  puisqu'on  ne  les  dit  pas  commue  on  les  connail. 
\ii  Quand  est-ce  qu'on  excuse  ses  péchés  y 

l»  Quand  on  les  fait  plus  légers  qu'ils  no  sont  ; 

2»  C'est  quand  on  en  diminue  le  nombre  ;  [autre?. 

3»  C'est  quand  on  en  rejette  faussement  la  faute  sur  les 

J06.  La  confession  doit  être  entière,  qu'est-ce  à  dire? 
■  La  confession  doit  être  entière^  c'est-à-dire  qu'on 
doit  déclarer  toug  les  péchés  mortels  qu'on  a 
commis,,  au  tant  qu'on  peut  s'en  souvenir  après 
un  sérieux  examen. 

I   Quels  péchés  est-on  obligé  de  déclarer  à  confesse  f 
Tous  les  péchés  mortels  dont  on  peut  se  souvenir. 
15 
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b.     Que  faul-il  faire  pour  se  souvenir  de  ses  péchés  ? 

11  fuiil  en  l'aire  un  sérieux  e.xamen. 
■c.     (Ju'efUcndcz-vuus  par  un  sérieux  examen  ? 

Un  examen  bien  fuit,  avec  toutes  les  conditions  requise?, 
cld.  Pour  que  la  confession  soil  entière,  esl-on  obligé  de  con- 
fesser les  péchés  véniels  ?  [faire 

Non,  il  n'est  pas  nécessaire,  mais  il  est  très  bon  do  lo 

-€e.  Pourquoi  esl-il  bon  de  confesser  les  péchés   qu'on  sait 

n'clre  que  véniels  ?  [en  nous. 

Parce  que  l'absolution  qu'on  en  reçoit  augmente  la  grùce 
\ï.     Pourquoi  il  esl-on  pas  obligé  de  les  confesser  ? 

Parce  ({u'ils  peuvent  être  remis  par  d'autres  moyens. 
g.     Quels  sont  ces  moyens  'i 

1"   Un  acte  de  charité,  2»  un  acte   de  contrition,   3°  lo5 
sacrameiJaux,  etc. 

307.  Est-il  nécessaire  de  déclarer  aussi  le  nombre  de 
SCS  péchés  et  leurs  circonstances  ? 

R.  Oui,  pour  que  la  (.'onfessioii  soit  entière,  il  e<t 
nécessaire  de  déclarer  aussi  le  nombre  de  chaque 
péché  et  les  circonstances  qui  en  changent  l'es- 
pèco. 

û.     Qu'enlendez-vous^par  le  nombre 'i  [péché. 

J'entends  le  nombre  de  fois  qu'on   a  commis  le  mi'ra;' 
l>.     Qu' cnlendez-vous  par  les  circonstances  considérables  ? 
•J'entends   certaines  particularités  qui  rendent   lepéchéj 
beaucoup  plus  grand, 
ce.   Combien  dislingue-l-on  de  circonstances  du  péché? 
On  en  distingue  sept  :    !•  les  personnes,  sujet  ou  objet 
2»  la  matière  .   3»  le  lieu  ;   4»  les  moyens  employés  ;  'A 
les  motifs  ;   6"  1^  manière   (scandale)  ;   7»  le  temij^j 
(Donner  un  exemple  pour  chacune.) 

308.  Donnez-en  un  exemple  ?  • 
R,  Par  exemple,  si  on  a  dérobé,  il  faut  dire  comj 
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bien  de  fois  on  Ta  fait,  si  c'est  une  chose  sacrée 
ou  si  c'est  dans  un  lieu  saint  qu  on  l'a  prise  : 
parce  que  dans  ces  circonstances,  ce  n'est  pas 
simplement  un  vol,  c'est  encore  un  sacrilège. 

aa.  Qu'est-ce  qu'une  chose  sacrée  ? 

C'est  une  chose  consacrée  d  Dieu  ou  à  son  service. 

b,  Qu'est-ce  que  le  vol  d'une  chose  sacrée  ajoute  au  simple 
l\  y  ajoute  un  sacrilège.  [vol  ? 

c,  Pourquoi  le  vol  d'une  chose  sacrée  est-il  un  sacrilège  f 
Parce  que  c'est  la  profanation  d'une  chose  sainte. 

1,    Y a-t-il  de  la- différence  entre  vAer  un  riche  et  voler  un 
pauvre  ? 
Oui,  c'est   un  plus  grand  péché  de  voler  une  chose  de 
même  valeur  à  un  pauvre  qu'à  un  riche. 

e.  Donnez-nous  un  exemple  d'une  circonstance  qui  change 

l'espèce  du  péché. 
Voler  un  vase   sucré,  —  l'argent  dans  le  tronc   d'une 
église,  etc.  [la  malice  du  péché- 

f.  Donnez-nous  ud  exemple  d'une  circonstance  qui  agrave 
Voler  une  somme  considérable  est  un  péché  plus  grand 

(jue  de  voler  une  petit*  souiine. 

|309.  Celui  qui  cavhcraù  volontairement  à  confesse 
un  péché  morkl.,  >>rait-il  un  faraud  mol  1 

|R.  Celui  qui  caclKuait  volontairement  •;"^  "»éché 
mortel  à  confesse,  Lerair  une  confessiun  nulle  et 
sacrilège.    (17(36-1774) 

I».    Quelle  confefoion  fait  celui  qvi  cache  un  péché  mortel  à 
confesse  ? 
Il  fait  une  confession  nulle  ci  Si^crilègp. 
|l*     Qu'est  à  dire  que  la  confession  ce" ail  nulle  1 

C'est-à-dire  qu'elle  serait  sans    "(Tel  —  et  qu'on  serait 
obligé  de  la  recoramencer. 
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C. 


d. 


QiCojoulerail-on  à  ses  autres  péchés  en  cachant  un  péché 
On  ajouterait  un  sacrilège.  [_morlcl  f 

On  strait  donc  plus  coupable  qu'ava?U  sa  confession  ? 
On  serait  coupable  d'un  sacrilège  de  plus. 


310.  A  quoi  serait  obligé  celui  qui  aurait  fait  une 
telle  confession  ? 

R.  Celui  qui  aurait  fait  une  telle  confession  serait 
obligé  de  la  recommencer  tout  entière  et  à  s'ac- 
cuser, en  particulier,  du  sacrilège  qu'il  aurait 
commis  en  cachant  ce  péché.    (1767) 

a.  A  quoi  est  obligé  celui  qui  a  caché  un  péché  mortel  à  cm- 
II  doit  recommencf^r  sa  confession  tout  entière.     [fess>e .' 

b.  Que  doit-il  ajouter  à  la  confession  des  autres  péchés  ? 
Celle  du  crime  qu'il  a  commis  en  cachant  ce  péché. 

c.  Ferait-on  un  sacrilège,  si  on  ne  recevait  pas  Vabsolulion  '* 
Si  on  ne  reçoit  pas  l'absolution,  il  n'y  a  pas  de  sacrilège, 

d.  Pourquoi  alors  n'y  aurait-il  pas  de  sacrilège  ? 
Parce  qu'on  ne  recevrait  pas  de  sacrement. 

311.  Quand  est-ce  que  l'on  reçoit  le  sacrement  ik 
Pénitence  ? 

R.  On  reçoit  le  sacrement  de  Pénitence  quand  le 
prêtre  donne  l'absolution. 

a.     //  n'y  a  donc  pas  de  sacrement  sans  Vabsolulion  ? 

Non,  sans  l'absolution,   il  n'y  a  pas  de  sacrement  de 
hh.   Quelle  est  la  vertu  de  l'absolution  ?  [Pénitence. 

1»  C'est  d'effacer  les  péchés  ;  2»  c'est  de  nous  réconcilier 
avec  Dieu  ;  S»  de  changer  ordinairement  la  peine  éter- 
nelle en  une  peine  temporelle  ;  4»  c'est  de  faire  revivre  i 
le  mérite  des  bonnes  oeuvres  passées  ;  5«  c'est  de  rendre 
le  droit  au  ciel  qu'on  a  perdu  par  le  péché,  [morld  •' 
€.  Pour  se  confesser,  est-il  nécessaire  que  Von  soit  en  pccliél 
Il  très  feon  de  se  confesser,  quand  jnéme  on  n'aurait  que] 
des  péchés  véniels. 
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d.    Pourquoi  est-il  bon  de  je  confesser  alors  ? 

l»  Parce  que  l'absolution  qu'on  reçoit  augunnle  la  grâce 
2»  Parce  qu'on  fait  mieux  connaître  l'état  de  son  âme. 

f.    Est-il  nécessaire  de  confesser  tous  les  péchés  véniels  qv^on 

a  commis  ?  [galion. 

Il  est  bon  de  les  confesser  tous,  mais  il  n'y  a  pas  d'obli- 

Pcatlquea. — l,  Dire  ses  pochés  tels  qu'on  les  connaît 
simplement  et  franchemont. — '2,  Ripondre  avec  franchise  à 
toutes  les  questions  du  confssseur. 

Pratiques. — l.  David  confesse  son  crim^., — A.  T.,fig  lOi  ; 
',  A^.  5-  remet  les  péchés  aux  paralytique.— !f.  T.,  ftg.  II. 

§6. — DE  l'absolution.  (1785-1*788) 

312.  Qu'est-ce  que  rabsolulion  ? 

R.  Vabsolution  est  le  pardon  de  ses  péchés  accordé 
par  le  prêtre  au  nom  de  Jésus-Christ. 

a.  Quand  les  prêtres  remetlenl-il  les  péchés  ? 

C'est  quand  ils  accordent  la  grâce  de  l'absolution. 

b.  Est-ce  en  leur  nom  que  les  prêtres  remettent  les  péchés  ? 
Les  prêtres  remettent  les  péchés  au  nom  de  Jésus-Christ. 

0,    De  qui  les  prêtres  ticnnenl-ils  la  place  au  confessional  ? 
Ils  tiennent  la  place  de  Jésus-Christ. 

313.  Ce  pardon  des  péchés,  que  le  prêtre  accorde., 
est-il  toujours  ratifié  dans  le  ciel  f 

R.  Oui,  ce  pardon  des  péchés  qi\e  le  prêtre  accorde 
dans  le  sacrement  de   Pénitence,  est  toujours 
ratifié  dans  le  ciel,  pourvu  que  la  personne  qui 
s'en  confesse  soit  véritablement  pénitente. 
«•    Que  veut  dire  le  mot  ratifier  ? 

Il  veut  dire  approuver^  confirmer  ce  qui  a  été  fait. 
t.    Qui  est-ce  qui  approuve  rabsolulion  que  donne  le  prêtre  ? 
C'est  Notre-Seigneur  Jésus-Christ.  {tre  ? 

c.  Pourquoi  J.-C  ratifie-t-il  l'absolution  donnée  par  le  pré- 
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Parce  que  lo  prôlre  la  donne  au  nom  de  Jésus-Christ. 
d.     A  quelle  condition  Jésus-Christ  la  ralifie-t-H '(         [iion«, 
A  bondition  que  le  pénitent  y  apporte  de  bonnes  disposi- 

314.  Qui  est-ce  qui  nous  assure  que  les  péchés  que  les 
prêtres  pardonnent,  quand  ils  donnent  l'absohitioi], 
sont  pardonnes  dans  le  ciel  ? 

R.  ' .  3st  Jé^ns-Ghrist  lui-même  qui  nous  en  assure, 
qu  >  --.  il  dit  à  ses  Apôtres  :  ''  Les  péchés  seront 
remis  ù  .eux  à  qui  vous  les  remettrez.  " 

a.  Mais  c'est  à  ses  apôtres  que  J.-C.  a  donné  ce  pouvoir  ? 
Oui,  mais  il  leur  a  aussi  donné  le  pouvoir  de  le  commu- 
niquer aux  autres. 

b.  Par  quelles  paroles  leur  a-t-il  communiqué  ce  pouvoir  "f 
Par  celles-ci  :  "  Comme  mon  Père  m'a  envoyé,  je  vous 

envoie  aussi  de  même.  " 

c.  Quel  pouvoir  les  Apôtres  ont-ils  reçu  par  ces  paroles  ? 
1"  Le  pouvoir  de  remettre  et  de  retenir  les  péchés. 

2*  Le  pouvoir  de  le  communiquer  à  leurs  successeurs. 

316.  Les  prêtres  donnent-ils  l'absolution  toutes  les  fois 
qu'on  va  à  confesse  ? 

R.  Non,  les  prêtres  ne  donnent  pas  l'absolution 
toutes  les  fois  que  l'on  va  à  confesse  :  Ils  jugent 
quelquefois  à  propos  de  la  différer  pour  s'assurer 
des  dispositions  des  pénitents  et  leur  donner  le 
temps  de  s'y  préparer, 

a.     Que  veut  dire  différer  Vabsolulion  ? 

Gela  veut  dire  lu  remettre  à  une  autre  fois. 
bh.  Les  prêtres  peuvent-ils  refuser  Vabsolulion?  [lion  ? 

Oui,  ils  peuvent  et  doivent  quelquefois  refuser  Tabsolu- 
cc.    Qui  sont  ceux  à  qui  les  prêtres  doivent  refuser  l'absolu 

C'est  à  ceux  qui  sont  mal  disposés.  [lion  ^' 
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I.    Pourquoi  doivent-ils  kur  différer  r absolution  ? 

C'est  pour  leur  donner  le  temps  do  s'y  mieux  préparer. 
(,     Quels  sont  ceux  qui  sont  mal  disposés  ? 

1"  Ceux  qui  ignorent  b'S  véritt^s  essentielles  au  salut  ; 

2"  Ceux  qui  n'ont  ni  contrition  ni  forme  propos; 

3"  Ceux  qui  retombent  souvent  dans  les  mi^m^s  péchés 
—  et  qui  ne  font  aucun  effort  pour  se  corriger  ; 

4"  Ceux   qui  ne  veulent  point  quitter  les  occasions  pro- 
chaines du  péché  ; 

5°  Ceux  qui  refusent  de  restituer  ou  de  pardonner  ; 

G»  Ceux  qui  gardent  des  mauvais  livres,  des  peintures  ou 
des  chansons  déshonnôtes,  etc. 

316.  Que  doit  faire  un  pénitent  quand  le  confesseur 
lui  diffère  V  absolut  ion  ? 

R.  Quand  le  confesseur  diffère  rabsoliition,  le  pé- 
nitent doit  se  soumettre  à  ce  délai  avec  humilité, 
en  éloigner  la  cause,  et  travailler  à  se  mieux 
préparer  une  autre  fois. 

i.    Comnjnt  le  pénitent,  à  qui  on  refuse  l'absolution,  doit-il 
se  soumettre  ? 

Il  doit  se  soumettre  avec  humilit»'',  sans  se  plaindre. 
b,    Pourquoi  ne  doit-il  pas  se  plai'idre  ?  [lité^. 

Parce  qu'il  montrerait  qu'il  ne  se  soumet  pas  avec  humi- 
i.     Que  doit-il  faire  au  lieu  de  se  plain  ire  f 

Il  doit  travailler  à  se  mieux  préparer. 
d.    Comment  doit-il  se  préparer  ? 

Eu  éloignant  c-î  qui  l'a  empêché  de*recovoir  Tabsolution.. 
t     Que  doit-il  faire  pour  y  réussir  ? 

Il  doit  suivre  fidèlement  les  avis  de  son  confesseur. 

Pratique. —  1"  Recevoir  l'absolution  avec  humilité,  en 
^'inclinant.  'i«  Dire  l'acte  de  contrition  du  fond  du  cœur, 
comme  si  on  était  au  pied  de  la  croix  sur  le  Calvaire. 

Histoires.—    !•  L'absolution  donnée  au  paralitique.— 
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§t. — EXERCICE   POUR    LA   CONFESSION. 

317.  Quand  le  moment  de  se  confesser  est  arrivé,  que 
faut-il  faire  ? 

R.  Quand  le  moment  de  se  confesser  est  arrivé,  il 
faut  aller  se  mettre  à  genoux  auprès  du    confps 
seur,  de  manière  à  ne  pas  le  regarder  en  face, 
faire  sur  soi  le  signe  de  la  croix  et  dire  : . . . .  Bé- 
nissez. . . .  Gonfiteor 

3h     Que  fait-on  ensuite? 

R.  Ensuite  on  dit:  1o  Combien  il  y  a  de  temps 
"u'on  L  été  à  confesse  ; 
2o  Si  on  a  re<'u  l'absolution  la  dernière  fois; 
3o  Si  on  a  accompli  la  pénitence  imposée. 

319.  Quand  on  a  fini  d'accuser  ses  péciiés^  que  faiit-i 
faire  ? 

R.  Quand  on  a   fini   d'accuser  ses   péchés,  il  faut 

dire:  Je  m'accuse  de    plus ,  puis  achever 

le  Conflteor (V.  le  Petit  Gat.  p.  54.) 

320.  Après  avoir  fini  le  Confiteor,  que  doit-on  faire  ' 
■R.  Après  avoir  fini  le  Confiteor^  on   doit   écouter 

ave(;  respect  les  avis  que  le  confesseur  juge  à 
propos  de  donner,  et  accepter  avec  soumission, 
la  pénitence  qu'il  impose. 

a.     Que  fait  généralement  le  confesseur,  quand  le  pé?iilenl  a 
fini  son  accusation? 
11  lui  donne  quelques  avis  concernant  la  conduite  à  tenir. 
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b.  Comment  le  pénilenl  doil-il  ('couUr  ces  avis  ? 
Avec  respect,  comme  venant  de  Dieii-mème. 

c.  Que  fait  le  co?ifesseur  après  avoir  donné  ces  avis  ? 

A  la  suite  do  ces  avis,  le  conf.^sseur  impose  une  iténiten- 
J.     Comment  doit-on  recevoir  la  pénitence  ?  [ce. 

Ou  doit  recevoir  la  pénitence  avec  soumission. 

321.  Si  le  confesseur  juge  à  propos  de  donner  lahso- 
InUoHy  que  faut-il  faire  pendant  quil  la  donne  ? 

R.  Si  le  confesseur  juge  à  propos  de  donner  l'abso- 
lution, il  faut,  pendant  qu'il  la  donne,  s'exciter 
de  nouveau  à  la  contrition,  et  en  faire  un  acte 
de  tout  son.  cœur;  ensuite  se  retirer  modeste- 
ment à  l'écart,  pour  remercier  Dieu  de  la  grande 
grâce  que  l'on  vient  de  recevoir  ;  et  enfin  faire 
sa  pénitence  aussitôt  que  possible. 

aa.  Comment  faut-il  recevoir  l'absolution  ?  [tien. 

Il  faut  la  recevoir  prosterné  et  réciter  un  acte  de  contri- 
bb.  Pourquoi  est-il  bon  de  réciter  im  acte  de  contrition  ? 

Pour  s'exciter  de  nouveau  à  la  douleur  et  au  regret  de 
ses  péchés.  [douleur. 

A  quoi  est-il  bon  de  penser  pour  concevoir  une  plus  grande 

Qu'on  est  au  pied  de  la  croix — et  que  le  sang  de  Jésus- 
Christ  tombe  sur  nous. 

Que  faut-il  faire  après  avoir  reçu  Vabsolution  ? 

Se  retirer  modestement  à  l'écart,  pour  remercier  Dieu. 

De  quoi  doit-on  remercier  Dieu  'f 

De  la  gr,dce  de  l'absolution  que  l'on  vient  de  recevoir. 

Que  doit-on  encore  faire  ? 

Renouveler  ses  résolutions  de  ne  plus  pécher. 

Quand  faut-il  accomplir  sa  pénitence  ?  [fesseur. 

Aussitôt  que  possible, —  ou  au  temps  marqué  par  le  con- 

Peut-on  parler  de  ce  que  nous  a  dit  le  confesseur  ? 
Non,  il  laut  garder  sur  cela  un  grand  silence. 
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i.    Est-ce  un  prclid  que  de  parler  sans  nécessité  de  ce  q)ic 
nous  a  dit  le  confesseur  ? 
Si  ce  n'est  pas  toujours  un  péché,  c'est  an  moins  un  man- 
que de  rospocl  pour  le  confesseur  et  le  sacrement. 

322.  Quelle  prière  faut-il  dire  pour  remercier  Dieu, 
après  avoir  reçu  l'absolution  ? 

R.  Pour  remercier  Dieu  après  avoir  reçu  Tabsolu- 
lion,  ceux  qui  ne  savent  pas  lire  peuvent  dire  la 
prière  suivante  :  "  Je  ne  suis    plus,  etc  "    (Petit 

Cat.,  p.  55) 

Pratiques. —  1°  S'approclier  du  tribunal  do  la  pénitence 
conime  si  on  devait  mourir  immédiatement  après  la  confes- 
sion.—  2»  Ecouter  les  avis  âa  confesseur  avec  beaucoup  de 
respect. 

Hf  stoires. —  Pardon  de  la  femme  pécheresse. —  N.  T.  fig 
35  ;  Les  dix  Lépreux. — N.  T.  fig.  17. 

§8.  —  DE  LA  SATISFACTION.    (1^91-1808) 

aa.  Combien  y   a-l-il  de  parties  dans    le  sacrement  de  Péni- 
tence ?  [lion, 
Il  y  en  a  trois  :  la  contrition,  la  confession  et  la  satisfar- 

bb.  Quelle  est  la  troisième  partie  du  sacrement  de  Pénitence  f 
C'est  la  satisfaction. 

323.  Qu'est-ce  que  la  satisfaction  ? 

R.  La  satisfaction  est  une  réparation  qu^  l'on  doit 
à  Dieu  et  au  prochain,  pour  l'injure. ou  le  tort 
qu'on  lui  a  fait  par  le  péché. 

aa.   Que  veid  dire  le  mot  satisfaction  ? 

Il  veut  dire  réparation  d'un  tort,  d'une  injure,  etc. 
bb.  A  qui  faut- d  faire  cette  réparation? 

A  celui  qu'on  a  offensé  par  le  péché. 
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,\     Qui  offenamu-noyi^  par  If  pikhè  ? 

Nous  oiït'nsons  toiijotirs  Dinii  et  souvent  1»î  prochain. 
li.  Quand  offm'iotu-nnua  Dieu  ? 

Cost  quand  nous  dcsobôissons  à  ses  commin<li;mnnt9. 
i>')J  Quand  offensons-nous  le  prochain 

Quand  MOUS  lui  faisons  tort  d  ins  sa  porsonno,  dans  ses 
biens  ou  dans  son  honneur. 
:T.    A  quelle  condition  oblenons-nous  le  pardon   de  nos  pé- 

A  condition  d'en  réparer  le  tort  ou  rinjure.  [chés? 

324.  Celle  réparation  est-elle  nécessaire  pour  obtenir 
le  pardon  de  ses  péchés  ? 

R.  Cette  réparation  est  si  nécessaire  que,  sans  elle, 
ou  au  moins  sans  le  désir  et  la  volonté  de  satis- 
faire, il  ne  peut  y  avoir  de  véritable  contrition, 
ni  par  conséquent,  de  pardon  des  péchés. 

u.  Peut-on  obtenir  le  pardon  de  ses  péchés,  sans  la  satisfac- 
tion ?  •  [péchés. 

Non,  sans  la  satisfaction,  il  n'y  a  point  'de  pardon  des 
bb.  Mais  quand  on  ne  peut  satisfaire,  à  quoi  est-on  obligé  T 

Il  faut  en  avoir  le  désir  et  la  volonté. 
f.    Comment  monlre-t-on  qu'on  a  ce  désir  et  celte  volonté  ? 

C'est  quand  on  fait  tout  ce  qu'on  peut  pour  satisfaire, 

325.  Mais  quand  le  péché  est  pardonné^  est-on  encore 
obligé  de  faire  pénitence  ? 

R.  Oui,  môme  après  que  le  péché  est  pardonné,  on 
est  encore  obligé  de  faire  pénitence,  pour  jsatis- 
faire  à  la  justice  de  Dieu  qui,  en  accordant  le 
pardon  du  péché  dans  le  sacrement  de  Pénitence, 
ne  remet  pas  toujours  toute  la  peine  qui  lui  est 
due, 

aa.   Quelle  peine  mérite  le  péché  mortel  ? 
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Le  péolié  mortel  mérite  une  poino  éternolle. 
t)b.   Quesl-ce  qu'une  peine  ckrnelk  'f 

C'est  une  peine  ({in  dure  toujours.  _ 

ce.    Comment  celle  peine  éternelle  est-elle  remise? 

Elle  est  remise  par  le  sacrement  de  Pénitence. 
d.     Ne  resle-t-il  plus  rien  à  souffrir  après  que  la  peine  éler- 
nette  est  remise  ? 

Il  reste  ordinairement  une  peine  temporelle. 
ce.    Qu'est-ce  qu'une  peine  temporelle  ? 

C'est  une  peine  qui  ne  dure  qu'un  temps. 
ff.     Comment  celle  peine  temporelle  est-elle  remise  > 

Far  le  moyen  des  satisfactions  ou  i)énitences. 

326.  Pouvons-nous^  par  7ious-m'jmes,  satisfaire  à  la 
justice  de  Dieu  ! 

R.  Non,  nous  ne  pouvons  pas  par  nous-mômes. 
satisfaire  à  la  justice  de  Dieu  :  nous  ne  le  pou 
vons  que  par  Jésus-Christ,  notre  souverain  mé. 
diateur,  de  qui  nos  satisfactions  dirent  toute  leur 
valeur. 

a.  Qu' entendez-vous  par  la  justice  de  Dieu  ? 

J'entends  une  volonté  constante  de  récompenser  ou  d". 
■    punir  selon  qu'on  le  mérite. 

b.  Qui  sont  ceux  qui  sont  obligés  de  satisfaire  à  la  jnsfio: 
Tous  ceux  qui  ont  commis  le  péché.  [de  Dieu, 

c.  Comment  pouvons-nous  satisfaire  à  la  justice  de  Dieu  ? 
Nous  le  pouvons  i)ar  J.-C,  notre  souverain  médiateur. 

d.  D'oîi  nos  satisfactions  tirent-t-etles  toute  leur  valeur! 
Elles  la  tirent  des  salislactions  infinies  de  Jésus-Christ. 

e.  Pouvons-nous  par  nous-mêmes  satisfaire  pour  les  pécha 

véniels  ? 
Tous  les  hommes  ensemble  ne  pourraient  pas,  par  eux- 
mêmes,  satisfaire  même  pour  un  seul  péché  véniel. 
f*     Comment  pourrons-nous  satisfaire  à  Dieu  ? 
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C'of-t  par  <l<^s  œuvres  do  iw^nitonce  que  noua  pouvons  sa- 
tisfniro  h  Oitni. 
j,    Qu" entende z-vou'i   par  des  iruvres  de  pénitence? 

J'onlonds  (les  œuvres  pénibles  et  morliliautes. 
!r.  Comment  pouvons-nous  rendre  ces  œuvres  satisfactoires  'f 

C'est  en  les  unissant  aux  satisfactions  de  Jésus-Christ. 

327.  Par  quelles  œuvres  de  pénitence  peut-on  satis 
faire  à  Dieu  pour  ses  péchés? 

R.  On  satisfait  à  Dieu,  pour  ses  péchés  : 
l'  Par  les  peines  et  les  afflictions  de  la  vie, — 
quand  on  les  accepte  avec  soumission, — et  qu'on 
les  supporte    avec  patience, —  en   union  avec 
Notre-Seigneur  Jésus-Christ. 
2»  Par  la  pratique  des  œuvres  satisfactoires,  qui 
sont  le  jeûne,  l'aumône  et  la'prière. 
3»  Et  principalement  par  l'accomplissement  fidèle 
de  la  pénitence  que  le  confesseur  impose. 
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En  gagnant  des  indulgences.  (1801-1858) 
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Quelles  sont  les  premières  œuvres  de  pénitence  ? 
Ce  sont  l«  les  peines  et  les  afflictions  de  la  vie  ; 
2»  Les  obligations  de  l'état  dans  lequel  on  est  engagé. 
Qu'enle7ïdez-vous  par  les  peines  tl  les  afflictions  ? 
J'entends  tout  ce  que  nous  avons  à  souffrir  dans  l'âme  et 
dans  le  corps. 
c.    Pourquoi  placez-vous  les  prières,  les  affîiclions  et  les  dC' 
voirs  d'étal  au  premier  rang  des  satisfactions  ? 
r*arce  que  ce  sont  des  pénitences  de  tous  les  jours. 
i'    Que  devons-nous  faire  pour  les  rendre  méritoires  ? 

Pour  les  rendre  méritoires  nous  devons  faire  trois  cho- 
ses, 
f»    Quelle  est  la  première  chose  ?  [Dieu. 

C'est  de  les  accepter  avec  ^soumission  à  la,  volonté  do 
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f.     Quaml  Us  acceplons-noiis  avec  soumission'*, 

(Jliiand  nous  los  recevons  avec  iv^igriulion,  comme  voium 

do  la  luuin  de  Oirii. 

g.    Qvvlk  est  la  secomlc  chose  qu'il  faitl  faire? 

C'est  de  supporler  nos  uniiclions  avec  l'ulu'nce. 

11.     Quand  mo7itrons-nous  celte  patience  dans  nor  '"'•/♦ja? 

Quuiid  nous  les   supportons  puibiblement  co  duos  i 

nos  [)échés 

i.      Quelle  est  la  troisième  chose  qu'il  faut  faire  y 

'J'est  do  les  unir  uux  sulifcluclions  de  Jésus-Cliii.st. 

jj.     Quelle  est  la  seconde  manière  de  satisfaire  à  Dieu  imn 

ses  péchés  ? 

Pur   la  pratique  des  œuvres  salisfactoires,  qui  sont  \>: 

jeune,  l'aumône  et  la  prière. 

Pratiques. —  1"  Accepter  en  esfirit  de  |iénitence,  les  ma- 
ladies et  les  inliimités;  2"  Unir  nos  soullruiicts  à  celles  do 
Jésus-Christ. 

Histoires.—  1"  Patience  de  Job  A.  T.  fuj.  1')!.      ^"(ifjjl,:. 
lions  de  Tohie  A.  T.  fi<j.  li'l. 
kk.    Qu'eidendez-vous  par -le  Jeune?  [VllG-Wn, 

1»  Tout  retranclH'uient  de  la  nourritui'e,  dt.'s  commcdiit  j 

et  des  plaisirs  de  la  vie  ; 
'2»  Toute  macération  de  la  cliair  ;  cilico?,  di^cipIine^;,  eU; 
3»  Toute  mortification  de  resj.rit  et  de  la  volonté  ;  rebut?, 
11.     QxCenlendez-vous  par  l'aumône?  [humiliations,  etc. 

J'entends  les  œuvres  de  miséricordes  spirituelles  et  coîi'O- 
relies,  etc.         (74.')) 
miu.  Quelles  sont  les  autres  de  miséricordes  spirituelles  ? 
1«  Corriger  ceux  qui   manquent  ; '>   enseigner  les  ignc-| 
rants  ;   o"  donner  de  bons   conseils  ;    'i»   consoler  l' s 
alïligés  ;  o»  souffrir  patiemment  les  iujures  ;  G»  pardon.  | 
ner  les  offenses  ;  7»  prier  pour  les  vivants  et  pour  les 
morts, 
nn.  Quelles  sont  les  œuvres  de  miséricordes  corporelles  ? 
1«  Donner  à  manger  à  ceux  qui  ont  faim  ;  1"  donna 
boire  à  ceux  qui  ont  soif;  3»  vêtir  ceux  qui  sont  nus; 
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'r   loger  les  ctrangors  ;   5»  visiU-r  les  muludfs   et   les 
prisonniers  ;  O  rucholer   les  captifs  ;  7"    ensevelir  les 
00.   Qu'cnlrndrz-voHS  par  la  prirre?  (ir)'24-l5"27)  [morts. 

Par  la  |)rière,  j'enlenils  six  choses  :   !•  loulo  |tric'rt»  mon- 
lalo  ou   vocole;  2»   rassislaiice    à  la     sainte   messo  : 
•         3"  rassistance  h  l'oflice  divin  ;  4«  les  saintes  lectures  ; 
5»  rolfrando  à  Dieu  de  toutes  ses  actions;  G»  leséléva- 
tions  du  cœur  à  Dicii. 
pp.  Quelle  est  la  manière  la  plus  eiJkace  de  satisfaite  à  Dieu 
pour  ses  pèches  '! 
C'est  principalement  pac  l'accomplisseraent  fidèle  de  la 
pénitence  que  le  conlesseur  impose. 
<]     PoUi  quoi  celte  pénitence  est-elle  la  plus  ef/lcace  ? 

Parce  qu'elle  luit  partie  du  sacrement  de  Péniience. 
rr,   iummenl  faul-il  accomplir  sa  pénitence  y      • 

11  faut  l'accomplir  fidèlement. 
^     Qu'esl-ce  à  dire  fidèlement  '( 

C'est-à-dire  sans  manquer  à  rien  de  ce  qui  est  commandé. 

328.  Est-on  ohUgè  d\iccompUr  la  pénitence  que  le 
confesseur  impose  ? 

R.  Oui,  on  est  obligé,  sous  peine  de  péché,  d'ac- 
complir fidèloineiit  la  péniteiico  que  le  confes- 
seur impose  ? 

aa.  Est-ce  un  péché  de  ne  pas  accomplir  sa  pénitence  ? 

Oui  c'est  un  péché  de  ne  pas  l'accomplir,  et  môme  ùe  la 

négliger.  [confession  ? 

bb.  Est-il  convenable  de  parler  de  sa  pénitence  hors  de  la 

On  n'en  devrait  jamais  parler  sans  une  véritable  utilité. 

Pratiques. —  1.  Ne  pas  dilferer  sa  pénitence,  la»  faire  au 
temps  marqué  par  le  confesseur. — l.  Accepter  en  esprit  do 
pénitence  les  peines  de  cette  vie,  surtout  celles  attachées  à 
notre  état. 

Histoires. — 1.  Peines  temporelles  imposées  à  nos  premiers 
parents  —A.  T.fig.d;  2.  Pénitences  des  Niviles.—A.  T.,fig.  170 

ia.  Quelle  est  la  quatrième  espèce  d' œuvres  de  pénitence  ? 
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b. 


ce. 


C'est  en  gignaiit  des  indulgences.  (1801- 1808) 

329.  Qu'enlencicz-vous  par  les  indulgences  ? 

R.  Par  les  indulgences,  j'entends  des  grâces  que 
l'Eglise  accorde  aux  fidèles,  pour  la  rémission 
des  peines  temporelles  dues  à  leurs  péchés. 

aa.  Les  indulgences  remet lent-elles  les  péchés  ? 

Non,  les  indulgences  ne  remettent  pas  les  péchés. 

Qu'esl-ce  que  les  indulgences  remeltenl  ?         [pardonna. 

Elles  remettent  les  peines  temporelles  dues  au  péché 

Combien  y  a-l-il  de  sortes  d'indulgences  ? 

Deux  ;  les  indulgences  plénières  et  les  indulgences  non 
plénières. 
dd.  'Qu'est-ce  qu'Une  indulgence  plénière  ?  [péché. 

C'est  ceHe  qui  remet  taules  les  peines  temporelles  dues  au 

Qu'est-ce  qu'une  indulgence  non  pléîiière  ? 

C'est  celle  qui  ne  remet  qu'une  partie  des  peines  tempo- 
relles dues  au  péché. 

Par  quel  pouvoir  l'Eglise  accorde-t-elle  des  indulgences  ? 

Par  le  pouvoir  qu'elle  en  a  reçu  de  Jésus-Christ. 

Qui  sont  ceux  qui  ont  le  pouvoir  d'accorder  des  indul- 

Ce  sont  le  Pape  et  les  évoques.  [gences  ? 

330.  Que  faut-il  faire  pour  gagner  des  indulgences  f 
R.  Pour  gagner  des  indulgences,  il  faut  : 

lo  Etre  en  état  de  grâce,  et  véritablement  repen- 
tant de  tons  ses  péchés  ; 

2o  Accomplir  fidèlement  toutes  les  conditions 
prescrites  par  celui  qui  les  accorde. 

Quelle  est  la  preinière  condition  nécessaire  pour  gagner 

C'est  d'être  en  état  de  grâce.  [des  indulgences  ? 

Que  faut-il  de  plus  pour  gagner  une  indulgence  plénière  ? 

Il  faut  n'avoir  aucune  attache  au  péché  véniels.,  —  autre- 
ment elle  devient  parliell^,  —  ne  s'étendant  qu'aux 
péchés  remis. 
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ce.  Qu'est-ce  qu'avoir  de  Vallache  au  péché  véniel  ' 

C'est  vouloir  encore  le  commettre  ou  n'en  pas  quitter  la 

cause. 
Quelle  est  la  Iroisième  condilion  nécessaire  pour  gagner 
des  indulgences  ?  [crites. 

C'est  d'accomplir  fidclemenl  toutes  les  conditions  pres- 
Quelles  sont  ordinairement  les  principales  conditions  pour 

gagner  une  indulgence  plénièie  ? 
Ce  sont  la  confession  et  la  communion. 
Ify  a-t-il  pas  des  indulgences  plénières  qu'on  peut  gagner 

sans  la  confession  et  la  communion  ? 
Oui,  par  exemple,  celles  attachées  au  chemin  de  la  croix, 
.    Peul-on  gagner  des  indulgences  pour  les  âmes  du  purga- 
Oui,  et  an  grand  nombre  leur  sont  applicables.     Itoire  ? 
I.    Qu'est-ce  que  le  Jubilé  ? 

C'est  une  indulgence  plénière  accordée  par  le  Pape  pour 
des  circonstances  extraordinaires. 
i.    Quels  avantages  présente  le  Jubilé  ?  [réservés. 

Deux  :  l»  Les  confesseurs  peuvent  absoudre  certains  cas 
2"  Ils  peuvent  commuer  les  vœux,  excepté  ceux  de  reli- 
gion et  de  chasteté.  [plénière  ? 
j.    En  quel  élal  est  une  personne  qui  a  gagné  une  indulgence 
Dans  le  môme  état  oiî  elle  était  après  son  baptême,  — 
c'est-à-dire  que  si  elle  mourait,  elle  irait  droit  au  ciel. 

Pratiques. — lo.  Travailler  à  gagner  toutes  les  indul- 
gences que  nous  pouvons.  2o  Les  appliquer  au  moins  de 
temps  en  temps  aux  âmes  du  purgatoire. 

Histoires. — l.  Paraboles  du  débiteur  insolvable,  St  Matl. 
IVII[,  2.3  :  2.  On  vaincra  par  la  pénitence, — A.  T.,  fig.  71. 

331.  Comment  satisfail-on  au  prochain? 
R.  On  satisfait  an  prochain  en  réparant  Le  tort 
frqii'on  Ini  a  fait  dans  sa  personne,  ses  biens  ou 

son  honneur. 

332.  Expliquez  cela  plus  particulièrement  par  des 
exemples  ? 

16 
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R.  Par  exeini)le,  si  on  a  causé  ç[LieIque  clonimage 
au  prochain  dans  ses  biens,  il  faut  restituer;  — 
si  on  a  terni  sa  réputation  par  médisance  ou  par 
calomnie,  il  faut  la  réparer  ;  —  si  on  l'a  insulté 
ou  otfensé,  il  faut  lui  faire  excuse  ou  lui  deman- 
der pardon  ;  —  enfin,  il  faut  autant  que  possible, 
se  réconcilier  avec  ses  eVmemis,  et  réparer  le 
scandale  qu'on  a  donné. 

aa.    Comment  foil-on  torl  au  prochain  dans  sa  personne  ? 
C'est  en  le  maltraitant  de  paroles  ou  d'action. 

hb.   Que  faut-il  faire,  quand  on  a  insullé  quelqu'un  ? 
Il  faut  lui  demander  pardon. 

c.      Que  faut-il  faire,  quand  on  Va  maltraité  ? 

Il  faut  le  faire  soigner  et  lui  fournir  ce  dont  les  mauvais 
traitements  l'ont  privé  :  comme  nourriture...  etc. 

dd.    Comment  fait-on  torl  au  prochain  dans  ses  hiois  ? 

En  les  lui  prenant — en  les  endommageant  —  en  les  rete- 
nant injustement. 
e.     A  quoi  est-on  obligé  dans  tous  ces  cas  ? 

A  restituer  et  réparer  le  dommage  qu'on  lui  a  causé. 

fl*.     Comment  fait-on  tort  au  prochain  dans  son  honneur  d 
dans  sa  réputation  ?  [sanccs.| 

En  les  lui  faisant  perdre  par  des  calomnies  ou  des  médi- 
g.     A  quoi  est-on  obligé  quand  on  a  fait  perdre  l'honneur  dnl 
prochain? 
A  la  restitution  de  son  honneur,  autant  qu'on  en  pst  ca- 
pable, même  aux  dépens  du  sien, 
hh.  Qu'est-ce  que  scandaliser?        "  [paroles.! 

C'est  donner  mauvais  exemple  soit  par  action,  soit  parj 
1.      Que  faut-il  faire,  quand  on  a  donné  du  scandale  ? 

Il  faut  le  réparer  par  le  bon  exemple.  [qu'un  ?| 

j.      A  quoi  est-on  obligé,  quand  on  est  en  inimitié  avec  quel- 
Il  faut  se  réconcilier  et  demander  pardon,  si  on  a  tort. 
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333.  Quand  faut-il  se  rtconcilicr  avec  son  prochain 
■  ou  rt'parer  le  tort  qu'on  lui  a  fait  ? 

R.  11  ne  faut  jamais  difTérer  de  se  réconcilier  avec 
son  prochain  et  de  réparer  le  tort  qu'on  lui  a 
fait  ;  si  on  ne  peut  le  faire  avant  que  d'aller  à 
confesse,  on  doit  se  hâter  d'accomplir  ce  devoir 
aussitôt  après  sa  confession. 

a.    Qu'est-ce  que  différer  de  se  réconcilier? 

C'est  retarder  trop  à  le  faire. 
lu.  Qu'enlemlez-vous  par  se  réconcilier  avec  quelqu'un  ?^ 

C'est  redevenir  amis  après  avoir  été  mal  ensemble. 

c.  Est-il  à  propos  de  se  réconcilier  avant  la  confession  ? 
Oui,  il  est  très  sage  de  se  réconcilier  avant  la  confession. 

d,  Quand  faut-il  le  faire,  lorsqu'on  n'a  pu  le  faire  avant  ? 
Il  faut  le  faire  aussitôt  qu'on  le  peut.  [lier  ? 

te.  Peut-on  recevoir  V absolution,  si  on  refuse  de  se  réconci- 

Non,  quand  on  y  est  obligé  sous  peine  de  péché  mortel. 

I*.    Que  faut-il  faire  pour  éviter  toutes  ces  difficultés  ? 

Il  faut  tâcher  de  vivre  en  paix  avec  tout  le  monde  —  et 

éviter  de  faire  tort  à  personne  soit  par  ses  paroles,  soit 

par  ses  actions. 

Pratiques. —  1.  S'imposer  chaque  jour  quelque  mortifica- 
iion.  2,  Supporter,  pour^i'expiation  de  ses  péchés,  les  incora- 
Imodilés  de  son  état. 

Histoires. —  l.  Trois  fléaux  sont  proposés  à  David,  —  N. 
If.,//';/.  108  ;  '2.  [iéconcilialion  d'Esaii  et  de  Jacob,  —  A.  T,,  fuj. 

CHAEMTRE  CINQUIÈME. 

De  rExtrême-Onction.  (lOOClOil) 

334.  Qu'est-ce  que  rExtrème-Onction  ? 
'L Extrême-Onction    est  un   sacrement    institué 
pour  le  soulagement  spirituel  et  corporel  des 
malades. 
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aa.    Pourquoi  appeîîe-l-on  ce  sacrement  Extrême-Onction? 
1»  Parce  que  c'est  la  dernière  des  onctions  que  reroii  ua 

chrétien  ; 
2*  Parce  qu'on  reçoit  ce  sacrement  à  la  fin  de  la  vie. 
bb.  Pour  qui  ce  sacrement  a-l-il  été  insiUuè  ?  [malade?. 

Il  a  été  institué  pour  ceux  qui  sont  dangereusement 
.0.     Qu'esl-cc  qui  a  donné  aux  maladies  entrée  dans  le  mon- 
de? 
C'est  le  péclié  qui  est  la  cause  de  toutes  les  maladies. 

d.  Pourquoi  Dieu  nous  envoie-l-il  des  maladies  ? 
!•  Pour  nous  punir  ou  purifier  de  nos  péchés  ; 
2»  Pour  nous  donner  occasion  d'exercer  notre  venu  ; 
3"  Pour  nous  détacher  de  cette  vie  périssable  ; 
4»  Aussi  pour  donner  de  l'éloignemont   du  péché  auxi 

autres  pécheurs. 

e.  Que  faul-il  faille  pour  rendre  les  maladies  utiles  au  sahil? 
Il  faut  ;  1°  Les  recevoir  avec  soumission  à  la  volonté  de) 
2»  Les  souffrir  patiemment  ;  [Dieu;] 
3»  Les  unir  aux  souffrances  de  Jésus-Christ  et  des  saints. 

ff.     Comment  donne-t-on  V Extrême-Onction  ?  [tionsj 

En  priant  sur  le  malade  et  en  faisant  plusieurs  onc- 
gg.  Quelle  est  la  vertu  de  ce  sacrement  ? 

C'est  de  soulager  l'âme  et  le  corps  dos  malades. 
hh.  Quel  est  le  premier  effet  de  V Extrême-Onction  ? 

C'est  de  fortifier  le  malade  contrôles  tentations  (Iiui<; 
ii.     Quel  est  le  deuxième  effet  ?  [imni 

C'est  d'effacer  les  restes  du  péché. 
j.      Qu'entendez-vous  par  les  restes  du  péclié  ? 

J'entends  une  forte  inclination  au  mal,  —  réloigntnnenl 
du  bien,  le  trouble,  etc. 
k.     Ce  sacrement  efface-t-il  les  péchés  ?  [nail  pas; 

Il  les  efface  en  deux  occasions  :    l»  Quand  on  ne  les  conj 

2»  Quand  on  ne  peut  pas  les  confesser. 
11      Quel  est  le  troisième  effet  de  ce  sacrement  ? 

C'est  de  rendre  la  santé,  si  elle  est  nécessaire  au  salul 
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335.  Que  faut- il  faire  ijour  se  préparer  à   recevoir 

t Extrême-Onction  ? 
R.  Pour  se  préparer  à  recevoir  rExtreme-Onction, 

il  faut  s'exciter  au  regret  de  tous  les  péchés   de 

ja  vie,  et  se  confesser,  si  on  se  sent  coupable  de 

quelque  faute  grave. 

n.  Que  faut-il  faire  si  la  maladie  devient  dangereuse  '* 

Il  faut  faire  pix  choses  :    l»  Faire  une  bonne  confession  ; 

2"  Se  réconcilier  avec  son  prochain  ; 

3»  Réparer  le  tort  qu'on  peut  lui  avoir  fait  ; 

4»  Réparer  le  scandale,  si  on  en  a  donné; 

>  Mettre  ordre  à  ses  affaires  temporelles  ; 

G"  Recevoir  les  sacrements  avec  beaucoup  de  religion. 
b.    Que  faut-il  faire  si  on  ne  peut  pas  se  confesser? 

S'exciter  à  la  contrition  et  demander  l'absolution. 

|336.  Quand  faut-il  recevoir  V Extrême-Onction  ? 
R.  Il  faut  recevoir  l'Extréme-Onction  dès  qu'on  est 
en  danger  de  mort,  sans  attendre  à  l'extiéniitô. 

Pourquoi  ne  faut-il  pas  attendre  à  V extrémité  ? 

[•  Pour  ne  pas  s'exposer  à  mourir  sans  la  recevoir  ; 

2»  Pour  en  tirer  plus  de  fruit. 

Le  malade  doit-il  attendre  qu'on  lui  propose  de  la  r.  re- 
voir ? 

Il  doit  au  contraire  la  demander,  aussitôt  qu'il  se  croit 
en  danger, 
fc    Que  doit-il  faire,  après  avoir  reçu  V Extrême-Onction  f 

Remercier  Dieu  et  se  préparer  à  bien  mourir. 
H.    Peut-on  connaître  V  heure  de  sa  mort?  [mort. 

Ordinairement,  rien  n'est  moins  certain  que  l'heure  de  sa 
|«'.   Que  doit,  en  conséquence,  faire  un  chrétien  prudent  ? 

Il  doit,  en  tout  temps,  se  tenir  prêt  pour  mourir. 

Pratiques.—  t*  Se  procurer  à  soi-même,  à  ses  parents 
|tt  à  ses  amis  le  bonheur  de  recevoir  les  derniers  sacrements. — 
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2»  Faire  quelques  prières  pour  les  malades  et  les  agonisants. 
3»  Penser  que  le  péché  est  la  cause  de  tous  les  maux. 

Histoires. —  Jacoh  mourant  bénit  ses  enfants. —  A.  j. 
fîg.3G.    2»  Guérison  de  Naaman.— A.  T.pg.  127. 

CHAPITRE  SIXIÈME, 
Du  sacrement  de  l'Ordre. 


337.  Qu'est-ce  que  T Ordre  ? 

R.  lu  Ordre  est  un  sacrement  qui  donne  le  pouvoir 

spirituel  de  faire  les  fonctions  sacrées,  et  la  grice 

pour  les  faire  dignement. 

aa.    Quelle  sont  les  fonctions  ecclésiastiques  ou  sacrées  ? 

Il  y  en  a  trois  principalement  :  1°  prêcher  ;  2°  offrir  le 

saint  sacrifice  ;  3»  administrer  les  sacrements. 
h.     V  Ordre  ne  donne-t-il  que  le  pouvoir  défaire  le  f  fondions 
sacrées  ? 

Il  donne  aussi  la  grâce  pour  les  faire  dignement. 
ce.    Qui  est-ce  qui  administre  le  sacrement  de  V  Ordre  ? 

Il  n'y  a  que  les  évoques  qui  donnent  ce  sacrement. 
dd.   Combien  y  a-t-il  d'ordres  différents  dans  l'Eglise  ? 

Sept  :  quatre  mineurs  et  trois  majeurs. 

Quels  sont  les  quatre  ordres  mineurs  ? 

Les  ordres  de  portier,  de  tecteur,  d  exorciste  et  d'acolyle. 

Quels  sont  les  trois  ordres  majeurs  ? 

Le  sous-diaconat,  le  diaconat  et  la  prêtrise. 
g.     Qu'est-ce  que  le  sacerdoce  ? 

Le  sacerdoce  t  t  le  troisième  Ordre  majeur  comprenant 
la  prêtrise  et    épiscopat. 
h.     Qu'est-ce  que  l\^^^''>copfff  ? 

L'épiscopat  est  la  plénitude  du  sacerdoce. 
1.      Qu'entendez-vous  par  la  plénitude  du  sacerdoce  ? 

C'est-à-dire  que  l'évêque  a  le  pouvoir  de  faire  toutes  les 
fonctions  ecclésiastiques. 
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j.     Combien  y  a-l-il  de  disposilions  nécessaires  pour  recevoir 

Il  y  a  quatre  dispositions  principales.  [V  Ordre  ? 

itk.  Quelle  est  la  première  disposition  ? 

U  faut  y  ôtre  appelé  de  Dieu. 
1.     Que  faul-il  faire  pour  connaître  la  volonté  de  Dieu  ? 

Il  faut  pner, — et  consulter  des  personnes  sages  et  désin- 
inm.  Quelle  est  la  deuxième  disposition  ?  [téressées  ? 

C'est  d'ôtro  animé   d'un  grand   zèle  pour  la  gloire  de 
Dieu  et  le  salut  du  prochain. 
un.   Quelle  est  la  ti'oisième  disposition? 

C'est  d'être  irréprochable  dans  ses  mœurs — ou  d'avoir 
réparé  ses  fautes  d'une  manière  suflisante. 
ee.    Quelle  est  la  quatrième  disposition  ? 

C'est  de  le  recevoir  en  état  de  grâce. 
p.    Ce  sacrement  peut-il  se  réitérer  ? 

Non,  parce  qu'il  imprime  un  caractère  ineffaçable  ? 

Pratiques. —  1°  Ne  parler  des  prêtres  qu'avec  beaucoup 
de  respect.  2»  Ecouler  avec  docilité,  les  instructions  qu'ils 
nous  donnent. 

Histoires. —  1»  Murmures  contre  Moïse. —  A.  T.  fig.  57. 
l'  Coréj  Dallian  et  Ahiron. —  A.  T.  fig.  58.  S»  Habits  des  pré- 
1res.—  A.  T.  fig.  54 

CHAPITRE  SEPTIÈME. 
Du  saorenaent  de  Mariage.  (1944-1059) 

338.  QxC est-ce  que  le  Mariage  ? 

R.  Le  Mariage  e?,{M\\  sacrement  qui  sanctifie  l'al- 
liance légitime  de  l'homme  et  de  la  femme. 

a.  Quelle  alliance  le  mariage  sancti/îe-l-il  ? 
II  sanctifie  ralUance  légitime  de  l'homme  et  de  la  femme. 

b.  Quand  celte  union  est-elle  légitime  ? 

Quand  elle  est  conforme  aux  lois  de  Dieu  et  de  l'Eglise. 

339.  En  quelles  dispositions  faut-il  être  pour  recevoir 
dignement  le  sacrement  de  Mariage  ? 
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R.  Pour  recevoir  dignement  le  sacrement  de  Ma- 
riage, il  faut  être  en  état  de  grâce  et  dans  la 
ferme  résolution  de  servir  Dieu  fidèlement  dans 
l'état  du  mariage. 

aa.    Quelle  est  la  pi'emicre  disposilion  ? 
C'est  d'étro  eu  état  de  grdce. 

b.  Pourquoi  faut-il  être  en  état  de  grdce  ? 
Parce  que  c'est  un  sacrement  des  vivants. 

c.  Comment  faut-il  recevoir  ce  sacrement  ? 
-*,  vec  piété,  dévotion  et  modestie. 

d.  Comment  faut-il  se  préparer  à  recevoir  ce  sacrement  ? 

l*  Par  la  prière  et  les  bonnes  œuvres  ;      [d'Eucharistie, 
2»  Par  la  réception   des   sacrements   de  Pénitence   et 

340.  A  quoi  s'exposent  ceux  qui  se  marient  en  élat 
de  péché  mortel  ? 

R.  Ceux  qui  se  marient  en  état  de  péché  mortel 
profanent  le  sacrement  de  Mariage,  et  par  ce 
sacrilège,  se  rendent  indignes  des  bénédictions 
que  Dieu  se  plaît  à  répandre  sur  les  personnes  et 
sur  les  familles  de  ceux  qui  reçoivent  ce  sacre- 
ment en  de  saintes  dispositions. 

a.  Quel  mal  font  ceux  qui  se  marient  en  péché  mortel  ? 
Ils  profanent  le  sacrement  de  Mariage. 

b.  De  quoi  se  rendent  indignes  ceux  qui  le  reçoivent  ainsi'i 
lis  se  rendeut  indignes  des  bénédictions  de  Dieu. 

c.  A  quoi  s' exposent-ils  ? 

A  être  malheureux  pendant  toute  la  vie. 

d.  Quel  avantage  en  retirent  ceux  qui  le  reçoivent  avec  de 

bonnes  dispositions  ?  [de  Dieu. 

Ils  attirent  sur  eux  et  sur  leurs  enfants  les  bénédictions 

e.  Quelle  est  la  deuxième  disposilion  ?  [cet  état. 
C'est  de  le  recevoir  avec  l'intention  de  servir  Dieu  dans 

f.  Comment  peuvent-ils  servir  Dieu  dans  cet  état  ? 
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En  en  remplissant  fulèlement  les  obligations. 
Quelles  sont  leurs  principales  obligations  f 
h  Vivre  clirétiennement  dans  leur  état, 
2«  S'aimer  et  s'assister  mutuellement. 
;!•  Elever  clirétiennement  leurs  enfants. 
Quelles  sont  leurs  obligations  envers  leurs  enfants  'f 
Elles  sont  au  nombre  de  sept  : 
1»  ils  doivent  les  préserver  do  tout   accident   pondant 

leur  enfance  ; 
'!•  Leur  faire  recevoir  le  Baptême  sans  retard  ; 
3"  Leur  faire  recevoir  les  autres  sacrements  aussitôt 

qu'i's  en  sont  capables  ;  [servir  Dieu  ; 

V  Leur  apprendre  de  bonne  heure  à  connaître,  aimer  et 
5»  Leur  inspirer,  dès  la  jeunesse,  l'amour  du  travail  ; 
0"  Leur  procuitîr  une  position  favorable  au  salut  ; 
7»  Les  initier  de  bonne  heure  à  une  vie  simple  et  frugale. 
Ifij  a-t-il  pas  un  état  plus  parfait  que  celui  du  mariage  ? 
Oui,  c'est  l'état  de  virginité.  (193G-1943) 
Pourquoi  l'état  de  virginité  est-il  plus  parfait  ? 
1»  Parce  qu'il  nous  rend  plus  semblable  à  Jésus-Christ  ; 
2"  Parce  qu'il  nous  laisse  une  plus  grande  facilité  da 

servir  Dieu  ; 
3»  Parce  qu'il  approche  plus  de  l'état  des  anges. 
Qui  sont  ceux  qui  sont  capables  de  cette  perfection'^ 
Ceux  qui  y  sont  appelés  de  Dieu — car  les  grâces  de  Dieu 

sont  proportionnées  à  la  vocation  de  chacun. 
'.  Comment  peut-on  connaître  si  on  y  est  appelé  de  Dieu  ? 
Par  la  prière,  les  bonnes  œuvres  —  et  par  les  conseils  do 

personnes  sages  et  désintéressées. 

Pratiqnes.  —  1.  Le  mariage  étant  la  figure  de  l'union  de 
IJésus-Ghrist  avec  son  Eglise,  il  doit  y  avoir  de  la  ressem- 
blance entre  l'un  et  l'autre.   2.  Les  vierges  sont  les  anges 
[de  la  terre,  comme  les  anges  sont  les  vierges  du  ciel. 

Histoires.  —  1.  Mariage  d'Isaac,  —  A.  T.,  fig.  22.  2.  Bon- 
\ktur  de  se  donner  jeune  à  Dieu,—-N.  T.,  fig.  82. 


TROISIEME  PARTIE. 


Des  Oommandements. 

341.  Que  faut-il  faire  pour  aller  en  paradis  ? 
R.  Pour  aller  en  paradis,  il  faut  garder  les  com- 
mandements de  Dieu  et  de  l'Eglise. 

aa.  Combien  y  a-l-il  de  choses  nécessaires  jwitr  être  sauvé 

Il  y  a  trois  clioses  nécessaires  pour  être  snuvé. 
Jt)b.    Quelle  est  la  première  chose  nécessaire  pour  cire  ^a".  •'  ? 

C'est  d'être  baptisé, 
eo  Quel  est  la  deuxième  ?  , 

C'est  d'avoir  la  foi  et  être  en  état  de  grâce. 
bh.  Quelle  est  la  troisième  ?  •  •  [lEgliso. 

C'est  d'observer  les    commandements  de   Dieu  et  do 


CHAPITRE  PREMIER. 

Des  Commandements  de  Dieu.  (632-G41) 

342.  Combien  y  a-t-il  de  commandements  de  Dieu  f 
R.  Il  y  a  dix  commandements  de  Dieu. 

aa.  Comment  ajypelle-t-on  ses  dix  commandements  ? 

On  les  appelle  la  loi  de  Dieu  ou  le  Décalogue. 
hb.  Oîi  Dieu  a-l-il  donné  sa  loi  aux  hommes  ? 

Sur  le  mont  Sinaï. 
ce.  A  qui  Dieu  a-l-il  donné  ses  Commandements  ? 

Aux  Israélites^  au  commencement  de  leur  voyage  dans] 
le  désert. 
d.     Par  le  ministère  de  qui  Dieu  leur  a-t-il  donné  sa  loi ." 

Ce  fut  par  le  ministère  de  Moïse. 
ee.    Qu'est-ce  qu'ufie  loi  ? 
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(Test  une  r^^hj^de  condullo,  imposôo  par  uno  aulorilé 
ir.    Combien  //  a-l-il  de  lêis  de  Dieu  ?  L'iaii!!}^'^- 

Trois  :  la  loi  naliirolle,    la  loi  mosaiViuo  el  la  loi  chré- 
gg.  Qu'est-ce  que  la  loi  nalurelle'f  [tienne. 

C'est  celle  que  Dieu  à  gravée  dans  le  cœur  do  tous  les 
hh.  Qu'est-ce  que  la' loi  mosaïque?  [hommes. 

C'est  celle  que  Dieu  a  donnée  sur  le  mont  Sinaï. 
ii.    Qu'est-ce  que  la  loi  chrétienne  ? 

C'est  la  loi  contenue  dans  l'Evangile. 
jj.    Pouvons-nous  accomplir  la  loi  de  Dieu  ? 

Oui,  nous  le  pouvons  avec  le  secours  de  la  grAce  de  Dieu. 
kk.  Comment  se  divisent  les  Commandements  de  Dieu  ? 

Les  Commandements  se  divisent  en  deux  partit^». 
1.     Quelles  sont  ces  deux  parties  ? 

Les  Commandements  qui  regardent  Dieu — ^"et  ceux  qui 
regardent  le  prochain. 
ram.  Quels  sont  les  Commandements  qui  regardent  Dieu  ? 

Les  Commandements  qui  regardent  Dieu  sont  les  trois 
m  Quels  sont  ceux  qui  regardent  le  prochain  ?      [premiers. 

Ce  sont  les  sept  derniers. 

|343.  Quel  est  Vahrêgc  des  dix  Commandements  de 
Dieiù  ? 

|R.  L'abrégé  des  dix  Commandements  de  Dieu  est 
contenu  dans  ce  peu  de  paroles  :  Aimer  Dieu  de 
tout  son  cœur,  et  le  prochain  comiy^e  soi-même, 
pour  l'amour  de  Dieu. 

Quels  sont  les  Commandements  qui  renferment  l'amour 
Ce  sont  les  trois  premiers.  [de  Dieu  ? 

Comment  cela?  [son  saint  nom,  etc, 

C'est  que,  quand  on  aime  Dieu,  on  l'adore,  on  respecte 
Quels  sont  ceux  qui  renferment  Vamour  du  prochain  ? 
Ce  sont  les  sept  derniers. 
Montrez  cela. 
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VILESTIONNAIUE 


C'est  (\iw,  quand  on  aime  son  prochuin,  on  lionoro  son 
pore  et  sa  mère,  et  on  no  nuit  en  rien  a  son  prochain. 

344.  Qui  est  notre  prochain  ? 
R.  Tous  les  hommes,  et  morne  nos  ennemis,  sont 
notre  prochain.  )781)-7i3j  (703-700) 

oa.   Comment  faut-if  aimer  son  prochain  ? 

Il  faut  aimer  son  prochain  comme  soi-ni<hne. 
bb.  Pourquoi  faul-it  aimer  son  procUain'f 

l'arco  fine  N.-S.  nous  en  t'ait  un  commanrh'mont  expiv?. 
ce.    (Juet  est  le  premier  et  le  plus  grand  commandement  ? 

C'est  celui  d'aimer  Dieu  par-dessus  toutes  choses, 
dd.  Quel  est  le  second,  qui  est  semblable  au  premier  'f 

C'est  celui  d'aimer  son  prochain  comme  soi-m<*'nie. 

e.  Veut-on  aimer  Dieu  sa7is  aimer  le  prochain? 
Non,  ces  deux  amours  sont  inséparables. 

f.  Qu  est-ce  qu'aimer  son  prochain  comme  soi-même  Y 
C'est  lui  désirer  et  lui  procurer  le   mémo  bjeii  qu'à  soi- 
même. 

346.  Est-ce  donc  que  nous  sommes  obliges  d'aimer 

nos  ennemis  ?  (797-809) 
R.  Oui,  nous  sommes  obligés  d'aimer  nos  ennemis 

pour  l'amour  de  Dieu,  de  pardonner  et  de  faire 

du  bien  à  ceux  qui  nous  font  du  mal  :  c'est  la 

loi  de  l'Evangile. 

a.  Qui  sont  ceux  qu'on  regarde  comme  ennemis  ? 
Ceux  qui  nojisjiaïgsent  et,  goua  font  d     '^^ 

b.  Que  faut-il  faire  à  ceux  qui  nous  h  .  ? 
Tl  faut  les  aimer. 

0.     Que  faut-'!  faire  à  ceux  qui  nous  font  du  nx'l  'f 
Il  faut  leur  faire  du  bien. 

d.  Qui  est-ce  qui  nous  commande  d'en  agir  ainsi  ? 
C'est  Jésus-Christ,  le  Fils  de  Dieu  lui-même. 

e.  Ou  sont  contenues  ces  recommandations  ? 
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Elles  sont  contenues  dans  le  Si  Evangile.  (Si  Mat.  v.  43.) 

346.  A  quoi  )ious  oblige  Camoxir  ou  la  charitc  que 
nous  (levons  avoir  pour  notre  prochain  ? 

R.  La  charité  que  nous  (lovons  avoir  pour  notre 
prochain,  nous  oblige  à  faire _lgiijoiirs^aux_autres 
ce  que  nous  voudrions  raisonnablement  qu'on 
nous  fit  à  nous-mêmes  ;  —  et  à  no  jamais  faire 
aux  autres  ce  que  nous  ne  voudrions  pas  qu'on 
nous  fit  à  nous-mômes. 

aa".  Queljnen  devons-nous  faire  aux  aulrcs  ? 

Lo  môme  bien  que  nous  désirons  qu'ils  nous  fassent. 
Lb*.  Quel  mal  devons-nous  éviter  de  leur  faire  ?  [sent. 

Le  môme  mal  que  nous  ne  voulons  pas  qu'ils  nous  fas- 

Pratiques.  —  1.  Réciter  tous  les  jours  avec  respect  et 
attention  les  dix  Comman('ements.  2.  En  récitant  le  Pater, 
désirer  de  tout  son  cœur  que  la  volonté  do  Dieu  soit  faite  sur 
la  terre  comme  au  ciel. 

Histoires—  t.  Les  tables  de  la  loi  données  à  Mo'ise,  —  A. 
î.,fig.  '10-48.  2.  Union  de  Jonathas  et  de  David, — .4.  T.,  fig.  94. 
3.  David  épargne  Saûl, — A.  T.,  fig.  96. 

PREMIER  COMMANDEMENT. 

Un  seul  Dieu  tu  adoreras  et  aimeras 
parfaitement.  (042-901) 

,347.  Qu'est-ce  qui  nous  est  ordonné  par  le  premier 
Commandement  :  Un  seul  Dieu  tu  adoreras  et 
aimeras  parfaitement? 

R.  Par  ce'^Commandement,  il  uoiis  est-ordonné  : 
")  de  croire  en  Dieu  ;  2o  d'espérer  en  lui  ;  3o  de 
i  aimer  de  tout  notre  cœur;  4o  de  n'adorer  que 
lui  seul. 
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QUESTIONNAIRE 


aa.    Quelle  est  la  premiCre  chose  ordoniue  par  le  premin- 
C'est  de  croire  en  Dieu.  [Commandcmcnl  r 

*  bb.  QiCcsl-cc  que  croire  en  Dieu? 

!•  C'est  tenir  pour  certain  qu'il  y  a  un  Dieu. 
2»  C'est  se   sounietire  Xloutes  jes  Yérilr'S  qu'il  nous  a 
révélées. 

348.  Quelles  sont  les  vertus  prescrites  pur  ce   (jrand 
Commandement  ? 

R.  Les  vertus  prescrites  par  ce  grand  Commande- 
ment sont  la  Foi,  l'Espérance  et  la  Charité. 

349.  Qu'est-ce  que  la  Foi  ?  (642-687) 

R.  La  Foi  est  une  vertu  surnaturelle,  par  laquelle 
nous   croyons  fermement  tout  ce  que   l'Eglise 
nous    enseigne,   parce   que  c'est  Dieu  qui  Ta 
révélé, 
a.     Pourquoi  appelez-vous  celle  vertu  surnaturelle  ? 

Parce  qu'elle  est  un  don  de  Dieu, 
bb.  Quelle  est  ta  première  vérité  que  la  foi  nous  enseigne  ? 
C'est  qu'il  y  a  un  Dieu. 

c.  Comment  dcvoîis-nous  tenir  celle  vérilé  ? 
Noue  devons  la  tenir  pour  certaine. 

d.  Quand  la  tenons-nous  pour  certaine  ? 

C'est  quand  nous  n'en  doutons  aucunement. 
0.     Pourquoi  r.e  devons-nous  en  douter  aucunement  ? 

1"  Parce  que  notre  raison  nous  l'cnsoigno. 

2»  Parce  que  c'est  Dieu  lui-môme  qui  nous  l'a  révélée, 
ff.     Pour  avoir  la  foi,  est-ce  assez  de  croire  qu'il  y  a  un 
Dieu  ? 

Il  faut  encore  croire  toutes  les  vérités  qu'il  nous  a  i«'Vi:- 
gg.  Quelles  so?U  les  véritét  que  Dieu  ?ious  a  révélées  ?    [lées. 

Celles  qui  nous   sont   connues  par  l'enseignement  de 
h.     Par  qui  Dieu  nous  proposc-t-il  ces  vérités  ?         [l'Eglis'V 

11  nous  les  propose  pai*  son  Eglise. 
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ii.     Ou  soni  contenues  toutes  ces  vérités  ?  [lion. 

Pelles  sont  contenues  dans   l'Ecriture-Sainlo  et  la  Tradi- 
ij.    Qu'est-ce  que  r Ecriture-Sainte?  (440-443) 

C'est  la  parole  de  Dieu  écrite. 
t    Oii  cette  parole  de  Dieu  esl-elle  écrite  ? 

Dans  l'Ancien  et  le  Nouveau  Testament. 
11.    Qu'est-ce  que  la  Tradition? 

C'est  la  parole  de  Dieu  non  écrite  —  mais   transmise  de 
m.    Qu'est-ce  à  dire  7ion  écrite?  [vive  voix, 

C'es*-à-dire  q^i'elle  n'est  pas  contenues  dans  les  livres 
n.    De  qui  V Eglise  a-t-elle  reçu  la  Tradition  ?  [saints. 

L'Eglise  a  reçu  la  Tradition  des  Apôtres. 
0.    De  qui  les  Apôtres  Vont-il  reçue  ? 

Les  Apôtres  l'ont  rerue  de  Jésus-Christ. 

Est-on  obligé  de  croire  la  Tradition  ? 

Oui,  et  aussi  fermement  que  l'Ecriture-Sainte. 

Pourquoi... ? 

Parce  qu'elle  est  également  la  parole  de  Dieu. 

A  qui  Dieu  a-t-il  confié  le  dépôt  de  V Ecriture-Sainte  et  de 
la  tradition? 

A  TEglise  avec  le  ^^ouvoir  de  le  proposer  aux  fidèles. 

Pourquoi  appelé^  vous  V Ecriture-Sainte  et  la   Tradition 
un  dépôt  i 

Pour  marquer  que  l'Eglise  n'en  est  que  la  gardienne. 

A  qui  appartient  ce  dépôt  ? 

Il  appartient  à  Dieu,  source  et  auteur  de  toute  vérité. 

Comment  péche-t-on  contre  la  foi  ? 

On  pèche  contre  la  foi  en  cinq  manières.  iGJl-GGi) 

Quelle  est  la  première  ?  [enseigne. 

C'est  en  ne  croyant  pas  toutes  les  vérités  qu'elle  nous 

Qui  sont  ceux  qui  pèchent  de  cette  manière?  (G73-G89) 

Ce  sont  les  païens,  les  infidèles,  les  Juifs  et  les  héréti- 
ques—  qui  demeurent  volontairomant  dans  leur  infidc- 
lyy-  Quelle  est  la  deuxième?  f''^*^- 

C'est  en  reniant  extérieurement  les  vérités  do  la  foi. 
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ab 


ac 


ad. 


ae 


af. 


ag 


je.     Qui  sont  ceux  qui  pcchenl  de  celle  manière  ? 

1»  Les  catholiques  qui  quittent  'leur  religion  pour  on 
embrasser  une  autre  ;  [ont  professées, 

2»  Tous  ceux  qui  se  déclarent   contre  les  vérités  qu'ils 
Quelle  esl  la  troisième  y  [foi. 

C'est  en  doutant  volontairement  de  quelque  vérité  do  j  ) 
Qu'esl-ce  que  douler  des  vérilcs  de  la  foi? 
C'est  être  incertain  et  chancelant  dans  sa  croyanci^. 
Quand  est-ce  que  le  doute  est  un  iKcl.'l  ? 
Le  doute  en  matière  de  foi  est  un  péché  quand  il  esl  vo- 
Qu'esl-ce  que  douler  volonlair  imiI  ?  [lonl;i!ri\ 

C'est  quand  on  le  fait  avec  attention  et  délibération. 
Quelle  esl  la  quatrième  manière  de  pécher  contre  la  foi  ? 
C'est  en  négligeant  de  s'instruire  des  vérités   nécessaires] 
Quelles  sont  les  vérités  nécessaires  au  salut  ?    [au  salut. 
Les    principaux  mystères,   le  symbole,   les  commande- 
ments de  Dieu  et  de  l'Eglise,  les  sacrements,  l'Oraison 
Dominicale,  etc. 
ah.   Oit  commence-l-on  à  apprendre  toutes  ces  choses  ? 

A  l'école  chrétienne  et  au  catéchisme, 
ai.    Comment  faut-il  y  assister  pour  en  profiter  ? 

Avec  assiduité,  attention  et  le  désir  de  s'en  instruire. 
aj.    Combien  en  général  dislingue-l-on  de  sortes  de  foi  ? 

Deux  :  la  foi  divine  et  la  foi  humaine, 
ûk.   Qu'est-ce  que  la  foi  divine  ? 

C'est  celle  qui  nous  fait  croire  sur  la  parole  de  Dieu. 
al.    Qu'est-ce  que  la  foi  humaine  ? 

C'est  colle  qui  nous  fait  croire  sur  la  parole  des  hommes] 
am.  Combien  y  a-t-il  de  sortes  de  foi  divine  ? 

Deux  ;  la  foi  vive  et  la  foi  morte. 
an.    Qu'est-ce  que  la  foi  vive  ? 

C'est  celle  qui  est  accompagnée  de  l'état  do  grâce. 
ao.    Qu'est-ce  que  la  foi  morte? 

C'est  celle  qui  n'est  pas  accompagnée  de  l'état  de  gr.'icej 
ap.   Comment  peut-on  encore  diviser  la  foi  '* 
En  foi  exi)licite  et  implicite. 
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ai[.  En  quoi  consiste  la  foi  implicile  ?         [l'Eglise  enseigne. 

Elle  consiste  à  croire  d'une  manière  générale  tout  ce  que 
ar.   En  quoi  consiste  la  foi  explicite  ?  [enseigne. 

A  croire  d'une  manière  distincte  une  vérité  que  l'Eglise 
a?.    Quelles  sont  les  obligations  que  la  foi  nous  impose  ? 

['  De  la  confesser  devant  Dieu  par  des  actes  formels  et 
positifs.  [nos  actions. 

î»  De  la  confesser  devant  les  liommes  par  nos  paroles  et 
at,   En  quelles  circonstances  devons-nous  exercer  notice  foi  ? 

!•  Chaque  fois  que  nous  voulons  prier  ; 

Z'  Lorsque  nous^recevons  quelque  sacrement  ; 

.3»  Lorsque  nous  passons  devant  le  Saint-Sacrement  ; 

'i*  Lorsque  nous  faisons  quelques  exercices  de  piété, 
au.  Nous  suffil-il  de  faire  des  actes  intérieurs  de  foi  ? 

Il  faut  de  plus  professer  extérieurement  notre  foi  par  nos 
paroles  et  nos  actions. 
av.   Quelle  est  la  cinquième  manière  de  pécher  contre  la  foi  f 

On  pèche  contre  la  foi  en  s'exposant  à  la  perdre. 
ax.  Comment  s'expose-l-on  à  perdre  la  foi  ? 

[*  Par  la  fréquentation  des  personnes   incrédules. 

>  Par  la  lecture  des  livres  contre  la  foi. 

Pratique. —  t.  Réciter  do  temps  en  temps  lacté  do  foi 
[faisant  ûttentioji  aux  paroles  qu'il  renferme.  2.  Prier  peur 
lia  conversion  des  incrédules. 

Histoire.—  Foi  de  la  Ch^nanccnm.—  N.  T.fig.  31.2.  Obs- 
liinationdes  incrédules.—  N.  .'.  flg.  3G. 

13V,   Quelle  est   la  deuxième  cUose  à  quoi  noua  oblige  le  pte- 
mier  Commandement  de  Dieu  ? 
('/est  d'espérer  en  Dieu. 

1350.  QxC est-ce  ^h^? /'Espérance  ? 

|R,    L'Espérance  est  une  vertu  sarnatuielie,  par  la- 
quelle nous  attendons  de  Dieu,  avec  une  ferme 
confiance,  ses  grâces  en  ce  mtnde,  et  le  paradis 
en  l'autre,  par  les  mérites  de  Jésus-Christ. 
11 
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aa.    Qw est-ce  (lue  espérer  ? 

Espérer,  c'est  attendre  avec  conliance. 
h.      QiCaliendons-nous  par  l'Espérance? 

La  grâce  do  Dieu  on  ce  monde  et  le  paradis  en  Taulre. 
c.     Comment  attendons-nous  tous  ces  biens  ? 

Nous  les  attendons  avec  une  ferme  conliance  ? 
d.^    Pourquoi  avec  une  ferme  confiance  ?  [à  sa  paro!" 

Parce  que  l>ieu,  qui  nous  les  a  promis,  ne  peut  nianfiitr 

e.  A  quelles  conditions  pouvons-nous  attendre  ces  biens  ? 
A  condition  de  garder  lidèlement  les  commandements. 

f.  Par  quels  mérites  attendons-nous  les  grâces  de  Dieu  ? 
Nous  les  attendons  par  les  mérites  de  Jésus-Christ. 

gg.  Comment  pèche-t-on  contre  l'Espérance  ? 

On  pèche  contre  l'Espérance  en  trois  manières, 
hh.   Quelle  est  la  première  manière  ?  (097-707) 

En  désesi)érant  de  sen  salut. — C'est  le  désespoir, 
i.      Comment  arrive-i.on  à  cet  état  ?  [l'oi;  ; 

1»  En  s'occu]iant  volontairement  de  pensées  de  iJése>- 

'io  En  croyant  qu'on  ne  pourra  jamais  rompre  .ses  ina;;- 
vaises  habitudes  ; 

>  En  desespérant  de  jamais  pouvoir  se  convertir, 
j  .      Qu'arrive-t-il  à  ceux  qui  désespèrent  de  leur  salut  ? 

ils  demeurent  dans  rimpenileuco. 
k.     A  quoi  s'e.vposenl-its  ? 

Ils  s'exposent  à  mourir  dans  le  péché. 

Quelle  est  la  deuxième  manière  de  pécher  contre  ïesi>^'- 
On  i^ôche  contre  l'Espérance  par  présomption.      [ra/Rc  / 
Quand  pèc/ic-t-on  par  présomption  ?    (708-723^ 
l«  Lorsqu'on  croit  faire  par  ses  i)ropres  forces  co  qu'on 
ne  peut  faire  que  par  la  grâce  ;  [clier; 

V»  Quand  on  s'expose,  sans  nécessité,  au  danger  de  p'- 
3»  Quand,  comptant  sur  la.  miséricordo  de  Dieu,  on  con- 
tinue de  pécher, 
n.     Qui  sont  ceux  qui  présument  de  leurs  propres  forces  'f 
(^eux  qui  croient  pouvoir  s?  convertir  quand  ils  vou  Iront. 
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Qui  sont  ceux  qui  présument  de  la  misrriconff  de  Dieu  ? 
Ceux  qui  croient  avoir  toujours  1'^  lomjts  et  les  grâces 

pour  se  convertir. 
Que  faùl-il  faire  pour  éviter  la  présomption  ? 
Opérer  son  salut  avec   crainte  et  tpnulilt'nicnl,  —  avec- 

arr.c'jr,  confiance  et  reconnaissance. 

.    Que  faut-il  faire  pour  cela  ? 

Se  confier  en  Dieu,  so  défier  de  Poi-nit*'inn  —  et  travailler 
tout  de  bon  à  sa  conversion.  [rance  ? 

Quelle  est  la  troisième  manière  de  pécher  centre  l'Espé- 

G'est  en  manquant  de  confiance  et  de  soumission  à  la 
.    Qu'est-ce  que  la  Providence  ?  [Providence. 

C'est  le  soin  que  iJieu  prend  de  toutes  choses. 

Pourquoi  devo?is-nous  mettre  notre  confiance  en  la  Provi- 
dence ? 

\*  Parce  que  Dieu  est  infiniment  bon  —  qu'il  nous  donne 
la  vie  et  nous  la  conserve  ;  [les  créatures. 

?e  Parce  que  la  Providence  éiond  sos   soins  sur  toutes 

Que  dit  Noire-Seigneur  à  ce  sujet  ? 

\o  il  jyT(3  VOUS  inquiétez  point  pour  voire  vio  do  ce  que 
vous  mangerez..." — Regardez  les  oiseaux  du  ciel...con- 
sitlé.'cz  comment  croissent  les  lis  des  cliamjjs...  " 

oo  (<  j^Q  vous  inquiétez  point  en  disant  ;  que  mangeron'*- 
115  et  que  boirons-nous  ?  etc."     Matl  ,  m,  "20.) 

7.6  soin  de  la  Providence  ne  s'élenn-il  qu'aux  besoins  de 
l'ordre  naturel  ? 

Il  s'étend  aussi,  et  surtout,  à  l'ordre  moral  et  surnalnrel. 

Comment  arrivent  toutes  les  choses  de  ce  monde  ? 

Elles  arrivent  par  l'ordre  ou  par  la  i)ermission  de  Oieu. 

N'y  a-t-il  pas  une  foule  de  choses  qui  n'arrivent  que  par 
hasard  ? 

!•  Le  hasard  n'est  rien  et  ne  peut  rien  produire  ; 

'2*  Nous  disons  qu'une  chose  arrive  par  hasard  parce  que 
nous  n'en  connaissons  pas  la  cause. 
.     S'il  y  a  une  Providence  comm>  nt  se  fait-il  que  sonven>  le 
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crime  soU  heureux  et  la  vertu  malheureuse  ?         [ves  ; 

C'est  :   h  Que  la  viu  présente  n'est  qu'un  temps  d'cpreu- 

'2»  Qu'il  y  a  une  i.utre  vie  pour  récompenser  la  vertu  ci 
punir  le  vice. 
ab.  De  ce  qu'il  y  a  une  Providence,  que  faut-il  en  conclure  ? 

Que  nous  devons  :  l»  Nous  confier  entièrement  en  Di"u  ; 

2»  Accepter  avec  soumission  tout  ce  qui  lui  pluit  de  nous 
ac*.  Quels  sont  ks  effets  de  t'Espérance  ?  [envoyer. 

1»  Elle  nous  gagne  le  cœur  de  Dieu  ;  2»  elle  nous  consol» 
dans  nos  maux  ;  3»  elle  nous  soutient  dans  nos  tenta- 
tions ;  4»  elle  nous  détache  de  cette  vie  périssable  ;  o* 
elle  nous  anime  au  service  de  Dieu. 

Pratiques. —  1.  Faire  tous  les  jours  des  actes  d'espérance 
et  principalement  quand  on  est  porté  au  découragement. —-'i. 
S'abandonner  entièrement  à  la  conduite  de  la  Providence. 

Histoires- — Providence  de  Joseph  pour  la  maison  d' 
Jacob. —  A.  T.,  f\(j.  'Sô  ;  l.  Muise  sauve  des  eaux. — A.  T.,  /?^.37. 

ad.   Quelle  est  la  qualriàne  chose  à  quoi  îîous  oblige  te  pr?- 
C'est  d'aimer  Dieu.  [mier  CommandcmcîU  » 

ue.    Quelle  est  la  vertu  qui  nous  fait  aimer  Dieu  ? 
(r»>l  kl  Ciiuiilé. 

361.    Qiicstce  que /a  Ch'àv'aé/     (721-800) 

[\.  La  Cl.avitè  est  liiio  vertu  surnaturelle,  par  la- 
quelle nous  aimons  Dieu  pour  lui-même  pardes- 
sus toutes  choses,  et  notre  prochain  comme  nous- 
mêmes,  pour  l'amour  de  Dieu. 

aa.    Qu'est-: e  qu'aimer  Dieu  ? 

C'est  lui  attacher  notre  cœur  comme  à  noire  ^ouvcra^ii 
bien  et  à  notre  dernière  fin.  (727-738) 
h,]    Qu'est-ce  que  nous  devons  attacher  à  Dieu  ? 

Nous  devons  attacher  notre*  cœur  à  Dieu. 
0»    Po>'rquoi  notre  cœur  i  [ment. 

Parce  que  c'est  le  cœur  que  Dieu  Cemande  particulière- 
d.     Comment  devons-nous  attacher  notre  cœur  à  Dieu  ? 
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Nous  devons  le  lui  atlaclior  fortomenl  et  constamment. 
Pourquoi  devons-nous  allachir  noire  cœur  à  Dieu  ? 
Parce  qu'il  est  notre  souverain  l)ien  et  notre  dernière  fin. 
Pourquoi  Dieu  est-il  noire  souverain  bien  ? 
Parce  que  lui  seul  peut  nous  rendre  heureux. 
Pourquoi  Dieu  esl-it  noire  dernière  fin  ? 
•Parce  que  nous  sommes  créés  pour  le  posséder. 
Quand  aimons-nous  Dieu  comme  notre  souverain  bien  ? 
C'est  quand  nous  »  limons  par-dessus  toutes  choses. 
Comment  co?inaissons-7wus  que  nous  aimons  Dieu  de  cet 

amour?  [TofTenser  mortellement. 

Quand  nous   sommes  prêts  à  tout  soulTrir  plutôt  que  de 
Quand  aimo?is-nous  Dieu  comme  notre  dernière  fin  ? 
Quand  nous  évitons  la  seule  cliose  qui  puisse  nous  en 

séparer  : — le  péché  mortel  et  ses  occasions. 
A  quoi  doivent  tendre  toutes  nos  actions  ? 
Elles  doivent  tendre  au  bonheur  de  posséder  Dieu. 
Que  faut-il  faire  pour  arriver  au  bonheur  de  jwsséder 

Dieu  ? 
Il  faut  vivre  saintement,  c'est-à-dire  en  éint  d''  grâce. 
.  Copvncnl  devons-nous  aimer  Dieu  ? 
De  tout  notre  cœur,  de  toute  notre   ;\m<\  de   tout  notre 

esprit,  de  toutes  nos  forces. 
Quand  aimons-nous  Dieu  de  celle  manière  ? 
C'est  quand  nous  sommes  disposés  à  mourir  plutôt  que 

de  commettre  un  péché  mortel. 
Comment  pouvons-nous  connaître  que  nous  altnons  Dieu? 
]"  Si  nous  observons  ses  commandtMni'iils  ; 
2»  Si  nous  pensons  souvent  à  lui  . 
3»  Si  nous  aimons  à  parler  et  à  entendre  jiarler  de  lui. 
Est-il  permis  d'aimer  quelque  chose  avec  Dieu  ? 
Oui,  pourvu  que  ce  soit  par  rapport  à  Dieu. 
Comment  pèche-t-on  contre  l'amour  de  Dieu  ? 
On  pèche  contre  l'amour  de  Dieu  en  deux  manières. 
Quelle  esl  la  première  manière  de  pécher  contre  l'amour- 

de  Dieu  ? 
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C'est  en  iiimanl  (|iiolqiie  cliose  uulanl  ûii  jilus  quo  I)i.-: 
8s.     Quelle  est  la  secondr  ? 

^  ("est  d'avoir  des  sunlimonts  <\q  liaini'  conlio  Dieu. 

I.  Qui  sonl  ceux  qui  sont  capables  de  liair  Dieu  ? 
Ce  sont  les  impies  et  les  méoIlant^^. 

II.  Pouniuni  les  nu'-ehajils  haissenl-ils  Dieu  ?        [les  iMini;. 
Parce  qu'il  condamne  leurs  déréf^lcments  et  menace  il 

V.      Quelle  sera  la  punition  de  ce  péché  i 

Ce  sera  le  supplice  élernel. 
X.      Quel  est  le  second  commande menl,  semblable  au  premirr  ? 

C'est  celui  d'aimer  son  pro(diain  comme  soi-même, 
yy.  Peul-on  aimer  Dieu  sans  aimer  le  prochain  ? 
Non,  ces  deux  amours  sont  inséparables. 
(Voyez  pour  l'amour  du  prociiain  les  Q.  343  à  346  inclusi- 
vement et  les  Questions  supplémentaires  gix.) 

352.  Comment  appeilc-l-on  ces  trois  vertus  ? 

R.  On  appelle  ces  trois  vertus  les  vei'tiis  Ihéolognks. 

aa.  Que  veut  dire  le  mot  Ihéologale  ? 

Il  veut  dire  qui  se  rapporte  à  Dieu, 
bb.  Pow  quoi  appelle-t-on  ces  vertus  lliéolotMles  ? 

Parce  qu'elles  regardent  Dieu  immédialement. 

c.  Montrez  comment  elles  retiardent  Dieu  ' 

Parce  que  c'est  Dieu  que  l'on  croit  ]iar  la  foi  ;  —  c'est  on 
lui  qiie  l'un  espère  i»ar  Tespérauce,  —  et  c'est  lui  quo 
l'on  aime  i)ar  la  charité. 

d.  Pouvons-nous  par  nous-uuhnes  avoir  ces  vertus  ? 

Non,  ce  sont  des  vertus  infusf^s  ))ar  Dieli  dans  nos  âme?. 

e.  Oh  recevons-nous  l'habitude  de  ces  vertus  ? 
C'est  dans  le  sa  virement  de  Baptême. 

r.      Comment  pouvons-nous  les  augmenter  ? 

En  en  faisant  des  actes  avec  le  secours  de  la  grâce. 

353.  Ces  lïois  vertus  sont  elles  nécessaires  au  salut  "! 
R.  Oui.  la  Foi,  l'Espérance  et  la   Gh-arité  sont  ab- 
solument néces?aires  au  salut. 
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à.     Pourquoi  ditcs-vou.H  que  ces  verlus  sont  îucessah'es  au 
salul  ? 

Parce  que  celui  qui  no  les  a  pas  ne  peut  pas  Mre  r-auvé. 
hb.  Quelle  esl  la  plus  parfaite  île  ces  trois  verlus  'f 

La  plus  parfaite  de  ces  vertus,  c'est  la  (Charité. 
c.     Pourquoi ." 

Parce  (ju'elle  subsistera  penilant  toute  1  éternité. 
.!.     Quand  la  Foi  f\nira-t-elle'i 

Quand  nous  verrons  ce  que  nous  croyons. 
•'.     Quand  V Espérance  finira-l-elk  ? 

Quand  nous  posséderons  ce  que  nous  espérons. 

354.  Sommes-nous  obligés  de  faire  des  actes  de  Foi^ 

d'Espérance  et  de  Charité^! 
R.  Oui,  nous  devons  laii*e  souvent  des  actes  de  Foi, 

d'Espérance  et  de  Charité. 

a.     Pourquoi  devons-nous  faire  souvent   des  actes  de  ces 
vertu  si 
Afin  de  les  conserver  et  do  les  augmenter  en  nous. 
11.     N'y  a-t-il  pas  des  indulgences  attachées  à  la  récitation  de 
ces  actes  ? 
Oui,   il  y  a  une   indulgence  de  sept  ans  et  sept  quaran- 
taines chaque  fois. 
C.    Quand  est-il  bon  de  produire  des  actes  di  Foi,  d'Espé- 
rance et  de  Charité  ? 
Il  est  bon  d'en  produire  aussi  souvent  que  nous  pouvons, 
—  au  moins  une  fois  par  jour,  dans  nos  prières. 

Pratiques. — 1.  Ajouter  aux  actes  de  Foi  et  (rEspérance, 
celui  de  Cliarilé.  2.  Eviter  avec  soin  l  >ut  ce  qui  peut  déplaire 
ù  notre  bon  Père  qui  est  au  ciel. 

Histoires. — l.  Les  trois  enfants  dans  la  fournaise,  —  A. 
T.fig.  159.  2.  Parabole  du  bon  Samaritain,  —  N.  T.,  fig.  37. 
.  Charité  d'Abraham,— A.  T.,  fig.  15. 

<J.     Quelle  est  la  quatrième  chose  à  quoi  nous  oblige  le  pre- 
mier Commandement  ? 
C'est  d'adorer  Dieu  et  de  n'adorer  que  lui  seul. 
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356.  Qu'est-ce  qu'adorer  Dieu? 

^R.  Adorer  Dieu,  c'est  lui  offrir  l'iiommage  souve- 
rain de  notre  esprit  et  de  notre  cœur,  comme  à 
,    notre  Créateur,  à  notre  souverain   Maître  et  à 
\  notre  fin  dernière.  (824  85G) 

aa.   Comment  appelie-t-on  la  vertu  par  laquelle  nous  rendons 
à  Dieu  le  culte  qui  lui  est  diVI 

On  l'appelle  vertu  de  religion  (8IO-8'23)  [Dieu  ? 

h.     Comvienl  appelk-t-on  l'hommage  que  nous  rendons  à 

On  appelle  culte  l'hommage  que  nous  rendons  à  Dieu. 
r.     Que  veut  dire  ce  mot  de  culte  ou  f/  hommage  ? 

11  veut  dire  un  honneur  accomi^>apné  de  dépendance  el 
dd.  Combien,  y  a-t-it  de  sortes  de  cultes  ?  [de  serviliule. 

Trois  :  le  culte  de  Latrie,  celui  û' Hyperdulie  et  celui  (!'• 
ee.    Quel  est  le  plus  grand?  [Oulk. 

C'est  celui  de  Latrie.  —  !!  n'est  dû  qu'à  Dieu. 

Pourquoi  est-il  le  plus  grand  ? 

Parce  que  Dieu  est  noire  souverain  Seigneur. 

A  qui  rendons-nous  le  culle  d'Hijperdulie  'i 

Nous  le  rendons  à  la  très  sainte  Vierge, 
lih.  Le  culte  que  nous  rendons  à  la  très  sainte   Vierge  csl-H 
aussi  (jr and  que  celui  que  nous  rendons  à  Dieu  ? 

Non,  mais  il  est  plus  grand  que  celui  que  nous  rendun> 
aux  anges  et  aux  saints, 
ii.     Quel  culte  rendons-nous  aux  anges  et  aux  saints  ? 

C'est  le  culte  do  Duiie. 
ij.     l/oli  vient  le  mol  du  lie  ? 

Il  vient  d'un  mot  grec  qui  signifie  serviteur. 
^.      Quelles  qualités  doit  avoir  notre  culle  pour  cire  par/'cui  ! 

11  doit  être  intérieur  et  extérieur. 
}.      En  quoi  consiste  principalement  le  culte  intérieur  ? 

Jl  consiste  principalement  dans  la  pratique  des  vertus 
m.    En  quoi  consiste  le  culle  extérieur  ?  [théologaks. 

11  consiste  dans  des  paroles  ou  des  actions  par  lesquelles 
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nous  inai)ir»'stons  notre  dt'pondanco  ot  notre  respect  à 

l'égard  de  Dieu. 
Quels  sont  les  principaux  actes  du  culte  extérieur  ? 
Ce  sont  le  pacritice,  la  pri»*Me  et  les  cerémonit^s  do  l'Kglise. 

356.  Est-il  permis  (Vadorer  autre  chose  que  Dieu? 

R.  Non,  il  n'est  pas  permis  d'adorer  antre  chose 
que  Dieu:  à  Dieu  seul  appartient  Thommage 
souverain  de  notre  esprit  et  de  notre  cœur. 

L    A  qui  appartient  Vhommage  souverain  y 

J\  n'appartient  qu'à  Dieu  seul. 
b.    Pourquoi  n'appartient-il  qu'à  Dieu  seul?         [S5ignear. 

Parce  que  Dieu  est  notre  créateur  et  notre  souverain 
t    Quelle  différence  y  a-l-il  entre  le  culte  que  nous  rendons 
à  Dieu  et  celui  que  nous  rendons  aux  saints  ? 

Nous  adorons  Dieu  et  nous  honorons  les  saints. 

357.  Est-ce  que  nous  n'adorons  pas  les  saints  et  les 
anges  ? 

R.  Non,  nous  n'adorons  ni  les  saints  ni  les  anges  : 
nous  nous  contentons  de  les  honorer  et  de  les 
invoquer  comme  les  amis  de  Dieu. 

a.    Adore-t-on  les  saints  quand  on  les  honore  ?     [qu'à  Dieu. 

Non,  car  nous  ne  leur  rendons  i)oinl  lo  culte  (pii  n'est  dû 
l'b.  Adore-t-on  la  très  Saitdc  Vierge  ? 

Non,  on  ne  lui  rend  point  l'honneur  dû  à  Dieu. 
u'.  ComKient  donc  honorc-t-on  la  très  Sainte   Vierge  t 

On  î'honorc  comme  la  mère  de  Dieu  ? 
t'I.  Comment  Itonore-l-on  les  anges  et  les  saints  ? 

On  les  honore  comme  les  serviteurs  et  les  amis  de  Dieu. 
'     A  qui  doit-on  rendre  Vhonnenr  souverain  ? 

On  ne  doit  le  rendre  qu'à  Dieu  seul. 

Pratiques. —  l"  Dans  ses  prières  du  matin  et  du  soir,. 
'dire  attention  aux  paroles  que  l'on  prononce.  2»  Faire  de 
'•omps  en  temps  des  actes  d  adoratioi. 
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Histoires. —  I"  !.>•  ciel  fmrerl.  A'.   /.  fi'j.'î'*-     >  hnni,; 
dans  la  fosse  aiiilinns.  .1.  T/iy.   I<>«.  .'<•'    Le  tcan  d'ur.  .).  / 

358.   Ksl-il  boit  d'iuvofpK'r  les  saints  / 

R.  Oui,  il  est  bon  et  lUilo  d'invoquer  les  suints,  lAui 
qu'ils  intercèdent  pour  nous  auprès  de  Dieu,  f 
((u'ils  nous  obtiennent  des  grâces,  par  Notiv 
Seigneur  Jésus-Clirist. 

a.  Pourquoi  esl-il  bon  d'invoquer  1rs  sainls? 
Parce  que  c'est  une  clioso  a^'réablo  à  Dieu. 

b.  CommenI  savons-nous  que  c'est   une  chose  agn-ahlr  ii 

Dieu  ? 
Par  les  miracles  qu'il  opère  quand  on  les  invoque, 
ce.  Pourquoi  prions-nous  les  saints  ? 

Alln  qu'ils  intercèdent  pour  nous  auprès  do  Dieu. 
Prions-nous  les  saints  de  nous  accorder  des  grâces  :■' 
Nous  ne  prions  pas  les  saints  de  nous  accorder  dos  gi  )• 

ces—  mais  do  lesjjemançier  à  Dieu  pour  nou«. 
A  qui  demamTôns-nous  ces  grâces? 
Nous  ne  les  demandons  qu'à  Dieu  seul. 
Pourquoi  ne  les  dematuions-nous  qu'à  Dieu  y 
Parce  qu'il  est  seul  maiU'o  de  ses  grâces. 
Que  faisons-nous  quand  nous  prions  les  saints  ? 
Nous  les  prions  de  demander  à.  Dieu  des  grâces  pnii. 
Que  font  les  saints  quand  ils  nous  écoutent  ?  [uou?. 

Ils  demandent  pour  nous   les  grâces  dont  nous  avon?! 
Conimod  donc  regardons-nous  tes  saints  ?  [ltcsoi!i,| 

Nous  les  regardons  comme  des  intercesseurs. 
Que  deions-nous  conclure  de  celle  instruction  '* 
Que  nous  devons,  <lans  tous  nos  be.soins,  avoir  recoure 

aux  saints,  et  surtout  à  la  Reine  des  saints. 
^e  fait-on  pas  injure  à  Jésus-Ciirisl  en  priant  les  salnls 
Non,  parce  que  nous  ne  reconnaissons  que   .Jésus-Chrij-tj 

pour  notre  souverain  Médiateur. 
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359.  A'x/-//  hon  (iHssi  (Chonorry  h's  rclituirs  cl  Ica 
iiiuKjes  (les  saints  ?  (874-883i 

R.  (iiii,  il  pst  hon  aussi  d'ijonorcr  los  l'cliijiiPs  et 
les  imagos  dos  saints  :  TK^liso  catiiolicjno  l'a  tou- 
jours l'ait,  ot  nous  eiisoij,'ne  à  1(3  faire. 

|ai.  Qu'cnlendez-vniis  par  les  reliques  dts  saints  ? 

J'entends  !•  Los  précieux  restes  ilo  leurs  corps: 

2»  Les  choses  (|ui  ont  été  à  leur  usage. 
|b.    Pourquoi  liofwrons-tious  les  restes  des  corps  des  saifits  ? 

1»  Parce  qu'ils  ont  été  les  temples  du  Saint-Kspril  ; 

'2»  Parce  que  ces  corps  doivent  ressusciter  glorieux. 
|cc.  Dieu  approuvc-l-it  l'honneur  que  nous  rendons  aux  reli- 

Il  l'approuve  et  raiitoriso  par  des  miracles,  [(lues  'f 

\i    Dieu  n'a-l-il  opère  des  miracles  que  par  les  ossements  des 

saints  ?  [usage. 

Il  en   »►  opéré   aussi  par   les  choses    qui  ont   été  à   leur 
1^    Pèche-t-on  en  honorant  les  images 

Non,   parce   que  nous   no   leur    reconnaissons   aucune 
|f     Quel  est  r honneur  que  nous  leur  rendons  ?  [vertu. 

C'est   un  honneur  (];ii  se   rapporte   aux    saints  qu'elles 
|;.    Ne  dit-on  pas  qu'on  adore  la  croi.v  ?  [représentenl. 

C'est  une  expression   qui   veut   dire  que   nous   adorons 
Jésus-Christ  mort  sur  la  croix, 
|li.    Quelle  est  futilité  des  images  ?  (8SV901)  [saints  ; 

1»  C'est  do  nous   remellro   devant  les  yeux  J,-C.  et   les 

2»  C'est  de  nous  rappeler  leur  sainteté  et  nous  porter  à 
les  imiter  ; 

3»  C'est  d'orner  saintement  nos  éylises   et  nos   maisons, 
—  Trois  utilités  très  grandes. 

En  combien  de  manières  pèche-t-on  contre  l'adoration  due 
à  Dieu  ?  (824-8.^0)  [idoUUrie. 

En  trois  :   h  par  irrévérence  ;  2°  par  superstition  ;  'i"  par 

Comment  pèche-t-on  par  irrècèrence  ? 

On  pèche  par  irrévérence  en  trois  manières  : 

l*  En  blasphémant  le  saint  nom  de  Dieu  ; 
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'2'  Eu  prof.inanl  los  «liosos  saintes  ; 
3"»  En  faisant  injnr-.^  aux  personnes  consacrées  à  Dieu. 
Quand  blasphàne-l-on  le  sainl  nom  de  Dieu  ?         • 
1»  Quand  on  prolere  des  paroles  injurieuses  à  Dieu  ; 
■2»  Quand  on  profère  des  paroles  injurieuses  aux  saints. 

Comment  profane-t-on  les  sacrements  ? 

En  les  administrant  ou  les  recevant  en  mauvais  état, 
nini.  Comment  profane-l-on  V Ecriture-Sainte  ? 

1»  En  la  lisant  ou  l'écoulant  sans  respect; 

2»  En  la  tournant  en  ritlicule  ; 

3»  En  la  mêlant  à  des  discours  profanes, 
DU.  Comment  profane-l-on  les  églises  ? 

1°  En  y  venant  avec  des  vues  criminelles  ; 

"2"  En  les  faisant  servir  à  des  usages  profanes  ; 

3»  En  y  causant  et  regardant  de  côté  et  d'autre. 
00.    Comment  profane-t-on  les  vases  sacrés  ? 

t«  En  les  faisant  servira  des  usages  profanes  ; 

'2"»  En  les  touchant  sans  permission. 
jf>p.    Comment  profane-l-on  tes  images  ? 

C'est  l"  Quanil  on  en  tient  aucun  compte  ; 

2'  En  les  traitant  avec  mépris,  les  foulant  aux  jjîed?  ; 

3»  En  s'amusant  à  les  défigurer,  etc. 
q<j>  Comment  fait-on  injure  aux  personnes  consacrées  à  Dm 
1»  En  en  parlant  d'une  manière  méprisante  ; 

2»  En  leur  disant  des  iiaroîes  oIltMisantes  ; 

3"  En  les  maltraitant, 
r.      Qu" entendez-vous  par  une  personne  consacrée  à  Dieu .' 

.l'entends  toute  personne  ecclésiastique  ou  religieuse. 
s.     Sur  qui  relomb,'  l'injure  qui  leur  est  faite  V 

Elle  retombe  sur  Dieu  lui-m6m:i.     "  Tout  ce  que  voiij 
aurez  fait...  "  (St.  Matt.,  xxv,  iO.) 

it.     Comment  pèrhe-t-on  par  superstition  ? 

Quand  on  attribue  à  certaines  pratiques  ou  à   certain'" 
paroles  une  vertu  que  Dieu  n'y  a  point  attachée. 
Voyez  Q.  sup.  gv.) 
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|iiy.  Comment  pèche-l-on  par  idolâtrie  ?  ,8iO,85C) 
En  adorant  autre  chose  que  Dieu. 

Pratiques.  —  1^  Honorer  tous  les  saints,  particulièrc- 

lineut  nus  saints  patrons.     2»  Porter  un  religieux  respect  aux 

jreliques  et  aux  images. 

Histoires.—  l'  Profanation  des    églises.— N.   T.  f\g.  47, 

,1,  7".  161  et  17-2.    2°  Mort  ressuscité. ~A.  T.  f\g.  131.     3"  Les 

IrtosM  saintes  entre  les  mains  des  méchants: —  A.  T.  /ig.  S\. 


Dieu  ? 
pieuse. 
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;hce. 


SECOND  COMMANDEMENT. 

Dieu  en  vain  tu  ne  jureras ^  ni  autre 
chose  pareillement.  (9U2-937i 

|360.  Qite  défend  le  deuxième  Commandement  :  Dieu 
en  vain  tu  ne  jureras,  ni  autre  cliose  pareille- 
ment ? 

Ce  Commandement  défend  toute  profanation 
du  saint  nom  de  Dieu,  les  serments  indiscrets, 
injustes  ou  faux,  les  blasphèmes,  les  jurements 
et  les  imprécaii»  as. 

Comment  profDc  l-on  le  saint  nom  de  Dicu^.   ,V,  Q.  359.) 

f61.  Qu'est-ce  qu'un  serment  ?  \90i-9i5) 
Le  serment  est  un  acte  de    religion,  par    lequel 
on  prend  Dieu  à  témoin  de  la  vérité  de  ce  4ue 
Ton  affirme  ou  de  ce  que  l'on  promet. 

Quand  est-il  permis  de  jurer  ou  de  faire  serment  > 

C'est  quand  on  le  fait  avec  nécessité  et  vérité. 

Quand  y  a-l-il  nécessité  dejurn'  i 

C'est  quand  on  y  est  requis  par  un  supérieur  It^giUia-v 

Comment  jure-t'On  dans  «es  occasions  ? 

On  jure  d'une  manière  respectueuse. 
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d.      Quelle  est  la  manière  de  jurer  cjup.  Pieu  défend  ? 
C'est  do  jurer  confre  la  vériU''  on  sans  nécossik'. 

362.  Quand  est-ce  que  le  sermciit  est  indiscret  ? 

H.  Le  serment  est  indiscret,  lorsqu'il  est  fait  légère- 
ment, sans  nécessité,  et  pour  des  choses  peu 
importantes. 

a.      Quand  l'ail  otpvn  serment  lètjèreinenl  ?  [jouant,  eic.j 

C'est  (juand  on   le  fait  sans  réilexion,  en   badinanl,  tnj 

].).      Quand  le  fait-on  sans  nécessité  ? 

C'est  quand  on  le  fait  sans  y  être  obligé. 

c.     Pourquoi  est-ce  un  péché  dans  ces  cas  ? 

Parce  que  c'est  manquer  de  re»j»ect  envers  I)i<Mi. 

363.  Quand  est-ce  que  le  serment  esf  injuste  ? 
R.  Le  serment  est  injuste,  lorsqu  on  lo  fait  { 

s'engager  à  faire  quelque  chose  de  mal.  lîM*--,;; 

fi.     Peut-on  s' engager  quelquefois  à  faire  du  mal  f 
Non.  jamais  il  n'est  permis  de  faire  du  mal. 

1».     Mais  si  on  était  menacé  de  mort  ou  de  perdre  une  fort loc 
<,)uand  même  il  s'agirait  de  !a  vie  on  ne  peut  jurer  d)! 
faire  du  mal. 

364.  Celui  qui  a  fait  serment  de  faire  (/uelqu.e  /7/o.S'' 
de  7/}«/,  comme  de  luer^  de  se  venjer^  etc.^  c^i-i 
obligé  de  tenir  son  serment  ? 

R.  Non.  celui  qui  a  fait  serment  de  faire  quelquol 
chose  de  mal,  ne  doit  pas  tenir  son  serment:  il 
commettrait  nn  nouveau  péché  en  l'aoconipli^i 
sant. 

a.     Est-on  lié  par  un  sermenf.  injuste  ? 

Non,  parce  qu'un  serment  injuste  n'oblige  ù  rien, 
h.     Pourquoi  m  doit-on  pas  accomplir  un  sermenf  injnsh  '■'" 

Parce  que  ce  serait  un  péciié  de  l'accomplir. 


hECUND    CUM.MANlJKMliNT. 


205 


.1  'iiioi  esl-on  ohliijé  quamî  on  a  fait  un  tel  serment  ?  • 
A  s'on  confesser  et  à  suivre  les  avis  de  son  confesseur. 

365.  (Juand  csl-cr  t/n'un  sermcnl  est  faux  ? 

11.  Le  serment  esi  i'niu\  lorsqu'il  est  contre  la   vé. 

]ité  ;  c'est  ce  qu'on  appelle  ffuix  serment  ou  par- 

jcre. 

366.  Le  faux  serment  est-H  un  f;.\Ât(d  pècMê  ? 

|R.  Oui,  le  Taux  serment,  est  un  très  grand  péché. 

i,   Quel  nom  donne-l-on  ou  faux  serment  'i  i'.)10-9l  I) 
Le  faux  serment  se  nomme  parjure. 
AV  fail-on  un  parjure  que  quand  on  fait  un  faux  serment  ? 
On  fait  aussi  un  parjure  en  n'aocomplissanl  i^as  un  ser. 
ment  juste. 

V'-iurquoi  le  faux  serment  esl-il  un  si  grand  pèch-i  ? 
Parce  que  Ton  fuit  a  Dieu  une  très  grande  injure. 
Pourquoi  fait- on  une  grande  injure  à  Dieu? 
Parce  (pi'on  le  prend  à  témoin  d'un  mensonge. 

Que  faul-il  faire  pour  ne  point  tomber  dans  ce  jn'-t-hr  / 
Il  ne  faut  jurer  qu'après  s'être  bien  assuré  de  la  vérit*. 
lin  ne  d^d  donc  pas  jurer  dans  le  doute  ? 
Non,  on  no  doit  jamais  jurer  dans  le  doute. 

1367.  (/'rc,s/-''e  7-/^ //'blasphème?  i91G-0-:Gi 
[il.  Le  Idasplicmc  est  une  parole  injurieuse   eoiitre 
Dieu  ou  contre  les  choses  saintes. 

|368.  Le  blasphcrne  cst-d  ut%  [p'and  pcclié  ? 
il.  Le  blasphème  est  un  crime  énorme. 

}ionnez-nous  quelques  exemples  de  blasphànes  '* 

Dire  que  Dieu  ment,  qu'il-est  injuste,  partial,  etc. 

Pourquoi  le  blasphème  tst-il  si  énorme  Y 

A  cause  de  la  gran'Iour  infinie  de  Dieu  qu'il  attaque. 

Y  a-l'iî  encore  d'aulre  manii^re  de  jurer  que  Dieu  défend  'i 
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Oui,  i!  y  en  a  encore  plus-ieurs  autre?. 
d.     Quelle  esl  la  première  ? 

C'est  de  jurer  par  le  saint  nom  de  Dieu. 
t.     Qui  sont  ceux  qui  se  rendent  coupables  de  ce  péché  .' 

Ce  sont  ceux  qui  prononcent  le  saint  nom  de  Dieu  d'un' 
manièro  outrageante. 

f.  Quelle  était  leur  punition  dans  l'ancienne  loi  f 
Dieu  avait  ordonné  qu'ils  fussent  lapidés. 

g.  Quelle  est  la  deuxième  mafiière  i 

C'est  de  jurer  par  quelque  chose  de  sacrt^ 
h.     Qui  sont  ceux  qui  se  rendent  coupables  de  ce  péché  ^ 

Ce  sont  ceux  qui  jurent  par  leur  baptôme,  tlo. 
i.       Quelle  esl  la  troisième  manière  ? 

C'est  de  jurer  par  quelque  créature  :  comme  par  le  Cc- 
j.      Quelle  esl  la  quatrième  manière  f  [par  la  lenv,  et . 

C'est  de  jurer   avec   imprécation  sur   î-oi-méme  ou  su: 
k.     Qu'est-ce  qii'ufie  imprécation  y  [d'autroj' 

C'est  une  j^arole  de  haine  par  laquelle  on  se  souhail  i 
du  nal  ou  au  prochain. 

369,  Est-ce  pécher  qi-fi.'ccnwjïi  que  de  prononcer  'v- 
laines  paroles  connues  sous  le  no)n  (/t' jiireinoiit^, 
(riiiiprécalioiis,  ^/r^^^•  le  lau/jarjc  ordinaire? 

R.  Fliiïieurs  de  ces  jiiremeiils  et  de  ces  inipréi  a- 
lions  ne  sont  que  des  paroles  grossières;  in;ii^| 
plusieurs  sont  criminels  et  approchent  du  blas 
phème:    tous   peuvent  devenir   scandaleu.x  pas 
circonstance.    C'est  pourquoi  les  bons  clirélien-] 
doivent  s'a))stenir  do  les  proférer.  (927-930) 

a.  Comment  ces  paroles  peuvent-elles  rendre  coupables  ! 
Par  le  scandale  qu'elles  peuvent  donner,  et  par  le  mai 

vais  sens  qu'on  peut  donner  à  ces  paroles, 

b.  Qw  doit  faire  vn  chrétien  qui  a  la  crairUe  de  Dieu  f 

Un  ton  chrttien  s'abstiendra  lou'ours  de  prononcer  Ji'l 
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semblables  j'aroles. 
Que  dilcs-vous  des  paroles  à  double  efilcnle?  [blés. 

Qiio  ceux  qui  les  profèrent  sont  presque  toujours  coup.i- 
r.   Que  fuul-il  faire  pour  profiler  de  celle  leçon  ?         [saint  ; 
1»  'l'railer  a--  c  lo  jtlu.s  profoml  respect  tout  eu  qui   e^t 
2'  No  lUir:"!  lies"  scrnii'iits  quo  par  n^'oes^ité,  a'^ec   vérit'î 

1. 1  justice. 

Pratiques.  —  I.  Xo  faire  df's  serments  qun  quanil  on  on 
•  .'1  :i.q;iis  par  !ia  jup'h'ieur  i«!'gitinio.  1.  Eviter  les  blasphèmes 
.t  11'.-  blasphémateurs. 

Kistoire.  — lu a".phcmalc<'.r  lapidi', — .1.  T.,  fi;.  50. 

370.  A^  sccoiid  Comrriandcmcnt  nous  obligc-t-il  à 
quelque  chose  7 

1'.  \/)  dcn.\i»M"iio  (lonimantlemtMU  iion.^  o'hligt^  à 
proiioiicei'  toujours  avov'  respect  lo  saint  nom  do 
Dieu,  et  à  accompiii'  nos  vœux. 

1.    Commcnl  doil-on  prononcer  le  sainl  nom  de  Dieu  ? 

On  doit  toujours  le  prononcer  avec  un  grand  respect. 
Ib,    Quand  le  prononce-l-on  sans  respecl  ? 

Quand  on  le  prononce  légèrement,  et  (^u'on  lo  mùlo  ù 
tout  propos  dans  le  discours. 

371.  Qu  est-ce  qu  un  \(2\\?  (931-937) 

R.  Le  vœu  est  une  promesse  faite  à  Dieu  de  riio- 
norer  en  lui-mùme  ou  dans  ses  saints  par  quel- 
que  action  de  piété. 

[i.    l'our<itini  diles-vdus  <iue  le  luru  caL  une  promesse  ? 
{/>■>[  \)(  wv  le  distinguer  d"une  simple  résolution. 
,  Wiurquoi  dilcs-ious  que  celle  promesse  est  faite  à  Dieu? 
Pari'e  que  le  vœu  s'adresse  à  Dieu  (iirectcment. 
On  ne  penl  donc  pas  faire  de  va^ux  aux  saints  ? 
Non,  directement,  mais  on  peut  en  faire  en  leur  honneur. 
Qu^l  peut  ('Ire  rohjit  du  vœu  ? 

(^e  doit  (treuno  diose  bonne  en  elle-même — et  meilleuro 
que  celle  qui  lui  est  opposée. 

18 
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QUESTIONNAIRE. 


i,î 


ir        ^ 


Tu  II  pi'cmot. 


ue.    Combien  y  a-t-il  de  sorlcs  de  vwux  ? 

Il  y  a  plusieurs  sortes  do  v(i?iix  :  1»  les  vœux  absolus  ri 

les  vœux  coiidilionnels  ;   '>  les  vœux  réels  et  les  vceux 

personnels  ;  3"  les  vu^ux  mixtes  et  4"  les  vo^ux  di"»  ren- 

ir.     Quesl-ee  qu'un  vœu  absolu  ?  [q\o:\. 

Le  vœu  absolu  est  celui  qui  est  fait  sans  condition. 
g.     Quand  csl-vn  obligé  d'accomplir  le  ra'U  absolu  ? 

On  est  obligé  do  racconijilir  aussitôt  que  possible. 
hh.  Qu'csI-cg  qu'un  vœu  condilionncl  y 

C'est  celui  qui  est  fait  sous  une  condition. 
i.      Quand  eal-on  obligé  de  l'accomplir'! 

Quaîid  la  condilion  du  vo3u  est  remplie, 
j.      Esl-ce  U7i  jiéclié  grave  de  différer  d'accomplir  ses  vifux': 
Le  péché  est  véniel  ou  mortel  selon  la   négligence  qu'o;i 
met  à  raccomplir. 
kk.    Qu' esl-ce  qu'un  vau  réel'! 

C'est  celui  qui  tombe  sur'le?  choses  que 
Exomi>le  :  lairc  rauniùne.  etc. 
il.      Qu'esl-ce  qu'un  VŒU  persomi'l'! 

C"est  celui  qui  tombe  sur  la  personne  qui  1 
jiîe  :  jeûner,  faire  un  pèlerinage,  etc. 
mm.  Qu  esl-ce  que  le  vœu  appelé  raixieY 

C'est  celui    qui  est  r.ét'1  et  personnel  en  même   l''\\\\ 
Exemiùe  :„aller  à  telie  église  et  y   ollVir  telle   somnv 
d'argerlt?  ~'^ 
nn.  Qu'appellc-H-on  vœux  de  i^digion  ? 

Ce  sont  ceux  q;;e  l'on  prononce  dans  un  ordre  religieux. 
00.    Quels  sonl  ces  vœux  ?  [ce. 

Ce  sont  les  vœux  de  pauvreté,  de  chasteté  et  d'obeissan- 
p.     Que  faul-il  évUer  en  faisanl  des  vœux  ? 

Il  faut  éviter  la  prt^cipitation  et  la  légèreté. 
q.     Comment  faut-il  observer  les  vœux  qu'on  a  faits  '? 
Il  faut  les  accomplir  fidèieraent  et  sans  d-^^lai. 

372.  Cest  donc  pécher  de  ne  pas  accomplir  ses  vœiw  ! 
R.  Oui,  c'e^t  pécher  de  de  pas  accomplir  ses  vœu 


KU  t . 


Kx'ja- 


>s 
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a.     Esl-on  lié  pour  loufjleinps  par  les  viii'x  'f 

On  est  lii'  pour  tous  le  temps  qu'on  les  a  i'ails. 
i',     Mais  si  l'on  vicnl  dans  /'imitossibililè  ih:  les  accomplir.  ? 

Da.iZ-   Vimpossibililc   d'accomplir  un    vo.u,    robligation 
c.     Qui  peul  dispenser  des  vœux  ?  fccsse. 

Ce  sont  lo  Pape  cl  les  évoques. 
'.     Peul-on  ('ire  dispensé  des  urux  sans  raison  ?  [vti^ux. 

Non,  il  laul  de  graves  raisons   j>our  être   dispensé   des 

Qn'enlrnd-on  par  commuer  des  cœux? 

C'e.-l  les  chanirer  juir  quelque  aulre  Lonnc  œuvre. 

Ex.  :  le   chapek'l,  le    chemin  de   la  croix,  au    lieu   de 
jeùui^. 

Pratiques. —  1"  Xc   juis   faire   de   vo  iix   légtjrement   et 
MHS  conseils,     'l"  Accomplir    lidOlement   les  vœux,  qu'on  a 

Kistoiren. —  \\>  a  indiscni   d>:  Jeijldè. — .1.  T.ll<j.~?>.     2» 
Scnnenl  (/».>  Saii!  cl  cdin  du  peuple— -A.  T.  fi-j.  8^. 


TPvOie  I  !•:  M  !•:    COM  M  AN  I  )KM  HNT. 


Les  dimanche  tu  garderas,  en  servant 
Dieu  dévotement.  pJ-JS-Oj;]) 

373.  A  quoi  )ious  obliyc  le  Iroi^icmc  Commandemail  : 
Los  Dimanchos  lu  liarderas,  tMi  servant  Dieu 
dé  vole  mont  .' 

|R.  Ce  Gomiuandement  nous  oblige  à  sanelifier  les 
DinianclieS  [«ar  un  saint  repos.  iO30-l)43i 

Ba.   Qwi  ('[ail  le  jour  du  repos  dans  l'ancienne  loi} 

Le  .-amedi  :  parce  que  c'est   le  jour  ou  Dieu  se  reposa 
f^ammenl  appelail-on  ce  jour?  [après  !a  création. 

On  rain>elait  Sabbat  qui  signilie  cessation  de  travail. 
<'o))rr-       obs  rvail-on  le  sabbal'f 
.1  l'observait  très  religieusement. 
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QUESTIONNAIRE 


ir. 
g- 

h. 


JJ- 

kk. 


Comment  fut  puni  un  homme  ramassant  du  bois  ccjour- 
II  fut  iapitlé,  par  l'ordro  do  Dieu.  [In  '■: 

Quel  est  le  Jour  du  repos  de  la  loi  noucellc? 
/l'est  le  dimanche,  qui  est  lo  premier  jour  do  la  seiuaiii  •. 
Pourquoi  VEglise  sanctiftc-t-elle  h:  dimanche  ? 
Parce  que  c'est  le  jour  ofi  Jésus-Christ  est  ressuscité. 
Quelle  a  été  la  vie  de  Jésus-Christ  sur  la  terre  ? 
Kilo  a  êlô  une  vie  do  travaux  et  do   soullVances. 
Ou  est-il  entré  après  ses  travaux  cl  ses  souffrances  ? 
Il  est  entré  dans  un  repos  éternel. 
Comment  est-il  entré  dans  ce  repos  élrrncl  ? 
Il  y  est  entré  par  sa  résurrection. 
Quel  Jour  est  arrivée  la  résurrection  de  Jésus-Christ  ? 
Un  (limancht"^,  le  lendemain  du  sabbal. 
Que  veut  dire  le  mol  dimanche?     . 
ii  veut  iliro  jour  du  St-igneur. 

374.  Eu  quoi  consiste  ce  saint  repos? 

R.  Co  saint  repos  coiisisto  à  s'abstenir  do  toiito 
œuvre  servile  et  à   vaquer  aux  œuvres  do   piété. 

a.     Qu  entend-on  par  des  œuvres  de  piété  ? 

On  entend  toute  action  morale  et  chrétienne, 
bl).  De  quelles  œuvres  faut-il  s'abstenir  le  dimancîie  ? 

Il  faut  s'abstenir  des  œuvres  serviles. 

375.  Qh  entendez-vous  par  desœnvvQS  serviles? 

R.  Par  œuvres  serviles,  j'entends  les  travaux  eorpo- 
rels,  le  conunerce,  et  généralement  tont  ti'avail 
qni  se  rappjorte  aux  besoins  de  la  vie.  (944-05;^ 

aa.    Est-il  permis  le  dimancJie  d'écrire,  de  dessiner  'i 
Oui,  ces  œuvres  sont  permises  le  dimanche. 
Comment  appclle-l-on  ces  œuvres  ? 
On.  les  appelle  œuvres  libérales. 

Est-il  permis  de  faire  ces  œuvres  pour  gagner  de  l'argent  ' 
Oui,  parce  que  le  gain  ne  change  pas  la  nature  de  l'œu- 
vre. 


b. 


c. 
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376.  Es!-il  })rrm(s,  le  dimanrhc^  de  f  rc  quelques 
œuvres  sevvilcs? 

R.  Oui,  il  est  piTini»,  le  diiiuincliL',  du  faire  des 
«ouvres  servilos  que  l'Eglise  juge  nécessaires  aux 
])esoins  do  la  vie. 

a.     Outre  les  œuvres  libérales,  quelles   sont  celles  <iul  soûl 
.•ennises  le  dimanche'! 

Celles  que  la  cluiril''',  la  \n>'A<)  ou  la  iiécessilé  exigent. 
I'.     Quelles  sont  les  trucres  de  charilê  permises  le  dimanche  ? 
Avoii-  fcoiu   'if'S   iMal.'i'it's   ou    ren'lt-e    d'autres   î>ervioes 

liressanls. 
(Ju\'nU'nd(.:-vous  par  des  œuvres  de  pièlc  ? 
J'entends  celles  qui  regardent  le  culti»   divin  :  —  commQ 
orner  les  autels,  l'aire  des  reposoirs,  etc. 
1.     Quelles  sont  les  œuvres  que  la  nécessité  demande  ? 
Préparer  la  nourriture,  avoir  soin  des  animaux,  elc. 

377.  SulJlt-il  pour  sanctifier  le  dimanche  de  s'abstenir 
des  œuvres. servilcs  ? 

R.  Non,  pour  sanctifier  le  dimanche,  il  ne  suffît 
pas  de  s'abstenir  des  œuvres  serviles,  il  faut  de 
plus  faire  des  œuvres  de  piété  et  de  religion,  et 
surtout  celles  qui  sont  commandées  par  l'Eglise. 

aa.    Quelle  est  la  premiè  'c  chose  nécessaire  pour  sanctifu.    le 

C'est  (le  s'abstenir  des  oeuvres  serviles.  [dimanche  ? 

bb.  Quelle  est  la  seconde  chose  ? 

C/ost  de  faire  des  œuvres  de  i»iété  et  de  religion, 
c.     Quelles  œuvres  pa)'ticulicrement  faut-il  faire? 

Princijialement,  celles  qui  sont  commandées  par  l'Eglise. 
(M.  .4  laquelles  de  ces  œuvres  est-on  principalement  obligé  ? 

C'est  d'assisier  ù  la  sainte  messe  toute  entière. 
00.  Est-ce  une  faute  grave  de  ?ie  p. i.s  entendre  la  messe  toute 
entière  y 
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Si  LiiTuori  (lil  qu'il  y  a  pi'cliô  mortel  à  irurrivcr   iiu'aprôs 
lï'vangile — ou  do  sortir  avant  la  communion  du  |nvtre, 
fr.      (JucUcs  sont  les  axlrci   iruvres  qu'il   est  bon  de  faire  te 
dimanche  y 
Assister  aux  v«''i>ri'<,  aux  instruction?,  au  salut. 
gg.  A"//  en  a-t'il  pas  encore  d'antres  ?  [tHc. 

Oui,  approcliLM'  dos  sacrnmonts,  fairo  ilo  bonnes  locturof-, 
lili.  Qui  sont  ceux  qui  pèchent  contre  ce  Cu)nmandemenl  ? 
\*  Ce  sont  ceux  qui  travaillent  ce  jour-là  sans  nécessité  ; 
7*  Ce.  sont   ceux  qui   négligent  d'assister    à    la   sain(c 
i.      Est-ce  assez  d'assister  à  une  messe  l)ass.e  ?  [messe. 

Il  est  bon  d'assister  à  la  grand'messo,  si  on  lo  j^t'ut, 
jj.     Ou,  exhorte-t-on  les  fidèles  a  entendre  la  sainte  messe  y 

On  les  exhorte  à  rt.Mitendre  à  l'.'ur  paroisse. 

k.      L'E'jlisc  s'opposc-t-ellc  qu'on  entende  la  messe  ailleurs 

qu'il  sa  paroisse  ?  [désirent. 

Non,  l'Eglise  laisse  les  fidèles  libres  de  r^'ulendre  où   ils 

11.     Est-ce  un  pcchè  mortel  de  ne  pas  entendre  la  messe,  le  di- 

Oui,  ({uand  on  la  manque  par  sa  faute.  [manchr. 

m.     Quels  sont  les  seconds  qui  pèchent  contrc.ce   Counnandc- 

Ceux  qui  s'appliquent  à  un  travail  défendu.  [nicnl  ? 

n.     Est-il  permis  de  se  recréer  y  le  dimanche  ? 

Oui,  pourvu  qu'un  le  fasse  honnêtement,   cl  a[uvs  avuir 
satisfait  à  ses  devoirs  religieux. 
Pratiques. — •  1"  Les   dimanches,  évit^n'  tout  travail  d''- 
fendu,  non  nécessaire.     "2'^  Ne  jamais  manquer  d'assister  à 
la  messe  ces  jours-là,  n'y  pas  venir  lard.     .'>"  Assister  au>.-i 
aux  vêpres  et  au  salut  autant  ([ue  possil)le. 
Histoire.  —  Profanateur  du  Sabat  puni — .1.  T.  fig.  'j('. 


QUATRIEME  COMMANDEMENT. 

Père  et  mère  tu  honoreras,  afin  de  vivre 
longuement.  ( 95  i- 10 15) 

378.  (>î<c  lions  ordonne  le  quatrilme  Commandement  : 
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VbvQ  ot  l'iK'.'ro  tu  lionororas,  afin  do  vivre  101113^10- 
1110 lit  ? 
II.  Ce   (]ointnau(iL'intMi>  mms    oitluuiio   iriiouorer 
tous  nos  sn[MM*ienrs,  oi  i)ai'li(';ili(Mvnien!,  nos  pè- 
res et  ni-Tos.  I or» 7-907 ) 

a.i.    Qu'cnh'HileZ'VOHs  par  les  su|M''rit.'ur.s  ?  [nous; 

Jenloruls  les  porsonni'S  'luo  Dion  .1  r-tablii,'?  au-ilossiis  do 
11.     Que  comprcntl-on  sous  le  nom  f/rncrnl  ilr  supi'rieurs  ? 
(Ieii\  qui  oxcrcoal  uii"  jm'iniMl'!!  qu<'lconquo  sur  c>'u\    qui 
It'ur  soiil  soumis. 
■■.     Faites  connallrc  quclqucii  uni  ih:  ces  supà'icur.s  t 
l*  Les  pasteurs  à  regard  dos  TulMos  ; 
2''  Lns  magistrats  à  l'ogard  di>s  p'.'upli's  ; 
.'>  L'îs  maîtres  envers  l<'urs  s'.'rvilours  ; 


I"  Les  in-lituleurs  ù 


l".'i:ard 


u'  l'M'.rs  l'it'ves. 


379.   /v'  '{voi  coiisisi'i^  l'Innacur  'jC''  nou.^  dcvoiis  i 


iiOii  n^rc.'i  ri  ?}j'''/'."s 


■;     ( 


l5l-!»50 


Pi.  L'honneni' quiî  nous  dovijns  à  nos  pi-rcs  cl  ;"i  iio: 
mères  consisLo  à  les  aimer,  à  i(\N  resp'M'l" 


;i  HHir 


o]»éir  et  il  les  assister  '.lans  lenr.;  besoins. 


■M.   A   combien  de  choses  ce  Cuinnuinthmcnl  oblhje-l-il  les 
c)}fanls  envers  leurs  parenls  ?  ' 

li  l'.'S  oblige  à  quatre  choses. 
I"'b,    Quelle  est  ta  pronià'C  oblir/atton  ? 

(l'est  d'aimer  leurs  pères  et  mères. 

Pourquoi  doivent-ils  aimer  leurs  pères  cl  mères  ? 

Parce  qn'après  Dieu  ils  leur  ont  donné  l'être  et  ia  vie. 
tM.   Quelle  est  la  deuxième  obligation  des  enfants  ? 

C'est  de  respecter  leurs  pères  et  mères. 
c.     Pourquoi  doivent-ils  respecter  leurs  pitres  cl  m^'res  ? 

Parce  qu'ils  leur  tiennent  la  place  de  Dieu. 
li.     Quelle  est  la  troisième  obligation  des  enfant^'*. 

C'est  d'obéii"  à  leurs  pères  et  mères.  (9GvS-07.3) 
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QUESTIONNAIRE 


8 
h 


J 


Pourquoi  doivenl-iU  leurs  obéir  ? 

Parce  que  c'est  à  Dieu  qu'ils  obéissent  eu  leur  personne. 
En  quoi  les  cnfanls  doivaU-ils  obéir  à  leurs  parents  ? 
Dans  toutes  les  choses  pour  lesquels  ils  sont  soumis  à 
leur  autorité. 

En  quoi  ne  sonl-ils  pas  Icnus  de  leur  obéir  ? 
En  ce  qui  est  contraire  aux  lois  de  Dieu  et  de  rKglis?. 
Quelle  est  la  quatrième  oblifjcdion  des  cnfanls  ? 
C'est  d'assister  leurs  pères  et  mères  dans  leurs  besoins. 
kk.  Dans  quels  besoins  doicenl-ils  les  assislei'  ?  (î}7i-l)S2) 
Dans  les  besoins  spirituels  et  corporels. 
Comment  doivent-ils  les  assister  ? 
Ils  doivent  les  assister  de  tout  leur  pouvoir. 
Qu' entendez-vous  par  les  besoins  spirituels  y 
J'entends  ceux  qui  regardent  rûme. 
En  quoi  principalement  consiste  celte  assistance  ? 
Prier  pour  eux  pendant  la  vie  et  ajtrès  la  mort,  - 
faire  recevoir  les  derniers  sacrements,  etc.  ('J3i) 
Qu'entendez-vous  par  les  besoins  corporels  ? 


11 


m 


n. 


loiir 


0 


J'entends  la  nourriture,  le  vêlement,  le  logement,  etc. 


380.  Poarq  :oi  ajoulc-t-on  afin  de  vivre  longuement? 

R.  On  ajoute  afin  de  vivre  longuement,  c'est-à-dire 
longlemx)s,  parce  que  Dieu  a  attaché  une  béné- 
diction particulière  à  l'accomplissement  de  co 
précepte. 

aa.   Quelle  est  la  recompense  des  enfants  qui  honorent  leurs 
parents  ? 

C'est  la  bénédiction  de  Dieu  et  celles  de  leurs  parents. 
bb.   Quelle  csl  la  punition  de  ceux  qui  ne  les  honorent  pas. 
Ils  attirent  sur  eux  la  malédiction  de  Dieu  et  celle  de 
leurs  parents. 

c.     Comment  étaient-ils  punis  dans  Vajicienne  loi  ? 
Dieu  avait  ordonné  qu'ils  fussent  lapidés. 


■—..-«imimtAéM 
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381.   Oulrc  nos  ])ères  et  nos  mcrcs^  devons-nous  fiono- 

rcr  (.Uf'lqucs-uns  de  nos  parents  ? 
H.  Oui,  outre  nos  pères  et  nos  mcMes,  nous  devons 

lionorer  encore  nos  autres  pai'ents,  selon  leur  âge 

et  l'aulorité  ciu'ils  ont  sur  nous. 

.!,     Quels  sont  encore  les  aulrts  parents  fjiic  nous  devon'i  res- 
pecter y 
Nos  oncles,  laiilfs,  Irères  cl  bœhrs,  amis,  tulours,  fie. 


1).    Auxaiich  devons-nous  le  plus  de  respect 


[nous. 


Aux  jilus  ùg''s  ou  à  ceux  ([ui   ont  le  itlus  d'autoril'i  sur 

382.  Dcronsimus  aussi  rcspcclcr  le  nuuvcrnnnfnt  et 
obéir  à  SCS  lois  / 

R.  Oui,  nous  devons  aussi  respecter  le  gouverne- 
ment et  obéir  à  ses  lois,  dans  les  choses  tempe- 
relies  :  c'est  un  point  important  de  la  morale 
chrétienne. 

îa.   Combien  avons-nous  de  sortes  de  supérieurs  ? 

Deux  :  les   sujtcrieurs  ccclésiasliques  et  'les  supérieurs 
L'b.   (jdcls  sont  les  supérieurs  ecclésiastiques  ?  [civils. 

Le  Pape  et  les  évêques,  cl  les  curés  dans  leurs  jiaroisses. 
.   Quels  sont  les  supérieurs  civils  ? 

Le  toi  ou  la  reine,  le  gouverneur,  le  maire,  etc. 
.  Que  devo7is-nous  à  tous  ces  sup/érieurs  ? 
Nous  devons  les  aimer,  les  respecter,  leur  obéir,  et  les 

assister  dans  les  besoins  de  1  Eglise  et  de  l'Etat. 
Les  parents  n'&nt-ils  pas  aussi  des  devoirs  ii  7rmplir  en- 
vers leurs  enfants  ? 
Oui,  ils  en  ont  plusieurs.  '983-991)) 
Quels  sont  ces  devoirs  ? 

Ils  doivent  les  aimer,  les  élever,  les  instruire,  les  corriger 
et  veiller  sur  leur  conduite. 
|gg.  Comment  doivent-ils  les  aimer? 

Ils  doivent  les  aimer  chréliennemeut  et  égdlemoHt. 
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h*     Comment  doivent-ils  les  aimer  pour  le  faire  chrcliewic- 
ment  ? 
Ils  doivent  les  aimer  plus  pour  Dieu  que  pour  eux-même?, 
—  plus  pour  réternilé  que  pour  le  temps. 

Comment  doivenl-ils  les  élever  ? 

Ils  doivent  les  élever  avec  soin  et  ettenlion. 

Comment  doivenl-ils  les  instiniirc  ?  (98G) 

Ils  doivent  les  instruire  avec  bonté  et  palleneo. 
kk.  De  quoi  doivent-ils  les  instruire  ? 

!■'  De  tout  ce  qui  regarde  la  religion  ; 

2»  De  tout  ce  qui  regarde  l'état  qu'ils  embrasseioni. 
1.      Que  doivenl-ils  employer  pour  leur  inslrucUon'! 

La  imrolo,  mais  beaucoup  plus  l'exemple, 
m".  Que  doivent-ils  éviter  so'gneuscmcnt  en  leur  présence  ? 

Tout  ce  que  les  enfants  ne  pourraient  imiter  sans  pécher. 
nn.  Comment  doivenl-ils  les  corriger  ?  [irucur. 

Ils  doivent  les  corriger  sans   faiblesse  coniu^o  sans  ri-| 
00.  Quelle  est  la  qualrième  ohligalion  des  parcnls  cnvcr;. 

C'est  do  veiller  sur  leur  conduilo.  [leurs  cnfauls  .'| 

En  quoi  consiste  celle  vigilance  ?  [lu  bien. 

Elle  consiste  à  les  éloigner  du  mal  et  ù  les  diriger  ver- 

A  quoi  doivenl-ils  parliculièremcnt  porter  leur  allcnlion!\ 

h  A  leurs  fréquentations,  leurs  relations,  leurs  liai.-^on?, 
leurs  inclinations.  (087-088) 

2"  A  les  détourner  des  compagnies  dangereuses  ; 

3»  A  les  prémunir  conlro  la  lecture  des  mauvais  livre;.] 

Quelle  est  la  cinquit'mc  ohligalion  des  parcnls  ? 
C'est  de  corriger  chrétiennement  leurs  enfants. 
Que  doivenl-ils  principalemcnl  corriger  dans  leurs  en- 
fants ? 
Ils  doivent  surtout  corriger  leurs  penchants  vicieux. 
A  quel  âge  doivenl-ils  les  corriger  "i 
Ils  doivent  les  corriger  dès  leur  plus  bas  âge. 


r. 


t. 


Pratiqaes.  —  1.  Prier  souvent  pour  ses  parents  et  pourl 
ses  supérieurs.    2.  Leur  porter  un  grand  respect  et  avoir  soiiil 
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d'eux  dans  leurs  besoins.  3.  Ne  jamais  faire  connaître  leurs 
défauts. 

Histoires.— I.  Altac/iemenl  de  liulh  pour  No€mi,—A.  T., 
fig.  80.  2.  Son,  Cham  el  Japhety  leur  conauHe,  —  A.  T.,  J\g.  9. 
3,  haac  bénilJacob,—A.  T.,  fig.  Vi. 

383.  A  quoi  sont  obliges  ceux  qui  sotil  en  service? 
R.  Ceux  qui  sont  en  service  sont  obligés  d'avoir  du 

respect  pour  leurs  maîtres  et  maîtresses,  de  leur 
obéir  et  de  leur  être  fidèles  jusque  dans  les  peti- 
tes  choses.  (1000-1010) 

aa.  A  quoi  sont  obligés  les  servileurs  envers  leurs  mailres  ? 

Ils  sont  obligés  de  les  aimer,  de  les  respecter  et  do  leur 

En  quoi  (loivenl-ils  leur  obéir  '*  [obéir. 

En  tout  ce  à  quoi  ils  se  sont  obligés  "t  qui  n'est  pas  con- 
traire à  la  loi  de  Dieu.  \}nises  ? 

Quel  soin  doivent-ils  avoir  des  chos/"-  qui  leur  sont  com- 

Lc  même  soin  que  si  ces  choses  leur  appartenaient. 

Quelle  est  l'obligalion  des  ouvriers  ? 

Ils  sont  obligés  de  bien  employer  tout   le  temps  pour 
lequel  ils  sont  engagés, 
e.    A  quoi  est  obligé  un  ouvrier  qui  a  perdu  son  temps  à 
converser  ou  autrement  ? 

A  réparer  le  temps  perdu  où  à  resliluer  le  solaire  vc<iu. 
pour  le  temps  qu'il  a  mal  employé. 

384.  Quels  sont  les  devoirs  des  maitres  et  des  maî- 
tresses envers  leurs  serviteurs  ?  (1011-1015) 

R.  Les  devoirs  des  maitres  et  des  maîtresses  envers 
leurs  serviteurs  sont  de  les  aimer  comme  leurs 
enfants,  de  veiller  soigneusement  sur  leur  con- 
duite et  de  les  payer  fidèlement. 

îa.   Qu'est-ce  que  les  maitres  doivent  à  leurs  serviteurs  ? 

Ils  doivent  les  aimer  et  les  payer  fidèlement, 
bb.  Est-ce  un  grand  péché  que  de  ne  pas  payer  ses  serviteurs  ? 

Oui,  c'est  un  péché  qui  crie  vengeance  devant  Dieu. 
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c.  Quand  faul-il  les  paijer  ? 

Ail  tom]»s  convenu  ou  le  plus  lui  possible. 
<l.     Pourquoi  doiveiU-ils  veiller  sur  Itur  conduite  f 

Pour  voir  s'ils  se  conduisent  en  tout  clirétiennemenl. 

386.  Quel  hoKncur  devons-nous'  à  }ws  supérieurs 
spirilui'ls  ? 

R.  Nous  devons  à  nos  supérieurs  spirituels  le  res- 
peol,  l'amour  et  Tobéissance,  dans  Tordre  de  la 
relif-ion  et  du  salut. 

aa.   Sur  quoi  esl  fondé  le  respect  que  nous  devons  à  nos  supé- 
rieurs ecclésiastiques  > 
K  Sur  le  caractère  sacré  dont  ils  sont  i'ovêlus  ; 
'>  Sur  ce  qu'ils  sont  les  représentants  de  Jésus-Clirisi  cl 
les  distributeurs  de  ses  grâces. 
b.     Pourquoi  devons-nous  les  aimer  ? 

Par  reconnaissance  pour  les  soins  et   les   piiines   qu'ils 
s'imposent  i)0ur  i>rocuror  notre  salut  éternel   et  nolro| 
vrai  bonheur  ici-bas. 
ce.  En  quoi  so}mnes-?i9us  obligés  de  leur  obéir  ? 
En  tout  ce  qui  est  de  la  religion  et  du  salut. 

d.  Pourquoi  sonimcs-7ious  obligés  de  leur  obéir  ? 
Parce  que  Jésus-Christ  nous  en  fait  un  devoir. 
Que  dit  Jésus-Christ  à  ce  suje^? 
••  Celui  qui  vous  écoute  m'écoute..." 
A  qui  désobéit-on  en  leur  désobéissant  ? 
On  désobéit  à  Jésus-Christ  même. 

g*.'  Que  concluez-vous  de  celle  doctrine  ? 

Que  nous  devons  l'obéissance  à  tous  ceu.^  qui  ont  quel- 
que autorité  sur  nous,  —  en  tout  ce  qui  n'est  pas 
péché. 

Pratiques.  —  1.  Donner  en    toutes  circonstances  desj 
marques  de  respect  à  ses  supérieurs  ecclésiastiques. — 2.  Res- 
pecter aussi  les  magistrats  et  les  vieillards. — 3.  Traiter  les j 
serviteurs  et  les  ouvriers  avec  bonté. 


e. 


f. 
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Histoires.  —  1.  Ediicalion  que  Tobie  donna  à  son  fils. 
.lT„fig.  143; 

2.  Jacob  sert  fidèlement  Laban. — A.  T.,fig.  '20  et  21  ; 

3.  Hcspecl  de  David  pour  Saiil — .1    T.,  (iy.  'JG  ou  1)  >. 


Lis-(-]liri?l  cl' 


CINQUIEME  COMMANDEMEiNT. 

Homicide  point  ne  seras,  de  fait  ni 
volontairement.  (IOIG-IOjI) 

|386.  Que  défend  le  cinquième  commandement  :  Ho- 
micide point ;iG  seras 

|R.  Ce  Commandement  nous  défend  de  tner,  de 
battre,  de  scandaliser  personne,  et  même  d'en 
avoir  le  dessin.  (lOlG-1022) 

aa.   Quelle  est  la  première  chose  défendue  par  ce  Commande- 

C'est  ae  taer  :  ce  qu'on  appelle  homickle.  [inenl. 

Pourquoi  Dieu,  a-l-il  fait  celle  défense  ? 

Parce  que  Thomme  est  créé  à  Timage  de  Diou. 
Icc.  Quelle  est  la  seconde  chose  défendue  par  ce  Commande- 
ment ?  (1033-1030) 

Do  s'ùtcr  la  vie  ù  soi-même  :  ce  qu'on  appelle  suicide. 
il.     Pourquoi  Dieu  a-t-il  défendu  de  s'ôler  la  vie  ? 

Parce  que  nous  no  sommes  pas  les  maîtres  do  notre  vie. 

e,  Le  suicide  n'est-il  pas  un  acte  de  courage  ? 
C'est  au  contraire  un  acte  'le  lûchotô. 

f.  l'ourquoi  cal-co  un  acte  de  làckflé  ? 

Iî*arce  qu'on  n'a  pas  lo  courage  do  supporter  les    peines 
dont  cette  vie  est  accompaj^née. 
|g.   Qu'isl-cequele  duel'i  {\Q1^-iQ^1) 

C'est  un  combat  délibéré  entre  deux  personnes, 
hb.   Le  duel  est-il  permis  quelquefois? 

Non,  le  duel  n'est  jamais  permis,  dans  aucun  cas. 
il.    Peut-on  servir  de  témoin  dans  un  duel  ?  [un  due). 

Non,  c'est  un  grand  péché  que  de  servir  de  témoin  dans 
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A'csl-il  Jamais  permis  d'ûler  la  vie  à  i>i'rsonnc? 
Non,  fie  sa  {.ropre  aularilé. 
I)e  quelle aulorili'  peul-on  ôlcr  la  vie  ? 
On  peut  ûlor  la  vie  par  raulorité  do  Dieu. 
Qui  sont  ceux  qui  sont  revêtus  de  cette  autorité?  [ju.-b-^. 
Ce  sont   les  soiivorains  et    seMleinent   pour  île?   causos 
m.    N'y  a-t-il  que  les  souverains  qui  peuvent  ôter  la  vie  'i 
Il  n'y  a  qu'eux  et  ceux  <|ui  sont  commis  de  leur  i)arl. 
Ce  Commaniieinent  ne  dèfend-il  que  d'ôter  la  vie? 
Il  défend  aubsi  la  haine.  TiMirie,  le  mt''i)fis.  la  colère,  etc. 
Pourquoi  toutes  ces  c/ioscs  sont-elles  défendues  ?      [ci  lo. 
Parce  qu'elles  oirensont  le  prochain  et   portent  à    llnmi- 
Est-cc  un  grand  prchê  que  de  dire  des  injures  ? 
Oui,  J.-C.  les  interdit  sous  les  i)eines  les  plus  graves. 
Les  injures  sont-elles  toujours  un  pèche  (jrave'^ 
Elles  le  sont  souvent,  excepté   quand   y  a   l'''gér».*lé  di» 
matière. 

387.  Qu  est-ce  (jiie  scandaliser  le pr  ochain  ? 

R.  Scandaliser  le  procliain.  c'est  rinduii-e  au  mal, 

r 

OU  rerapèchei"  de  faii'O  le  bien.  1 10-iO-»lO  i7) 
a.      y  a-t-il  plusi:vrs  sortes  de  scandales  ? 

Il  V  en  a  de  deux  sortes  :  le  scandale    donne  ou  acLi!',  el 

le  scandale  reçu  ou  passif. 
En  quoi  consiste  le  scandale  donné  ou  actif  ? 
Il  consiste  à  dire  ou  à  faire  des  choses  cajialjles  de  jwr- 

ter  le  prochain  au  péché. 
Comment  peut-on  diviser  ce  scandale  ? 
En  scandale  direct  et  en  scandale  indirect. 
.QxCesi-ce  que  le  scandale  direct  ? 
C'est  celui  qui  se  commet  dans  l'intention  formelle  de 

porter  les  autres  au  péiehé. 
Comment  se  donne  le  scandale  indirect  ? 
Il  se  donne,  lorsc  ue  sans  y  penser  et  sans  le  vouloir  on 

dit  ou  fait  une  chose  qui  devient  pour  les  autres  une 

cccasion  de  péché. 


b. 


d. 


e. 
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'•*.    Qufsl-ct  que  le  scandale  passif  ok  rei.u  ? 

C'est  celui  "Uie   l'on  ni-eivl  mal  à  propos  d'une  i>arule  ou 
d'unti  action  qui  n'est  pas  mauvaise  par  elle-nnhno. 
:.    En  combien  de  manières  peul-on  scandaliser  'f 

On  le  i)eut  en  deux  manières  principales. 
I.    Qiiîlle  est  (a  premii}re  manière  de  scandaliser  le  pi'ochain  ? 

C'est  de  l'induire  au  mal. 
1.     Comment  porle-l-on  le  prochain  au  mal  ? 

l»  Par  de  mauvais  exemples,  do  mauvais  conseils  ou  des 

[daisanteries  ;  •  [blasphème,  etc. 

1*  En  le  taquinant,  e^  l'exposant  par  là  à  la  colère,  au 

j     Quelle  est  la  seconde  ma}iièrc  de  scandaliser  le  procJiain  ? 

C'est  l'empêcher  de  faire  le  bien. 
Lk.  Le  scandale  esl-il  un  grand  péché  '( 

Oui,  car  il  blesse  grièvement  l'âme   du  iiroehain  quand 

il  est  en  matière  grave. 
Comment  blesse-t-il  l'âme  du  prochain  ? 
En   l'exposant  à    commettre  le  jtéehé  mortel  —  car   on 
fait  volontiers  le  mal  <iue  l'on  voit  faire. 
m.    Que  dit  Notrc-Seigneur  en  parlant  du  scanda-e  ? 

"  Malheur  au  monde  à  Cause  du  scandale.  " 
n,    Pour  q  ull  y  ait  scandale,  est-il  nécessaire  que  le  prochain 
Non,  il  suflit  qu'on  l'y  expose.  Icommelte  le  péché  ? 

388.  Celui  qui  a  frappé,  ou  blessé^  ou  injurié  quel- 
qu'un injustemeut,  esl-il  obli>jé  à  quelque  répara- 
tion? (lOiG-lOol) 

R.  Oui,  celui  qui  a.  frappé,  ou  blessé,  ou  injurié 
quelqu'un  injustement,  est  obligé  à  réparer  l'in- 
jure qu'il  lui  a  faite  et  tout  le  dommage  qu'il 
lui  a  causé  par  ses  mauvais  traitements- 

a.    (Voyez  Questions  331-33-2.) 
bb.  A  quoi  est  obligé  celui  qui  a  donné  du  scandale  ? 
Il  est  obligé  de  le  réparer  autant  qu'il  le  peut. 
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c*     Comment  doit  se  conduire  celui  qui  a  donné  du  scandah  > 
Il  doit  lo  ivpdror  par  <lo  bons  oxomples  et  do   bons  con- 
seils,—et  on  priant  pour  ceux  qu'il  a  scandailséa. 

Pratiques. —  I"  Poser  Inen  ces  paroles  :  "  Panlonuc/- 
noiis  nos  ollonsos,  commo  nous  pardonnons  à  ceux  qui  nous 
ont  ofTensés,  '2»  Eviter  do  donner  scandalo,  surtout  aux  en- 
fants.    3*  No  jamais  dire  d'injures  à  personne. 

Histoires —  l*  Abimclcc  assassin  de  ses  frères.— A.  T. 
fîg.l'l.  1"  Venfjeance  dfi  /lévodias.—A.  T.  fuj.  '28.  .>  Acltnh 
fait  périr  Naboïh.— A.  T.  fi  g.  \n. 

SIXIEME  COMMANDEMENT. 


Impudique  point  ne  seras,  de  corps  ni 
de  consentement.  (ICâî-Il^ô) 

389.  Que  défend  le  sixième  Commandement:  Impu- 
dique point  ne  seras ? 

R.  Ce  Commandement  défend  toutes  les  aclioiis 
contraires  à  la  pureté  et  à  la  modestie,  et  tout 
consentement  à  ces  actions. 


a. 


b. 


c. 


d. 


De  quoi  faut-il  s'abstenir  pour  obéir  à  ce  Commandement  '( 
De  toutes  les  actions  et  de  toutes  les  paroles  impures. 
Pourquoi  faut-il  s'abstenir  de  toutes  ces  choses  ? 
Perce  que  ce  sont  de  grands  péchés. 
l*ourquoi  sont-ce  de  grands  péchés  ?  [ge  de  Difu. 

Parce  qu'ils  souillent  Tâme  et  le  corps,  qui  sont  l'ouvra- 
Comment  Dieu  a-t-il  monlré  V horreur  qu'il  a  de  ces 

péchés  ? 
Par  les  châtiments  qu'il  a  exercés  sur  ceux  qui  s'en  sont 

rendus  coupables.  (1052-1073) 
Quel  en  a  été  It  premier  châtiment  ? 
Ça  été  le  déluge  universel. 
Quel  a  été  le  second  châtiment  de  ce  péché  ? 
La  destruction  de  Sodome  et  de  quatre  autres  villes. 
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{g.  Ce  Commandement  ne  de  fend-il  que  V  impureté  ? 

Il  d('?f«3n(J  aussi  tout  ce  qui  y  conduit. 
!i!i.  Dites-nous  ce  qui  peut  y  conduire  ?  f  I07i-1 109) 

J«  L'oisivol'3  ;  2°  l'excî's  du  boin;  et  du   nianpor  ;  3*  les 
spectacles  ;  4"  les  mauvaises  compagnies  ;  b'  les  mau- 
vaises lectures  ;  T.»  les  ligures   dt'*slionn(He8  ;    7»  les 
mauvais  regards;  8°  les  paroles  d«''slionnùtos  ;  O»  les 
parures  mondaines  :  10*»  les  danses,  etc. 
i.     Que  penser  de  ceux  qui  prononcent,  à  tout  propos  des  pa- 
roles libres  ? 
Ceux-là  peuvent  pécher  grièveniint.  à  cause  du  scandale 
i^»^  que  certaines  personnes  peuvent  on  pren  Iro. 

390.  Que  faut-il  faire  pour  se  préserver  de  l'impu- 
reté ? 

R.  Pour  se  préserver  de  rimpiirelé,  il  faut  rejeter 
promptement  tontes  les  pens«')es  impures  on  dés- 
honnêtes,  recourir  à  Dieu  par  la  prière  et  fiiir 
les  occasions.  (1110-1117) 

aa.    Quels  sont  les  occasions  de  ce  péché  ? 

Tout  ce  qui  est  contenu  dans  la  Q.  380,  lih, 
hh.  A  quoi  faut-il  avoir  recours  pour  vaincre  les  tentations  ? 

A  la  prière,  à  la  vigilance  et  ù  la  pénitence.    (Il  18-1 125) 
c.     Que  faut-il  faire  de  plus  ? 

]•  Fuir  avec  soin  les  dix  causes  indiquées  ci-dessus  ; 

2*'  Recourir  souvent  aux  sacrements  de  Pénitence  et 
d'Eucharistie  ;  [dernières. 

3*  Se  rappeler  souvent  la  présence  de  Dieu  et  les  fins 

Pratiques. — l.  Veiller  sur  tous  ses  sens,  particulière- 
ment sur  ses  regards.  2.  Dans  les  tentations  invoquer  les 
saints  noms  de  Jésus  et  de  Marie.  3.  Ne  jamais  faire  seul  une 
action  qu'on  ne  ferait  pas  devant  une  personne  respectable. 

Histoires. — l.  Ruine  de  Sodome  et  de  Gomorrhe.-'A.  T., 
fig.  16  et  17.  2.  Les  possédés  et  tes  pourceaux.— N.  T.,  fuj.  20. 
3.  Fruit  d'une  danse. — A.  T.,  fig.  28. 
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ski>tii:miî:  commandeml:nt. 

Bien  d' autrui  tu  ne  prendras  ni  retiendras 
injustement,     f  1I"2G-.|  109) 

391.  QiCcstil  drfcntlu  par  le  scptihne  CommiUiifr. 

ment  :  Bien  (Vautrui  Ui  ne  prendras ? 

R.  Par  ce  Coniniandemonl,  il  est  délondu  de  prfMi 

dre  ou  do  retenir  injusleuKMit  le  l)ien   du   pio. 

cliain,  et  do  lui  faire  aucune  injusliee. 

aa.   Cunihù'H  de  choies  sont  défendues  par  ce  Commandenicni  ? 

Co  Conimundomonl  dôfend  deux  choses. 
bh.   Quelle  csl  la  première  ? . 

C'est  d»)  prondi-G  injuslonioiil  le  bien  du  proclioiii. 

Qu'est-ce  à  dire  injuslemenl  ? 

C'esl-à-diro  sans  avoir  droit  de  le  prendre. 

On  peut  donc  h  prendre  quand  on  en  a  le  droit  ? 

Oui  pourvu  qu'un  y  soit  autorisé. 

e.  Que  faut-il  faire  quand  on  est  dans  le  besoin  ? 

11  faut  se  servir  de  moyens  honnùtes  cl  légitimes. 

f.  Qu'entendez-vous  par  des  moyens  honnêtes  ? 
J'entends  des  moyens  qui  ne  soient   pas  contre  les   bon- 
nes mœurs. 

g.  Qu'entendez-vous  par  des  moyens  léyitimes  ? 
J'entends  des  moyens  qui  ne  soient  pas  contre  les  loi^. 

hh.  En  combien  de  manières  peut-on  prendre  injustemenl  /' 
bien  d' autrui  ?     . 

En  trois  :  1»  par  vol  ;  2»  par  ruse  ;  3"  par  fraude, 
ii.     Qu'est-ce  que  le  vol  ? 

C'est  ronlèvement  injuste  du  bien  d'autrui. 
}.      Quels  sont  les  différents  noms  du  vol  ?  [etc. 

Le  larcin,  la  rapine,  le  péculat,  lé  pillage,  le  brigandage, 
kk.  Qu'est-ce  que  le  larcin  ?  (  1131-1 135) 

On  appelle  larcin  le  vol  caché. 
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Que%l-ce  q)ii>  h  rapine 


[luire. 


(l'osl  lo  vol  pnr  violrnco,  malgiv  l'opposition   du  propri» 


m. 


Qu'esl-ce  que  le  prculat 


[•'omplablo. 


C"o9t  ilo   s'ai»propri<M'    los  (ItMiiors    publics  dont  on   est 
]].     Qu'eal-ce  que  h:  pillage? 

C'est  lo  vol  on  lonips  (\o  guerre,  on  pays  conqtiis. 
0.    Qu'esl-re  que  le  hrif/amlage? 

C'est  lo  vol  ffft'ctu'''  sur  les  grands  clici.Mns. 
pp.    Tout  vol  esl-il  tin  pèche  ? 

Oui,  et  un  |H'ché  mortel  do  sa  nature. 
i].     Le  vol  peul-il  n'êlre  que  véniel  ? 

Oui,  lorsqu'il  y  a  légèreté  do  nntit"'ro. 

r',  Celui  qui  ne  vole  que  de  pelilcs  sommes  ne  pr^che-l-il Jamais 
Il  pèche  morlollemont  en  deux  cas  :  [morlellemeni  "* 

l»  Quind  par   ses  petits   vols,  il   a  l'intention  de  forn    i 

une  somme  considrrpble  ; 
2"  Quand,  en  volant  u  une  mt^me  personne,  il    s'aperno't 
ou  il  doit  s'     3rcovoir  ipi'il  a  volt^  une  somme  consid  ?- 
5S    Qu'esl-ce  que  prendre  le  bien  d'aulrui  par  ruse  ?     [ral)l«.\ 
C'est  lo   prendre  ù   l'insu  du   propriétaire — comme   font 
quelquefois  les  enfants  h  legard  de  leurs  parents —  et 
les  dom^-stiques  ù  l'égard  de  leurs  maîtres. 
Qu'esl-ce  que  prcnlre  le  bien  d'aulrui  par  fraude  ? 
C'est  tromper   dans  les  marchandises,   les  poids  et   les 
mesures.  [d'aulrui  in^juslemcnl  ? 

Iiiu.  N'y  a-l'il  pas  encore  d'aulres  minières  de  prendre  le  bien 
On  le  prend  encore  par  des  procès  injustes,  par  l'usure, 
\]Qu'esl-cc  que  l'usure?  (1748-18.JÎ)  [etc. 

C'est  le  prêt  qu'on  fait  de  l'argent  à  un  taux  illégal. 
\i.     Qui  sonl  ceux  qui  peuvenl  se  rendre  coupables  dans  les 
procès  injusles  ?  Il-ii-lli7) 
Tout  ceux  qui  y  contribuent  sciemment  :  ceux  qui   les 
intentent  ; — les  avocats,  les  Juges,  les  témoins, — ceux 
qui  subornent  des  témoins. 
Iv.    Ou'esl-ce  que  suborner  des  témoins? 
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C'est  los  engager  ù  rendre  de  faux  témoignages. 
z.     En  combien  Ue  manières  petU-on  retenir  le  bien  d'aulnii 

On  1©  peut  en  six  Li-inières.     (1 153-1 1G3)     [injuslemail? 
ab'.  Quelle  est  la  première  ? 

C'est  en  ne  restituant  pas  ce  qu'on  a  volé.    (116i-l  IGO) 
ac'.  Si  on  ne  peut  pas  restituer,  que  faut-il  faire  ? 

Il  faut  avoir  la  voloutf'  de  restituer  le  plus^tùtJpos?ibIe. 

ad.  Fy  a-t-il  que  ceux  qui  ont  volé,   qui  sont  obligés  a  la 

r est. ''ut ion  ? 
T'jus  ceux  qui  ont  participé  au  vol,  y  sont  obligés. 

ae.  Et  si  on  vient  à  mourir  avant  d'avoir  restitué  ? 
L'oMigalion  de  restituer  passe  aux  héritiers  du  dériinl. 

af.  Les  liéritiers  sont-ils  toujours  obligés  à  restituera 
Ils  en  sont  dispensés  en  abandonnant  l'héritage. 

ag.  Quelle  est  la  deuxième  manière J 

C'est  en  ne  payant  pas   les  gages  aux   serviteurs  et  le 
salaire  aux  ouvriers. 
1).  Quelle  est  la  troisième  ? 

C'est  en  ne  rendant  pas  le  dépôt  confié. 
i.   Qu'est-ce  qu'un  dépôt  ? 

C'est  une  chose  que  l'on  a  confiée  à  la    garde  de  qucl- 
V.     Quelle  est  la  quatrième  manière?  [qu'un. 

C'est  en  ne  rendant  pas  cOuniie  des  biens  qu'on  a  admi- 
ak.   Quelle  est  la  cinquième  ?  [nistrés 

C'est  en  ne  rendant  pas  ce  qu'on  a  trouvé, 
al.    Que  faut-il  faire  quand  a  trouvé  quelque  chose  ? 

Il  faut  faire  des  démarches  pour  savoir  à  qui  elle  appar- 
tient, 
am.  Que  faut-il  faire  si  on  ne  trouve  pas  le' proprié  taire  ? 

Il  faut  consulter  des  personnes  sages  et  désintéressées. 
an.   Quelle  est  la  sixième  manière? 

C'est  de  ne  pas  payer  ses  dettes  quand  on  le  peut, 
ao.    Quand  on  ne  peut  pas  payer  ses  dettes,  que  faut-il  faire  ? 
Il  faut  travailler  afin  de  se  mettre  en  état  de  le  faire. 

392.  A  QUOI  est  obligé  celui  qui  a  pris^  ou  gui  relient 
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lui  a  causé 


c. 


d. 


injustement  le  bien  du  prochain^  ou  q 
quelque  dommage  ? 
R.  Celui  qui  a  pris,  ou  qui  retient  injustement  le 
bien  du  procliain,  ou  qui  lui  a  causé   quelque 
dojnmage,  est  obligé  à  restituer. 

aa.   Qu'est-ce  que  resliluer?  [a  fait  prendre. 

Restituer,  c'est  rendre  ce  que  Ton  a  pris  ou  ce  que  l'on 
I).     Est-ce  assez  de  l'esliluer  ?  ,       [causé. 

Non,  il  faut  en'^ore  réparer  tout  le  dommage  qu'on  a 
Qui  sont  ceux  qui  sont  ohligés  à  resliluer? 
Tout  ceux  qui  ont  participé  au  vol  y  sont  obligés. 
Quelles  sont  les  majiières  di/férenles  de  participer  au 

péché  d'aulrui  ? 
Los  manières  suivantes  :  !•  en  le  conseillant  ;  'Z»  en  l'y 
excitant;  3°  en  le  commandant;  4*  en  le    louant;  5' 
en  prenant  la  défense  ;  0'  en  y   consentant  ;  7»  en  no 
renipéchant  pas  ;  8»  on  y  participant  ;  9»  en  le  taisant. 

393.  Celte  restitution  csl-eile  bien  nécessaire  ? 

R.  Cette  restitution  est  si  nécessaire,  que  si  on  ne 
la  fait  pas,  ou  du  moins,  si  on  n'a  pas  la  volonté 
de  la  faire,  on  ne  peut  ni  obtenir  le  pardon  de 
ses  péchés,  ni  être  sauvé. 

o.a.    Peut-on  obtenir  le  pardon  de  ses  péchés,  sans  reslilulion  ? 
Non,  sans  restitution,  il  n'y  a  point  de  pardon,  — si  la 
matière  est  grave, 
b.     Que  faut-il  faire  quand  on  ne  peut  pas  rcsliluer  ? 

En  avoir  le  désir — et  employer  tous  les  moyens  possibles 
pour  y  parvenir, 
ce.   Est-ce  assez,  pour  accomplir  ce  Comme nlemenl,  de  ne 
pas  prendre  le  bien  d' autrui  ? 
Non,  il  faut  encore  faire  l'aumône.  (742-7C9) 
dd.   Est-ce  un  conseil  de  faire  raumône?  [un  précepte. 

Non,   ce  n'est  pas  un   conseil  de  faire   l'aumône  mais 
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ee.  Pourquoi  est-ce  un  précepte  de  faire  Vaumône  ? 

Parce  que  Dieu  nous  en  fait  un  commandement  exprès. 
ff.      Tout  le  monde  est-il  obligé  de  faire  l'aumône  ? 

L'aumône  est  d'obligation  pour  tous  ceux  qui  c.  ^  le 
moyen  de  la  faire, 
g.     Comment  faut-il  faire  l'aumône  pour  la  faire  ulilemcnl  f 

Il  faut  la  faire  par  un  motif  surnaturel, 
h.     Quelle  est  la  vertu  de  l'aumône  ? 

C'est:   1»  do  procurer  des  récompenses  éternelles  ;  2»  de 
délivrer  l'âme  des  ténèbres  du  péché;  3<»  d'élever  les 
iimes  et  de  fortilier  les  vertus.  '742.709) 
i.      -1  qui  donm-t-on  en  faisant  Vaumône  ?  (770-792) 

On  donne  à  Jésus-Glirist,  en  la  personne  des  pauvres, 
j*.     Quelles  conséquences  pouvons-nous  tirer  de  cette  inslri":- 
tion  ? 
l'  Ne  jamais  faire  tort  au  prochain  en  quoi  que  ce  soit  ; 
2"  Réparer  le  tort  si  on  en  a  lait  ; 
3»  Faire  l'aumône  en  la  manière  que  nous  pouvons. 

Pratiques. —  *.»  Ne  jamais  rien  prendre  chez  ses  parents 
sans  leur  permission.  2°  Rendre  ce  que  Ton  a  trouvée!  ou 
peut  en  découvrir  le  propriétaire.  3"  Payer  fidèlement  les 
ouvriers  et  acquitter  ses  dettes. 

Histoires.— l»  £'t'o;îo??ic  infidèle.  —  St  Luc.  xvi,  1.  C" 
Payer  exactement  les  impôts,  les  dîmes.— N.  T. /?j/.  33.  3> 
Achan  lapide— A.  2'. //^.  6i.    ■ 

HUITIEME  COMMANDEMENT. 

Faux  témoignagre  ne  diras  ni  mentiras 
aucunement.  (1170-1228) 


394.  Que  défend  le  huitième  Commandement  :  Faux 
témoignage  ne  diras ? 

R.  Ce  Commandement  défend  de  mentir,"  de  ren- 
dre de  faux  témoignages  contre  son  prochain,  de 
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le  juger  témérairement,  de  le  décrier;  soit  par 
médisance,  soit  par  calomnie,  soit  par  conlumé- 
lie. 

aa.    Qu'est-ce  que  meniir?  (1170-1183). 

C'est  parler  contre  sa  pensée  avec  dessein  de  tromper. 
bb.  Combien  dislingiie-l-on  de  sortes  de  mensonges  ? 

Trois  :  'e  mensonge  joyeux,  le  mensonge  olficieux  et    le 
mensonge  pernicieux. 
ce.    Qu'esl-ce  que  le  mensonge  joyeux?  [autres.. 

C'est  celui  que  l'on  fait  pour  se  récréer  ou  récréer   les 

395,  Est-ce  quil  n'est  jamais  permis  de  mentir? 
R.  Non,  il  n'est  jamais  permis  de  mentir,  pas  même 
pour  rendre  service, 

J'.l.  Comment  ap{)ellc-t-on  le  mensonge   que   l'on  fait  pour 

On  l'appelle  mensonge  ofllcieux.  [rendre  service  ? 

Qu'est-ce  que  le  mensonge  pernicieux  ? 

C'est  celui  qui  cause  du  dommage  au  prochain. 

Comment  hlesse-t-on  encore  la  vérité  ? 

Par  des  équivoques,  des  restrictions  mentales,  des  feintes 
trompeuses  —  quand  on  les  emploie  sans  une  vraie  né- 

Qu'enlendtz-vous  par  des  équivoques'^     .    *        [cessité. 

Ce  sont  des  paroles  à  double  entente.  (I18i-ll00) 
ih.  QiC  est-ce  qu'une  restriction  mentale?  [pa?« 

C'est  retenir   dans  son  esprit  un  sens  qu'on  nï'xpliquo 
i.     Qu'est-ce  que  des  feintes  trompeuses  ? 

C'est  agir  contrairement  à  ce  que  l'on  fait  paraître. 
j.     Quelle  est  la  deuxième  chose  défendue  par  ce  Commande- 

C'est  de  rendre  faux  témoignage.  »U'n(? 

kk.  Qu'est-ce  que  le  faux  témoignage'^ 

C'est  déposer  en  justice  contre  la  v'rilé.  (1)87-1189) 
1.     Le  faux  témoignage  est-il  un  grand  péché  ? 

Oui,  car  c'est  prendre  Dieu  a  témoin  d'une  fausseté, 
mm,  A  quoi  sont  obligés  ceux  qui  commettent  ce  péché'^ 

A  réparer  l'injure  faite  à  Dieu  et  le  U-vi  fait  lu  iro'jhain. 
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n.     Comment  pèche-l-on  encore  de  celle  manière  ? 

On  pèche  encore  en  subornant  des  témoins. 
00.   Que  défend  ce  Commandement  en  Iroisième  lieu? 

Il  défend  les  jugements  téméraires, 
pp.  Qu'esl-ce  qu'un  Jugement  téméraire?  (1224-1228) 

C'est  juger  mal  de  son  prochain  sans  un  juste  fondemeiu. 
q.     Est-il  permis  de  juger  le  prochain  quand  on  a  un  jus!»: 
•    fondement  de  le  faire  'i 

Ce  n'est  point  un  péché  déjuger  du  prochain  qu^nd  on 
en  a  un  fondement  légitime. 
r.      Que  dit  Notre- Seigneur  à  ce  sujet  ? 

Notre-Seigneur  dit  :   "  Ne  jugez  point  selon  les  apparen- 
ces, mais  selon  .la  justice.  " 
s.     Que  faut-il  faire  pour  éviter  le  jugement  téméraire  ? 

l"  Suspendre  son  jugement  tant  qu'il  n'est  pas  certai.i 
que  le  prochain  ait  mal  agi  ;  2"  donner  à    ses  action- 
l'interprétation  la  plus  favorable;    3°  lui  supposer,  s:! 
se  peut,  une  intention  bonne. 
Que  défend  ce  Commandement  en  quatrième  lieu? 
Il  défend  de  décrier  le  prochain. 

Comme  décrie- t-on  le  prochain  ? 

On  le  décrie  par  la  médisance  et  la  calomnie. 

Qu'est-ce  que  la  calomnie?  (1 191-1199) 

C'est  imputer  au  prochain  une  faute  qu'il  n'a  pas  faite. 

Comment  pcchc-t-on  par  médisance  ?  (1200-1208)     [chain. 

En  faisant  connaître,  sans  nécessité,  les  fautes  du  prc- 

En  combien  de  manières  commet-on  ces  daix  péchés  ? 

En  huit  :  1°  En  disant  faussement  du  mal  de  quelqu'un  : 

2»  en  augmentant  le  mal  réel  ;  3»  en  révélant  une  faulo 

•        cachée  :   4»  en  inlerj-rétant  en   mal  une  bonne  action  ; 

5"  en  niant  les  bonnes  qualités  du  prochain  ;   6"  en  les 

diminuant;   î»  en   les  taisant;   8°  en  les  louant  faible- 

z.      Qu'est-ce  que  la  conlumélie?  [ment. 

C'est  une  atteinte  injuste  à  l'honneur  du  prochain  en  si 
ab.  Que  défend  encce  ce  Commandement  ?  [présence. 
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Les  rapports  qui  peuvent  nuire  au  prochain. 

ac.  N' est-il  jamais  permis  de  faire  des  rapports  ?    [rapports 
Oui,  il  est  permis  et  quelquefois  nécessaire  de  faire  des. 

ad.  Dans  quetles  circonstances  est-il  nécessaire  de  faire  des 

rapports  ? 
Pour  empêcher  un  dommage  pour  soi  ou  pour  autrui,  — 
et  quand  on  ne  peut  l'empêcher  autrement. 

396.  Est-on  obligé  de  réparer  le  dommage  qu'on  a 
causé  à  son  prochain^  par  mensonge^  par  faux  té- 
moignage^ par  calomnie  ou  par  médisance  ? 

R.  Oui,  on  est  ol^llgé  de  réparer,  autant  c^ae  possi- 
ble, tout  le  dommage  qu'on  a  causé  à  sou  pro- 
chain, dans  son  honneur,  ses  biens  ou  sa  person- 
ne, soit  par  mensonge,  soit  par  faux  témoignage, 
soit  par  calomnie,  soit  par  médisance. 

aa.   Comment  répare-t-on  la  calomnie  ?  [qu'on  a  causé. 

En  se  rétractant  soi-même  et  en  réparant  le  dommago 
bb.  Comment  répare-l-on  la  médisance  ? 

1»  En  réparant,  autant  qu'on  le  peut,  le  tort  fait  au  pro- 
chain par  la  médisance; 
2°  En  disant  tout  le  bien  possible  des  personnes  dont  on 
a  médit, 
c.     Esl-il  quelquefois  permis  do  rapporter  les  défauts  du 
prochain  ?  ■  '      ,        [ger. 

Ouij  mais  seulement  à  ceux  qui  ont  mission  de  les  corri- 
dd.  Est-ce  assez  de  réparer  la  réputation  du  prochain  ? 

Il  faut  encore  réparer  tout  le  dommage  qu'on  a  causé, 
e.     Que  faut-il  faire  quand  on  est  embarrassé  sur  la  manière 
de  faire  réparation  ? 
Il  faut  consulter  des  personnes  iages  et  éclairées, 
f*.     Quel  est  le  moyen  d'éviter  les  médisances  et  les  calom- 
nies ? 
1"  C'est  de  ne  jamais   parler  du  prochain  que  pour  en 
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dire  du  bien —  (à  moins  qu'on  ne  voie  clairement  qu'il 
soit  nécessaire  de  faire  connaître  le  mal  que  l'on  sail/  ; 
2»  C'est  de  se  mettre  à  la  place  des  personnes  que  l'on 
décrie. 

Pratiques.  —  1.  Dire  les  choses  telles  qu'on  les  connaît, 
si  on  est  appelé  à  rendre  témoignage.  2.  Eviter  toute  espèco 
de  mensonges  et  ne  jamais  parler  mal  de  personne.  3.  Sup- 
porter  avec  patience  le  mal  que  l'on  dit  de  nous. 

Histoires.— 1.  ^a^o//i  çl  les  faux  témoins  —  A.  T.,  fig. 
\n.  2.  Ne  yoinl  juger  les  autres,  —  N.  T.,fîfj.  23.  3.  Naufni'je 
de  Si  Faut  ;  la  vipère,— N.  T.,fig.  72. 


NEUVIEME  COMMANDEMENT. 

L'œuvre  de  chair  ne  désireras   qu'en  mariage 
eeuîenient.  iVoy.  Q.  380) 

397.  (Jiic  di'fcnd  le  neuvième  Commandement  :  I/œii- 
vre  de  chair  ne  désirera?....  ? 

R.  Ce  Commandement  défend  do  consentir  aux 
pensées  et  aux  désirs  déslionnéles  de  la  chair. 

a.     Pourquoi  les  mauvaises  pensées  cl  les  mauvais  désirs 

sont-ils  défendus  ?  [cœurs  ; 

1°  Parce   qu'ils  oifensent   Dieu  qui   voit  le   fond  de  nos 

2'>  Parce  que  celui  qui  consent  à  un  mauvais  désir  a  dojà 

commis  le  péché  dans  son  cœur; 
3°  Parce  que  Dieu  ne  peut  être  dignement  honoré  par  ks 
actions,  sans  la  pureté  du  cœur.     . 

398.  Est-ce  un  grand,  mal  d'entretenir  ces  sortes  de 
mauvaises  pensées  et  de  mauvais  désirs  dans  son 
cœur?  ^ 

R.  Oui,  c'est  un  péché  mortel  d'entretenir  volon- 
tairement ces  sortes  de  mauvaises  pensées  yt  do 
mauvais  désirs  dans  son  cœur. 
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aa.   Que  faul-il  faire  pour  éviter  les  mauvaises  pensées  ? 

Il  faut  en  éviter  les  occasions,  comme  les  regards,  etc. 

b.     Que  faul-il  faire  pour  les  chasser  ou  du  moins,  pour  n'y 
point  consentir? 

Avoir  recours  à  la  prière,  faire  le  signe  de  la  croix,  etc. 

399.  Quel  esl  le  meilleur  moyen  de  les  chasser? 
R.  Un  des  meilleurs  moyens  de  les  chasser,  c'est 
de  penser  à  Dieu,  qui  voit  le  fond  de  nos  cœurs. 

a.     Les  mauvaises  pensées  sont-elles  des  péchés  ? 

Oui,  les  mauvaises  pensées  volontaires  sont  des  péchés. 
.     Esl-cé  que  Dieu  voit  ce  que  flous  pensons  y 

Oui,  Dieu  voit  tout  ce  qui  se  passe  dans  nos  cœurs. 
.    Que  devons-nous  en  conclure  ? 

Que  nous  devons  soigneusement  éviter  toutes  les  pensées 
qui  peuvent  lui  déplaire. 
Pratique. — Voyez  la  Question  390  ou  109. 

DIXIÈME  COMMANDEMENT. 

Biens  d' autrui  ne   'désireras  pour  les  avoir 

injustement.  (Voy.  Q.  391) 

|400.  Que  nous  est-il  défendu  par  le  dixième  Coni- 
mandemoit  :  Biens  d'autiui  tu  ne  désireras....? 

|R.  Par  ce  Commandement,  Dieu  nous  défend  do 
désirer  d'avoir  le  bien  du  prochain  par  des  voies 
injustes. 

la.     Quels  sont  les  désirs  défendus  par  ce  Commandement  i 
Les  désirs  do  s'empart'r  du   bitn.d'autrui  par  des  voies 

injustes  et  malhonnêtes. 
Ett-il  permis  de  désirer  le  bien  d' autrui  pour  V acheter  ? 
Oui,  parce  que  ce  moyen  est  légitime, 

[401.  Comment  pèchc-t-on  encore  contre  ce  Commande- 
ment ? 


i. 
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R.  On  pèche  contre  ce  Commandement  : 

lo  Quand  on  a  la  volonté  de  prendre  ou  do 
garder  ce  qui  appartient  aux  autres; 

2o  Quand  on  cherche  à  tromper  dans  les  mar- 
chés, dans  les  marchandises,  les  poids  et  les 
mesures,  etc. 

a.  Est-ce  que  la  volonté  seule  de  voler  est  un  péché,  quand  on 

ne  le  fait  pas  ?  ,  [pas  ? 

Oui,  parce  que  si  on  no  vole  pas-,  c'est  qu'on  ne  lo  peut 

b.  Pourrail'On garder  une  chose  qui  aurait  été  oubliée  ? 
Non,  on  doit   la  rendre  puisqu'elle  ne  nous  apparlienl 

c.  Qu'est-ce  que  tromper  dans  les  marchés  ?  [pa-. 
1»  C'est  vendre  de  la  mauvaise  marchandise  pour  de  l,i 

bonne  ; 
2»  C'est  profiter  de  la  misère  pour  vendre  plus  cher  : 
30  C'est  faire  des  monopoles  pour  vendre  ensuite  pour 

le  prix  que  l'on  veut,  etc. 

d.  Que  prouve/''  ces  deux  derniers  Commandements  ? 
Ils  prouvent  que  le  décaiogue  vient  de  Dieu. 

e.  Comment  proui  ent-ils  que  le  décaiogue  vient  de  Dieu  ? 
Parce  qu'il  n'y  a  que  Dieu  qui  peut   connaître  nos  pen- 

sées  et  nos  désirs  —  et  par  conséquent  lui  seul  peut 
nous  en  demander  compte. 
Pratique.— Voyez  la  Question  393  ou  IGS. 

CHAPITRE  DEUXIÈME. 


Des  Commandements  de  l'Eglise.  (rr29-l"208i 

402.  Tous  les  chrétiens  sont-ils  obligés  d'ohscrvcv  Us 

Commandements  de  l'Eglise  ? 
R.  Oui,  tous  les  chrétiens  sont  étroitement' ohW^d^ 

d'observer  les  Commandements  do  TE^lis?. 
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403.  Pourquoi  sommes-DOUs  si  élvoiiement  obligés 
d'obéir  à  l'Eglise  ? 

K.  Nous  sommes  étroitement    obligés  d'obéir  à 
l'Eglise,  parce  que  Jésus-Christ  lui-mùme  nous 
•   le  commande. 

404.  Comment  doit  donc  être  regarde  celui  qui 
n'écoute  pas  V Eglise  ? 

R.  Selon  la  doctrine  de  Jésus-Christ,  celui  qui 
n'écoute  pas  l'Eglise,  doit  être  regardé  comme 
un  païen  et  un  publicain. 

a.  Qu  est-ce  qu'un  païen  ? 

Un  païen  est  un  homme  adorateur  dfis  faux  dieux. 

b.  Q  u'enlcml-on  par  un  pul'Iirain? 

On  entend  un  pécheur  pubUc,  diffamé. 
iC.     Qui  sonl  ceux  qui  n'écoulent  pas  VEgtise? 

Ce  sont  ceux  qui  désobéissent  à  ses  commandements  et 
n'eix  tiennent  aucun  compte. 

405.  De  qui  V Eglise  a-t-ellc  reçu  le  pouvoir  de  faire 
I    des  lois  ? 

R.  C'est  de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ  que  l'E- 
glise a  reçu  le  pouvoir  de  faire  des  lois,  quand 
il  a  dit  à  ses  Apôtres  :  "  Celui  qui  vous  écoute, 
m'écoute  ;  celui  qui  vous  méprise,  me  méprise.  " 
(Luc,  X,  16.) 

aa.  A  qui  Notre- Seigneur  a-l-il  donné  le  pouvoir  de  faire  des 
commandements  ? 
A  saint  Pierre  et  aux  autres  Apôtres. 

b.  Pourquoi  à  saint  Pierre  et  aux  autres  Apôtres  ? 
Parce  qu'il  les  établissait  pour  gouverner  l'Eglise. 

c.  Par  quelles  paroles  înir  a-t'il  donné  ce  pouvoir  ? 
Par  ces  paroles  :  "Tout  ce  que  vous  lierez  sur  la  terre..." 
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(1(1.  A  q\ii  ce  pouvoir  a-l-il  passi'^  emùile  ? 

Il  a  passé  Qux  siiccessours  des  Apùlros. 
ce.    Quels  sont  les  successeurs  des  Apûlrcs  ? 

Ce  sont  le  Pape  et  les  évèques. 
f.      Quand  esl-:e  qn<i  h  Pape  el  les  évêques  iis?nt  de    ce  pou- 

C'osl  quand  ils  fonl  dos  command»»monls.  [voir  ! 

gg.  Quelle  pcino  VEylise    'nip'nje-l-cUc  pour  tcrlains  fjranU 

C'est  la  polno  do  roxcommunicalion,  \crimc3  '' 

il.     Donncz-cn  quelques  exemples'.  [i,neux,  olr. 

M'îtlrc.  le  feu  à  uno  (''^rliso,  frap]»»^!'  un  prêtre,  un  roli- 
i.      Quels  sonl  les  principaux  r/f'els  de  rexeommunicalion  ? 

!•  De  priver  le  pécheur  des  suIiVages  ou  prières  pnbli- 
quf.s  ; 

2«  De   le   retrancher  de  la  coinmunion    extérieure    fl.n 
fidèles;  [excommuni 

3«  Do  le  priver  de  la  sépulture   clirétienne,  —  s'il  meur; 

Pratiques. — 1"  Observer  les  commandem'^nts  de  l'Eglis^ 
comme  ceux  de  Dieu,  2"  Se  rendre  très  obéissant  ù  toutes 
les  ordonnances  des  pasteurs. 

Histoires, —  I"  Punition  de  la  sccnr  de  Moïse. — .1.  T. 
fuj.hl.  2'  Le  SI  Esprit  parle  par  la  bouche  des  paslcxrs. 
—Acl.  XV,  28. 

406.  Combien  y  ci-l-il  de  principaux  Commandements 

de  l'Eglise  ?  [l'Egliso. 

R.  11   y  a   sept   principaux    Commandements  de 


PREMIER    COMMANDEMENT. 

Les  fêtes  tu  sanctifieras  qui  te  sont  de 
commandement. 

407.  Que  nous  ordonne  le  premier  Commandeincnl 
de  V Eglise  :  Les  fêtes  tu  sanctifieras ? 

R.  Ce  Commandement  rioiis  ordonne  de  sanclifier 
les  fêtes  d'obligation.    (1236-1262) 


riiE.MiKii  (:i)MM.\ndi:ment. 
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a.     Qu  est-ce  que  sanctifier  les  fêtes  ? 

C'est  les  passer  sainloinent. 
h.     Qu'est-ce  (ju  une  frtt's  d'ohliijallnn? 

C'est  une  fèto  rpie  l'Eglise  nous  ordonne  de  sanclifior. 

408.  De   f/ucll''   manihvc   devons-nous  sanctifier  les 

fêtes  ? 
R.  Nous  (lovons  sanclifior  los  frles  do  la  môme 

manière  que  les  ilimanches.  (l2;iG-l'238) 

a.     Que  devons-nous  faire  afin  de  bien  célébrer  les  fêles  ? 

l"  Il  fiuil  s'y  préparer;  '>  les  célt'i»rer  avec  piété;  3' 
entrer  dans  l'esprit  do  la  solt^nnité  que  l'Eglise  nous 
propose.  (Voyez  les  Q.  373-37r).) 

Quels  sont  les  fêles  instituées  par  t'EjUsc  ? 

Il  y  en  a  deux  sortes. 
ce.    Qu-ites  sont  les  premières?  [notre  Rédrm]ilion. 

C'.'Ues  qni  sont   établies   pour   honorei-  les  mystères  do 
(1(1.  Quelles  sont  ces  fêles  ? 

Noël,  la  Girconsision,    rEpiphani»',  Pâques,    l'Asconslon, 
la  Pentecôte,  la  Fête-Dieu. 
co.    Quel  mystère  honore-l-on  le  jour  de  Noël? 

La  naissance  de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ, 
lî.     Quel  mystère  Jionore-l-on  le  jour  de  V Epiphanie  "i 

L'Adoration  des  Mages. 
gg.   Quel  mystère  honore-l-on  le  jour  de  Pâques  ? 

La  Résurrection  de  Jésus-Ciu'ist. 

Quel  mystère  honore-l-on  le  jour  de  V Ascension  ? 

L'entrée  triompliante  de  Jésus-Christ  dans  le  ciel. 

Quel  mystère  honore-l-on  le  jour  de  la  r^e?ilecôte  ? 

La  descente  du  Saint-Esprit  sur  les  Apôtres. 

Pourquoi  les  autres  fêtes  ont-elles  été  instituées  ? 

!•  Pour  honorer  la  mémoiro  de  la   très  sainte  Vierge  et 
des  saints  ; 

2»  Pour  nous  faire  louer  et  bénir  Dieu  en  eux  ; 

3»  Pour  nous  porter  à  les  imiter. 
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k.     Quclks  sonl  les  fvtcs  ik  la  très  sainte  Vin-ye  ?  [.-t.^ 

L'îmmncu'éc-Conceplion,  lu    Nalivitt'',    la  Présenlaliou. 

1.      Quelles  sont  les  autres  fêles  'f 

Colles  des  Apôlros,  des  marlyrs,  dos  docleurs,  dos  con- 

JV'SSCurs  cl  des  viergos. 
(Fôles  d'obligation  ;    Voy.  Polit  Ctttôcliismo,  ])ago  82.) 

Pratiques. —  1°  So  prôparer  d'avnnco  à  bien  ct'h'-luor 
les  r«Mes.  '2«  Ai>proclior  dos  tiacreinonls  et  nssistor  ù  la  nirsse 
et  aux  onicos 

Histoires.  — /.<'5  fêles  de  Pâque  cl  de  Pentecôte  des  Juifs. 
—A.  T,  fi'j.  41,  48.    2"  Fêle  de  la  Pentecôte.— N.  T.  flg.  03. 

DEUXIÈME  COMMANDEMENT. 


Les  dimanches  messe  entendras  et  les 
fêtes  pareillement.  (1230-12i-2j 

409.  A  (juoi  nous  ohlujr  le  deuxième  Commandimcnt 

de  rEyllsc  :  Les  dimanches  messe  entendras ? 

R.  Ce  Commandement  nous  oblige  à  assister,  les 
dimanclies  et  les  fêtes  d'obligation,  à  la  messo, 
particulièrement  à  la  messe  paroissiale. 

aa.   Quels  jours  sommes-nous  obliges  d'entendre  la  messe  ? 

Les  dimanches  et  les  fôles  d'obligation. 
b.     Pourquoi  doil-on  entendre  la  messe  en  ces  jours  ? 

Parce  que  l'Eglise  nous  en  fait  une  obligation. 
oc.  A  quelle  messe  est-il  ii  propos  d'assister  ? 

A  la  messe  de  la  paroisse,  autant  que  possible, 
dd.  Comment  doit-on  assister  à  la  sainte  messe  ? 

On  doit  y  assister  avec  respect,  attention  et  dévotion. 
e.     Qu'est-ce  à  dire  avec  respect  ?  (1243-1252) 

C'est-à-dire  avec  un  extérieur  modeste  et  recueilli. 
i.     Qu'est-ce  à  dire  avec  attention  ?  [grande  action. 

C'est-à-dire  avec  un  cœur  et  un  esprit  appliqués  à  celle 
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t'.     Qu'est-ce  à  dire  avec  de  vol  ion  f  [la  liu. 

C'osl-à-diro  on  y  priant  depuis  lo  conin'.'ncoaîL'nt  jusqu'à 

11.     Esi-cc  assez  d'entendre  ta  messe  pour  sanctifier  ces  jours  ? 

li  est  bon  aussi  'lo  faire  quolfiues  (ouvres  de  piOtô  et  do 
religion.        (Vdy.  Q.  377.)     (I^Ja-l'^C?) 

TROISIKMi:    COMMANDEMENT. 

Tous  tes  péohés  oonfesseras  à  tout  le 
moins  une  fois  l'an.  (r2G.3-l;Mî7) 

410.  A  quoi  sonini€S-nous  obli<jcs  par  le  troisième 
Commandement  de  l^K'^iise  :  Tous  tes  péchés ? 

R.  Par  ce  Commandeiiii3nt,  nous  sommes  obligés 
d'aller  à  confesse,  au  moins  une  fois  tous  les 
ans,  et  de  faire  une  bonne  confession. 

a.     Combien  de  fois  l'an  esl-on  obligé  de  se  confesser  ? 

Ou  est  obligé  de  se  confossor  au  inclus  une  fois  l'an. 
[k     Pourquoi  dites-vous  au  moius  une  fois  l'an'f 

Parce  (|uo  l'Eglise  d'''siro  qu'on  le  fasse  plus  souvent. 
•.'.     Quand  (jênéralonenl  devrait-on  se  confesser  ?        [mortel. 

Toutes  les  fuis  (ju'on  reconnaît  avoir  commis  un   péché 
!.     Est-ce  assez  d'aller  à  confesse  pour  accomplir  ce  Comman- 

Il  faut  de  plus  faire  une  bonne  confi.'ssion.  [dément  ? 

'.     Satisferait-on  au  Commandement  en  faisant  une  mauvaiie 
confession  ? 

Non,  au  contraire  on  se  rendrait  plus  coupable,  [nuelle  ? 

[f.     En  quel  temps  est-il  à  propos  de  faire  la  confession  rt/i- 
II  est  à  propos  de  la  faire  vers  Pâques. 

[g.     Pourquoi  ù  ce  temps  pluiht  qu'à  un  autre?  [le. 

Aliu  qu'elle  serve  de  pnqtaralion  à  la  communion  pasca- 
Si  on  se  sent  coupable  de  pèche  mortel,  faul-il  attendre  à 
Non,  il  faut  se  confess'  r  aussitttquo  possible.  [Pâques 'i 
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I. 


Qii'est-il  bon  de  faire  aiissilôl  qu'on  à  commis  un  pcclu' 

morli'l  :■* 
S'L'Xciler  à   la  contrition  parfaite  et  en  faire  un  ncle  de 

tout  son  cœur — en  attendant  qu'on   jaiisse  s'en  con- 

lusser. 

411.   Tout  h'  monde  est-il  obinjè  d'aller  à  confesse  ? 

R.  Oui,  tout  lidMc  aui  a  l'usage  de  la  raison  csi 
tenu  de  se  conlessor  au  moins  une  fois  tous  les 
ans;  personne  n'est  dispensé  de  cette  obligalion. 

A  quel  iUjti  dail-on  commencer  à  se  confesser  ? 
On   doit   commencer  à   se  confesser  aussitôt  qu'on  c.>l 
capable  d'olTenser   Dieu, — ordinairement  vers  l'âge  d.; 
Quand  a-l-on  l'usage  de  la  raison  ?  [sept  ans. 

Quand  on  peut  discerner  lo  bien  du  mal. 
Y  a-l-il  quelqu'un  qui  soil  dispensé  de  se  confesser? 
Non,  tout  le  monde  est  obligé  de  se  confesser" 


a. 


b. 


c. 


QUATRIKMK    COMMANDEMENT 

Ton  Créateur  tu  recevras,  au  moins  à 
Paquea  humblenient.  (r^GS-lvî/":)) 

412  Que   nous   ordonne   IFjjlise  par  son    qualritiuc 

Commandement  :  Ton  Créateur  lu  recevras ? 

R.  Par  ce  Commandement,  TEglise  nous  ordonne 

deux  choses  : 
lo  De  communier  au  moins  une  fois  tous  les  an?. 

avec  les  dispositions  convcna])les  ; 
2o  De  faire  cette  communion  dans  la  quinzaine 

de  Pâijues  et  dans  l'église  paroissiale. 

a.     Quelle  est  la  première  chose  ordonnée  par  ce  Comman'Ic- 
C'est  de  communier  au  moins  une  fois  l'an.  Imcnl? 

h.    Quels  sont  les  fidèlfs  qui  sont  obligés  de  communier  ? 
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Tous  ceux  qui  ont  atteint   Tàgc  ilo  discnHion — et  qui 

sont  sunisammont  préparés. 
Quand  a-l-on  rdije  dt,  discrrlion  ''  [ordinaire. 

Quand  on  est  capable  de  disc-:'rner  rEuciiaristie  du  pain'. 
Comment  faul-il  communier,  pour  accomplir  ce  Comman- 
][  faut  le  faire  on  état  de  grâce.  \demrnl  ? 

Salisferail-on  au  pn'ccple  par  une  mauvaise  communion  ? 
Non,  au  contraire,  on  se  rendrait  très  couoable.  [menl  ? 
Quelle  esl  hi  .seconde  cliose  ordonme  par  ce  Commande- 
C'est  de  faire  colle  comumnion  dans  le  temps  de  Pâques. 
En  quel  lieu  faul-il  faim  rp(le  communion  ? 
Dans  sa  ]>aruisse,  si   Ton   n'a  pas  la  permission  de  la 

faire  ailleurs. 
Quelle  est  la  p^nne  di  neuv  qui  ne  font  pai  leurs  pdaues  ? 
Ils  sont  menacés  d'être  séparés  de  la  société  des  (Idèleo. 
De  quelles  peines  sont-ils  menaces  apn^'s  leur  mort  ? 
D'être  privés  de  la  sépulture  clu'élienne. 
A  quoi  s'exposenl-ils  de  plus  ? 
A  être  condamnés  au  feu  éternel. 
g*.   Que  font  ordinairement  h's  clirêliens  pieux  ?   [ost  permis. 
Les  chrétiens  pieux  communient  aussi  souvent  qu'il  leur 

Pratiques.  —  1"  ^e  confesser  tous  les  mois  fst  un  bon 
moyen  d'éviter  le  i»éclié.  2»  Se  l>ien  préparer  à  la  commu- 
nion pascale. 

Histoires.  —  1"  Parabole  du  festindes  noces. — A'.  T.fg.  4S. 
>  liotje  nuptiale, -N.  T.fnj.  48. 


CINQUIKME  COMMANDEMENT. 

Quatre-Temps,  "Vigiles  jeûneras  et  le 
Carême  entièrement.    (1278-1279.) 

413.  Quelle  obligation  nous  impose  le  cinquième 
Commandement  de  lEjUse:  Quatre-Temps ? 

R.  Ce  Commandoment  nous  faic  une  obligation  de 
jeûnar  les  mercredis,  vendredis  et  samedis  de 
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chaque  semaine  des  Quatre-Temps  ;  tons  les  jours 
du  Carême,  excepté  les  dimanches  ;  la  veille  do 
Noël,  de  la  Pentecôte,  de  la  Saint-Pierre,  de  l'As- 
somption et  de  la  Toussaint  ;  et  tous  les  mercic- 
dis  #t  vendredis  de  l'Avent,  auxquels  jours  ont 
été  renvoyés  les  jeûnes  des  autre*  Vigiles. 

aa.   Quel  csl  le  premier  Jeûne  prescril  par  V Eglise  ? 

C'est  le  jeûne  des  Quatre-Temps. 
b.     En  quoi  consiste. le  jeûne  des  Quaire-Temps  ? 

A  jeûner  trois  jours  dans  une  semaine,  en  chaque  saison 
ce.    Quels  sont  ces  Jours  ?  [de  l'annéo. 

Ce  sont  le  mercredi,  le  vendredi  et  le  samedi. 
d.     Pourquoi  ce  Jeûne  a-i-il  èlè  tnslilué  ? 

Pour  sanctifier  chaque  saison  de  l'année, 
ee.    Quel  est  le  deuxième  Jeûne  prescrit  par  V  Eglise? 

C'est  le  joûno  des  Vigiles. 

f.  Pourquoi  jcûne-l-on  la  veille  de  certaines  fêles  ? 
C'est  pour  se  préparer  à  les  bien  célébrer. 

g.  Pourquoi  ces  Jours  sotU-ils  appelés  Vig)les2 

Parce  que  autrefois  on  passait  à,  prier  la  nuit  qui  pré- 
cédait ces  jours, 
h.    A  quels  Jours,  en  Canada,  ont  clé  transférés  la  plupart  de 
ces  jeûnes?  [l'Avent, 

Ils  ont  été  transférés  aux  mercredis  et  aux  vendredis  do 
ii.     Quel  est  le  troisième  Jeûne  prescrit  par  ce  Commandement  ? 

C'est  le  jeûne  du  Carême, 
jj.     Combien  de  temps  dure  le  Carême  ? 

Le  Carême  dure  quarante  jours. 
k.     Pourq  uoi  ce  Jeûne  a-t-il  été  établi  ? 

l»  Pour  imiter  le  jeûne  de  Jésus-Christ  dans  le  désert  ; 

2»  Pour  nous  préparer  à  la  grande  fête  de  PAques. 
414.  Eli   quoi  consiste   le    jeûne   que   rEglise   nous 

prescrit  ? 
R.  Le  jeune  que  l'Ei^lise   nous  prescrit  consiste 
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principalement  à  s'abstenir  de  viande,  et  à  ne 
faire  qu'un  repas  :  et  ce  n'est  que  par  tolérance 
qu'on  permet  une  légère  collation. 

a.     Comment  jeûnait-on  autrefois  ? 

On  ne  faisait  qu'un  seul  repas  vers  le  soir, 
b     Combien  a  duré  l'usage  de  ne  manger  que  le  soir  ? 

Il  a  duré  environ  douze  cents  ans. 
c    jusqu'à  quelle  heure  a-t-on  avancé  le  repas  ? 

Peu  à  peu,  on  l'a  avancé  jusqu'à  midi,  —  avec  la  permis- 
sion de  l'Eglise, 
d.     Qu'a-l-on  ajouté  ensuite  à  ce  repas  ? 

On  y  a  ajouté  une  collation. 

De  quoi  doit-on  s'abstenir  les  jours  déjeune  ? 

Les  jours  déjeune,  on  doit  s'abstenir  de  viande. 

f.  N'esl-il  pas  permis,  en  Canada,  de  manger  de  la  viande  * 
Oui,  l'usage  de  la  viande  est  permis  certains  jours  de  la 

semaine. 

g.  De  quoi  doit-on  s'abstenir  au  repas  ou  Von  mange  de  la 
On  doit  s'abstenir  de  l'usage  du  poisson.  [viande  ? 

hh.    La  collation  est-elle  un  repas  ? 

Non,  si  la  collation  était  un  repas,  il  n'y  aurait  pas  de 
il.     Quels  sont  les  effets  du  jeûne  ?  [jeûne. 

1»  De  mortifier  la  chair  et  d'élever  l'esprit  à  Dieu  ;  2"  de 
dompter  les  passions  et  de  prévenir  les  tentations. 
ij.     Quelle  est  la  vertu  du  jeûne  ? 

C'est  :  l"  D'apaiser  la  colère  de  Dieu  ; 

1*  D'attirer  de  nouvelles  grâces  ; 

3*  De  mériter  des  récompenses. 
kk.  Qui  sont  ceux  qui  sont  dispensés  du  jeûne  ? 

1»  Ceux  qui  n'ont  pas  21  ans  accomplis  ou  plus  de  GO  ; 

2»  Ceux  qui  sont  malades  ou  d'une  santé  faible  ; 

3o  Ceux  qui  sont  occupés  à  des  travaux  pénibles,  etc. 
1.      Qui  peut  dispenser  dujcûm  ?  [paroissiens. 

L'évoque  peut  en  dispenser  ses  diocésains,  —  le  curé,  ses 
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SIXIEME  COMMANDEMENT. 

Vendredi  chair  ne  manfireras,  ni  le 
samedi  mêmement.   (1280-1298) 

415.  Que  nous  est-il  ordonné  par  le  sixième  Comman- 
dement de  V Eglise  :  Vendredi  chair  ne  mangeras  ni 
le  samedi  mêmement  ? 

R.  Par  ce  Commandement,  il  nous  est  ordonné  de 
faire  maigre  tous  les  vendredis,  excepté  celui  où 
tombe  le  jour  de  Noël  ;  et  tous  les  samedis  où 
Ton  observe  le  jeûne. 

a.      Quels  jours  esl-on  obligé  de  s' abstenir  de  viande  ? 

Tous  les  vendredis  de  raniiée. 

N^u  a-l-il  pas  d'excepiion  à  celte  rèfjle  ? 

Il  n'y  a  d'exception  que  pour  le  jour  de  Noël. 

Pourqi.oi  fait-on  abstinence  le  vendredi  ? 

C'est  pour  honorer  la  mort  de  ^"^olro-Seigneur. 
d.     Pourquoi  ojoute-t-on  :  le  samedi  mêmement  ? 

Parce  qu'on  fait  aussi  abstinence  ce  jour-là. 

Pourquoi  dans  ce  pays  ne  fait-on  pas  abstinence  ? 

Par  une  dispense  accordée  par  TEgliso. 

Pourquoi  l'Eglise  a-t-elle  dispe?isé  de  Vabslinence  du  sa- 
medi, en  Canada  'f  [ces. 

Parce  qu'elle  l'a  jugé  nécessaire,  à  cause  des  circonstan- 

416.  Que  faut-il  observer  les  jours  de  jeûne  de  car>'- 
me  Odf,  par  dispense ^on  peut  mander  gras  ? 

R.  Les  jours  de  jeimes  de  carême  où,  par  dipense, 
on  peut  manger  gras,  ili'aut  observer  de  ne  faire 
qu'un  seul  repas  en  viande,  et  de  n'y  pas  manger 

de  poisson. 

a.     Ed-ce  une  obl'gation  de  manger  i,ras,  les ^'ours  permis 
par  CEgliie'i 


1). 


c. 


e. 


f. 
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.Non,  c'est  une  permission  et  non  un  commandement. 
b.    Combien  peul-on  faire  de  repas  en  gras,  les  jours  de  jeûne  ? 
Ceux  qui  jeûnent,  n'en  peuvent  faire  qu'un,  le  repas 
principal. 

Pratiques.  —  t.  Les  jours  de  jeûne  si  on  est  exempt  do 
jeûner,  pratiquer  quelque  légère  mortification  ;  2.  Observer 
exactement  l'abstinence  du  vendredi. 

Histoires.  —  1.  Pénilence  de  David,— A.  T.,  fig  104;  2 
Le  jeûne  des  Niniviles, — A.  2'.,.  fig  [10. 

SEPTIÈME  COMMANDEMENT. 


Droits  et  dimes  tu  paieras  â  l'Eglise 
fidèlemennt. 

417.  -1  quoi  nous  oblige  le  septilme  Commandement 
de  l Eglise  :  Droits  et  diines  tu  paieras ? 

R.  Ce  Commandement  oblige  les  fidèles  à  payer  les 
dimes,  offrandes  et  autres  droits  autorisés  pour 
les  frais  du  culte  divin  et  pour  l'entretien  des 
pasteurs. 

a.      Qiiesl-ce  que  la  dîme  ? 

La  dimo  est  une  portion  de  certains  fruits  de  la  terre 
que  chaque  paroissien  doit  payer  à  son  pasteur. 
]-'.     Est-on  obligé  de  payer  la  dîme  ? 

Oui,  c'est  une  Jette  envers  l'E^iliso. 

c.  Qui  est-ce  qui  a  èlabli  l'usage  de  la  dîme  ?  [loi  •'* 
1»  C'est  Dieu  même,  qui  l'avait  établi  dans  Tancit'nne 
2»  C'est  l'Eglise  qui  l'a  établie  dans  la  loi  nouvelle. 

d.  E:<t-ce  un  péché  de  ne  pas  payer  la  dîme  ?  , 
Oui,  parce  qu'on  retient  le  bien  d'aulrui. 

418.  Les  Convnm'lemen'.s  de  lEjlise  obligent-ils  sous 
peine  de  péché  mortel  ? 

R.  Oui,  les  Commandements  de  TE^lise  obligent 
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SOUS  peine  de  péché  morlel  :  c'est  ce  qui  doit 
faire  trembler  un  grand  nombre  de  chrétiens 
qui  les  observent  mal. 

a.     Comment  les  Commandemrnls  de  l'Eglise  obligcnl-ih  ? 

Ils  obligent  commo  les  Commandomenls  de  Dieu. 
X).     N'csl-cc  pas  assez  d'observer  les  Commandemenls  de  Dieu 
pour  Hre  sauvé  ?  [se. 

Non,  il  faut  aussi  observer  les  Comm.andements  de  l'EglI- 
c.     Que  dit  Noire-Seigneur  à  ce  sujet  ? 

"  Celui  qui  n'écoute  pas  l'Eglise,  regardez-le  comme  un 
païen  et  un  publicain.  " 
d*.    Quelle  résolution  doit  prendre  un  bon  chrétien  ? 

))*obscrver   fidèlement    tous    les   Commandements    de 
l'Eglisi  sans  exception. 

CHAPITRE  TROISIÈME. 
De  la  Grâce.  (14'»6-1471) 

419.  Avons-nous  besoin  de  quelque  secours  pour  ob- 
server les  Commandements? 

R.  Oui,  pour  observer  les  Commandements,  nous 
avons  besoin  du  secours  de  la  Grâce  de  Dieu. 

a.     Pouvons-nous  observer  les  Commandements  par  nos  pro- 
Non,  nous  ne  le  pouvons  pas.  [près  foi^ces  ? 

h.     Qu'avons-nous  donc  besoin  pour  observer  les  Commande- 
me)its  ? 
Nous  avons  besoin  du  secours  de  la  grâce  de    Dieu. 

c.     Que  dit  Noire-Seigneur  a  ce  sujet  ? 

Notre-Seigneur  dit  :    "  Sans  moi,  vous  ne  pouvez  rien  ," 

420.  Qu'est-ce  que  la  Grâce  ? 

|L,  La  Grâce  est  un  don  surnaturel  que  DIen  nous 
fait  par  sa  pure  bonté,  par  les  mérites  de  Jésus- 
Christ,  pour  opérer  notre  saUit. 


DE    LA    GRACES. 


307 


rame  un 


a.     Que  veul  dire  le  mol  grâce  ?  [n'ast  pas  duo. 

Le  mol  grâce  signille  une  faveur,  un  don,  une  chose  qui 
1».     Pourquoi  diles-vous  que  la  Grâce  esl  un  don  surnalurelf 

Parce  qu'elle  élève  Ihomme  nu-dessus  de  la  nature. 

c.  De  qui  recevons-nous  la  Grâce"*.  (I4.")3-I4ô5.( 
Nous  la  recevons  de  la  pure  bonté  de  Dieu. 

d.  Pourquoi  dUes-vous  de  la  pure  bonlé  de  Dieu  ? 

Pour  m.irquer  que  nous  ne  l'avons  nullement  méritée. 

e.  En  vue  de  quoi  Dieu  7ious  donne-l-il  sa  Grâce  ? 

Il  nous  la  donne  en  vue  des  mérites  de  Jésus-Christ. 

f.  Commenl  Jésus-Christ  nous  a-i-il  mérité  la  Grâce  ? 

Par  la  sainteté  de  sa  vie,  par  ses  souffrances  et  par  sa 

g.  Pourquoi  Dieu  nous  donne-l-il  sa  Grâce  f  [mort. 
C'est  pour  nous  mettre  en  état  d'opérer  notre  salut. 

h-     Que  faut-il  faire  pour  opérer  noire  salut  > 

Il  faut  faire  le  bien  et  éviter  le  mal.  [t^ial  f 

i.     De  quoi  avons-nous  besoin  pour  faire  le  bien  et  éviter  le 

Nous  avons  besoin  du  secours  de  la  Grâce  de  Dieu, 
jj.     Combien  y  a-t-il  de  sortes  de  grâces  ?  [rieures. 

Deux  sortes  :  les  grâces  extérieures  et  les  grâces  inté- 
k.     Quelles  sont  les  grâces  extérieures  ? 

!•  Naître  de  parents  catholiques  ; 

2*  La  réception  du  baptême  et  des  autres  sacrements  ; 

3*  Recevoir  une  bonne  éducation  ; 

4«  Les  bons  exemples,  les  bonnes  lectures,  etc. 
1.      Qu'est-ce  que  les  grâces  intérieures  ? 

Ce  sont  celles  que  Dieu  met  en  nous,— comme  les  bonnes 
pensées,  les  pieuses  affections,  etc. 

Pratiques. —  l"  Concevoir  une  vive  reconnaissance 
envers  Dieu  qui  nous  donne  ses  grâces  si  généreusement. — 
1*  Remercier  tous  les  jours  N.-S.  qui  a  tout  fait  pour  nous  la 
mériter. 

Histoires. —  !•  L'eau  du  rocher  figure  de  la  grâce. — .4.   T 
IjigAk.    2"  L'enfant  prodigue  révêtu  d'habits  riche s.^N.   T 

421.  }'  at-ij.  encore  plusieurs  sortes  de  grâces  f 


1 


308 


QUESTIONNAIRE 


d. 


e. 


R.  11  y  a  encore  deux  sortes  de  grâces  :  la  grâce 
habituelle  ou  sanctifiante^  et  la  grâce  actuelle. 

422.  Qu est-ce  que  la  grâce  sanctifiante? 
R.  La  grâce  sanctifiante  est  celle  qui  nous  rend 
saints  devant  Dieu,  dès  qu'elle  est  en  nous. 

aa   Ou  recevons-nous  la  grâce  sanctifiante  ? 

Nous  la  recevons  dans  le  Baplêmo. 
Jbb.   Comment  perd-on  la  grâce  sancli fiante  ? 

On  la  perd  pur  lo  péché  mortel, 
ce.    Comment  peut-on  la  recouvrer,  quand  on  l'a  perdue  ? 

On  peut  la  recouvrer  :   !•  Par  le  sacrement  de  Pénitence  ; 

2»  Par  la  contrition  jjar faite  avec  le  désir  de  se  confesser. 

Qu' entendez-vous  en  disant  que  la  grâce  sanctifiante  nous 
rend  saints  ? 

J  entends  qu'elle  nous  rend  agréables  aux  yeux  de  Dieu. 

Quels  autres  effets  produit  encore  la  grâce  ? 

!•  Elle  nous  procure  l'adoiilion  des  enfants  de  Dieu  ; 

'>  Elle  nous  rend  frères  de  Jésus-Christ  ; 

o"  Elle  nous  fait  les  temples  du  Saint-Ksprit  ; 

4»  Elle  rend  Uos  bonnes  œuvres  méritoires  ; 

5»  Elle  nous  rend  héritiers  du  ciel. 
f.      Comment  poucons-nous  accroître  en  nous  la  grâce  sanc- 
tifiante ?  [sacremeul- . 

Par  la   i)rati'iue  des    bonnes  œuvres  et  surtout  par   les 

423.  Pourquoi  l\ippclle-t'On  grâce  habituelle  ? 

R.  On  l'appelle  giiico  habituelle^  parce  qu'elle  S3 
conserve  et  demeure  en  nous.  Par  exemple,  la 
grâce  sanctifiante,  que  les  enfants  ont  reçue  dans 
le  baptême,  demeure  en  eux,  tant  qu'ils  ne  tom- 
bent pas  dans  le  péché  mortel. 

a.  (Voyez  les  n"'  a.  b.  c.  d.  de  la  Question  42'2.) 

b.  Est-on  certain  de  posséder  la  grâce  sanctifiante  ? 

[*  Non,  à  moins  d'une  révélation  spéciale  d(j  Dieu  ; 
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2»  On  peut  en  avoir   une  certaine  assurance,  mais  non 
c.     Que  dit  V Ecriture  à  ce  sujel?  [absolue. 

"  Nul  ne  sait  s'il  est  digne  d'amour  ou  de  haine.  " 
(Bccl.  jx,  1.) 
d*.    Pourquoi  Dieu  nous  laisse-l-il  dans  celle  incerlilude  ? 
C'est  [•  Par  un  effet  de  son  amoureuse  sagesse  et  pour 

notre  plus  grand  bien  ; 
2»  Alla  de  nous  tenir  dans  l'humilité  ;  [salut. 

3*  Alin  de  nous  obliger  de  travailler  toujours  à  notre 

Pratiques. —  1.  Estimer  la  griice  sanclifiante  comme  lo 
plus  riche  trésor.  2.  Tous  les  trésors  do  la  terre  ne  sont  rien 
auprès  du  moindre  degré  de  gnlce.  3.  Sanctifions  toutes 
nos  actions  afin  d'augmenter  la  grdce  en  nous. 

Histoire. —  Madeleine  jusUdée  par  la  conlrilion  parfaile, 
e'fel  de  la  (jrdce  sancUfumk. — N.  T.  fhj.  2G. 

424.  Ça  est-ce  que  la  grâce  actuelle  ? 

R.  La  grâce  actuelle  est  celle  qui  ne  nous  sanctifie 
pas  par  elle-même,  mais  qui  nous  dispose  à  èlre 
saints  ou  à  devenir  plus  saints,  quand  nous  y 
coopérons. 

dj.    Quelle  est  la  grdce  qui  nous  sanctifie  par  elle-même  ? 

C'est  la  giâco  sanctifiante. 
].\     Qu'est-ce  à  dire  qu'elle  nous  sanctifie  par  elle-même  ? 

C'est-à-dire  que  nous  sommes   stiiut?,   dès  quo    nous   la 
possédons. 

c.  La  grdce  actuelle  nous  sancti/le-l-clle  aussi  par  elle-même  ? 
Non,  mais  elle  nous   dispose  à   cire  saints   ou  à,   devenir 

plus  saints. 

d.  Comment  dis-posc-t-elle  les  pêcheurs  à  devenir  saints —  et 

les  justes  à  devenir  plus  saints  ?  ^  [inspire. 

Par  les  bonnes   pensées   et  les  bons   désirs  qu'elle   leur 

e.  Lu  yrdce  actuelle  produit-file  loiijnurs  cet  effet  ? 

Elle  le  produit  toujours  quand  nous  y  coopérons. 

If.     Qu'est-ce  que  coopérer  à  la  grdce  ? 

C'est  en  suivre  lo  mouvemen',— travailler  avec  elle. 
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425.  Pourquoi  celte  rjrâce  est-elle  appelée  actuelle  ? 
R.  -Celle  grâce  est  appelée  acluelle^  parce  que  c'est 

un  secours  passager  par  lequel  Dieu  nous  excite 
intérieurement,  et  nous  aide  à  faire  le  bien  ou  ù 
éviter  le  mal. 

a.  Quel  secours  nous  donne  la  grâce  actuelle  ? 

La  grâce  actuelle  nous  donne  un  secours  passagf^r. 

b.  Pourquoi  dites-vous  que  c'est  un  secours  passager  ? 
Parce  qu'il  ne  dure  ordinairement  que  peu  de  temps. 

c.  Pourquoi  ce  secours  nous  est-il  donné  ? 

C'est  pour  nous  aider  à  faire  le  bien  et  à  éviter  le  mal. 

426.  Pouvons-nous  faire  quelque  chose  pour  notre 
salut  sans  la  grâce?  (144(5-1452) 

R  Non,  nous  ne  pouvons  rien  faire  pour  notre  sa- 
lut sans  la  grâce,  pas  même  avoir  une  bonne 
pensée. 

a.  Un  homme  peut-il  faire  quelque  bien  sans  la  grâce  ? 
Oui,  il  peut  faire  quelque  bien  dans  l'ordre  naturel,  sans 

la  grdce. 

b.  Est-ce  que  ce  bien  fait  sans  la  grâce  n'est  pis  bon  ? 

Il  n'est  pas  mauvais,  mais  il  n'a  aucun  mérite  pour  lo 
0.     La  grâce  actuelle  est-elle  absolument  nécessaire  ?        [ciel. 
Oui,  elle  est  nécessaire  ;  !•  Pour  inspirer  le  bien  qu'il 
2»  Pour  aider  à  le  bien  faire  ;  [faut  faire  ; 

3»  Pour  nous  prémunir  contre  la  tentation. 

427.  Comment  perd-on  la  grdce  ? 

R.  On  perd  la  grâce  sanctifiante  par  un  seul  péché 
mortel  :  on  perd  les  grâces  actuelles,  en  résistant 
à  leurs  inspirations  ou, en  négligeant  d'en  profi- 
ter. (1456-1466) 

aa.  Combien  faut-il  de  péchés  mortels  pour  perdre  la  grâce 
Il  n'en  faut  qu'un  seul.  \_sanc liftante  ? 
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bb.  Coynmcnl  pcul-on  recouvrer  la  grâce  samiifianlc  ? 

On  la  i)OUt  recouvrer  par  le  sacrement  do  Pénitence  ou 
la  conliition  parfaite. 
0.     De  quelle  grâce  avons-nous  besoin  pour  cela  ? 

Nous  avons  besoin  de  la  grdce  actuelle,  appelée  grâce  do 
iM.  Commcfil  perd-on  les  grâces  actuelles  ?  [cen version. 

!•  En  résistant  à  leurs  inspirations  ;  1*  en   négligeant 
d'en  profiler. 

428.  Comment  oblicnt-on  la  grâce  ? 

U.  On  obti(?nt  la  grâce  par  la  prière  et  les  sacre- 
ments. (1467-1471) 

aa.  Quels  sont  les  sacrements  institués  principalement  pour 
donner  la  grâce  sanctifiante  ? 
Ce  sont  le  Bupléme  et  la  Pénitence. 
bb.   Que  font  les  autres  sacrements  ? 

Ils  donnent  une  seconde  grâce  qui  augmenti;  celle   (juo 

nous  avions  déjà.  [crements  ? 

c.     //  faut  donc  avoir  la  grâce  pour  recevoir  ces   derniers  sa- 

Oui,  il  faut  ravoir  pour  les  recevoir  dignement. 
I.     Pourquoi  faut-il  avoir  la  grâce  '* 

Parce  que  ce  sont  dr's  sacrements  des  vivants. 
e*.     Que  devons-nous  faire  pour  profiler  de  cette  leçon  ? 

1°  Nous  appliquer  ù  la  prière,  pour  augmenter  la   gràco 

en  nous  ;  [même  fin, 

'2»  Nous  apprccher  dignement  dos  sacrements  pour  la 

Pratiques. —  I.  Nous  humilier  à  la  vue  de  noire  im- 
puissance pour  It'  salut  sans  la  grâce,  'l.  iMais  nous  r^^-jouir 
de  ce  que  nous  pouvons  tout  avec  elle.  3.  La  grâce  ne  man- 
que jamais  à  celui  qui  la  désire  sincèrement. 

Histoires. —  I.  Comparaison  de  la  vigne  cl  de  ses  bran- 
f:hes. — 67  Jean  xv,  I.    '2.  La  toison  figure  de  la  grâce. — A.  T. 

fig.  09. 
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\la  grâce 
:li fiante'^ 


QUATRIEME  PAllTIE. 


De  la  Prière.  (I '.:-2-l.V»0) 


429.  Qucstcr  ({uc  la  prière  ? 

R.  La  pricre  est  une  élévation  do  notre  esprit  et  do 
notre  cœur  vers  Dion  pour  lui  rendre  nos  devoirs 
et  lui  doniandor  nos  hesoins.  (147'2-U8-3i 

a.  Comment  vlfrons-nous  noire  e.^vu'l  vers  ffiini  (hou  in 
prirrc  ? 

Nous  élevons  noire  esprit  vers  Dieu  on  pensant  à  lui. 
1).     Comment  L'iecons-nowi  noire  cœur  vers  Dieu  ? 


i\\ 


Nous  rlevons  notre   ceiur  vers  I)ieu,    on  Taininnl, 
croyant,  en  espérant  —  et  en  demandant  ses  prùcos. 

c.  Que  faul-il  faire  pour  élever  noire  esprit  ver.i  J>icu  ? 
Il  f.iut  lo  détacher  de  la  ti-rre. 

d.  Pourquoi  élevons-nous  notre  esprit  et  noire  cœur  ii  hieu'f 
C'est  ]iour  nous  entretenir  avec  lui. 

e.  la  prière  est  clone  vne  conversation  avec  Dieu  ? 
Oui,  la  prière  est  une  conversation  avec  Dieu. 

1".      Pourquoi  conversons-nous  avec  Dieu  ? 

Pour  lui  rendre  nos  devoirs  et  lui  demander  nos  besoin-, 
gg.  Comment  rendons-nous  à  Dieu  nos  devoi^rs  ? 

Par  Tadoration,  la  louange,  l'action    ^e  grâce.  l'olTranl» 


lih.  Qu'est-ce  que  l'adoration  ? 


[et  la  demau' 


C'est  une  prière  par  laquelle  liOUo  reconnaissons   D'.^^u 
pour  le  souverain  seigneur  de  toutes  choses, 
ii.     Qu'est-ce  que  la  louange  ? 

C'est  une  prière  par  laquelle  nous  louons  Dieu  à  cause  do 
S(»s  perreclions  inlinies. 
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it  et  (le 

Llevoirs 

(Jiin.'i  'Vi 

à  lui. 

mnnt,  m 

grâces. 

jj.     Quesl-ce  qua  l'aclion  df  ijn'n"  ? 

C'ost  une  iirii-re  par   l.Kiiiello  nous  ivmorcions  hlou  <lo 
tous  SOS  bienfaits. 
U'.   Qu'est-ce  rjue  l'u^frandf'! 

C'est  une  j^riî'ro  par  lu'jiielle  nous  oITrons  à  Difu  tout  co 
que  nous  sommes  et  tout  ce  quo  noiis  poss^^dons. 
11.     Quelle  esl  lu  seconde  raison  pou-  Ui'juelle  nous  adressons 
à  Dieu  nos  prv'res  ? 
(l'est  poiu'  dem.inder  à  Dioii  nos  besoins.  (14S.3-I.')OI) 
mm.  Que  df^nandons-nous  dans  lu  prin'e  ? 

Nous  (iein.'induns  tous  les  be.>oins  du  corps  cl  de  l'ùmi?. 

lin.  Quesl-ce  donc  que  lu  demande  ?  [besoins. 

(resl  une  jjfière  j^ar  laquelle  nous  d. 'mandons  à  Dieu  nos 

430.  F.sl-H  )uc(^ssairr  de  prier  Dieu  ? 
I».  Oui,  il  est  nécessaire  do  prier  Dion,  à  cause  du 
])osoiii  coiUimiel  que  nous  avons  de  sa  grâce. 

iii.    Pourquoi  csl-il  nécessaire  de  prier  liini  ?  [!,'ràces. 

A   cause  du  l'esoin   continuel   que  nous    avons  de  ses 
il.     De  quoi  avons-nous  conlinuellemenl  besoin  ? 

Nous  avons  continuellement   besoin  des  grâees  de  Dieu 
c.     Pourquoi  avons-nous  toujours  besoin  des  grâces  de  Dimi? 

Parce  qui  nous  ne  pouvons  rien  faire  pour  le  ciel  sans  la 
)'.    Comment  pouvons-no}(s  mériter  le  cifl!  [grâce». 

Nous  le  pouvons  avec  le  secours  de  la  grâi3e  de  Dieu. 
e.     Esl-ce  que  Dieu  ne  connaît  pas  nos  besoins? 

Oui,  mais  o"esl  Tordi'e  de  sa  ['rovidence  que  nous  les  lui 

Combien  y  a-t-il  de  manières  de  prier  .»        [demandions. 

Il  V  en  a  deux  :  mentalement  et  vocale  ment. 

Quand  prie-t-on  menlalemml  ?  "  [les. 

Quand  on  prie  du  fond  du  cœur  sans  prononcer  de  paro- 
hli.  Quand  prie-t-on  vocahmcnl  ? 

C'est  quand  on  exprime  sa  prière  j^ar  des  paroles. 
ii.      Ne  divise-t-on  pas  encore  la  prière  autrement  ? 

On  la  divise  enccro  en  prière  publique  et  en  prière  parti- 
ij.     Qu'est-ce  q'iclapriîrc'pub^iqic?  [culière. 
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G'ett  celle  qui  so  fait  à  l'église  sous  la  j THsidt.'nce  d\i 
prôlre. 
kk.    Quille  est  la  principale  prière  publique  ? 

In  princij  aie  prière  publique  c'est  la  sainte  messe, 
11.      Qu'est-ce  que  la  prière  fai  ticulicre  ? 

C'est  celle  que  chacun  fuit  en  parliculie»',  en  famill»^, 
dans  les  confréries,  etc. 
m.    La  prière  vocale  sans  la  mentale  est-elle  bonne  ? 

Non,  la  prière  vocale,  sans  la  mentale  n'est  pas  bonne. 
nn.  Pour  qui  faut-il  prier  ? 

11  faut  prier  pour  les  vivants  et  pour  les  morts. 
00.  Quand  faut-il  prier  ?  {[b1d-[b''kO) 

11  faut  toujours  prier,  selon  la  parole  de  Jésus-Christ, 
pp.   CoVimenl  pouvons-nous  toujours  prier  ? 

l"»  En  marchant  en  la  présence  de  Dieu  ; 

2»  En  élevant  de  temps  en  temps  notre  cœur  à  Dieu  : 

3»  En   travaillant  uniquement  dans  la  vue  de  plaire  a 
Dieu  et  d'accomplir  sa  sainte  volonté, 
qq.  Quand  particulier cmenl  doi'-  on  prier  ? 

l"  Le  matin  et  le  soir,  avant  et  après  les  repas  ; 

2»  Quand  on  assiste  à  la  sainte  messe  et  aux  olïices  ; 

3°  Quand  on  a  un  besoin  particulier  du  secours  de  Dieu  ; 

4»  Dans  Its  dangers,  dans  les  tentations,  et^:'.,  etc. 
r.      Quel  est  k  principal  moyen  de  prier  souvent  > 

C'est  rhabitude  de  faire  des  oraisons  jaculatoires. 
s.      Qu  appelez-vous  oraisons  jaculatoires?  [Di'.a. 

Ce  sont  de  cûuilos  mais  ferventes  élth'al-ions  du  cœuiù 

Pratiques. —  I.  Nous  acquiUer  de  nos  prières  du  malin 
et  du  soir  avec  piélé  et  atlenlion.  '2.  (JIFrir  à  Dieu,  le  malin, 
toutes  les  actions  de  la  journée. 

Histoires.—   I.   Le  cantique    d'actions  de   qrùces  de 
Marie.  N.  T.  fig.  O.  "î.  Echelle  de  Jacob.— A.  T.  f\<j.  20. 
431.  Comment  fùiU-il  priir?  \150^?-1528) 

R.  Il  faut  prier  avec  res-pect,  avec  atteiUioii  et  dô- 
vûlion,  au  i:oin  ù.}  ^'o'.Ie■rSeiglleur  JésusClirii^t 
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par  qui  seul  nous  pouvons  mériter  rrètre  exau- 
cés, 
aa.   Qu'esl-ce  que  prier  avec  respect  y 

C'est  se  tenir  dans  une  posture  convenable, —  sans  l'égc- 
reté  dans  ses  regards. 

Itb.  Qu'est-ce  que  prier  avec  attention  ?  [volontaire. 

C'est  penser  ù  Dieu  et  à  ce  que  l'on  dit,  sans  distraction 
c.     Qu'est-ce  que  prier  avec  dévotion  ? 

C'est  prier  avec  un  ardent   désir  d'obtenir  ce  que  l'on 
demande  à  Dieu, 
dd.  Au  nom  de  qui  devons-nous  prier  ? 

Nous  devons  prier  au  nom  de  Jésus-Christ. 

Qu'est-ce  que  prier  au  nom  de  Jèsus-Chrisl  ? 

C'est  demander  par  ses  méritos  et  en  union  avec  lui. 

A  Vexemple  de  qui  devons-nous  prier  au  nom  de  J.-C  'f 

A  Pexemple  de  l'Eglise. 

Que  fait  l'Eglise  pour  prier  au  nom  de  Jésus-Chrisl 

Elle  finit  toutes  ses  i)rières  ainsi  :  "  Par  J.-C,  N.-8." 

La  prière  ne  doit-elle  pas  acoir  encore  quelques  autres 
qualités?  [rance.- 

Oui,  il  faut  prier  avec    humilité,   conliance   et  persévé- 

Qu' est-ce  que  prier  avec  humilité  ? 

C'est  se  reconnaître  indigne  de  parler  à  Dieu. 

Qu'est-ce  que  prier  avec  confiance  ? 

C'est  espérer  fermement  que  ])ieu  nov:-  exaucera  si  nous 
prions  comme  il  faut. 

Qu'est-ce  que  prier  avec  perse  crance  ? 

C'est  prier  sans  se  lasser  ,  jusqu'à  ce   que  nous  soyons 
1.      Que  dit  Noire-Seigneur  à  ce  sujet  ?  [exaucés. 

"  Demandez  et  vous  recevrez  ;  cherche?  ..  ;  frappez..." 

Pratiques. — Faire  ses  pr'ères  h  genoux,  autant  que 
possible,  les  yeux  baissés  devant  un  crucifix,  une  iiriage. — .î. 
iSe  retirer  à  l'écart  et  se  recueillir  devant  Dieu. 

Histoires.  —  1.  Parabo'e  du  Pharisien  el  du  publicain.-y, 
r./ig  42.  2.  Effets  de  la  prière  des  fidèles.— N.  tfxg.  70. 
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CHAPITRE  PREMIER. 

De  rOrairon  Dominicale.  (154l-lG03j 

432.  QiCelle  est  la  plus  excellente  de  toutes  les  prières  ? 
R.  La  plus  excellente  de  toutes  les  prières,  c'est  le 
Pater  ou  l'Oraison  Dominicale  :  c'est  Jésus-Christ 
lui-même  qui  nous  l'a  enseignée, 
aa.   Pourquoi  appelle-t-on  celle  prière  Dominicale  ? 

Parce  que  c'est  Notre-Seigneur  qui  l'a  composée, 
bb.   Que  veut  dire  le  mol  Dominical  ? 

11  veut  dire  <lu  Seigneur, 
ce.    Qui  nous  a  enseigné  V Oraison  Dominicale  ?      [minicale. 

C'est  J.-C.  lui-môme  qui  nous  a  enseigné  l'Oraison  Do- 
dd.   Pourquoi  dites-vous  qu\eUe  esl  la  plus  excellenle  prière  ? 

Parce  qu'elle  contient  l'abrégé  de  l'Evangile. 

e.  Quelles  sont  les  parties  de  celle  excellenle  prière  ? 

Il  y  en  a  quatre  qui  nous  apprennent  à  régler  nos  devoir? 

f.  Que  renferme  la  première  partie  ?         [et  nos  demandes. 
Les  dispositions  qui  doivent  accompagner  la  prière. 

g.  Quelles  sont  ces  dispos  liions  ?  [le  respect. 
L'union  fraternelle,   la  confiance  en  Dieu,  Tatlention  cl 

11.     Que  conlieni  la  sccmde  partie 'f 

Les  demandes  concernant  notre  fin  dernière. 

i.      Que  renferme  la  Iroisième  parité  ?  [re  de  Dieu. 

Les  demandes  concernant  les  moyens  de  procurer  la  gloi- 

j.      Que  conlieni  la  quatrième  parlie  ? 

Les  demandes  qui  écartent  les  obstacles  au  salut. 


PREMIÈRE  PARTIE. 

DISPOSITIONS  POUR  BIEN  PHIEH. 

k.      Qvelles  sont  les  paroles  de  la  première  parlie  ? 
"  Notre  Père,  qui  êtes  aux  cieux." 

433.  A  qui  parlons-nous  en  disant  Notre  Père  ? 
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R.  C'est  à  Dieu  que  nous  parlons  en  disant  Notre 
Père.  (1541-1549) 

434.  Pourquoi  rappelons-nous  Notre  Père  ? 

R.  Nous  l'appelons  Notre  Père^  parce  qu'il  est  le 
créateur  de  toutes  choses,  le  père  de  tous  les 
hommes,  et  particulièrement  des  bons  chrétiens. 

a.     Que  nous  apprend  ce  premier  mol  notre  ? 

Que  nous  devons  prier  pour  les  autres  comme  pour  nous. 
h.     Cette  union  donne-t-e'îe  du  mérite  à  nos  prières  ? 

Oui,  car  elle  est  le  fruit  de  la  cliarilé. 
e.      Comment  encore  devons-nous  considérer  ces  paroles  ? 

Comme  une  préparation  h  la  prière.  [ration  ? 

J.     Pourquoi  considérez-vous  ces  paroles  comme  une  prépa- 

Parce  que  rien  ne  prépare  mieux  à  la  prière  que  de  pen- 
ser qu'on  va  parler  au  meilleur  des  pores, 

e.  De  quoi  Dieu  est-il  le  créateur  ? 
Dieu  est  le  créateur  de  toutes  choses. 

f.  De  qui  Dieu  est-il  le  père  ? 

Dieu  est  le  père  de  tous  les  hommes. 
,<?.     Comment  Dieu  est-il  le  père  de  tous  les  hommes  ? 

!•  Parce  qu'il  les  a  tous  créés  et  qu'il  les  conserve  i>ar 

sa  Prùvidcnco  ; 
'>  Parce  qu'ils   sont  tous  ses   cnriuils   adoptifs — ou  du 
moins  destinés  à  lo  devenir. 
11.    .  Dt  qui  Dieu  est-il  particulièrement  le  père  ? 

Il  est  particulièrement  le  père  des  bons  chrétiens — c'est- 
à-dire  de  ceux  qui  sont  en  état  do  grâce. 

435.  Pourquoi  disons-nous  :  qui   êtes   aux   cieux,, 

Dieu  étant  partout  ? 
R.  Nous  disons  :  qui  êtes  aux  cieux^  pour  élever 

noire  esprit  et  notre  cœur  au  ciel,  où  est  le  trône 

de  Dieu,  qui  seul  doit  fixer  notre  attention  dans 

la  itrière. 
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a.  Pourquoi  adre6Sons-)ious  nos  prières  à  Dieu  dans  lecid  ? 
C'est  j>our  nous  engager  à  oublier  les  choses  do  la  terre, 

pour  ne  ponser  qu'à  Dieu. 

b.  Que  devons-nous  élever  à  Dieu  dans  le  eiel  ? 
Nous  (levons  élever  notre  esprit  et  notre  cœur. 

c.  Pourquoi  devons-nous  élever  noire  esprit  et  noire  eœvr 
Parce  que  le  ciel  est  le  trùne  de  Dieu.  [au  ciri  ? 

d.  Pourquoi  dites-vous  que  le  ciel  est  le  Irôae  de  Dieu  ? 
Parce  que  c'est  là  qu'il  fait  éclater  sa  gloire, 

e.  Qui  doil  fixer  loule  noire  allenlion  dans  la  prière  ? 
Dieu  seul  doit  lixer  toute  notre  attention  dans  la  prière. 

fr.    Que  faul-il  faire  pour  fixer  loule  noire  allenlion  à  Dieu  >. 

l"  Nous  mettre  s'  "eusemeiit  en  la  présence  de  Dieu  ; 

2»  Eloigner  soignv.'i    "  '"l'i  toutes  les  distractions, 
gg.    Les  dislraciions  dans  \.  Mrière,  sonl-elles  des  péchés  ? 

Elles  sont  des  ])échés,  quand  elles  sont  volontaires, 
hli.    Quand  les  dislraciions  sonl-elles  volonlairesl 

1»  Quand  on  les  entretient  volontairement  ; 

2*  Quand  on  y  donne  occasion  par  sa  faute. 

436.  Combien  y  a-l-il  de  demandes  dans  fOraisoii 
Dominicale  ? 

R.  Il  y  a  sept  demandes  dans  l'Oraison  Dominica- 
le, qui  renferment  tout  ce  qu'un  cœur  clirélieii 
doit  désirer  et  demander. 

a^.    Que  renferme  l'Oraison  Dominicale  ?  ■ 

Tout  ce  qu'un  cœur  chrétien  doit  désirer  et  demander. 
bb.  Que  doil  désirer  un  chrélien  pour  celle  vie  ? 

La  grâce  et  la  gloire  de  Dieu, — et  le   nécessaire  pour  la 
oc.    Que  doit-il  désirer  pour  l'autre  vie  ?  [vie. 

Il  doit  désirer  le  bonheur  éternel. 

Pratiques. —  1 .  ^a  présenter  à  Dieu,  comme  un  enfanl 
au  meilleur  des  pères.  2.  Réciter  le  Pater  arec  attention  el 
confiance. 

Histoires. —  I.  Soumission  de  Job  à  la  volonté  de  Die^'. 

— A.  T.fig.  151.    2.  Noire-Seigneur,  apprend  à  ses  disciples  à 
prier.  St  Malt,  vr,  6. 
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DEUXIÈME    TARTIE. 

DIEU,   NOTRE    FIN    DERNIÈRE. 

PREMIÈRE  DEMANDE. 
Que  votre  nom  soit  sanctifié.  (1550-1500) 

437.  Que  demandons-nous  à  Dieu  par  ces  paroles: 
Que  votre  nom  soit  sanctifié  ? 

R,  Par  ces  parc  les,  nous  demandons  que  Dieu  soit 
connu,  adoré  et  servi  de  tout  le  monde,  et  que 
son  nom  soit  prononcé  avec  le  plus  grand  respect. 

a.  Que  demandoiis-nou'i  pour  ceux  qui  ne  connaissent  pas 
Dieu  ? 

Nous  demandons  qu'ils  aient  le  l»onlieurdo  le  connaître. 
1).     Qui  sont  ceux  qui  ?i'on(  pas  le  bonheur  de  connaître 

Ce  sont  les  païens.  IDieu. 

c.     Que  demandons-nous  pour  les  hérétiques  ? 

Qu'ils  embrassent  la  vérité  et  soient  soumis  à  l'Eglise. 

Que  demandons -nous  pour  les  pécheurs  ? 

Qu'ils  se  convertissent  sincèrement. 

Que  dcmaiulens-îious  pour  ceux  qui  ont  le  bonheur  de 
connaître  Dieu  ? 

Qa'ilsi'aiment,  l'adorent  cl  le  glorifient. 

f.  Comment  doit-oti  prononcer  le  saint  nom  de  Dieu  ? 
On  doit  le  prononcer  avec  lo  plus  grand  respect. 

g.  *    Quand  monlre-t-on  du  respect  pour  le  saint  nom  de  fUeuJ 

Qkiand  on  le  prononce  av«c  révérence  et  avec  amour. 


d. 


e. 


DEUXIÈME  DEMANDE. 

Que  votre  règne  arrive-  (15GI-1505) 

438.  Que  demandons-nous  à  Dieu  par  ces  paroles  : 
Que  votre  règne  arrive  ? 


l'W' 
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R.  Par  ces  paroles,  nous  demandons  que  Dieu 
règne  dans  nos  cœurs  ici-bas,  par  sa  grâce,  et 
qu'il  nous  fasse  régner  éternellement  avec  lui 
dans  le  ciel. 

a.  Que  demandons-nous  par  celte  demande  ? 

Trois  choses  :   1"  Que  Dieu  nous  délivre   de  la   tyrannu' 

du  démon  et  du  péclié 
1"  Que  Dieu  règne  en  nous  par  sa  grâce  en  co  monde  ; 
3«  Que  nous  régnions  un  jour  avec  lui  dans  le  ciel  ; 

b.  Quand  esl-ce  que  Dieu  règne  dans  nos  cœurs  ? 
C'est  quand  nous  sommes  on  état  de  grâce. 

c*.     Que  faut-il  faire  pour  que  Dieu  nous  fasse  régner  avec 
lui  dans  le  ciel  ? 
Il  faut  le  faire  ce  -^er  dans  nos  cœurs  en  cette  vie. 

Pratiques. —  l.  Toujours  prononcer  le  saint  Nom  do 
Dieu  avec  respeci  ;  éviter  la  routine.  2.  Faire  régner  Dieu 
dans  nos  cœurs  jjar  i  g  .%.,  en  évitant  le  péché,  afin  qu'il 
nous  fasse  régner  avec  lui  dans  sa  gloire. 

Histoires. —  I.  Triomphe  de  Jésus-Chvisl. — N.  T.flg.  4i5 
^.  Règne  de  Satomon  fujure  de  celui  de  J  -C — .4.  T.  fîg.  100. 


TROISIÈME  TARTIE. 

MOYENS   d'arriver  A   NOTRE   FIN. 

TROISIÈME   DEMANDE. 

Que  votre  volonté  soit  fait  en  la  terre 
comme  au  ciel.  (15C6-157G) 

439.  Que  dcmruulons  nous  à  Dieu  par  ces  paroles  : 
Que  voire  volonté  soit  faite. ? 

R.  Par  ces  paroles,  nous  demandons  à  Dieu  la 
grâce  de  faire  sa  sainte  volonté  sur  la  terre, 
comme  les  anges  et  les  saints  la  font  dans  le  ciel. 
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mer  a^'er 


a.  Que  demandons-nous  iwemièretnenl  par  celle  demande  ? 
Nous  demandons  que  les  hommes  obéissent  à  Dieu  sur 

b.  De  quelle  manière  ?  [la  terre. 
Comme  les  anges  et  les  saints  lui  obéissent  dans  le  ciel. 

c.  Que  lui  demandons -nous  en  second  lieu  ? 

La  résignation  dans  tous  les  maux  qui  nous  arrivent. 

QUATRlÈxME  DEMANDE. 

Donnez-nous  aujourd'hui  notre  pain 
de  chaque  jour.  (1577-1583) 

440.  (Jue  demandons-nous  à  Dieu  par  ces  paroles  : 

Donnez-nous  aujourd'hui  notre  pain ? 

R.  Par   ces   paroles,    nous  demandons  à  Dieu  la 

nourriture  du  corps  et  de  l'âme,  c'est-à-dire  tout 

ce  qui  est    nécessaire   pour  la  conservation  de 

notre  vie,  et  le  salut  de  nos  âmes. 

aa.    Que  demandons-nous  en  premier  lieu  pur  celle  demande  ? 

Ce  qui  est  nécessaire  pour  la  vie  de  rùme. 
bb.  Qu'est-ce  qui  nous  est  nécessaire  pour  la  vie  de  l'âme  ? 

La  grâce  de  Dieu,  sa  sainte  parole,  la  sainte  Eucharistio, 
ce.  Que  demandons-nous  en  second  lieu  ?  [etc. 

Tout  ce  qui  est  nécessaire  pour  la  vie  du  corps, 
dd.  Qu'est-ce  qui  est  nécessaire  pour  la  vie  du  corps  ? 
La  nourriture,  le  vêtement  et  le  logement. 

e.  Pourquoi  ne  demandons-nous  que  le  pain  de  chaque  Jour  ? 
Pour  nous  ôter  toute  inquiétude  pour  le  lendemain. 

f.  4  quelle  condition  J.-C  nous  promet-Il  le  nécessaire? 

A  la  condition  de  le  servir  fidèlement  et  de  travailler 
soigneusememt. 

g.  Que  dit  saint  Paul  de  ceux  qui  ne  veulent  pas  travailler  ? 
"  Celui  qui  ne  veut  pas  travailler,  ne  doit  par  manger." 

Pratiques.  —  1.  Dans  les  peines  et  dans  les  aiïlictions 
dire  avec  N.  S.  "  Mon  père  que  voire  volonté  soit  faite". 


322 


QUESTIONNA  IRE 


2.    Nous  occuper  beaucoup  plus  tlo   la   nourriture  de  notre 
âme  que  de  celle  do  notre  corps. 

Histoire.  —  I^ea  frères  de  Joseph  vont  ackcler  du  blé  m 
Egypte — -1.  T.  Ckj  33 

QUATEIÈME  PARTIE. 

OBSTACLES  AU   SALUT. 

CINQUIÈME  DEMANDE. 
Pardonnez-nous  nos  offenses.  (1584-1 592) 

441.  Que  demandons-nous  à  Dieu  par  ces  paroles  : 
Pardonnez-nous  nos  offenses...  ? 

R.  Par  ces  paroles,  nous  demandons  à  Dieu  le 
pardon  de  nos  i)écliés,  reconnaissant  que  nous 
l'offensons  tous  les  jours. 

na.    Expliquez  ces  paroles  :  Rirdonnez-uous  nos  oiïenses. 

(iOs  paroles  signifient  accordez-nous  le  don  d'une  vérita- 
ble pénitence  et  le  pardon  de  nos  péchés, 
bb.  Comment  oblcnom-noxis  le  pardon  de  nos  péchés  ? 

Par  les  sacrements  et  par  des  œuvres  de  pénitence, 
ce.    Pourquoi  faisons-nous  celle  prière  tous  les  jours  ? 

Parce  que  nous  offensons  Dieu  tous  les  jours. 

442.  Pourquoi  ajoutons-nous  :    Gomme  nous  pav- 
donnons  à  ceux  qui  nous  ont  offensés  ? 

R.  Nous  ajoutons  ces  paroles  :  Comme  nous  pardon- 
nons à  ceux  qui  nous  ont  off^enscs^  pour  nous  sou- 
venir qu'il  faut  pardonner  à  ceux  qui  nous 
offensent,  si  nous  voulons  que  Dieu  nous  par- 
donne à  nous-mêmes. 

a.     A  quel'e  condition  Dieu  ?ious  promet-il  le  pardon  de  nos 
péchés  ? 
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A  la  condition  que  nous  pardonnions  ù  ceux  qui   nous 
ont  offensés. 

b.  De  quoi  le  pardon  que  7ious  accordons  à  nos  ennemis  est- 

il  la  mesure  ?  [jiour  ;  js  iwchés. 

11  est  la  mesure  de  celui  que  nous  demandons  à  Dieu 

c.  Pourquoi  en  est-il  la  mesure  ?  [pardonnons. 
I^arce  que  nous  disons  :  pardonnez-nous   comme  nous 

dJ.  Comment  devons-nous  pardonner  à  nos  ennemis  ? 

Nous  devons  leur  pardonner  du  fond  du  cœur, 
ce.  Est-ce  que  Dieu  ne  nous  pardonnera  pas,  si  nous  ne  par- 
donnons pas  ?  {S0'2-S09)      .  [pnrdonner. 

Non,  il  n'y  a  point  de  pardon  pour  celui  qui  ne  veut  pas 

f.  Pour  que  le  pardon  soit  sincère,  est-il  nécessaire  de  renon- 

cer à  ses  droits  ?  [nous  a  faits. 

Non,  il  est  permis  d'exiger  une  n'paralion  des  torts  qu'on 

g.  Nous  est-il  défendu  d'exiijer  en  Justice  la  réparation  d'une 

injure  ? 

Non,  si  on  ne  peut  pas  obtenir  satisfaction  autrement. 
II.     Que  faut-il  éviter  si  on  est  obligé  d'en  venir  à  cette  extré- 
mité ? 

Il  faut  éviter  toute  haine  et  toute  animosité. 


SIXIÈME    DEMANDE. 


Ne  nous  induisez  point  en  tentation.     1 1593-1  G02j 

443.  Que  demandons-nous  à  Dieu  pas  ses- paroles: 
Ne  nous  induisez  point  en  tentation  ? 

R.  Par  ces  paroles,  nous  demandons  à  Dieu  de 
nous  préserver  des  tentations,  ou  de  noub  faire 
la  grâce  de  les  surmonter. 

aa.    Qu'est-ce  qu'une  tentation  ? 

C'est  une  sollicitation  au  mal. 
bb.  Qui  est-ce  qui  nous  sollicite  au  mal? 


1 


.-> 
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QUESTIONNAI  11  K 


ce 


Le  démon,  lo  monde  el  la  cliair. 
Pourquoi  Dieu  permel-il  la  lenlalion  ? 
C'est  :  !•  Pour  éprouver  notro  vertu  ; 
2»  Pour  nous  rendre  vigilants  ; 
3*  Pour  humilier  notre  orgueil. 
Ud.   Quand  devenons-nous  coupables  dans  la  lenlalion  i 

!•  Quand  nous  nous  arrêtons  volontairement  à  la  suc;- 

gestion  ; 
2»  Quand  nous  y  prenons  volontairement  plaisir; 
3»  Quand  nous  y  donnons  notre  consentement. 
Que  demaiulons-nous  en  disanl  :  Ne  nous  induisez  poinl..  ? 
Nous  demandons  la  délivrance  do  la  tentation  ou   li 

grdce  de  ia  surmonter. 
Pourquoi  faisons-nous  à  Dieu  celle  prière  ? 
C'est  à  cause  do  notre  faiblesse. 


e. 


r. 


SEPTIEME  DEMANDE. 


Mais  délivrez-nous  du  mal.  (IG03] 

444.  Que  demamions-noiis  à  Dieu  par  ces  paroles  : 
Mais  délivrez-nous  du  mal? 

R.  Par  ces  paroles,  nous  demandons  à  Dieu  de 
nous  préserver  et  do  nous  délivrer  de  tous  les 
maux  de  l'âme  et  du  corps,  principalement  du 
péché  et  de  la  damnation  éternelle. 

a.  De  quels  maux  demandons-nous  d'rlre  dèlicn's  ? 
Des  maux  de  l'âme  et  du  corps. 

b.  Quels  sont  les  maux  de  Vâme  ? 

Ce  sont  le  péché,  la  mort  dans  le  péché  mortel,  la  damna- 
tion éternelle. 

c.  Que  demandons-nous  à  regard  de  ces  maux  t 
Nous  demandons  d'en  être  entièrement  délivrés. 

d.  Quels  sonl  les  maux  dujovps  ? 
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Ce  sont  los  soulTranoes,  les  maladies,  etc. 

Qtie  de,}'    •'dons-îious  à  Vâiard  des  mau.v  du  corps  ? 

Do  les  e.uigner  de  nous,  ou  de  nous  donner  la  patiences 

do  les  supporter.  [maux  corporels? 

Cominrnl  devons-nous  demander  la  délivrance  de   tios 

Nous  devons  la  demander  d'une  manière  conditionnelle, 
g.     Qu'est-ce  à  dire  d'une  manière  comlilionnelle  ? 

C'est-à-dire,  si  cela  n'est  pas  contraire  à  notre  salut, 
lili.   Que  veut  dire  le  mol  ainsi  soit-il  ? 

Il  veut  dire  :  J'y  ''onsons,  je  désire  que  cela  soit  ainsi. 

Pratiques. —  1.  Pardonner  de  bon  co.ursi  nous  voulons 
que  Dieu  nous  pardonne.  2.  Celui  qui  ne  veut  pas  pardon- 
ner se  CQn<lamne  lui-même  en  disant  l'Oraison  Dominicale. 
3.  Celui  qui  aime;  loporil,  périra. 

Histoires. —  1 .  Le  Débiteur  insolvable — St  Malt,  xviii,  23. 
2.  Implorer  le  secours  du  ciel  ;  la  toison.— A.  T.  fig.  70. 


CHAPITRE  DEUXIÈME. 

De  la  Salutation  Angélique. 

445.  Pourquoi  prions -nous  si  souvent  la  très  sainte 
Vierge?  (1607-1617) 

R.  Nous  prions  si  soiivcMit  la  très  sainte  Vierge, 
parce  qu'elle  est  la  plus  puissante  protectrice  que 
nous  puissions  avoir  au  ciel. 

a.  Qu'est-ce  qu'une  prolectrice  '* 

C'est  une  personne  qui  prend  soin  de  nos  intérêts. 

b.  Avons-nous  d'autres  protecteurs  dans  le  ciel? 

Nous  y  avons  les  saints  et  les   anges,  et   surtout  notre 
an*;e  gardien, 
0.     Entre  ces  protecteurs,  quels  sont  les  plus  puissants  ? 
C'est  la  très  sainte  Vierge  et  saint  Josepli. 

446.  La  très  sainte  Vierge  offre-t-elle  nos  prières  à 
Dieu.^  immédiatement  par  elle-même  ? 
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1{.  Non,  l.i  très  sainte  VitM'j^^;  iToUVo  pas  nos  prières 
à  Dieu  par  elle-inôine  ;  elle  ne  peut  les  ollVir  qno 
par  Jésns-Glirisl,  souverain  médiateur  entre  Dieu 
et  les  hommes  :  et  ce  n'est  aussi  qwi  par  lui 
qu'elle  nous  obtient  des  {^n'Aces. 

na.    (J II' esl-ce  qu'un  mrdialeur  ? 

C'est  celui  qui  intt'rviont  cntro  doux  personnes, 
i'b.   Qui  est  noire  souverain  mcdialcur  ? 

Notre  .'ouverairi  médiatfîur,  c'est  N.-S.  Jt'sus-Clirist. 
ce.   Entre  oui  Nolrc-Scigneur  esl-il  màh'alcur  ? 

Nolre-Soignour  est  médiateur  entre  Dieu  et  les  hommes, 
dd.  Entre  qui  la  très  sainte  Vierge  csl-elle  mnlialrire'^ 

Entre  Nuire-Seigneur  et  nous, 
ee.    La  très  sainte  Vierge  ?ious  accordc'l-clle  des  grâces  ? 

Elle  demande  j^our   nous   des  grAces,   mais   les   grâces 
nous  viennent  de  Dieu  par  J"'*siis-Clirist. 

447.  Par  qmilc  pricrc  CE'jliu  invoque-i-cllu  plus 
ordinairement  la  irh  sainte  Virrfjc'l 

R.  Cest  par  la  Salulalion  Angéli(]ue,  appelée  aussi 
VAve  Maria^  qiU3  rK,L;liso  invoque  plus  ordinaire- 
ment la  très  sainte  Vierge,  il 018-1022.) 

aa.    Que  veut  dire  le  mol  Salutation  ? 

11  veut  dire  action  do  saluer,  faire  un  salut. 
Id).  Pourquoi  appelez-vous  celle  salulalion  angùlique  ? 

Parce  que  ce  sont  les  paroles  dont  se  servit  l'ange,  pour 
saluer  la  très  sainte  Vierge, 
ce.   Pourquoi  rappelle-t-on  l'Ave  yhir'hi? 

Parce  que  celte  prière  commence  par  ce  mot  en  latin, 
dd.   Qu'est-ce  qu'invoquer  la  1res  sainte  Vierge  ? 

C'est  la  prier  d'intercéder  pour  nous  auprès  de  Dieu. 

448.  Qu'est-ce  que  la  Salutation  Angélique  ? 

R.    La  Salutation  Angélique  est  une  prière  compo- 
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sée  \»i'in('i])alonioiit  des  lamlts  dt»  l'an'liange 
(xal)ri('l  t'L  ilo  sainte  Klizabclli  à  la  très  sainte 
Viei'j^^e,  an.\(inolles  est  joinltî  une  liinnl)le  dc- 
niando,  ajoutée  par  l'Eglise. 

au.  'Comment  peul-on  divist^r  la  SalulaUun  Ancclique  ? 

On  peut  divisor  la  Salutation  Angt'liquo  on  li  ois  p.trlio?. 
'  ''    Que  comprend  la  première  partie  ? 

Ell(»  comprend  los  paroles  de  l'Anjçoà  Mario. 
ce.    Quelle  sont  ces  paroles  y 

"  Jt)  vous  salnn  Mario toutes  les  femmes.  " 

dd.    Quelle  sont  lis  paroles  de  la  seconde  partie  'f 

"  Vous  êtes  ht'nm  entre  toutes  les  fcmnies  et  lo  fruit  dt3 
vos  entrailles  ei^t  béni.  " 

Qui  a  dit  ces  paroles  à  la  Iri'-s  sainte  Vicrje? 

C'est  sainte  Klisabetli,   lorsiprello   reçut  la  visite  de   la 
très  suinte  Vierge. 

Que  comprend  la  troisième  partie  ?         [Mèro  de  i)ieu.... 

Elle  comprend  les  parolfs  de  l'Eglise  :    Sainte   Marie, 

'9.  Pourquoi  récitcnis-nous  si  souvent  cette  prière  f 

i\.  Nous    récitons    si    souvent  celte  prière,  parce 
qu'elle  est  très  agré.'ible  à  la  très  sainte  Vierge 
et  très  utile  pour  non?. 

a.  Pourquoi  est-elle  la  plus  agréable  ii  ta  très  sainte  Vierge  ? 
Parce  (ju'elle  vient  de  Dieu  même  tt  de  son  Eglise. 

b.  Pourquoi  est-elle  très  utile  pour  nous  ?  [récitant. 
A  cause  des  grandes   grdces  que  nous  obtenons  en   la 

ce'.  Pourquoi  faisons-nous  celte  prière  ? 

!•  Pour  remercier  Dieu  du  mystère  de  l'Incarnation  ; 
2»  Pour  honorer  Marie,  en  qui  ce  mystère  s'cfct  accomplit  ; 
'.]•  Pour  demander  à  la  très  sainte  Vierge  son  intérêts- 
sion  auprès  de  Ditu. 

450.  Pourquoi  la  conim^nce-t-on  par  ces  n.ols  :  Je 
vous  salue  ? 


ee 


ir. 
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R.  On  la  commence  par  ces  mots  :  Je  vous  saluc^ 
pour  s'adresser  à  la  très   sainte   Vierge   de  la 

.  môme  manière  et  dans  les  mêmes  termes  que 
l'archange  Gabriel,  qui  la  salua  par  ces  paroles, 
lorsqu'il  fut  envoyé  de  Dieu  pour  lui  annoncer 
le  mystère  de  l'incarnation. 

aa.     Qui  annonça  à  la  très  sainte  Vierge  le  mystère  de  l'in- 
Cî  fut  l'archange  Gabriel.  [nation  y 

bb.  Par  quelles  parole  la  salua-l-il  ? 

Par  ces  paroles  :  Je  vous  salue,  pleine  de  grdces.... 

c.  Comment  nous  adressons-noxis  à  la  très  sainte  Vierge  ? 
Dans  les  mêmes  lenT»-''?  que  l'ange  Gabriel. 

d.  Pouvons-nous  lui  adresser  une  plus  belle  prière  ? 
Non,  puisque  celle-là  vient  de  Dieu  môme; 

46L  Que  signifie  le  nom  de  Marie  ? 

R-  Le  nom  de  Marie  signifie  Princesse^  par(-e  qu'elle 
est  la  Reine  du  ciel  et  de  la  terre  ;  et  Dame  de  la 
mer^  parce  qu'elle  guide  a  travers  les  écueil?, 
ceux  qui  voyagent  sur  la  mer  de  ce  monde,  et 
les  conduit  au  ciel. 

aa.    Qui  est  la  Reine  du  ciel  et  de  la  (erre  ?  [ia  terre. 

C'est  la  très  sainte  Vierge,  qui  est  la  Reine  du  oiel  et  do 

b.  En  quelle  qualité  esl-clle  Heine  du  ciel  et  de  la  terre  ? 
En  qualité  de  Mère  de  J»^sus-CIirist. 

c.  Pourquoi  ce  monde  est-il  companj  à  une  mer  ? 

A  cause  des  périls  continuels  qui  s'y  rencontrent. 

d.  De  quoi  a-i-on  besoin  pour  passer  une  mer  dangereuse  ? 
Ou  a  besoin  d'un  bon  pilote  pour  se  guider. 

e".     Qui  peut  nous  guider  surcmen!  sur  ia  hier  de  ce  monde  ? 

C'est  la  très  sainte  Vierge, 
ir.    Que  nous  disent  les  saints  de  la  protection  de  Marie  ? 

Qu'un  vrai  serviteur  de  Marie  ne  peut  pas  jérir. 
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452.  Qu'expriment  ces  mots  :  pleine  de  grâces  ? 

R.  Ces  mots  :  pleine  de  grâces,  expriment  l'abondan- 
ce des  biens  spirituels  et  la  plénitude  des  grâces 
dons  le  cœur  de  Marie  a  été  enrichi. 

aa.   Quelle  a  été  la  première  grâce  accordée  à  Marie? 

Ça  été  celle  d'être  conçue  sans  ]^éché. 
bb,   Quelle  autre  grâce  spéciale  a-l-elle  reçue  ? 

La  grâce  d'être  la  Mère  de  Dieu. 

c.  De  quelles  autres  grâce  a-t-elle  été  comblée  ? 
Elle  0  reçu  la  plénitude  de  toutes  les  grâces. 

d.  Pourquoi  Dieu  a-t-il  répandu  sur  Marie  tant  de  grâces  ? 
C'est  parce  qu'elle  devait  être  la  Mère  de  son  Fils. 

463.  Qu'cntendez-vons  par  ces  paroles  :  LeSeigneur 
est  avec  vou«  ? 

R.  Par  ces  paroles  :  Le  Seigneur  est  avec  vous^  j'en- 
tends que  Dieu  habite  en  Marie,  comme  dans 
son  temple,  à  cause  de  sou  incomparable  pureté. 

a.     Dieu  n' liahile-l-il pas  dans  toutes  (es  créalares? 

Oui,  Dieu  habite  dans  toutes  les  créatures  par  son  im- 
mensité. 
h.     Dieu  nliahiie-i-il  en  Marie  que  par  son  immefisité  ? 

Il  y  habite  aussi  par  la  plénitude  do  ses  grâces. 
c.     Qu'entendez-vous  par  l' incomparat)le  pureté  de  Marie  ? 
J'entends  qu'aucun  saint   n'a  jamais  approché  de  la  pu- 
reté de  Marie. 

464.  Pourquoi  dit-on  :  Vous  êtes  bénie  entre  toutes 
les  femmes  ? 

I{.  On  dit  :   l'o^s  êtes  bénie  entre  toutes  les  femmes. 

pour  reconnaître  que  Marie  a  reçu  de  Dieu,  eUe 
seule,  plus  de  grâces,  et  une  plus  grande  dignité, 
que  toutes  les  autres  créatures  ensemble. 

a.     Que  peut-on  entendre  par  ces  paroles  :  Vous  êtes  bénie, etc. 


M 
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l«  Que  la  très  sainte  Vierge  a  cté  crée  dans  un  degré  de 
justice  plus  élevé  qu'aucune  créature  ; 

2»  Que  Dieu  a  réuni  dans  sa  personne  plus  do   grâce  ol 

de  bénédiction  que  dans  les  femmes  les  plus  saintr-?, 

bb.  Pourquoi  Marie  a-l-elle^élé  favorisée  de  lanl  de  grâces  ? 

A  cause  de  sa  dignité  de  Mère  de  Dieu. 
€.      Oh  celle  dignilè  de  Mère  de  Dieu  pince-t-elle  Marie  ? 

Au-dessus  des  anges  et  des  saints. 
d.     Pourquoi ?  [de  Dieu. 

Parce  qu'aucune  dignité  ne  peut  atteindre  celle  de  Mèio 

455.  Pourquoi  ajoule-t-on:  Et  Jésuy,  le  fruit  de 
vos  entrailles,  est  béni  P 

R.  On  ajoute  :  Et  Jésus,  le  fruit  de  vos  eulraillcs^  cH 
bénij  pour  dire  à  Marie  que  nous  croyons  que 
son  divin  Fils  est  la  sainteté  même  ;  et  pour 
nous  réjouir  avec  elle  de  ce  qu'il  est  glorifié  par 
son  Père  et  adoré  par  tous  les  hommes. 

Pourquoi  dil-on  :  le  finit  do  vos  entrailles  ? 
C'est  ])Our  dire  que  la  très  sainte  Vierge  est  véritablo- 
Pourquoi  ajoule-l-on  :  est  béni .''  [ment  su  Mère. 

Parce  que  nous  croyons  <{ue  Celui  qui  e^t  né  d'elle,  est 

la  source  de  toute  sainteté  et  de  toutes  bénédictions. 
Commail  Jésus-Christ  esl-il  la  sainteté  même  ? 
l»  Parce  qu'il  est  uni  à  la  deuxième  personne  de  la  très 

sainte  Trinité  ; 
2«  Parce  que  J.C,  étant  .<)ieu,  est  la  sainteté  même  ; 
En  disant  :  El  Jésus,  le  finit,  de  quoi  nous  réjouis  son  a- 

noxis'i  [par  les  hommes. 

De  ce  que  le  Fils  de  Marie  est  glorifié  par  Dieu  et  adoré 
Comment  Dieu  a-l-il  glorifié  le  Fils  de  Marie  ? 
En  le  faisant  rtconnaitre  par  les  anges  et  les  hommf  s 

pour  Fils  de  Dieu. 

Pratiques.—  1.  Au  Pater  joindre  VAve  Maria  et  les 
réciter  pieusement.  2.  Invoquer  souvent  le  saint  nom  de 
Marie  surtout  dans  les  tentation?. 


■a 


b. 


d. 


e. 
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Histoires. —  1.  Annoncialion  du.  miislère  df,  V Incarna- 
lion.— N.  T.  fig.  5,  ii.  Présenlalion  de  Noire  Seigneur  lui 
Temple.— N.  f.fig.  II. 

456.  Pourquoi  flfSGUs-nous  :  Sainte  Marie,  Mère  de 
Dieu?  (284) 

R.  Nous  disons  :  Sainte  Marie ^  Mire  de  Dieu^  pour 
faire  un  acte  de  foi  qu'elle  est  Mère  de  Dieu, 
puisqu'elle  a  conçu  et  mis  au  monde  Jésus- 
Christ,  qui  est  le  Fils  unique  do  Diou  fait  liooi- 
me  pour  nous. 

a.     Pour  qui  reconnain^ons-nous  la  1res  sainle  Vierge  dans 
nos  prii'res  ? 

Nous  la  reconnaissons  pour  la  Mère  do  Dlmi. 
bb.  Comment  la  très  sainle  Vierge  est-elle  la  mère  de  Dieu  ? 

Parce  qu'elle  csl  Mère  de  Jésus-Clirisl,  qui  est  Dieu. 
ce.   Combien  y  a-t-il  de  personnes  en  Jêsus-Chrisl  ? 

Il  n'y  en  a  qu'une,  qui  est  celle  du  Fils  de  Dieu. 
<M.   Qui  est  la  Mère  de  Jêsus-ChrisL  (''ils  de  Dieu  y 

C'est  la  U^ès  sainle  Vierge. 
ot\    Que  concluez-vous  de  ce  que  Marie  est  Mère  de  J.-C.  ? 

Qu'elle  est  néccssairemenl  aussi  Mère  de  Dieu. 

457.  Pourquoi  ajoutoiis-uou.^  :  fricz  pour  nous, 
pécheurs,  maintenant  et  à  l'heure  de  notre  mort? 

R.  Nous  ajoutons  :  Priez  pour  nou.'i^pêchcurs^  main- 
tenant et  à  r  heure  de  notre  mort^  pjonr  demander 
H  cette  sainte  Mère  d'intercéder  sans  cesse  pour 
nous,  afin  de  nous  obtenir  la  plus  grande  de  tou- 
tes les  grâces,  celle  de  bien  vivre  et  do  bien  mou- 
rir. (I6i5-1658),  IGl't 

a.     Pourquoi  diso'u-ious  :  Pi  iez  pour  nou3,péjlioirs  ? 

C'est  parce  que  nous  reconnoissons  Marie  pou  '  le  refuge 
des  pécJieiiis. 

22 
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e. 


îî. 


h.     En  quelle  qualité  lui  demandons-nous  son  intercession'^ 

En  qualité  do  refuge  des  pécheurs, 
c.     Qui  lui  a  donné  ce  nom  ? 

C'est  l'Eglise  qui  lui  a  donné  ce  nom. 
il.     Pourquoi  disons-nous  :  Priez  pour  nous  maintenant  ? 

l*arce  que  nous  avons  toujours  besoin  de  son  secours. 

Pourquoi  ajoutons-nous  :  et  à  l'hture  de  noire  mort  ? 

Parce  que  c'est  en  ce  moment  que  nous  avons  le  plus 
besoin  de  son  assistance. 

Pourquoi  en  awns-nous  un  si  grand  besoin  alors  ? 

1»  A  cause  des  tentations  du  Démon,  à  qui  il  reste  pou 
de  temps  ; 

2»  A  cause  des  terreurs  de  la  mort  et  du  jugement, 
g.     Quel  secours  nous  obtient  alors  la  /m  sai?ite  Vierge  f 

La  patience  dans  la  souffrance, — la  confiance  en  Dieu, 
— •  et  le  don  de  persévérance, 
h.     Que  veut  dire  :  Ainsi  soit-il  ?  [tection. 

Que  nous  désirons  vivement  la  gloire  de  Marie  et  sa  pro- 
i.      Qui  a  composé  celte  partie  de  la  Salutation  Angél^ique  ? 

C'est  l'Eglise,  au  concile  d'Ephèse,  en  431. 

Pratiques. —  l.  La  dévotion  à  la  très  sainte  Vierge  est 
une  marque  do  salut.  2.  Le  manque  de  cette  dévotion  ebi 
un  caractère  de  toutes  les  hérésies. 

Histoires. —  !.  Judith  par  sa  sagesse  sauva  son  peuple. 
—A.  T.  fig.  liG.    2.  Visite  à  Ste  Elisabeth.— N.  T.fig.  G. 


CHAPITRE  TROISIEME.       • 
Du  Chapelet.  (1623-1628) 

458.  Qa  est-ce  que  le  Chapelet  ? 

R.  Le  Chapelet  est  un  pieux  exercice  composé  des 
plus  excellentes  prières  de  l'Eglise,  qui  sont  le 
Credo^  le  Pater^  l'Ave  et  le  Gloria  Patri. 

aa.  De  quoi  est  composé  le  Chapelet  ? 
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c. 


d. 


f. 


Il  est  composé  des  plus  excellentes  prières  do  l'Eglise. 
Quelles  sont  ces  'prières  ?  [Patri. 

!•  Le  Credo,  2»  le  Pater,  3»   l'Ave  Maria  et  4«  le  Gloria 
Qui  a  élé  le  grand  propagateur  du  Chapelet  ? 
C'est   saint  Dominique,  qui  obtint,    par  son  moyen,    la 
conversion  d'un  grand  nombre  d'hérétiques. 

A  qui  le  Chapelet  est-il  principalement  d'un  grand  secours  ? 

C'est  principalement  à  ceux  qui  ne  savent  pas  lire. 

N'y  a-t-il  que  ceux  qui  m  savent  pas  tirent  q-i  récitent  le 

Chapelet  ? 
Tous  les  pieux  chrétiens  se  font  un  bonheur  de  le  réciter. 
Pourquoi  se  font-ils  un  bonheur  de  le  réciter  ? 
Pour  rendre  à  Marie  ce  tribut  d'amour  filial. 


469.  Comment  se  divisent  le  Chapelet  ? 

R.  Le  Chapelet  se  divise  en  cinq  dizaines,  formées 
chacune  d'un  P«Yer,  de  dix  Ave  Maria  et  d'un  Glo^ 
via  Patri. 

aa.  Combien  y  a-t-il  de  dizaines  dans  le  Chapelet  ? 
]1  y  a  cinq  dizaines  dans  le  Chapelet. 

bb.  De  quoi  se  compose  chaque  dizaine  ? 

D'un  Pater,  de  dix  Ave  Maria  et  d'un  Gloria  Patri. 

460.  Comment  commencc-t-on  le  Chapelet  ? 

R.  On  commence  le  chapelet  par  le  Credo,  pour 
s'exciter  à  prier  avec  une  foi  vive  ;  par  trois  Ave 
Maria^  pour  honorer  les  rapports  de  la  très  sainte 
Vierge  avec  les  trois  personnes  de  la  très  sainte 
Trinité  ;  et  par  un  Gloria  palri^  pour  renvoyer  à 
Dieu  toute  la  gloire  des  grandeurs  de  Marie,  et 
des  hommages  que  nous  lui  rendons. 

a.     Quels  sont  les  rapports  de  la  très  sainte   Vierge  avec  la 
très  sainte  Trinité  .* 
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h. 


c. 


La  très  sainte  Vierge  est  la  Fille  du  Père,  la  Mère  du 

Fils,  et  l'Epouse  du  Saint-Esprit. 
A  qui  relournenl  les  honneurs  que  nous  lui  î'enclons  ? 
Ils  retournent  à  la  très  sainte  Trinité. 
JJ'oU  procèdent  les  grandeurs  de  Marie  el  des  sainls'f 
Elles  procèdent  de  Dieu,  l'auteur  de  toute  grandeur. 


461.  Comment  icrmine-t-on  le  Chapelet? 

R.  On  le  termine  par  le  Sub  tuum  ou  par  toute  au- 
tre prière  à  sa  dévotion,  pour  demander  à  par- 
ticiper à  tous  les  fruits  qui  y  sont  attachés. 

462.  Quels  sont  les  principaux  fruits  du  Chapelet  ? 

R.  Les  principaux  fruits  du  Chapelet  sont  la  cou - 
naissance  et  l'amour  des  mystères  de  Notre  Sei- 
gneur Jésus-Christ  et  de  la  très  sainte  Vierge, 
que  l'on  inédite  en  le  récitant. 

aa.    Quel  est  le  moyen  de  tirer  le  plus  de  fruil  du  chapelet  ? 

C'est  de  méditer  sur  les  mystères  du  Rosaire  en  le   réci- 
l)b.   En  quel  nombre  sont  ces  mystères  ?  [tant. 

Les  mystères  du  Chapelet  sont  au  nombre  de  quinze, 
ce.    Comment  divise-t-on  ces  mystères  ? 

En  mystères  joyeux,  en  mystères  douloureux  et  en  mys- 

d.     Quels  sont  les  mystères  joyeux?  [(ères  glorieux. 

L'Annonciation,   la  Visitation,  la  Naissance  de  J.-C,   sa 

Présentation  au  temple  et  son  Recouvrement  dans  le 

c.     Quels  sont  les  mystères  douloureux  1  [temple. 

L'Agonie  au  jardin,  la   Flagellation,  le  Couronnement 

d'épines,  le  Portement  de  croix  et  le  Crucitiement. 

r.      Quels  sont  les  mystères  glorieux  ? 

La  Résurrection,  l'Ascension,  la  Descente  du  Saint-Es- 
prit, l'Assomption  de  la  très  sainte  Vierge  et  son 
Couronnement  dans  le  ciel. 
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Du  Rosaire  et  de  V  Angélus. 


463.  Qu'est-ce  que  le  RossLive'!  (1620-1G3I) 

R.  Le  Rosaire  est  le  Chapelet  do  quinze  dizaines  ou 
le  Chapelet  répété  trois  foi?.   R  fut  révélé  à  saint 

n  des  pécheurs  et 


Domi 


la 


conversic 

des  hérétiques,  pour  lesquels  il  ne  faut  pas  man- 
quer de,prier  chaque  fois  que  l'on  récite  cette 
excellente  prière. 

aa.    Que  veut  dire  le  mol  Rosaire  ? 
Il  veut  dire  couronne  de  roses. 

b.  Pourquoi  ccl  exercice  esl-il  ainsi  appelé  ? 

Parce  que  c'est  comme  une  ccuronne  lV Ave  Maria  oiïerto 
à  la  très  sainte  Vierge. 

c.  Comment  V appelle-t-on  encore  ? 

On  l'appelle  encore  le  psautier  de  la  très  sainte  Vierge 

d.  Pourquoi  lui  donne-l-on  ce  nom  ? 

Parce  qu'il  est  composé  de  cent  cinquante  Ave  Maria, 
comme  le  psautier  l'est  de  cent  cinquante  psaumes, 
e*.     Quelles  pratiques  poucons-nous  tirer  deccHe  leçon  ? 
l»  Dire  tous  les  jours  notre  chapelet,  ou  au  moins  quel 
ques  dizaines.  [pécheurs; 

2»  L'offrir   de  temps  on   temps  f  our   la  convcrtion   des 
•2»  Travailler  à  gagner  les  indulgences  qui  y  sont  atta- 
chées. 

464.  Qu'est-ce  que  l'Angehut  (IG30-1634)  (270) 

R.  U Angélus  est  une  prière  que  l'Eglise  nous  a  ap- 
pris à  réciter  le  matin,  le  midi  et  le  soir,  au  son 
de  la  cloche,  pour  nous  rappelerqu'un  Dieu  s'est 
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fait  homme  pour  nous,  et  que  Marie  a  mérité 
d'être  sa  mère. 

tia.  A  quel  temps  du  jour  récite-l-on  /'Angélus  ? 

On  la  récite  le  matin,  le  midi  et  le  soir, 
bb.  Pourquoi  sonne-t-on  la  cloche  ? 

C'est  pour  avertir  les  fidèles  de  la  réciter, 
ce.   Pourquoi  appelle-l-on  cette  prière  Angélus  ? 

Parce  qu'elle  commence  par  ce  mot  en  latin.  [lus  ? 

dd.  Pourquoi  V Eglise  désire-l-etle  que  nous  récitions  VAnge- 

C'est  :  !•  Pour  nous  rappeler  le  mystère  de  l'Incarnation  ; 

2»  Pour  nous  rappeler  que  Marie  a  mérité  d'être  Mère  do 
Dieu. 

465.  De  quels  sentiments  doit  on  être  pénëti^c  en  ré- 
citant /'Angélus? 

R.  En  disant  l' Angélus^  on  doit  être  pénétré  de  dé- 
votion pour  l'ange  qui  annonce  le  grand  mystère 
de  l'Incarnation  ;  de  vénération  pour  Marie,  qui 
devient  Mère  de  Dieu  ;  de  reconnaissance  et  d'a- 
mour pour  Notre-Seigneur,  qui  se  fait  homme 
pour  nous  sauver. 
a.     Que  fions  rappelle  /"Angélus  ? 

1°  Que  l'ange  Gabriel  fut  envoyé  à  Marie  pour  lui  an- 
noncer le  mystère  de  l'Incarnation  ; 
2°  Que  la  très  sainte  Vierge  est  devenue  la  Mère  de  Dieu  ; 
3«  Que  N.-S.  s'est  fait  homme  pour  nous  racheter. 

Pratiques.  —  Faisons-nous  un  honneur  de  porter  un 
chapelet  et  de  le  réciter.  — 2.  Disons  tous  les  jours  l'Ange- 
lusen  pensant  au  bienfait  de  l'Incarnation. 

Histoires. — Eslher  se  sacrifie  pour  le  salut  du  peuple. — 
A.  T,fiq.  148.  2.  Tout  instrument  est  bon  dans  les  mains  de 
Dieu.— A.  T.  fig.  75. 

(Scapulaire.  (1635-1G38.)  Médailles  (1639-1644.) 


CINQUIEME  PARTIE. 


1  i. 


Des  exercises  de  la  vie  chrétienne. 

§1. 

466.  Que  doit  (1)  faire  un  chrétien  tous  les  jours  de 

sa  vie  ? 
R.  Pour  vivre  saintement,  un  chrétien  doit,  tous 
les  jours  de  sa  vie  : 
1o  En  s'éveillant  le  matin,  faire  le  signe  de  la 

croix  et  dire  :    Mon  Dieu^  je  vous  donne  mon 

cœur. 
2o  Après  s'être  habillé  modestement,  se  mettre  à 

genoux  et  faire  la  prière  du  matin. 
3o  Entendre  la  messe,  s'il  le  peut  commodément. 
4o  Vaquer  aux  occupations  auxquelles  son  état 

l'appelle. 
5o  Prendre  ses  repas    avec  sobriété  et  tempé- 
rance, avant  soin  de  dire  le  Bcnedicite  et  les 

Grâces. 
6o  Assister  les  pauvres  selon  son  moyen. 
7o  Faire  l'e  .amen  de  conscience  et  la  piière  du 

soir,  quand  l'heure  en  est  venue,  et  en  famille 

autant  qu'il  se  peut, 
aa.  Quelle  est  la  première  chose  que  vous  faites  en  vous  éveil- 
Je  fais  le  signe  de  la  croix.  {lanl  ? 


■:      il 
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f  (l)  Dans  cette  leçon  et  antres  analogues,  le  verbe  devoir  et  falloir 
expriment  <][uelquefuiR  un  précopte,  le  plus  souvent  un  simple  onseil  ; 
c'est  ee  qu'il  est  bon  de  faire  observer  aux  enfants. 
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c.     Que  {leinan'lons-nous  en  faisanl  k  sifjne  de  la  croix  ? 

Nous  (Jcnianiluiis  à  Dieu  sa  bénédicUoii  et  son  secoursi. 
(Iii.  (Jue  diles-rous  oi  même  temps  ? 

Jo  ilis  :  "  iMuii  UitHi,  .j»3  nous  donne  mon  cœur." 

0.  Quelle  csl  la  deuxième  chose  qu'il  faut  faire  ? 

Aj»rôs  s'ùLro  haliillt'^  modosleniont,  se  mettre  ù  genoux  cl 
luire  la  |)rière  du  malin. 
ff.     Comment  faut-il  s'habiller  f 

Il  faut  s'iiabillor  promplemenl  et  modestenionl. 
g-      Pourquoi  proinplemenl  ? 

Pour  ne  pas  donner  lieu  ù  lu  iiaresse. 
h.     Pourquoi  mcdestement? 

Pour  no  pas  déplaire  aux  yeux  de  Dieu  ol  des  angos,  qui 
il.     Que  faut-il  faire,  étant  habillé  f  (nous  voienl 

Il  faut  Taire  sa  prière  du  malin, 
jj.     Comment  faut-il  prier  ? 

Il  Tant  prier  avec  resi)ect,  atlenlion  et  dévotion* 
kk.  l)a?is  qu'elle  posture  faut-il  prier  ? 

Ordiniiiremenl  à  genoux  et  les  yeux  baissés. 

1.  Que  faut-il  faire  acant  de  sortir  de  sa  chambre  ? 
Prendre  de  l'eau  bihiite  et  luire  le  signe  de  la  croix. 

mm.  Oh  doit  aller  un  chrétien  dans  la  matinée  ? 

Enten(b*e  lu  messe,  s'il  le  peut  commodément, 
nn.  Que  doil-on  faire,  après  la  messe  ? 

Vaquer  aux  occupations  auxquelles  son  état  l'appelle. 
0.     Qu'cnte?idez-vous  par  vaquer  à  ses  occupations  ? 

J'entends  s'occuper  aux  alFaires  de  l'état   qu'on  a  eni- 

pp.  Comment  faut-il  prendre  ses  repas  ?  [brassé. 

Prendre  ses  repas  avec  sobriété  et  tempérance,  ayant  soiîi 

de  dire  le  Ueîudicite  et  les  Grâces. 
q.    Qu'est-ce  que  prendre  ses  repas  avec  sobriété  et  tempéraficef 

C'est  éviter  tout  excès  dans  le  boire  et  le  manger. 
rv     Comment  doil-on  sanclifer  ses  repas  ? 

Par  le  lienedicitc  et  les  Grâces  ? 
ss.    Pourquoi  pric-l-oîi  avant  le  repas  ? 
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Pour  attirer  la  b-'iiôiliolion  do  Dieu  sur  la  nourriture  quo 

l'on  va  prendra. 
Pourquoi  faul-il  prier  apri's  le  repas  ?  [pr-^ndro. 

Pour  romorcior  Dion   do  la  nonrrilnro  qiio  Ton  vient  {.Xo 
Qu'esl-il  bon  de  lire,  le  malin  et  le  soir? 
L'Imitation  do  Jésus-Christ  —  ou  quclifiio  uutro  bon  livro 

sur  la  passion  do  Notrt3-S3ignour,  — sur  li»s  fins  derniè- 
Pourquoi  ces  lectures  ?  [ros,  etc. 

Pour  se  remplir  l'esprit  de  bonnes  pensées  et  le  cœur  de 

saintes  afFections. 
Que  doit  encore  faire  un  bon  chrétien  ? 
Assister  les  pauvres  selon  son  moyen. 
Faire  l'examen  de  conscience  et  la  prière  du  soir,  quanil 

l'heure  en  est  venue,  et  en  famille  autant  qu'il  se  peut. 
Est-il  mieux  de  faire  la  prière  en  famille  qu'en  son  parti- 
Oui,  cela  est  beaucoup  plus  avantageux.  [cidierl 

Pourquoi  est-ce  plus  aoanlageux  ? 
Parce  que  là  où  il  y  a  deux  ou  trois  personnes,  Notre- 

Seigneur  se  trouve  au  milieu  d'elles  ; 
Parce  que  la  ferveur  des  uns,   supplée  à   la  négligence 

des  autres, —  l'excite  môme. 


467.  Comment  doit-il  sanctifier  ses  actions  ? 

R.  Il  doit  sanctifier  ses  actions  en  les  otîranl  à  Dieu. 

aa.    Que  faul-il  faire  avant  de  se  mettre  au  traçait  ? 

Faire  le  signe  de  la  croix  et  offrir  à  Dieu  son  travail, 
bb.  A  quel  travail  doit-on  s'occuper  ? 

On  doit  s'occuper  au  travail    jjropro  de  son  état, 
ce.   Dans  quel  esprit  faul-il  travailler  ?  [de  Dieu. 

Dans  un  esprit  de  pénitence  et  de  soumission  à  la  volonté 

d.  Que  faut-il  éviter,  dans  les  rapports  avec  le  prochain  ? 
Le  mensonge,  les  injustices,  —  ce  qui  peut  blesser  la  mo- 
destie, etc. 

e.  Que  faut-il  faire  si  quelqu'un  ?ious  offense  ?        [avec  lui- 
Lui  pardonner  do  bon  cœur  et  se    réconcilier  aisément 
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f.  Que  faul-il  faire  si  on  voit  quelqu'un  dans  le  besoin  T 
Lo  secourir  charitablement,  selon  son  pouvoir. 

g.  Que  faut-il  dire  en  iertninanl  son  travail  ? 
Bénissez,  Seigneur,  le  travail  que  j»3  viens  de  faire. 

l»h .  Comment  doit-on  finir  la  journée  T 

On  doit  finir  la  journée  par  lu  prière  du  »oir. 
ii.     Que  faut-il  faire,  à  la  prière  du  soir  ? 

11  faut  faire  son  examen  de  la  journéo, 
jj.    Comment  doit-on  terminer  son  examen  ? 

On  doit  le  terminer  par  un  acte  de  contrition. 
k.     De  quoi  est-il  bon  de  s'occuper  en  se  déshabillant  ? 

Soccuper  de  Lonnes  pensées. — Tout  nous  rappelle  la 
1.      Que  faut-il  éviter  en  se  déshabillant  ?  [mort. 

Tout  co  qui  pourrait  blesser  la  mo(l»^stie. 
mm.  Qu'csl-il  bon  de  faire  avant  de  s'cndarmir  ? 

Faire  le  signe  do  la  croix  et  dire  :  M)n  Dieu,  faites-mol 
la  grilce  de  mourir  dans  votre  saint  amour,  etc. 
nn.  En  quel  état  faut-il  s'endormir  ' 

En  l'état  où  Ton  voudrait  être  à  I  heure  de  la  mort. 
0.     Quc-faul-il  faire  si  on  s'éveille  la  nuit  ? 

S'occuper  île  la  i)résence  de  Dieu  et  des  suints  anges. 

468.  Comment  doit-on  souffrir  hs  peines  cl  les  con- 
trariétés de   la  vie  ? 

R.  On  doit  soiiftiir  les  peines  et  les  contrariétés  de 
la  vie  en  patience,  en  expiation  de  ses  péchés,  et 
les  iniir  anx  soutfrances  de  Jésus-Christ. 

aa.   Comment  faul-il  recevoir  les  peines  ? 

Les  recevoir  comme  venant  de  la  main  de  Dieu. 
Jt)b.  Avec  quelles  dispositions  doit-on  les  recevoir? 

Il  faut  les  recevoir  avec  soumission  à  la  volonté  de  Dieu. 
ce.   Comment  faut-il  les  supporter  ? 

1»  Il  faut  les  supporter  au  moins  avec  patience  ; 

2«  Les  supporter  même  avec  joie,  à  IVxemple  des  saint 
si  on  en  a  le  coiirage. 
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dd.  Dans  quel  esprit  doil-on  les  recevoir  ? 

On  doit  les  souiïrir  en  expiation  de  ses  pécliés  et  pour 
mériter  les  récompenses  du  ciol. 
ce.   Que  faut-il  faire  pour  les  rendre  méritoires  ? 

11  faut  les  unir  aux  souffrances  de  Jésus-Christ. 

469.  Comment  doit-on  se  comporter  dans  les  tenta» 
lions  ? 

R.  Dans  les  tentations,  on  doit  se  recommander  à 
Dieu  —  et  éviter  les  discours  et  les  objets  qui 
pourraient  l'entraîner  an  mal. 

aa.   Que  faut-il  faire  quand  on  est  tenté  ? 

Il  faut  faire  le  signe  de  la  croix, 
bb.   Comment  peut-on  le  faire,  si  on  est  en  compagnie  ? 

Le  faire  sur  son  cœur  avec  le  pouce. 
ce.  A  qui  faut-il  avoir  rrcours  ? 

l"  A  Notre-Soigneur,  et  lui  dire  :  Sauvez-moi,  Seigneur, 
sans  vous,  je  périrais  ;  [gardien,  etc. 

2»  A  la  très  sainte  Vierge,  à  saint  Joseph,  ù  son  ange 
dd.  Est-ce  assez  d'avoir  recours  à  la  prière  ? 

Il  faut  aussi  éviter  tout  ce  qui  peut  y  donner  occasion. 
(Voyez  Q.  389.) 

470.  Si  l'on  croit  être  tombé  dans  le  péché  mortel 
que  doit-on  faire  ? 

R.  Si  l'on  croit  être  tombé  dans  le  péché  mortel,  on 
doit  s'en  humilier  sur  le  champ,  en  demander 
pardon  à  Dieu,  par  un  acte  de  contrition  parfai- 
te, et  se  confesser  aussitôt  que  possible. 

'"^'le  faut-il  d'abord  faire,  quand  on  a  commis  un  péché 

mortel  ? 
S'''umilier  et  faire  un  acte  de  contrition  parfaite. 
b.     {juand  faut-il  s'en  confesser  ? 

11  est  bon  de  s'en  confesser  aussitôt  que  possible. 
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c.  Pourquoi  faul-il  se  hâler  de  se  confesser  ': 

Afin  1°  De  recouvrer  la  joie  d'uno  bonne  conscience; 
^0  D'éviter  lo  danger  de  mourir  dans  le  péclié. 

d.  Quelles  admis  faul-il  éviler,  èlanl  seul  ? 

Toutes  celles  qu'on  ne  voudrait  pas  faire  devant  des  per- 
sonnes respectables. 

471.  Que  doit-on  observer  par  rapport  aux  divertis- 
sements  ? 

R.  Par  rai;)poi't  aux  divertissements,  ou  doit  obser- 
ver de  n'en  point  prendre,  à  moins  qu'ils  ne 
soient  nécessaires  ou  innoconts. 

a.  Quels  jeux  est-il  bon  d' éviler? 

En  général,  il  est  bon  d'éviter  les  jeux  de  hasard. 

b.  Qu'appelez-vous  jeux  de  hasard  ? 

Ce  sont  des  jeux  ou  lo  hasard  à  la  plus  grande  pari,  tels 
que:  les  dés,  la  loterie,  certains  jeux  de  cartes,  etc. 

c.  Que  faul-il  encore  éviler  à  l'égard  du  jeu  ? 

Il  faut  éviter  les  gros  enjeux, — et  aussi  de  s'y  passionner. 

d.  Quels  sont  les  dangers  du  jeu?  [mill's. 
Les  querelles,  souvent  les  batteries,    et  la  ruine   des   f.i- 


§2. 


472.  Que  doH  faire  un  chrétien  les  fêtes  et  les  di- 
manches f 

R.  Les  fêtes  et  les  dimanches,  uu  chrétien  doit 
s'abstenir  de  toute  œuvre  servile,  du  jeu,  des  voy- 
ages pour  attaires  temporelles  ;  assister  à  la  mes- 
se de  sa  paroisse,  aux  vêpres  et  aux  instructions 
qui  se  font  dans  ces  jours.  (Voyez  Q.  377.) 

473.  QiC est-il  a  propos  de  faire  touF  tes  moi<i  ? 
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R-  Il  st  à  propos  (le  se  confesser  tous  les  mois  et 
(le  communier,  selon  l'avis  (Je  son  confesseur. 

aa,    Quelle  règle  doit-on  suivre  dans  la  jrception  des  sacre- 
Chacun  doit  suivre  l'avis  de  son  confesseur.        [ments  ? 

b.  Quand  les  premiers  chrcliens  commiiniaienl-ils? 
lis  communiaient  généralement  tous  les  jours. 

c.  Que  désire  V Eglise  de  ses  cnfanls  à  ce  sujet  ? 

Elle  désire  qu'ordinairement  ils  communient  do  même, 
— mais  au   moins   tous   les   dimanches   et  fêtes —  et   au 
plus  tarti  tous  les  mois. 

474.  QiCcst-il  bon  de  faire  tous  les  ans? 

R.  H  est  bon^o  l'aive  une  revue  plus  particulière 

de  sa  conscience,  tous  les  ans,  pour  se  préparer 

à  la  communion  pascale. 

a.  Qu'est-ce  qu'une  revue? 

(>'est  une  confession  d'une  année  ou  plus. 

b.  Pourquoi  est-il  bon  de  faire  une  revue  ? 
Pour  se  préparera  la  communion  pascale. 

c.  Qu'est-ce  que  ta  communion  pascale  ?  [de  Pâques. 
C'est  la  communion  que  loul  chrétien  doit  faire  au  temps 

476.  Comment  fiul-il  se  comporter  dans  la  maladie? 

R.  Dans  la  maladie,  il  faut  avoir  beaucoup  de  rési- 
gnation à  la  volonté  de  Dieu,  et,  si  elle  devient 
dangereuse,  se  préparer  chrétiennement  à  la 
mort. 

a.     Comment  doit-on  recevoir  ta  maladie  ? 

Il  faut  la  recevoir  comme  venant  de  la  main  de  Dieu. 
h.     Que  faut-il  faire  si  la  maladie  devicrl  dangereuse  ? 

11  faut  demander  les  sacrements.     (Voy.  Q.  334-330.) 

476.  Que  doit  faire  celui  qui  voit   quelqu'un  de  ses 

proches  ou  de  ses  amis  dangereusement  malade  ? 
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R.  Celui  qui  voit  quelqu'un  de  ses  proches  ou  do 
ses  amis,  dangereusement  malade,  doit  l'engager 
à  mettre  ordre  à  ses  affaires,  à  se  procurer  l'as- 
sistance du  prêtre  et  à  recevoir  les  derniers  sa- 

.  crements. 

a.  Si  un  malade  ne  demande  pas  le  prcire,  que  doivent  fair>: 

ceux  qui  V  assistent?  [sairemenls. 

Ils  doivent  l'en  faire  souvenir  et  l'engager  à  recevoir  les 

b.  A  quoi  expose-l-on  les  malades,  en  ne  les  avertissant  pas  ? 
On  les  expose  à  mourir  dans  le  péché.  [danger! 

c.  Les  médecins  sont-ils  obligés  d'avertir  quand  il  y  a  du 
C'est  pour  eux  une  obligation  grave  de  le  faire. 

Pratiques. —  1.  Travailler  à  conserver,  dans  toutes  sos 
actions  le  souvenir  de  la  présence  de  Dieu.  2.  Se  faire  un 
règlement  de  vie  afin  de  mener  une  vie  bien  régulière. 

Histoiro. —  Les  ouvriers  employés  à  la  vigne. — iV.-  T. 
fig-  43. 


QUESTIONS  SUPPLEMENTAIRES. 


§1.  —  DU    CATÉCHISME. 


a.  Qu' apprenons-nous  au  caléchisme 

Nous  apprenons  six  choses  importantes  : 
l»  Ce  qu'on  doit  croire  ;  2»  ce  qu'on  doit  faire  ;  3»  cer 
qu'on  doit  éviter;  4»  ce  qu'on  doit  demander;  5»  ce 
qu'on  doit  recevoir  ;  6»  ce  qu'(in  doit  méditer,  imiter  et 

b.  Qu'est-ce  que  nous  devons  croire  ;  [étudier. 

Les  vérités  contenues  dans  le  Symbole  des  Apôtres. 

c.  Qu'est-ce  que  nous  devons  faire  ?  [glise. 

Ce  qui  est  dans  les  Commandements  de  Dieu  et  de  l'E- 

d.  Qu'est-ce  que  nous  devons  éviter  ? 

Le  péché  et  tout  ce  qui  y  conduit. 

e.  Qu'est-ce  que  nous  devons  demander  ? 

Tout  ce  qui  est  contenu  dans  l'Oraison  Dominicale. 
f  "  Qu'est-ce  que  nous  devons  recevoir  'f 

La  grdce  et  les  sacrements, 
g.    Qu'est-ce  que  nous  devons  méditer  'f 

La  parole  de  Dieu,  —  les  mystère  de  .^'■sus•Cllri^t. 
h.   Qu'est-ce  que  nous  devons  imiter  ? 

La  vie  de  Jésus-Christ  et  des  saint;*. 
i.    Qu'est-ce  que  nous  devons  étudier? 

Le  catéchisme  et  l.'hisloire  de  I    religion. 
^'  Que  faut-il  faire  y  pour  profder  d.^  caléchisme  ? 

Trois  chose  :  !•  y  être  très  assidu  ;  2»  s'y  préparer  par 

la  prière  ;  3*  écouter  attentivement  ce  qu'on  y  ensei- 

k.     Que  faut-il  faire  après  le  catéchisme  ?  [gne. 

!•  Remercier  Dieu  et  se  retirer  modestement  ; 

2»  Penser  à  ce  que  l'on  a  apptis  et  le  mettre  en  pratique  ; 

3*  Rappcrtf  r  à  la  ma* son  ce  qu'on  y  a  appris. 
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§2.   —  DES   VERTUS. 


4tt 


a.  Qu'esl-ce  qu'une  vcrlu?  [que  du  bien. 
C'est  une  bonne  habitude  de  l'àme  qui  dispose  à  la  prati- 

b.  Comment  divise-l-on  les  vhiiis? 

En  vertus  surnalurelks  et  en  vertus  nalurelles. 

c.  QiCesl-ce  qu'une  verlu  î>MviiQi\.\\Te\\ii'i  [nous. 
C'est  celle  que  Dieu,  par  sa  grâce,  forme  et  produit  en 

d.  Qu'esl-CG  epîuneveriuïi'ài\ivQ\\Q? 

C'est  celle  qui  n'est  pas  au-dessus  des  forces  de  la  nature. 

e.  Comment  appelle-t-on  l^  vertus  surnaturelles  ? 
On  les  appelle  vertus  théologales. 

f.  Quelles  sont  les  vertus  théologales  ? 

Ce  sont  :  la  foi,  l'espérance  et  la  charité. 

g.  Qu'est-ce  que  les  vertus  morales  ? 

Ce   sont  celles  qui   règlent  les   mœurs,    c'est-à-dire  li's 
actions  libres  de  l'homme, 
h.      Quelles  sont  les  principales  vertus  morales  ? 

Ce  sont  les  vertus  cardinales, 
j.      Quelles  sont  CCS  vertus?  [tempérance. 

Il  y  en  a  quatre:  la  prudence,  la  force,  la  justice  et  la 
j.      Pourquoi  les  aypclle-t-on  cardinales  ? 

Parce  qu'elles  sont  Ih  base  de  toutes  les  autres  vertus 
k.      Qu'est-ce  que  la  \)vv\(\encQ'i  [morales. 

C'est  la  science  i)ratique  de  ce  qu'il   faut  rechercher  et 
de  ce  qu'il  faut  éviter. 
1.      Quelles  sont  les  vertus  qui  en  dépendent  ? 

La  prévoyance,  la  précaution,  la  circonsjjection,  etc. 
m.     Qu'est-ce  que  la  ïovce'! 

C'est  une  vertu  qui  nous  fait  surmonter   les  obstacle?, 
et  supporter  avec  résignation  les  épreuves  de  la  vie. 
n.     Quelles-sont  les  vertus  qui  en  dépendent  ? 

La  longanimité,  la  magnanimité,  la  patience,  etc. 
0.     Qu'est-ce  que  /a  justice  ? 

C'est  une  vertu  qui  fait  rendre  à  chacun   ce  qui  lui   est 
p.     Quellts  sont  les  vertus  qui  en  dépendent?  [dû. 
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La  religion,  la  piété,  l'obéissance,  la  probité,  etc. 
Qu'est-ce  que  la  tempérance  ? 

C'est  une  vertu  qui  fait  éviter  les  excès  en  touses  choses. 
Quelles  sont  les  autres  vertus  qui  en  dépendent  ? 

La  mortification,  la  chasteté,  Ja  douceur,  la  sobriété,  elc. 
Qu'est-ce  que  la  vertu  de  religion  ?  [lui  est  dû. 

C'est  celle  qui  nous  porte  à  rendre  à  Dieu  le  culte  qui 


§3. 


DES   ACTES   HUMAINS. 


a.  Qu'est  ce  qu'un  acte  humain^  [me. 

C'est  celui  qui  procède  librement  do  la  volonté  de  l'hom- 

b.  Combien  de  c/ieses  sont  nécessaires  pour  constituer  un 

acte  humain? 

Deux  choses  :   !•  La  connaissance  du  bien  et  du  mal  : 

2*  La  détermination  libre  de  la  volonté. 

c.  Il  y  a-l-il  plusieures  sortes  d'actes  humains  ? 

Oui,  il  y  a  des  actes  bons  ou  mauvais,  des  actes  exté- 

d.  Qu'appelle-t-on  volontaire  ?  [rieurs  et  intérieurs 

C'est  ce  qui  procède  d'une  volonté  éclairée  par  la  raison. 

e.  y  a-i-il  plusieurs  espèces  de  volontaires  ? 

Oui,  il  y  a  le  volontaire  parfait,  imparfait,  direct  et  indi- 
rect, exprès  et  tacite,  libre  et  nécessaire. 

f.  Lxphquez-nous  ce  que  vous  entendes  par  ces  différentes 

espèces  de  volontaires.  [que  Ton  fait  ; 

1*  Parfait^  quand  on  a  une  pleine  connaissance  de  ce 
2*  Imparfait,  quand  on  ne  voit  que  confusément  la  bonté 

ou  la  malice  de  son  action  ; 
3*  Direct,  quand  on  a  l'intention  de  produire  l'effet  qui 

résulte  do  l'action  ; 
4*  Indirect,  quand   on  prévoit,  au  moins  confusément,. 

l'effet  qui  pourra  résulter  de  son  action  ; 
&•  Exprès,  ce  qui  est  voulu  formellement  ; 
(!•   Tacite,  cu  (jui  n'est  pas  formellement  exprimé; 
?•  Libre,  ce  qui  n'est  viol-  nté  en  aucune  sorte  ; 
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8»  Nécessair'ô,  ce  à  quo^  on  ne  peut  résister.    Exemple 
Vinslinci  de  l'homme  pour  le  bonheur,  etc. 

Quilles  causes  peuvent  nuire  au  volontaire  ? 

La  violence,  Ja  crainte,  la  concupiscence  et  l'ignorance, 
h.   Qu^êst-ce  que  la  violence t  [gré  nous. 

C'est  une  force  majeure  qui  nous  fait  faire  un  acte  mal- 

Qu'esl-ce  que  la  crainte? 

C'est  un  trouble  de  l'esprit,  excité  par  un  mal  imminent. 

Qu'est-ce  que  la  concupiscence  ? 

C'est  une  inclination  plus  ou  moins  forte  au  mal. 
k.   Quand  la  concupiscence  nuit-elle  au  volontaire  ? 

!•  Quand  elle  prévient  le  consentement  de  la  volonté  ; 

1*  Quand  elle  Ole  la  présence  d'esprit  et  l'usage  de  la 
1.     Qu'est-ce  que  /'ignorance  ?  [raison- 

C'est  un  défaut  de  science  ou  d'instruction  sur  nos  obli- 
gations. 
m.  Quand  est-ce  que  l'ignorance  nuit  au  volontaire? 

C'est  quand  e!le  est  invincible  ? 
n.    Qu'app^le:,-vous  ignorance  invincible  ? 

C'est  celle  qu'on  n'a  pas  pu  surmonter. 
00.  Qu'est-ce  qui  constitue  la  moralité  des  actes  humains  ? 

C'est  leur  conformité  ou  l'opposition  à  la  loi,  qui  en  est 
Ja  règle. 


§4. 


DE   LA  CONSCIENCE. 


c. 


Qu'est-ce  qu4  la  conscience  ? 
C'est  un  jugement  pratique  qui  dicte  dans  chaque  cai 

particulier  ce  qu'il  faut  faire  ou  éviter. 
Esl-il  permis  d'agir  contre  sa  conscience  ? 
Non,  il  n'est  jamais  permis  d'agir  contre  sa  conscience, 
Y  a4'il  plusieurs  sortes  de  consciences  ? 
Oui,  il  y  a  la  conscience  droite  et  la  fausse  ;  la  certaine 
et  la  douteuse  ;  la  scrupuleuse  et  la  relâchée  ;  la  pro- 
bable et  l'improbable. 
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C. 


g. 

h. 


Expliquez  ces  différentes  sortes  dé  eomciences  f 

!•  La  conscience  droite  est  celle  dont  le  jugement  est 
conforme  à  la  loi  ; 

î»  La  fausse  est  le  contraire  rte  la  précédente  ; 

3«  La  certaine  rst  celle  (jui  est  appuyée  sur  des  motifs 
écartant  tout  douto  ; 

4»  La  douteuse  est  cdlUi  qui  demeuiv  en  suspens  entre 
deux  sentiments  contraires  ; 

5»  La  scrupuleuse  est  celle  qui,  par  une  vaine  appréhen- 
sion, regarde  comme  défendu  ce  qui  ne  l'est  pas  réel- 
lement ;  [mis  ce  qui  ne  l'est  pas  ; 

6»  La  relâchée  est  celle  qui,  sans  juste  motif,  croit  pcr- 

7»  La  probable  est  celle  qui  est  appuyée  sur  des  motifs 
suffisants  ;  [motifs  suffisants. 

8*  L' improbable  est  celle  qui  n'est  pas  appuyée   sur  des 

Peut-on  suivre  une  consciefice  fausse  ? 

Oui,  tant  qu'elle  est  invinciblement  fausse. 

Peut-on  agir  avec  une  conscience  douteuse? 

Non,  mais  on  doit  consulter. 

Peut-on  suivre  une  conscience  scrupuleuse  ?  [sance. 

Non,  il  faut  se  laisser  conduire  avec  une  parfaite  obéis- 

P  eut-on  suivre  la  conscience  relâchée  et  /'improbable? 

Non,  on  ne  peut  suivre  ni  l'une  ni  l'autre. 


f  : 


l'i' 


§5. 


DES   SUPERSTITIONS. 


a.  Y a-t-il  beaucoup  de  sortes  de  superstitions  ?  (829-848) 
Beaucoup  ;  on  en  compte  six  principales  :  !•  le  culte  in 

du;  '2*  la  dévination  ;  3«  la  vaine  observance;  4»  la 
magie  noire  ;  5*  le  maléfice  et  6»  la  verge  dévinatoire. 

b.  Qu'est-ce  qu'un  culte  iadu  ? 

C'est  celui  qui  est  faux  ou  superflu.  ^ 

c.  Quand  le  culte  rendu  à  Dieu  est-il  faux  ? 

C'est  quand  il  repose  sur  le  mensonge, — comme  publier 
de  faux  miracles,  exposer  de  fausses  reliques,  etc. 
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e. 


f. 


d,     Quand  le  culte  eal-il  superflu  ? 

Lorsqu'il  so  produit  en  pratiques  vaines  :  —  ne   vouloir 
entendre  la  messe  qu'en  un  certain  lieu  ;  —  faire  des 
prières  en  commençant  par  la  fin  ;  —  attribuer  leur 
vertu  à  un  certain  nombre,  ni  plus  ni  moins. 
Qu'esl-ce  que  /a  dévination?  (838) 
C'est  l'art  de  prédire  l'avenir  ou  les  clioses  cachées. 
En  combien  de  manières  se  commet  celle  sup(7'sHlion  ? 
En  quatre  manières  :  l»  L'astrologie,  ou  inspection  des 

astres  ; 
2»  L'augure,  conjecture  tirée  de  certains  signes  ; 
3«  Le  5or/i7t'/7e,  art  souvent  prétendu  des  sorciers.  (843) 
•4»  La  Cartomancie,  faire  tirer  les  cartes  pour  connaître 
g.      Qu  est-ce  que  la  vaine  observance .!>  [l'avenir,  etc. 

C'est  tirer  des  conséquences  de  certains  incidents  :  — 
comme  de  se  trouver  treize  ù  table,  etc. 
h.      Qu'est-ce  que  le  maléfice  ?  [démon. 

C'est  l'art  de  nuire  au  prochain  par  l'intervention  du 
i.       Qu'est-ce  que  la  verge  dévinaloire.î* 

C'est  l'art    de  découvrir    différentes  choses    au  moyen 
d'une  baguette  de  coudrier, 
j.      Le  magnétisme  et  les  lubies  tournantes  sont-ils  des  supers- 
titions ?  (8ii)  [ce  sont  des  supercheries. 
Oui,  dans  beaucoup  de  cas,  et  dans  beaucoup  d'autres, 


§6. 


DIVERS  PECHES. 


a. 


b. 


Qu' appel Ic-t-on  péchés  contre  le  saint  Esprit  ? 

Ce  sont  ceux  qui  renferment  une  i'ésistance  plus  opinid- 
tre  à  ses  inspirations.  (430-431) 

Combien  en  compte-l-on  ordinairement  ? 

Si.\  :  1»  le  désespoir  ;  2»  la  présomption  ;  3«  l'obstination 
dans  le  mal  ;  4»  l'envie  des  dons  spirituels  du  pro- 
chain ;  5»  la  résistance  à  la  vérité  connue  ;  6*  l'impé- 
nitence. 
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c.    Quels  sont  les  péchés  qui  crient  rengeancc  au  ciel? 

Il  y  en  a  quatre  :  l»  l'homicide  volontaire,  crime  de 
Caïn  ;  2»  le  péché  abominable  de  Sodome  ;  3»  l'oppres- 
sion du  pauvre,  de  la  veuve  et  de  rorpheiin  ;  4»  le  refus 
de  payer  le  salaire  aux  ouvriers. 

<1.   Combien  y  a-l-il  de  circonstances  du  péché  ? 

Il  y  en  a  sept  :  1»  la  personne,  sujet  ou  objet  du  péché; 
1*  la  matière  du  péché  ;  3»  le  lieu  ou  il  se  commet  ;  4* 
les  moyens  employés  {les  choses  saintes,  Veau  bénite)  ; 
5»  le  motif;  G»  la  manière  dont  on  l'a  commis  {le  scan- 
dale) ;  1*  le  temps  {le  travail  du  dimanche,  etc. 

§7.  — DE   LA   VOL 


1.    En  combien  de  manifres  une  chose  peut-elle  cire  nécessaire 
au  salul  ?  [moyen  ; 

En  deux  manières:    1»  Absolument  et  de  nécessité  de 
2»  Conditionnellement  et  de  nécessité  de  précepte. 

b.  Quand  une  chose  est-elle  nécessaire  de  nécessité  de  moyen  ? 

Quand  elle  est  une  condition   tellement  essentielle  au 
salut  que  son  défaut  rend  le  salut  impossible. 

c.  Quand  une  chose  esl-cUe  de  nécessité  de  précepte  ? 

C'est  quand  l'obligation  de   ra(f'omi)lir  ne  résulte  que 
d'un  commandement. 

d.  Sommes-nous  obligés  de  croire  de  la  même  ))Hinière  toxdes 

les  vérités  de  la  foi  ?  llement  : 

Non.  !•  Il  y  a  des  vérités  que  nous  devons  croire  explici- 

2»  Il  y  en  a  d'autres  qu'il  suflit  de  croire  implicitemenl. 

Qu'esl-ce  que  croire  une  vérité  explicitement  ? 
C'est  de  la  croire  en  particulier  et  comme  vue  en  elle- 
même.  Exemple  :  Je  crois  au  mystère  de  la  très  sainte 
Qu'est-ce  que  croire  une  vérité  implicitement  ?  [Trinité. 
Cest  croire  une  vérité  autant  qu'elle  >t  contenue  dans 
une  autre,  Ex.  :  Je  crois  tout  ce  que  l'Eglise  enseigne. 


e. 


f, 


I 
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g.   Quelles  sont  les  vérités  dont  la  foi  est  nécessaire  au  salut 
de  nécessité  de  moyens  f 
1*  De  croire  au  moins  implicitemenl  et  en  général  tous 

les  mystères  que  l'Eglise  croit  et  enseigne. 
2»  De  croire  explicitement  et  en  particulier  qu'il  y  a  un 

Dieu  et  qu'il  n'y  en  a  qu'un. 
.'{•  Que  Dieu  gouverne  toute  chose  par  sa  providence. 
K*  Que  Dieu  est  notre  fin  dernière,  qu'il  récompense  les 

bons  et  punit  les  méchants. 
5»  De  croire  en  particulier  les  mystères  de  la  très  sainte 

Trinité,   de   l'Incarnation  et   de  la  Rédemption. — 

C'est-à-dire  que  Dieu  subsiste  en   trois  personnes 

égale?,  le  Père ,  quo  le  Fils  s'est  fait  homme 

pour  nous,  qu'il  e?t  mort  comme  homme  sur  la  croix 

pour  nous. 
G<»  Quo  nous  avons  une  âme  immortelle  pour  élro  éler- 

nellemcnt  récomitenséo  ou  punie  selon  ses  œuvres. 
11.  Quelles  sont  les  vérUés  que  nous  devons  savoir  de  néces- 
sité de  précepte  ?  [quant  à  la  substance. 
!•  Tous  les  arliclos  du  Symbole  des  Apôtres,  au  moins 
2»  Les  commandemeiits  do  Dieu  et  de  l'Eglise. 
3»  L'Oraison  Dominicale  et  les  actes  do  vertus  théologa- 
■i°  Ce  qui  regarde  le  sacrement  de  baplômo.  [les. 
5»  De  savoir  et  de  croire  ce  que  l'Eglise  enseigne,  —  les 

sacrements  qu'on  a  rer;us  ou  (ju'on  doit  recevoir. 

§8.  —  DE   LA   CHARITÉ. 


b. 


c. 


Par  quels  motifs  pouvons-nous  aimer  Dieu  ? 

Nous  pouvons  aimer  Dieu  pour  plusieurs  motifs  dont 
voici  les  principaux  :  amour  d'espérance,  de  recon- 
naissance, d'obéissance  et  de  charité. 

Qu'est-ce  qu'aimer  Dieu  d'un  amour  d'espérance  ? 

(Vest  l'aimer  à  cause  des  biens  qu'il  nous  fait — et  de 
ceux  que  nous  en  obtiendrons. 

Qu'est-ce  qu'aimer  Dieu  d'un  amour  de  reconnaissance  ? 


DE    LA    FOr. 
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d. 


e. 


C'est  l'aimer  à  cause  de  son  amour  —  et  des  bienfaits 
que  nous  en  avons  reçus. 

Qxi'esl-ce  que  l'aimer  d'un  amour  d'obéissance  ?  [fait. 
C'est  l'aimer  à  cause  du  commandement  qu'il  nous  en 
Qu'esl-ce  qu'aimer  Dieu  d'un  amour  de  charité  ou  de 

bienveillance  ?  [porfeclions. 

C'est  l'aimer  pour  lui-môme,  à  cause  de  ses  souveraines 
Qu'est-ce  qu'aimer  Dieu  i)ar-dessus  toutes  choses  ? 
C'est  l'aimer   d'un  amour  de  préiï'rence  sur  nous  et  sur 

toutes  les  créatures. 

Quand  aimons-nous  Dieu  de  cette  manière'^ 
!•  C'est  quand  nous  sommes  prôts  à  tout  faire  et  tout 
endurer  plutôt  que  de  commettre  un  péché  mortel. 
2»  C'est  rapporter  à  Dieu  de  temps  en  temps  toutes  nos 
pensées,  toutes  nos  alleclions  et  toutes  nos  actions. 

Qu'est-ce  que  rapporter  à  Dieu  tsutvs   ?ws  affections  et 

toutes  nos  actions  ?  [nière  tin. 

C'est  les  régler  de  telle  sorte  que  Dieu  on  soit  la    der- 

Sommcs-nous  obligés  de  rapparier  r.rplicilenient  à  Dieu 

toutes  nos  pensées,  etc  ?  [faisons. 

Il  sullit  l»  Que  nous  otn-ions  à  Dieu  tout  c(3  que  nous 

2*  Que  nous  soyons  dans  la  disposition  de  ne  j>enser,  do 

n'aimer,  de  n'agir  que  selon  la  volonté  de  Dieu  et  pour 

sa  gloire. 

Pouvons-nous  aimer  quelque  autre  chose  que  Dieu  ? 
Oui,  pourvu  que  ;  l"  Nous  aimions  Dieu  par-dessus  toutes 

choses  ;  •  . 

2»     Que  nous  n'aimions  rifn  que  par  rapport  à  Dieu  — 

et  autant  aue  Dieu  le  veut. 

A 

Quels  sont  'es  péchés  opposés  à  la  ch.irité  ? 

l«  Tout  péohé  mortel  est  essentiellement  contraire  à  la 

charité. 
2'' La  haine  de  Dieu  et  le  dégoût  de  f^çn  service  sont 

directemei;t  opposas  à  la  charité. 


.Tit,  .ï<iiffrt'ii#iïiirit»<hiti(ii)inhitritWirlMa^'i"îflir^         ■ 
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§0. 


AMOUR   DU   PROCHAIN. 


a. 


h. 


c. 


r. 


(Ju'est-ce  qiCaimpr  non  prochain  comme  .toj'-))i^)>i«»  ' 

1''  C'nst  lui  souliiiiU'r  ot  lui  prociiror,  fiiilanl  qn'jpossiblo 

les  bi»'!!?  ppiriUu'ls  et  tomporels  dont  il  a  besoin 
2*  C'est  r.iiro  pour  l-'S  autres  ce  (juo  nous  vomirions  rai- 
sonnablement que  l'on  fit  pour  nous. 
De  (jucl  amour  faiil-il  aimer  le  prochnin'f 
Il  faut   l'aiMep   1°    D'un   amour   surnaturel,    c'est-à-duvî 

purco  (ju'il  osl   .|()stiné  ù  <Hre  entant  de  Dieu  dans  le 

ciel  —  et  que   nous  ne  pouvons  uimer  un   père  sans 

îiimer  ses  enfants. 
1"  D'un  amour  all'ectif  ou  par  un  sentiment  du  cœur. 
3»  D'un  amour  elFeelif,  qui  se  manifeste  par  des  actes  d-» 

bienveillance. 
4«  D'un  amour  universel  qui  s'étende  à  tous  les  hommes. 
Comment  faul-il  aimer  ses  ennemis  ? 
Il  faut  1»   Les  aimer  du  nit^me  amour  que  les  autres 

liommes  —  parc».' que  Dieu    les  appelle  au  bonheur  du 

ciel  comme  eux. 
1*  Leur  donner  les  mai'(pi')s  communes  de  bienveillance. 
3»  Dé|)0ser  tout  sentiment  de  haine  et  do  vengeance. 
•4"Pardonnor  du  fond  xju  cœur  roffense  reçue. 
5°  S'î  soumettre  à  l'ordre  naturellement  prescrit  pour  la 

réconciliation.  [charilé  ? 

Ya-t-il  quelque  ordre  ù  observer  dans  Vexercice  de  la 

Oui,  car  des  motifs  particuliers  nous  obligent  d'aimer 

quelques  personnes  plus  que  les  autres. 
Quel  ordre  faul-il  èlahlir  dans  l'exercice  de  la  charilé^ 
Il  faut  établir  un   ordre  !•  dans  les  personnes,  2»  dans 

les  biens  et  2"  dans  les  nécessités  du  prochain. 
Quel  ordre  faul-il  observer  a  l'é'jard  des  personnes  ? 
1»  Nous  divois  nous   ai:ner   nous-mêmes,   après  Dieu, 

plu^  que  tou3  les  autres  hommes,  —  surtout  en  ce  qui 

regarde  le  salut. 


A.MOlIU    m:    PROCHAIN. 


355 


n 

À 


Q'  Aimor  los  quIios  lioniniPs  dans  ror<lro  suivmil  ;  l"  nos 
paronls,  1'  nos  ninis  H  nos  hicnfuiteurs,  ^  nos  conci- 
toyens, ef  4"  les  «HrangiTs. 

g.     Quel  onlre  suit-on  ddus  la  classificalion  des  hiens  ? 

1''  Les  l)i»Mis  spirituels  (|ui  se  nipporbuil  à  l'Ame;  î«  los 
l)i«^ns  (lu  corps  ou  do  lu  naluro  ;  3"  coux  do  la  répuU- 
llon  et  de  l'iionnour  ;  4'"   les  biens  de  la  fortune. 
II.    Quel  ordre  (jarde-l-on  dans  les  nècessilés  que  souffre  le 
prochain  ? 
On  dislingue  I»  la  nécessilt'^  oxtr<>me  ;  1*  la  nécessllé  gra- 
ve; 3*  la  nécessité  commune, 
i.     Quand  le  prorhnin  esl-il  dans  la  nrcessilé  exlrnne  ? 

C'est  lorsqu'il  est  dans  un  dangt^r  imminent  et  inévitable 

de  perdre  le    salut  ou    la  vie,  si  l'on  ne  vient  ù  son 

J.     Qu'est-ce  que  la  ni'cessilè  (jrave  ?  [secours. 

C'est  un  danger  où  est  le  prochain  do  pfi-dro  le  salut  ou 

la  vie  d'où  il  no  peut  échapper  sans  do  grandes  diftl- 

cultés,  si  quelqu'un  no  vient  ù  son  secours. 

k.    Quand  le  prochain  esl-il  dans  la  nécessité  commune? 

C'est  quand  il  manquo  des  choses  nécessaires  à  la  vie — 
et  qu'il  ne  peut  se  los  procurer  par  le  travail. 
J.     Quelles  sont  les  règles  à  suirre  dans  l'ordre  de  la  charité  ? 
l«  Nous  devons  préleror  notre  bien  spirituel  nécessaire  à 

celui  de  notre  prochain. 
1*  Ainsi  il  n'est  jam-iis  permis  de  commettre  la  plus  lé- 
gère fauto  pour  l'avantago  spirituel  ou   temporel  du 
m.    Quelle  est  la  seconde  règle  ?  [prochain. 

Dans   l'impossibilité   de    secourir     plusieurs    personnes 
éprouvant  le  môme  besoin,  nous  devons  préférer  celles 
qui  nous  sont  plus  étroitement  unies  ;  par  exemple, 
nos  parents  à  nos  amis,  etc. 
n.    Quelle  est  la  Iroisiè^ne  ? 

Nous  sommes  obligés,  au  péril  de  notre  vie,  do  secourir 
le  prochain  qui  est  dans  une  nécessité  extrême  spiri- 
tuelle, s'il  y  a  apparence  de  lui  être  utile. 
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(Juelle  est  la  quatrième  règle  ? 

1*  Quand  le  prochain  est  dans  une  nécessité  grave  on 
,  est  tenu  de  le  secourir,  en  sacriliant  s'il  le  faut  une 

portion  de  nos  biens. 
2»  Mais  on  n'est  pas  obligé  d'exposer  sa  vie  à  moins  que 
ce  ne  soit  à  titre  <\b  justice — ou  en  vertu  de  son  office. 
Quelle  est  la  cinquième  règle  ? 

Dans  une  nécessité  commune  spiriiuello  on  n'est  tenu 
qu'à  de  légers  sacrifices. 


§10. —  DE  l'aumone  corporelle. 

q.    Qu'esl-ce  que  Vauynûne  corporelle? 

L'aumône  est  un  secours   temiiorei  que  l'on    donne   à 

l'indigent  —  pour  l'aider  à  subvenir  aux  nécessités  do 

r,     Y  a-l-il  obligaiion  de  faire  l'aumône  ?  [la  vie. 

Il  y  a  obligation  grave  de  faire  l'auniùne  pour  tous  ceu'^ 

qui  sent  en  état  do  la  faire. 

?.    Quand  est-on  obligé  de  faire  F  aumône  ? 

On  est  obligé  de  faire  l'aumùne  proportionnellement  aux 
besoins  des  [tauvres  —  (juand  on  a  des  biens  qui  ne 
sont  ni  nécessaire  à  la  vie,  ni  à  la  condition, 
t.    Quels  biens  sont  nécessaires  à  la  vie  ? 

Ce  sont  les  Liens  sans  les([uels  un  homme  ne  jiourrait 
se  nourrir,  s'habiller,  etc.,  lui  et  sa  famil!». 
u.   Quels  sont  les  biens  nécessaires  à  la  condilion  ? 

Ce  sont  ceux  dont  on  ne  pourrait  se  passer  pour  vivre 
selon  les  bienséances  de  son  état  et  do  sa  condition. 
V.  Dans  quelle  proportion  est-on  obligé  de  faire  C aumône  ? 
!•  Dans  la  nécessité  extrême  on  est  obligé  de  sacrifier 

une  partie  des  biens  nécessaires  à  la  condition. 
1*  Dans  une  nécessité  grave  c'est  proportionnellement  do 

même  que  dans  la  nécessité  extrême. 
3«  Dans  la  nécessité  commune  on  est  tenu  d'y  employer 
une  partie  des  biens  absolument  superflus. 
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X.  De  quels  biens  faul-il  faire  Vaumône  ? 

l»  On  ne  peut  faire  rtumône  que  de  ses  biens  propres. 

2»  Ou  des  biens  d'un  autre  dont  on  a  la  libre  adminis- 
tration. 

30  Même  du  bien  J'aulrui  dans  une  nécessité  extrême  et 
qu'on  ne  peut  l'assister  autrement, 
y.  Avec  quelle  disposUion  faul-il  faire  l'aumône.  * 

Il  faut  la  faire:   1'  Avec  discrétion,  avec  poomptitude  et 
avec  joie. 

2*  Dans  un  esprit  de  charité  ft  avec  humilité. 

.§Xni.  —  CORllECTION   FRATERNELLE. 

z.     (Ju'eal-cc  que  la  correction  fraternelle  ? 

C'est  un  acte  de  miséricorde  spirituelle, 
ûb.  En  quoi  consiste  la  correction  fraternelle? 

A  reprendre  le  prochain  de  ses  défauts  ou  de  ses  péchés, 
pour  lui  procui'er  son  véritable  bien, 
ac.   Y a.-t-il  obliijailoa  de  faire  la  correction  f rater /lella? 

Oui,  Jésus-Christ  en  fait  un  précepte  formel. 
aJ.   A  qui  appartient  de  faire  la  correction  fraternelle  ? 
l»  Tous  les  hommes  à  l'égard  de  tous. 
2o  Mais  spécialement   ceux  avec  qui  on  a  des  liens  plus 
intimes  d'amitié  ou  do  famille, 
ae-    Quand  est-on  obligé  défaire  la  correction  fraternelle  ? 
Quand  les  circonstances  suivantes  se  trouvent  réunies  : 
l*"  S'il    est  moralement  certain    (jue   le    prochain    est 
tombé  dans  le  péch'  mortel, — et   qu'il  no  s'en  est 
pas  corrigé, 
2«  S'il  y  a  espéranO'   p'^obable  d'un  bon  résultat. 
3«  S'il  n'y  a  pas  à  craindre  de  graves  inconvénients, 
pour  celui  qui  la  doit  faire. —  (A  moins  qu'il  ne  soit 
tenu  par  sa  place  de  la  faire.) 
4"  Si  le  moment  est  opportun  et  l'occasion  favorable, 
af.    La  charité  nous  fait-elle  un  devoir  de  supporter  les  défauts 
du  prochain  ' 
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Oui,  car   l*  Elle  veul  que  nous  fassions  aux  autres  ce 

que  nous  désirons  que  los  autres  nous  fassent. 
2«  Ce  n'est  pas  aimer  le  prochain  clirétiennement  que  de 
ne  pas  vouloir  supporter  ses  défauts, 
ag.   Commenl  doil-cn  recevoir  la  correction  fraiernelle  ? 

Il  faut  la  recevoir  avec  docilité,  humilité  et   reconnais- 
sance.    (Voyez  Q.  343.) 
Histoires. —  l.  Correction  fralcrnelk.  —  A.   T.  fiij.   7.) 
2,  La  femme  accusée  devant  J.-C.  —  N.  T.  fig.  35. 


d. 


g- 


§12. 


QUESTIONS   DIVERSES . 


QiC est-il  bon  de  faire  en  passant  devant  une  église.  ? 
Saluer  et  adorer  Notre-Seigneur  au  Saint-Sacremeut. 
Que  faut-il  faire  en  passant  devant  une  croix  ? 
Saluer  la  croi.x  sur  laquelle  Jésus-Christ  est  mort  poui- 

nous  racheter. 
Quelle  intention  peut-on  avoir  en  saluant  quelqu'un  ? 
De  saluer  en  même  temps  son  ange  gardien. 
Qu'appelle-l-on  sacramentaux  y 

Certaines  cérémonies  ou  prières   qui  ont  de    l'analogio 
Combien  en  comptc-t-on  ?  [avec  les  sacrements. 

On  en  compte  ordinairement  six  : 
1«  Tou'.es  les  prières  publiques  ; 

2«  L'eau  bénite,  et  les  cendres  qu'on  impose  le   premier 
3*  Le  pain  bénit  et  les  fruits  bénits,  [jour  du  carême.  (! 
4""  La  bénédiction  du  Saint-Sacrement,  celle  de  l'évèque, 

et  celle  du  prêtre,  à  la  fui  de  la  messe  ; 
5*  La  confession  générale  aucommencemenl  de  la  messe, 

prière  et  compiles. 
G«  L'aumône  spirituelle  et  corporelle. 
Les  sacramentaux  produisen'  Us  la  yi  dvt  par  eux-mêmes  ? 
Non,  mais  ils  y  disposent. 
Quelle  est  la  vertu  des  sacramentaux  ? 
C'est  d'eifacer  les  péchés  véniels,  quand  on  '.os  emploie 

avec  foi  et  piété. 


Lcsigni  de  U  Croix,  'raspersion. 


PETIT     QUESTIONNAIRE 


POUR    LES    JEUNES    ENFANTS. 


LEÇON  L 


De  Dieu  et  du  mystère  de  la  très  Ste  Trinité. 

1 .  Qui  vous  a  créé  et  mis  au  monde  ? 

2.  Qu'est-ce  que  Dieu  ? 

3.  Pourquoi  Dieu  nous  a-l-il  créé  et  mis  au  moniJe  ? 
•i.  Dieu  a-t-il  un  corps  comme  nous  ? 

5.  Dieu  a-l-il  eu  un  commencement  ? 
G.  Dieu  8''»'a-t-il  toujours  ? 

7.  Où  est  Dieu  ? 

8.  Dieu  voit-il  tout,  connail-il  tout? 

Mybtère  de  la  très  sainte  Trinité. 

9.  Combien  y  a-t-ii  le  principaux  mystères  ? 

10.  Quels  sont  les  trois  principaux  mystères  ? 

11.  Qu'est-ce  que  le  mystère  de  la  très  sainte  Trinité  ? 
\1.  Combien  y  a-t-il  de  l>ieux? 

13.  Combien  y  a-t-il  de  personnes  en  Dieu  ? 
1  i.  Comment  s'appelle  la  première  personne  en  Dieu  ? 
15.  Comment  s'aj)pelle  la  deuxième? —  La  troisième  ? 
IG.  Le  Père  est-il  Dieu  ?  —  Le  Fils  est-il  Dieu  ? — Le  St-Esprit 
est-il  Dieu? 

17,  Les  trois  personnes  divines  font-elles  trois  Dieux? 

18.  Pourquoi  ces  trois  personnes  ne  font-elles  (ju'un  seul 
Dieu?    41  (1) 


(1)  Les  chiffres  qui  se  trouvent  à  la  fin  de  quelques  questions  indi- 
quent le  numéro  du  Questionnaire  où  l'on  pourra  trouver  la  réponse  à 
ccd  questions. 
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19.  Comment  s'appelle  le  mystère  d'un  seul  Dieu  en  trois 

personnes  ? 
'20.  Quelles  sont  les  principales  perfeclions  de  Dieu  .• 
21.  Qu'est-ce  que  la  Providence? 


1. 

2. 

3. 

4. 

h. 

6. 

7. 

8. 

9. 

10. 

11. 

12. 

13. 

14. 

15. 

16. 

17 

18. 

19. 

50. 

21. 


LEÇON  II. 
De  laOréation. 


le  monde  a-t-il  toujours  existé? 
Qui  est-ce  qui  a  créé  le  monde  ? 
Do  quoi  Dieu  a-t-il  fait  le  ciel  et  la  tern?  ? 
'Quelles  sont  les  plus  parfaites  créatures  que  nous  con- 
Qu'est-ce  que  les  anges  ?  [naissons  ?  —  4. 

Les  anges  ont-ils  toujours  obéi  à.  Dieu  ?  —  52. 
Qu'ont  mérité  les  anges  qui  sont  restés  fidèles  ?  —  53.  d. 
Qu'a  fait  Dieu  aux  ange^  qui  n'ont  pas  été  fidèles  ? —  55. 
Comment  appelle-t-on  les  anges  qui  ont  soin  de  nous  ? 
Qu'est-ce  que  l'homme  ?  —  GJ.  a. 
De  quoi  l'homme  est-il  composé  ? 
De  quoi  le  corps  de  l'homme  a-t-il  été  fait  > 
Qu'est-ce  que  l'âme  de  l'homme  ?  —  68.  c. 
Quel  est  le  premier  homme  que  Dieu  a  créé  ? 
Quelle  est  la  première  femme  ? 
Dans  quel  état  furent  créés  Adam  et  Eve  ? 
Demeurèrent-ils  longtemps  dans  cei,  heureux  état  ? 
En  quoi  désobéirent-ils  à  Dieu  ? 
A  qui  le  péché  d'Adam  et  d'Eve  est-il  passé  ? 
Comment  appelle-t-on  le  péché  dans  lequel  nous  naissons  ? 
Comment  s'efface  le  [)éché  originel  ? 

LEÇON  III. 


Mystères  de  rinoarnation  et  de  la  Rédemption. 

1.  Qui  nous  a  rachetés  du  péché  originel  ? 

2,  Laquelle  des  trois  personnes  divines  s'est  fait  homme? 


POUR  LES  JEUNES  ENFANTS. 


3GI 


ous  con- 

—  4. 

-53.  d. 

s  ?  —  55. 

10US  ? 

3.  Qu'est-ce  ù  dire  que  le  Fils  s'est  fait  homme  ? 

h.  Qui  est  la  Mère  du  Fils  de  Dieu,  fait  homme  ? 

5.  Comment  s'appelle  le  Fils  de  Dieu  fait   homme  ? 

€.  Que  veut  dire  le  nom  de  Jésus  ? —  Le  nom  de  Christ  ? 

7.  Comment   s'appelle   le    mystère  du   Fils  de   Dieu    fait 

8.  Qu'est-ce  que  le  mystère  de  l'incarnation  ?        [homme  ? 

9.  Quel  jour  Jésus-Christ  est-il  venu  au  monde  ? 

10.  Pourquoi  le  Fils  de  Dieu  s'est-il  fait  homme? 

1 1.  De  quoi  le  Fils  do  DiOi  nous  a-t-il  rachetés  ? 

12.  Comment  nous  a-tli  rachetés  ? 

Î3.  Que  serions-nous  devenus  sans  Jés^us-Christ  ? 

14.  Comment  Jésus-Christ  est-il  mort? 

15.  Qu'est  devenue  Tâme  de  Jésus-Christ  après  sa  mort  ? 
J6.  Qu'est  devenu  son  corps? 

17.  Combien  de  temps  son  corps  est-il  resté  dans  le  tombeau  ? 

18,  Comment   s'ap[)olle   le  mystèrf^  de  Jésus-Christ  mort  en 
croi.\  pour  nous  ? 

19    Qu'est-ce  que  le  mystère  de  la  Rédemption  ? 


LEÇON  IV. 


De    l'Eglise. 

î.  Qu'à  fait  Jésus-Christ  trois  jours  après  sa  mort.» 

2.  Quel  jour  Jésus-Chrisl  est-il  ressuscité  ? 

3.  Combien  de  temps  est-Il  resté  sur  la  terre  après  sa   résur- 
rection ? 

4.  Que  fit-i!  le  jour  de  l'Ascension  ? 

h.  Qu'arriva-t-il  dix  jours  après  l'Ascension  ? 

6.  Qu'est-ce  que  l'Eglise  ? 

7.  Quelle  est  la  vraie  Eglise  de  Jésus-Christ  ? 

8.  Combien  l'Kglise  a-t-elle  de  chefs  ? 

9.  Quel  est  le  chef  invisible  de  l'Eglise  ? 

10.  Quel  est  le  chef  visible  de  l'Eglise  ? 

1 1.  Combien  de  temps  doit  durer  l'Eglise  ? 

VI.  Quelles  sont  les  marques  de  la  vraie  Eglise  ?  —  135.  b. 
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13.  A  OC  qui  le  Pape  gouvcrno-<-il  l'Eglisu? —  130.  q. 
U.  Le  Pape  peut-il  enseigner  l'erreur?  130.  m- 
15.  Peul-on  se  sauver  hors  de  l'Eglise  ? 
1G.  Etcs-vous  chrélien  ? 

17.  Que  laut-il  pour  être  chrétien? — 0. 

18.  Est-ce  un  grand  bonheur  d'être  chrétien? — G.  1». 

19.  Quelle  est  la  marque  du  chrétien? 

20.  Quand  faut-il  faire  le  signe  de  la  croix  ? 

21.  Quel  est  rahrégé  de  la  doctrine  de  Jésus-Christ  ? 
2'2.  Récitez  le  Symbole. 

LEÇON  V. 
Des  Commandements. 

1.  Combien  d«,' choses  sont  nécessaires  pour  être  sauvé?  — 

3 il.  a. 
'2.  Quelle  est  la  première  chose  nécessaire  pour  être  sauvé  * 

3.  Quelle  est  la  deuxième?  La  troisième  ? 

4.  Combien  y  a-t-il  de  Commandements  de  Dieu  ?  Dites-les, 

5.  Combien    y    a-t-il    de    Com«iandemeuls   de    l'Eglise?  — 
Dites-les? 

6.  Sommes-nous  obligés  d'observer  les  Commandements  ? 


7. 


H 

8. 

H: 

9. 

|S 

10. 

i 

11. 
12. 

R 

13. 

S 

li. 

B 

15. 

B 

16. 

B 

17. 

1 

18. 

1 

19. 

Gomment    s'appelle   la    désobéissance  aux    Cv)mmande- 

Qu 'est-ce  que  le  péché  ?  [ments  ? 

Combien  y  a-l-il  d'espèces  de  péchés  ? 

Qu'est-ce  que  le  pêche  originel  ? 

Qu'est-ce  (jue  le  péché  actuel  ? 

Combien  y  a-l-il  de  sortes  de  péchés  actuels  ? 

Qu'est-ce  que  le  péché  mortel  ?  [102. 

Faut-il  beaucoup  de  péchés  mortels  pour  être  damné  ? — 

Qu'est-ce  que  le  péché  véniel  ?        [actuel  ? — 157.  e. 

En  combien    de   manières  peut-on   conmiettre  le  péché 

Combien  y  a-t-il  de  péchés  capitaux  ? 

Quels  sont  les  sept  péchés  capitaux  ? 

Qu'est-ce  que  l'orgueil  ? — L'avarice  ? — La  luxure  ? 


""**» 
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20.  Qu'est-ce  que  l'envio  ? — I/avaricc  ? — La  colèiv  ? 

21.  Qu'est-ce  que  la  paresse  ? 

22.  De  quoi  devous-nous  avoir  Ip  plus  d'Iiûrreur  'f 

LEÇON  VI. 


303 


Vertus  chrétiennes. 

1.  Qu'esl-ce  qu'une  vertu  clirétieniii.' ? — Q.  Sup.  ^2. 

2.  Quelles  sont  les  principales  vertus  chréiiennes? —  348. 

3.  Quelli^s  sont  u^s  vertus  théologales'' 

4.  Qu'est-ce  que  la  loi  ? — L'espérance  ? 
').  Qu'est-ce  que  la  charité  ? 

(i.  Gomment  devons-nous  aimer  Dieu  ? 

7.  Gomment  devons-nous  aimer  le  prochain  ? 

8.  Qui  est  notre  prochain? 

9.  Sommes-nous  obligés  d'aimer  nos  ennemis  ? 

10.  Qu'est-ce  que  la  vertu  de  religion  ?  —  Q.  Sup.  g 2.  s. 

1 1.  Quelles  sont  les  vertus  cardinales  ? — Q.  Sup.  g2.  1. 


LEÇON  VIL 


De  la  Qrace  et  de  la  Prière. 


3. 


[162. 
né  ?— 

1 

5. 
6. 

péché 

7. 
8. 

9. 

10. 

11. 

Qu'est-ce  que  la  grâce? 

Pouvons-nous  quelque  chose  pour  le  salut  sans  la  gnlce  ? 

Gombien  y  a-t-il  do  sortes  de  grâces  ? 

Qu'est-ce  que  la  grâce  habituelle  ou  sancliiianle  ? 

Gomment  perd-on  la  grâce  sanctifiante  .î» 

Gomment  recouvre-t-on  la  grâce? — 427.  bb. 

Qu'est-ce  que  la  grâce  actuelle  ? 

Gomment  pouvons-nous  obtenir  la  grâce.'' 

Qu'est-ce  que  la  prière  ? 

Pour  quelles  Uns  «levons-nous  prier  ? — i29.  gg. 

Est-il  nécessaire  de  prier  Dieu  ? — 430. 

24 
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12.  Conimont  fdUl-il  prier  ?--43l. 

13.  Quelle  est  la  plus  excellente  prière ." 

l'i.  Quelle  est  la  iirincipale  ])rirr('  piiMiiiuf? 

If).  Quelle  est  hi  i>lus  excellente  priri-"  î\  hi  Ir»'-  s.rmlf  Vii'i|-M''' 

IG.  Qui  tlevons-nous  encore  |)ri('r  ? 

17.  Quand  rU'Vons-nous  i»rier  ? 

18  l'uurquoi  esL-iî  n»''cessaire  de  prifi' ?— ».'{0.  Jiii. 

10.  Au  nom  île  qui  dovons-nous  prier? 

LEÇON  VIH. 
Des  Sacrements. 


1,  Qu'est-ci;  qu'un  Sacrement.'' 

2.  Combien  y  a-t-il  de  sacrements  ?  —  Nouiiiic/.-les. 
.'}.  Combien  y  a-t-il  de  sortes  de  sacrements  ? 

4.  Quels  sont  les  sacrements  des  morts? — \\)l  bb. 

f).  Pourquoi  les  appelle-t-on  sacrements  des  morts  .^'-lUi.  oo. 

G.  Quels  sont  les  sacrements  des  vivants  ? 

7.  Pourquoi  les  appelle-t-on  sacrements  des  vivant    ."  103  ])b, 

8.  Quels  sont  les  sacrements  qu'on  ne  peut  recevoir  qu'une 
l'ois?  •  [—107. 

9.  Pourquoi  ne  peut-on  recevoir  ces  sacrements  qu'une  fois? 

10.  Quel  est  le  premier  des  sacrements? 

1 1 .  Qu'est-ce  que  le  Baptême  ? 

\1.  Quels  sont  les  elFets  du  baptême  ?— lOS.  jgg. 

13.  Le  baptôme  est-il  nécessaire  pour  être  sauvé? 

14.  Comment  donne-t-on  le  Baptême  ? 

15.  Qu'est-ce  que  la  Confirmation  ? 

IG.  Que  reçoit-on  dans  le  sacrement  de  Conlirmation  ? 

17.  Qu'est-ce  que  l'Extrême-Onction  ? 

18.  Quels  sont'les  effets  de  rExtrème-Onction  ?- 

19.  Quand  faut-il  recevoir  l'Extrême-Onction  ? 
'20.  Qu'est-ce  que  le  sacrement  de  l'Ordre  ? 
21.  Qu'est-ce  que  le  sacrement  de  Mariage? 


-34i.gg. 


POUR    LES   JEUNES   ENFANTS. 
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LEÇON  IX. 


Do  la  Pénitenoe. 


I. 

0 


Comm^^nt  les  péché'i  commis  après  lo  BaptAmo  [sonl-ils 


Qu'(?sl-ct?  ([ue  la  Pf'niterut» 


[romis 


3.  Qiu'Is  sofit  les  (MMs  du  Sfi(!rHm<;nt  de  Pt'iiilonco  .'-31 1  l»b. 
i.  (^iiollt.'s  sonl  les  trois  parties  du  sacrement  le  IV-nilence  ? 
T).  Qu'est-ce  que  lu  coiilrilion?  [VJ'i. 

0.  Pourtjuoi  dcvnns-nous  «Mre  laclK's  d'avoir  olFensc  Dieu  ?  — 

7.  Quelles  sont  les  conditions  essentielles  de  la  contrition  t 
—  VS.  dd. 

8.  Qu'est-c(î  (|ne  le  Inrme  propos? — '2U't,  hb. 
0.  Qu'est-ce  ipie  lu  douleur  de  l'âme  '' — '278.  oo. 

10.  Quelles  sont  li's  qualités  d'une  bonne  contrition  ? — '281. 

11.  Quand  la  contrition  est-elle  intérieure.''  —  Surnaturelle.» 


IJniv 


ITSt'lli' 


Souveraine  y 


\'l.  (^)u'e.'>l-CH  qui'  l.i  concession  ? 

13.  (lommeMil  les  prêtres  reuietteut-ils  les  péchés 

14.  Qu'est-ce  {[{\>*  l'absolution  ? 


I.). 
10. 


Quelles  sont  les  finalités  d'une  bonne  confession 
Que  faul-il  faire  j)our  conudilre  ses  péchés  ? 


LEÇON  X. 


De  l'Eucharistie. 


1.  Qu'e.sl  ce  (pie  l'iMicliaristie? 

'2.  rour([Uoi  .lésus-Ohrist  a-t-il  institué  ce  sacnmienl  .> 

3.  Quand  le  pain  et  le  vin  sont-ils   changés  au  corps  et  au 
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